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Le CRTC sabre les demandes de Bell Canada
par Mich** Cadeau

Dans une décision surprise, le Conseil 
de la radiodiffusion et des telecommuni­
cations canadiennes a sabré dans les de­
mandes de hausses de tarifs de Bell Ca­
nada qui n'obtiendra que la moitié des 
$570 millions que la compagnie réclamait 
dans une requête déposée le 1er février 
devant le CRTC.

Bell se voit accorder l'autorisation de 
majorer de 5' l le tarif de base résiden­
tiel Le coût des lignes d'affaires augmen- 
tare de lOC La compagnie voulait rele­

ver de 20% et 28% respectivement les 
taux en vigueur dans ces deux secteurs

Par contre I organisme fédéral ac­
cueille favorablement l'augmentation 
proposée de 9.7% des frais d'appels inte­
rurbains. Ces derniers comptent pour 
45% des sommes totales déboursées par 
les clients de Bell.

A compter du mois prochain, les abon­
nés de Montréal paieront $8 55 au lieu de 
$8.15 actuellement. Bell réclamait $9.80. 
A Québec, le tarif résidentiel de base 
passe de $7.15 a $7 50 soit $1.10 de moins 
que ce que Bell souhaitait tôucher

La demande renfermait des hausses de 
28% pour les postes supplémentaires 
daris les residences, les bureaux et les hô­
tels de même que pour l'utilisation d'un 
appareil Contempra. Le CRTC ramène 
ces augmentations à 10% ou 15%.

Bell a obtenu par ailleurs que les frais 
d'installation soient haussés de 30% 
comme elle le demandait. Toutefois, les 
tarifs n'augmentent que de 10% dans le 
cas des appareils installés par l'abonné 
lui-méme

Ceux qui utilisent trop fréquemment 
l assistance-annuaire devront payer cinq

cents de plus pour chaque demande d in­
formation. Toutefois les trois premiers 
appels au 411 à chaque mois demeurent 
gratuits.

Knfin, les abonnés qui ne veulent pas 
ue leur nom soit inscrit dans le bottin 
evront faire face à une prime de confi­

dentialité haussée de 50%.
Kn ce qui concerne les tarifs des appa­

reils utilisés par les handicapés ou les per­
sonnes âgées, ils suivront le mouvement 
d'ensemble. La compagnie était prête a 
certaines concessions dans ce domaine 
mais le CRTC n'a jamais vu d'un bon oeil

l arrivée une double grille tarifaire
L'entrée en vigueur de ces nouveaux ta 

rifs feia croître les revenus de Bell d envi 
ron $248 millions l'an prochain Pour sa 
part. Bell désirait une hausse de $399 mil­
lions pour 1979.

Du côté de la direction de l'entreprise 
de la côte du Beaver-Hall. un porte-parole 
a déclaré qu'il n'y aurait aucun commen­
taire avant quelques jours au moins 11 est 
évident cependant que MM. DeGrandpré 
et Thackray exprimeront leur vif mécon­
tentement

Kn présentant sa demande l'hiver der-

lier Bell prévoyait doubler ses profits 
r ds en deux ans de $201 millions en 
li1/'? les bénéfices après impôts seraient 
passés a $420 millions, une hausse de 
109%

La compagnie de téléphoné affirmait 
qu'il était necessaire de porter de 9% à 
12% en 1978 et a 14% en 1979 son taux de 
rendement sur le capital-actions.

La décision annoncée hier par le CRTC 
indique que Bell devra trouver ailleurs 
$150 millions en 1979 pour maintenir le 
rythme actuel de ses dépensés

Voir page 6: Bell Canada

Grâce à un bond de 2.20-mètres, un record personnel, le Montréalais 
Claude Ferragne a gagné, hier soir, l'épreuve du saut en hauteur mascu­
lin aux Jeux du Commonwealth. (Photolaser CP)
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Ferragne remporte 
le saut en hauteur

KDMONTON (CP) — Sortant enfin 
de l'ombre, le sauteur québécois 
Claude Ferragne a remporte une mé­
daille d'or hier soir aux Jeux du Com­
monwealth d'Kdmonton. puis a an­
noncé qu'il se retirait de la compéti­
tion.

Ferragne, qui s était classé au 12e 
rang aux Olympiques, loin derrière 
Greg Joy qui avait récolté Tor. a réussi 
hier un bond de 2.20 mètres, un record 
des Jeux, dès son premier essai. Greg 
Joy a du se contenter de la médaille 

Voir page 6: Edmonton EDMONTON 1978

L’unanimité est refaite

Les provinces rejettent 
les propositions Trudeau
par Jean-Claude Picard

REGINA - Revenant au consensus 
qu'ils avaient établi en octobre 1976 sur 
la reforme de la constitution canadienne, 
les dix premiers ministres provinciaux 
ont unanimement rejeté hier les derniè­
res propositions constitutionnelles du 
gouvernement fédéral et demandé à 
Ottawa de revoir complètement sa façon 
d'aborder ce dossier

De plus, le Québec, tout en maintenant 
son projet de souveraineté-association, 
accepte, au nom de la défense de 1 auto­
nomie provinciale, de prendre part acti­
vement au processus de réforme constitu­
tionnelle qui s'amorce et souscrit a l'ac­
cord inter-provincial auquel avait con­
senti l'ex-premier ministre Robert Bou- 
rassa quelques semaines avant de perdre 
le pouvoir. Cet accord, qui n'a jamais été 
discuté au niveau fédéral-provincial. 
porte essentiellement sur un nouveau 
partage des pouvoirs entre Ottawa et les 
provinces.

Cette attitude extrêmement ferme et 
déterminée des provinces, prélude à des 
débats plutôt âpres lorsque s'ouvrira à Ot­
tawa. à la fin du mois d’octobre, la confé­
rence fédérale-provinciale sur la réforme 
constitutionnelle; elle constitue le seul 
résultat vraiment tangible de cette 19e 
conférence des premiers ministres pro­
vinciaux, qui se termine aujourd'hui à 
Régina.

Bien sûr. les premiers ministres ont 
également abordé les autres sujets 
inscrits à Tordre du jour et ont notam­
ment procédé à une revue de la situation 
économique mais nônt réussi à ac­
coucher sous ce chapitre d'aucun projet 
nouveau, d'aucune mesure susceptible de 
remédier à la situation actuelle, ce qui 
reste surprenant au moment ou le Canada 
compte près d'un million de chômeurs.

Il en va cependant tout autrement de la 
question constitutionnelle ou les pre­
miers ministres n'ont menage ni leurs ef­
forts ni leurs mots pour dénoncer l'atti­
tude d'Ottawa, critiquer les changements 
proposes dans la phase 1 du projet fédéral 
et suggérer au gouvernement central qu'il 
lui vaudrait mieux de revoir complète­
ment sa façon d'aborder le dossier, s'il 
désire que la conférence du mois d'oc­
tobre connaisse quelque succès.

Pour l'essentiel, ce que les provinces 
soutiennent, c'est que tous les éléments 
d'une réforme constitutionnelle sont in­
dissociables. qu'Ottawa a tort de vouloir 
procéder de façon parcellaire et qu'il 
court à l'échec s'il maintient l'attitude dé­
finie dans son livre blanc intitulé "Le 
temps d'agir" et le projet de loi qu il a 
par la suite déposé devant les Communes 
traitant de la réforme des institutions fé­
dérales.

"Il fut convenu qu'on ne peut diviser la 
réforme constitutionnelle en étapes artifi­
cielles. Les problèmes d'institutions et de 
compétence sont d une telle interdépen­
dance qu'ils doivent être étudiés en­

semble Nous, convenons de plus que le 
partage des pouvoirs est l'aspect clé de la 
réforme constitutionnelle et doit être mis 
en rapport avec les autres éléments." 
peut-on lire dans le communique conjoint 
rendu public par le président de cette con­
ference et premier ministre de la Sas­
katchewan. M. Alan Blakeney.

Aussi, les changements que demandent 
les provinces, tant au niveau du contenu 
que de Techéancier des discussions, sont-

REG1NA (par Jean-Claude Picard) — 
La position des premiers ministres des 
provinces constitue en somme le rejet de 
Tunilatéralisme et de Tarrogance mani­
festés par le gouvernement Fédéral dans 
son projet de réforme constitutionnelle.

C'est ainsi que le premier ministre du 
Québec. M. René Lévesque a commenté 
hier, en conférence de presse, le commu­
nique conjoint émis quelques heures plus 
tôt par lui-méme et ses collègues des neuf 
autres provinces canadiennes au sujet du

ils nombreux et substantiels
Les premiers ministres provinciaux dé­

sirent d'abord que Tordre du jour de la 
réunion du mois d'octobre soit dressé 
conjointement par le gouvernement fédé­
ral et les provinces.

Ils ont donc demande a leurs ministres 
responsables des affaires constitutionnel­
les de se réunir a la fin du mois de sep­
tembre en compagnie de leur homologue 
fédéral. M. Marc Lalonde. pour dresser

projet de loi fédérale C-60 et plus globale­
ment de la façon retenue par Ottawa pour 
aborder l'ensemble du dossier constitu­
tionnel

M Lévesque, qui s'est adressé aux 
journalistes à la fin de la conférence, es­
time que cette position commune des 
provinces rejoint, dans son ensemble, la 
défense de Tautonomie provinciale

C'est d'ailleurs pour cette raison, a-t-il 
expliqué en réponse aux questions des re­
porters. que le Québec a cru bon. en dépit

cet ordre du jour et poursuivre toi s les 
travaux préparatoires a cette conférence 

Ils désirent de plus que cette dernière 
ne soit pas consacrée exclusivement a l'e- 
xamen du projet de loi C-60. traitant de la 
premiere phase de la reforme tell< que 
proposée par Ottawa, mais englobe p.utôt 
toutes les autres propositions émanant 
d'autres sources, telles l'entente inter­
provinciale de septembre 1976 et les pro- 

Volr page 6: Les provinces

de son option souverainiste, de ne pas 
faire bande a part mais de soutenir lui 
aussi ce qu il qualifie de "changements 
minimaux à la constitution actuelle, no­
tamment au chapitre du partage des pou­
voirs.

Voila pourquoi de poursuivre M. Le­
vesque. le Quebec a participé activement 
aux travaux de cette 19e conférence inter­
provinciale des premiers ministres et 
qu il participera tout aussi activement a 

Voir page 6: Québec

Dans le silence et le recueillement, des milliers de personnes ont défilé hier à Saint-Pierre-de-Rome pour rendre un 
dernier hommage à Paul VI. (Photolaser AP)
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Québec n’a pas fait bande à part

200,000 personnes défilent devant la dépouille de Paul VI
CITE DU VATICAN (AP. AFP. Reu­

ter) — La Congrégation générale des car­
dinaux présents à Rome, qui administre 
les affaires de CEglise jusqu'à l'élection 
d un nouveau souverain pontife, a fixé au 
25 août à 1,7 h la date d'ouverture du 
Conclave chargé d'élire un successeur a 
Paul VI

Le lieu où se reuniront les cardinaux 
n'a pas été précisé mais, dans les milieux 
du Vatican, on pense que ce sera très cer-
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Ouvert de 10 A.M. 35 A M 
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1723 ST-DENIS 
Montréal

tainement, comme dansTe passé, à la cha­
pelle Sixtine. Selon le droit de l'Eglise, le 
Conclave doit se réunir entre 15 et 20 
jours après la mort du pape Paul VI 
étant décédé dimanche dernier dans sa 
résidence d'été de Castelgandolfo, les 115 
cardinaux qui composeront le Conclave 
se réuniront donc 19 jours après sa mort.

Les 43 cardinaux qui ont participé à la 
congrégation générale de jeudi ont égale­
ment décidé que les funérailles de Paul 
VI seraient célébrées par tous les 
membres du Sacré Collège sur la Place 
Saint-Pierre et non a l'intérieur.

Sur la Place, inondée de soleil, le 
peuple de Rome est arrivé en masse, ve­
nant des banlieues les plus lointaines 
pour rendre un dernier hommage au Sou­
verain Pontife. Les fidèles auxquels se 
sont mélés de nombreux touristes ont dé­
filé sur plusieurs rangs de profondeur au 
rythme de 200 a la minute devant le cata­
falque dressé devant TAutel de la Confes­
sion Le pape repose dans ses vêtements 
pontificaux blancs et rouges.,

Une foule immense, évaluée a près de 
deux cent mille personnes, a défilé en un 
flux compact toute la journée de jeudi 
pour rendre hommage a Paul VI. minus­
cule silhouette rouge allongée au fond de 
la grande nef de Saint-Pierre

Côte à côte, hommes et femmes, famil­
les en tenue d été. Africains et noirs Amé­
ricains. Japonais mi Espagnols, par rangs

de qui/e ou vingt personnes, ont marche a 
pas lents, dans le silence, entre les barriè­
res qui canalisaient l'interminable flot.

Un temps d'arrêt, assez bref, devant le 
catafalque — le temps d'une breve prière, 
de voir le visage plombé, rigide sous la 
mitre, les mains maigres sur le chapelet, 
la croix au Christ douloureux allongée 
près du corps, puis, c'est de nouveau la 
marche, vers l'abside — ou Ton célébré 
des messes pour le repos de Paul VI

Là aussi, une foule serrée, muette, re­
cueillie. participe et communie Quelques 
personnalités émergent de la foule ano­
nyme. Le métropolite orthodoxe de Lé­
ningrad Nikodim, arrivé mercredi 
d'URSS, entonne un chant en russe an­
cien devant le corps, hymne du rite ortho­
doxe pour les morts.

Des personnalités politiques, italien­
nes. passent, le président du Sénat M 
Amintore Fanfani (démocrate-Chrétien).

qui reçut Paul VI a TONU alors qu'il était 
lui-méme président de l'assemblée inter­
nationale. des cardinaux et des prélats

Mais le fait majeur de cette journée de 
Paul VI dans “sa" basilique est bien 
Taffluence étonnante de cette foule tran­
quille. digne et recueillie Avant de sortir, 
nombreux sont ceux qui s'arrêtent en­
core. s'asseyent sur les bas-côtés, restent 
en méditation

On voit aussi un homme appuyé sur des

béquilles se traîner vers Tautel de la Con­
fession. vers le Pape, a contre courant < 
Aucun triomphalisme — seuls quatre 
Suisses gardent le corps Mais, tout au 
fond de la foule qui avance, au bas du gi­
gantesque baldaquin torsadé du Bernin. 
Textréme simplicité, la petitesse du corps 
allonge dans une sorte de pauvreté et de 
dénuement, a donne à cette dermere ren­
contre de Paul VI avec les foules < hré- 

Voir page 6: Paul VI

libre-échange pourrait 
l’industrie manufacturière

Seul le 
sauver

OTTAWA (PC) — La seule façon-de 
sauver l'industrie manufacturière cana­
dienne c'est de conclure un accord com­
mercial de libre-échange entre le Canada 
et les Etats-Unis.

C'est ce qu'affirme le comité sénatorial 
des affaires étrangères dans un rapport 
pubhé hier; ce rapport, intitulé "Les Re­
lations commerciales du Canada avec les 
Etats-Unis ", est le second rapport du co­
mité, le premier, publié en 1976. ayant 
abordé le cadre institutionnel des rela­

tions entre les deux pays.
Le président du comité, le sénateur 

George C. van Roggen, a explique qu on 
prescrivait là "un traitement de choc" 
pour permettre les réformes structurelles 
nécessaires a l'amélioration de la position 
concurrentielle de l'industrie canadienne 
et a la stimulation des exportations-

L étude du comité exclut le commerce 
bilatéral des produits alunentaires. ou 
Ton enregistre un équilibré, de même que 
les échanges d'énergie, pour lesquels le

Canada a réalise un benefice de $3 9 mil­
liards en 1976

Par contre, dans le secteur du com­
merce des produits manufacturés, le co­
mité souligne que le Canada accuse un 
déficit de plus de $7 milliards et que si la 
tendance se maintient, "le Canada fera 
face a un risque serieux de désindustria­
lisation".

"Derrière le mur tarifaire, l'industrie 
secondaire du Canada reste fragmentée.

Voir paga & La libre-échange
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L’université en question
Le rapport de la commission contiendra 
plus d’orientations que de recommandations

par Paule des Rivières

('rèét! en juillet 1977 pour scruter les 
avenues qui s'offrent a l'université 
québécoise des prochaines années, la 
commission d'étude sur les universités 
(CI'.l i s'attellera bientôt a la tâche de 
dégager, sur papier, les grandes lignes 
directrices de "ce champ d'analyse ex­
trêmement complexe".

Le rapport final qui viendra couronner 
plus de 18 mois de travail est attendu au 
début de 1979 "Nous aimerions que le 
rapport ne vienne pas clore le débat mais 
au contraire qu'il le relance", déclarait 
cette semaine au DKVOIH M Pierre 
Angers, président de la commission, 
après avoir précisé que le travail final ne 
contiendra pas de recommandations 
précises sur tous les aspects étudiés mais 
traduira davantage une orientation a 
privilégier, laquelle exige un travail de 
clarification au sein des commissaires 

Les principales questions qui seront 
abordées dans le rapport final? Le

développement de l'appareil ad­
ministratif depuis deux décennies, la syn­
dicalisation des professeurs et des autres 
groupes, le financement des universités, 
Feur relation avec l'Ktat, la formation des 
maitres — plus d'un tiers des mémoires 
publics ne portaient que sur la formation 
des maitres -, la pédagogie universitaire, 
l'éducation permanente, en un mot toute 
la panoplie des maux et bienfaits univer­
sitaires, le tout dans une perspective 
d'ensemble, et en vue, notamment, 
d'assurer une sage utilisation des $600 
millions annuellement consacrés aux sept 
universités québécoises.

D'ici quelques semaines, les 22 com­
missaires des quatre comités de la ŒU 
respectivement charges de la coor­
dination, de l'organisation du système 
universitaire, de la formation et du per­
fectionnement des enseignants et des 
relations de l'université avec la société, 
auront en main une série de fichiers sur 
tous les themes majeurs plus une foule de 
renseignements additionnels, non con­
tenus dans les mémoires publics. Quelque

prove
d'ailleurs été mis sur pieu cet été 

Au sujet des cinq semaines consacrées 
a la consultation publique, qui ont con­
duit les commissaires dans les différentes 
régions de la province et qui ont donne 
lieu a la presentation de 118 mémoires, la 
plupart "universitaires ", M. Angers dit 
que “cet aspect singulier de notre mandat 
s est très bien déroule".

"Je pense que la commission a déjà 
obtenu des résultats; son existence, les 
audiences publiques, les études faites 
pour repondre au document de con­
sultation, tout qa faisait partie des objec­
tifs de la commission et je pense que la 
consultation a été assez, substantielle 

Une ombre au tableau cependant et 
elle est de taille: la participation plus que 
mitigee des etudiants a cette con­
sultation. “C'est la un point névralgique; 
partout, quand on élaboré la problémati­
que de la dimension universitaire, les 
etudiants n'occupent pas un role central 
alors qu'ils restent toujours la raison 
d'etre de l'université

Le président de la CKU, lui-même 
professeur à l'Université du Québec à 
Trois-Hivières, ajoute qu'il a été par­
ticulièrement frappe par le nombre de 
mémoires signalant la faiblesse de la 
pédagogie universitaire; l'autre aspect 
qui touche de près la population 
étudiante et qui a été soulevé a maintes 
reprises au cours des audiences le fut 
sous un thème plus administratif et plus 
financier: c'est celui des "clientèles".

"C'est un paradoxe Les clientèles 
préoccupent tout le monde mais 
beaucoup moins les étudiants comme 
étudiants."

Kt qu'en èst-ii de l'éventuelle gratuité 
scolaire à l'université? La question est 
posée, discutée et prise au sérieux répond

le président de la commission d'étude en 
précisant qu'un des 22 comités de 
recherche provisoires est justement 
chargé de se pencher sur les différentes 
formules de financement,

"Deux ou trois groupes l'ont proposée 
mais aucun n'a trouvé la formule qui 
tienne compte d'un élément capital de 
justice, à savoir que ce sont les citoyens 
qui risquent de défrayer les coûts de cette 
opération et que la grande majorité a peu 
de chance d'aller à l'université."

Quel que soit le sort qui sera fait au 
rapport final, une chose est certaine; la 
communauté universitaire aura désor­
mais un ensemble de données, statisti­
ques, analyses, études sur l'enseignement 
supérieur du Québec 

"Nous étions avant tout chargés 
d'étudier les questions et de les situer 
dans une perspective signifiante, ce qui 
donnera lieu a des réflexions ultérieures 
de la part des gens concernés, que ce soit 
le gouvernement, les institutions univer­
sitaires, les groupes sociaux,"

Ce travail de la commission tombe à 
pic, note M. Angers, à une période ou 
l'université est appelée à s'expliquer tout 
en étant exposée a la critique La société 
est aujourd'hui mieux avertie et plus 
attentive à ce qui ce passe dans ses in­
stitutions, constate M. Angers en ajoutant 
que l'université ne peut plus éviter cette

'nouvelle dimension de l'opinion publi­
que" qui n'est pas étrangère à sa fonction 
de plus en plus sociale et qui nécessitera 
des ajustements.

M, Angers demeure par ailleurs con­
vaincu qu'une Institution universitaire ne 
change pas du Jour au lendemain, et ce 
pour deux raisons majeures D'abord 
parce que dans ce milieu, les 
changements de perspective passent tou­
jours par l'analyse el ensuite parce que 
les structures universitaires sont bien 
lourdes.

"Nous avons monte depuis 20 ans un 
système universitaire très complexe. Les 
structures sont-elles assez souples" Une 
chose est certaine, c'est que la masse de 
règlementations imposée ralentit le fonc­
tionnement ", constate M Angers en 
mentionnant, à titre d'exemple, le lait 
que deux ou trois ans peuvent parfois 
s'écouler avant l'adoption d'un nouveau 
programme.

Conformément au mandat qu ils ont 
reçu du gouvernement chacun des quatre 
comités de la commission rédigera sa 
propre partie du rapport.

il peut y avoir une espèce de consen­
sus sur un certain nombre de points ma­
jeurs et si c'est le cas, il en sortira 
probablement quelque chose d'intense 
puisque les groupes auront travaillé en 
toute liberté", estime M. Angers.

Train rapide — Un train ex­
perimental japonais a abaisse 
le record de vitesse sur rail le 
mois dernier en roulant a 337 
kilomètres a l'heure sur une 
distance de 4 7 kilometres, 
("est un train français qui 
détenait le record depuis 1955 
avec une vitesse de 331 
kilometres a l'heure Les 
chemins de fer nationaux du 
Japon ont fait savoir que ce 
même train pourrait filer a 
500 kilometres a l'heure l'ete 
prochain 11 s'agit d'un train 
autorail à suspension 
électromagnétique qui 
pourrait etre utilisé dans les 
réseaux express pour 
passagers d'ici quelques 
années

La guerre à l'Airbus — Tan­
dis que Boeing s'active a 
mettre au point son Boeing 
767 a voilure profilée pour 
faire concurrence a l'Airbus 
français qui a été commande 
déjà a plus de 100 exemplaires 
dont 23 par Kastern Airlines. 
Lockheed annonce la mise en 
construction d'un Lockheed L-

1011 triréacté moyen courrier 
d'environ 300 sièges, baptise 
Dash 400 et qui aura l'avan­
tage d'être livrable avant le 
Boeing 767 Chez Boeing on 
annonce que le bi-reacte 767 
aura un coût d'exploitation de 
$2 80 du passager mille en 
comparaison de $4 50 pour 
l'Airbus qui est le plus 
économique a l'heure ac­
tuelle. Lockheed se contente 
de dire que son Dash 400 sera 
plus economique a l'exploita­
tion et a l'achat que les deux 
autres. Avec un marché de 
1.500 appareils de 200 à 300 
places dans le monde pour les 
prochaines années il ne fait 
maintenant plus de doute que 
les constructeurs américains 
se livreront une lutte encore 
plus opiniâtre sur ce genre 
d appareils que sur les gros 
porteurs d'autant plus que dé­
jà Airbus Industries a pris les 
devants.

Les D(,'-8 font peau neuve — 
D'ici deux ans environ les DC- 
8 de sérié 63 d'Air Canada 
devront vraisemblablement

être corrigés dans leur struc­
ture a cause d'une faiblesse de 
ces appareils après 25,000 
heures de vol. Mais d'ici la Air 
Canada procédera au 
reaménagement intérieur de 
ses DC-8 a fuselage allonge Le 
contrat de renovation a ete 
donné à Precision Structure 
de Seattle, le plus important 
concepteur d'intérieurs 
d'avions aux Etats-Unis. Les 
DC-8 d'Air Canada, achetés au 
debut des années 60 auront de 
nouveaux revêtements in­
térieurs, des plafonds acousti­
ques neufs, des espaces de 
rangement sous forme de 
casiers, des éclairages 
nouveaux ainsi que de 
nombreux accessoires suscep­
tibles de rendre plus confor­
tables les sieges de ces ap­
pareils encore très utilisés.

Les 707 en silence — La 
compagnie Boeing fabrique 
toujours les Boeing 707 mais 
surtout dans leur version 
militaire KC-135. Les 707 
fabriqués avant 1973 ne peu­
vent pas se poser aux Etats-

Unis à cause du bruit de leurs 
moteurs mais la société 
General Electric et la Société 
nationale d'étude et de con­
struction de moteurs d'avion 
(SNECMA) en France vien­
nent de mettre au point le 
moteur CFM-56 destine a 
équiper les Boeing 707 Le 
marché pour ces longs 
courriers a faible densité de 
trafic est évalué a 200 ap­
pareils actuellement L'avion 
sera très silencieux et sa con­
sommation de carburant sera 
réduite de 15';.

■
Québec-Ontario — La Com­

mission des Transports du 
Quebec tiendra des audiences 
publiques conjointes avec 
l'Ontario Highway transport 
Board du 28 août au 1er 
septembre relativement aux 
permis de transport que 
détient la compagnie Robert 
transport (1973) Ltee en On­
tario et au Quebec pour du 
transport de conserves entre 
Rougemont et Gentilly et 
l'Ontario. Ce sera la troisième 
fois que les deux organismes 
siègent conjointement

Songez-vous à 
vendre votre maison?

La plupart des gens qui 
possèdent une maison songent 
de temps à autre à la vendre.

Quelles que soient les rai­
sons qui puissent motiver cette 
vente...changements dans la 
famille...évolution de situation fi­
nancière... ou simple caprice... 
nous vous recommandons d'ins­
crire votre propriété chez nous.

Un détail important: les ser­
vices immobiliers du Trust Royal 
ontpignonsur 
rue dans 33 
bureaux du 
Grand Mont­
réal. Chaque

bureau met à la disposition des 
acheteurs en perspective tous 
les renseignements utiles con­
cernant votre maison. Sans 
compter, bien entendu, le ser­
vice individualisé, pierre an­
gulaire de notre entreprise.

Le Trust Royal vous offre 
un éventail complet de services 
immobiliers qui n’ont plus à faire 
leurs preuves. Voilà pourquoi, 
lorsque vous songez à vendre

votre maison, 
il y va de votre

Les postes sont ouverts également aux hommes et aux femmes

'/lA'

ARCHITECTURE
Dessinateur intermédiaire 4 ans d'expérience mini­
mum. pour bureau d'architectes de la rive-sud.
Salaire à discuter selon expérience.

Envoyer curriculum vitae à:
C.P.35 
Succursale A 
Longueuil, J4H 3W2

HOPITAL GÉNÉRAL ST-B0NIFACE'
UNE INSTITUTION RECONNUE 

DE 800 LITS
recherche

AUMÔNIER CATHOLIQUE 
ROMAIN

— Dûment ordonné prêtre
— 3 à 5 années de ministère
— Habilité à travailler en équipe.
— Habilité à communiquer en français et en anglais
— Un minimum de deux unités dans l'enseignement de la 

pastorale en clinique ou l'équivalent.
— Reconnaissance officielle de son évêque.
Date d'entrée en fonction: 4 septembre 1978
Les personnes intéressées devront soumettre leurs candi­
datures par écrit à:

Soeur Marie Bonin 
Coordonnatrice, service des 
soins en Pastorale 
Hôpital général St-Boniface 
409 Avenue Taché,
Winnipeg, Manitoba,
R2H 2A6
Téléphone: (204) 237-2357

rAVOCAT(E) DEMANDÉ(E)
— On recherche un avocat ou une avocate pour contrôler 

la valeur juridique de traduction.
— Le candidat doit avoir une excellente maîtrise des langues 

française et anglaise.
— Traitement à discuter selon l'expérience et les qualifiée 

lions du candidat.
— Les candidats peuvent soumettre leur demande et leur 

curriculum vitae à I adresse suivante
D. Goyer
1, Place VilleMarie 
Suite 700,
Montréal, Québec,

^ H381Z7

L’université 
Queen’s à Kingston

nteret 
penser 
nous.IMMEUBL

rM.

68
F

A

trust Koval
L ENSEIGNE

QUI FAIT
VENDRE

PRATICIEN EN SERVICE SOCIAL

HÔPITAL DE L’UNGAVA
Lieu de travail:
Poste de la Baleine. Baie d Hudson.
Fonctions:
En collaboration étroite avec le milieu autochtone, mettre sur pied 
le bureau de service social.
Sous ( autorité immédiate de la directrice des services sociaux, pro­
céder à des interventions psycho-sociales auprès d'individus et/ou 
groupes présentant des problèmes de comportement et/ou d'a­
daptation.
Exigences:
Diplôme de 1er ou 2ème cycle en sciences humaines.
Minimum de deux ans d expérience dans les secteurs de la famille, 
de la |eunesse et de l'organisation communautaire.
Connaissance excellente de l'anglais.
Qualités de leadership, d adaptabilité et de souplesse de caractère 
indispensables.
Expérience de travaail en milieu isolé serait un atout.
Salaire et conditions de travail:
Selon la convention, plus prime nordique.
Soumettre votre curriculum vitae à:

Mlle Cécile Bertrand, M A.
Directrice des services sociaux 
Hôpital de l'Ungava 
C.P.149
Fort Chimo, Qué.
JOM 1C0

Concours se terminant le 18 août 1978.

PROFESSEUR
DE LANGUE FRANÇAISE À TEMPS 

PARTIEL POUR 1978-79
Fonctions:
Le candidat devra enseigner une ou deux sections 
d'un cours de langue. Il se chargera aussi de l’organi­
sation du contenu académique de ce cours et du tra­
vail de plusieurs enseignants, et assurera l'uniformité 
dans l'évaluation des travaux pratiques.

Exigences:
Doctorat
Expérience pertinente au niveau universitaire.
Traitement:
Le traitement sera établi selon les qualifications et 
l'expérience du candidat.

S'adresser avant le 21 août à la directrice intérimaire
Département de français 
Université Queen’s 
Kingston. Ontario 
K7L3N6

a Hydro-Québec
Service du Personnel 
Région de Maisonneuve 
1450 City Councillors 
Montréal, Qué.
H3A2E6

L Hydro-Québec est à la recherche:

D'ELECTRICIEN-MECANICIEN
pour combler des postes permanents dans la région
métropolitaine.

Fondions:
— Réparer et installer tout genre d'équipement électrique, 

mécanique et électromécanique des postes et centra­
les soit:
— Disjoncteurs haute et très haute tension 
— Transformateurs 
— Sectionneurs 
— Compensateurs 
-— Systèmes d’air comprimé 
- Etc.

Exigences minimales:
— Posséder une licence ou un certificat de qualification 

émis par le ministère du Travail et de la Main-d'Oeuvre 
pour exercer le métier d'électricien et/ou posséder une 
expérience reconnue dans le montage et le réglage des 
appareils haute et très haute tension.

N.B. Les candidats (es) intéressés (es) sont priés (es) 
de nous faire parvenir leur curriculum vltae le plus 
complet possible en mentionnant leur NUMÉRO 
D ASSURANCE SOCIALE.

r- \
College

Universitaire
de

Saint-
BonifaceJ

CENTRE DE 
RECHERCHES

DEMANDE DES

CHERCHEURS
Le Centre, un département du Collège, fait de la recherche 
commanditée par les gouvernements fédéral et provincial, 
les divisions scolaires et par d'autres organismes.
Fonctions:
Sous la direction du directeur du Centre, les chercheurs 
devront assumer la responsabilité de projets de recherche 
commanditée dans les domaines de l'éducation, des com­
munications ou des ressources humaines. Ils prépareront 
des rapports de recherche selon les besoins des commandi­
taires du Centre et participeront aux travaux de recherche 
d'une équipe pluridisciplinaire.
Exigences:
Maîtrise ou doctorat avec expérience en recherche. La con­
naissance du français est requise
Traitement:
Selon la formation et l'expérience.
Faire parvenir curriculum vltae immédiatement à:

M. Michel LAGACÉ, directeur 
Centre de recherche 
Collège universitaire de Saint-Bonitace 
200, avenue de la Cathédrale 
Saint-Boniface (Manitoba) R2H 0H7 
(204)247-6750

LE COLLÈGE COMMUNAUTAIRE N 
DU NOUVEAU-BRUNSWICK

DIRECTEUR-ADJOINT 
EN TECHNOLOGIE

Le Collège communautaire du Nouveau-Brunswick. Campus 
de Bathurst, requiert les services d’un DIRECTEUR-AD­
JOINT. Le titulaire de ce poste exigeant relèvera du direc­
teur et il sera chargé de l administration de renseignement 
et des programmes d études concernant les cours de tech­
nologie offerts au Campus.
Le candidat devra posséder un diplôme universitaire avec 
spécialisation en techno-génie de préférence, ainsi qu’une 
grande expérience en commerce et en technologie, y com­
pris une certaine expérience à titre de surveillant ou I équi­
valent en formation et en expérience. La personne aura fait 
preuve de ses qualités de chef et de son aptitude à bien 
travailler avec les autres. Une grande connaissance des 
deux langues officielles est essentielle 
Les avantages sont les mêmes que ceux de la (onction publi­
que. soit, vacances et congés de maladie, pension, assu- 
rance-vie et Croix-Bleue.
Le salaire dépendra de la formation et de I expérience mais
ne dépassera pas $30.096
Faire parvenir sa demande au soussigné, au plus tard le 
25 août 1978 en indiquant ses titres et qualités, sa formation
et son expérience.

L'Agent dg personnel
Le Collège communautaire du Nouveau-Brunswick 
Case Postale 6000 
Fredericton, Nouveau-Brunswick 
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LE DEVOIR Montréal, vendredi 11 août 1978 Une meilleure façon de payer.

1968 1978 #
pour) Jl m-um'I

VANCÜUVI H . CAI (.AHY • 1 ÜMUNTON • VYINNlPtü • TORONTO • MON 1 RI Al

MONTRÉAL PLACE BONAVENTURE Tél 866-3BS4

La loi 101 (chap. 3) en appel devant un banc de sept juges
par Bernard Morrier

Alors qu'il procédait hier à l'appel du 
rôle provisoire pour la session devant 
débuter le 11 septembre prochain, le juge 
en chef Edouard Hinfret. de la Cour 
d'appel du Québec, a annoncé que sept 
juges de ce tribunal — ce qui constitue un 
fait exceptionnel - seront appelés a é- 
tudier tout particuliérement le chapitre 3, 
de la loi 101, portant sur le français 
langue de la justice et de la législation au 
Quebec.

On sait que le procureur général du 
Québec avait décidé de porter en appel le 
jugement du juge en chef Jules 
Deschénes. de la Cour supérieure, qui, le

24 février dernier, avait décrété que le 
chapitre en question de la loi 101 était nul 
et inconstitutionnel Le magistrat avait 
alors accueilli favorablement une requête 
en ce sens présentée par trois avocats 
montréalais, Mes Blaikie. Durand et 
Goldstein, voulant que cette partie de la 
loi 101, sanctionnée à Québec, le 26 août 
1977, violait l'article 133 de la constitution 
canadienne de 1867, excédant ainsi les 
limites de la compétence con­
stitutionnelle de la législature provin­
ciale

L'article 133 accorde un statut égal aux 
deux langues officielles dans les débats 
législatifs et judiciaires et dans la rédac­
tion des lois et jugements, "rendus au

Québec ', mais le chapitre 3 de la loi 101 
écarte systématiquement l'utilisation de 
l'anglais, sauf exception.

Interrogé sur sa décision d'assigner 
sept juges dans cette cause, le juge en 
chef Hinfret a expliqué que, vers la fin 
de l'hiver dernier, on avait préparé les 
assignations des magistrats jusqu'au mois 
de juin dernier,

On a ensuite décidé de réassigner les 
mêmes bancs pour la session d'automne,

' ('ependant. de noter [ honorable juge 
Hinfret, vu l'importance capitale de la

auestion dans ce chapitre de la loi 101. 
ans laquelle d'ailleurs le juge en chef de 
la Cour d'appel aurait dû lui aussi se 

prononcer, mais dans ce cas-ci, il préféré

s en abstenir, il a été convenu que sept 
juges, soit cinq francophones et deux 
anglophones, y siégeraient."

Le juge en chef Hinfret a précisé qu'il 
était préférable qu'il ne siège pas dans 
cette cause pour deux raisons. "D'abord, 
étant moi-même juge en chef, la coutume 
veut qu'a ce titre, on évite de toucher a 
un sujet déjà tranché par un juge en chef 
dune autre cour Déplus, dans Tes années 
50, alors que je faisais partie du cabinet 
Saint-Laurent, a titre de ministre des 
Pastes, nous avions decide que l'article 
133 de l'acte de l'Amérique britannique 
du nord ne pouvait être amendé sans le 
consentement unanime des provinces. 
Or, c’est précisément cette question que

Un dernier 
hommage 
aux victimes 
d’Eastman
par Françoise Côté

ASBESTOS (PCI — Le dernier hom­
mage aux 40 victimes de la tragique plon­
gée d’un autobus dans le lac d'Argent, 
près d'Eastman dans les Cantons de l'Est 
vendredi dernier s’est traduit par un im­
mense cri d'esperance et de foi dans la 
vie avec Temouvant appel du premier 
president de la Fraternité des Malades, a 
laquelle appartenait plusieurs disparus, 
pour le maintien de l'esprit de fraternité, 
de l'esprit nouveau qui s est manifesté a 
Asbestos depuis le drame survenu il y a 
presque une semaine.

Lorsque Yves Bourassa. un petit 
homme frêle, qui a voulu il y a quelques 
années regrouper malades et handicapes 
dans un mouvement de fraternité et 
d'entraide, est venu dire le choc qu'il a 
éprouvé vendredi dernier aux premieres 
nouvelles de la tragédie, pour ensuite af­
firmer qu'il continue de croire que 
l'oeuvre doit se poursuivre parce qu'il y 
aura toujours sur terre quelqu'un a soula­
ger et a aimer, c'est une foule 3,500 per­
sonnes. dont un millier de parents et 
proches des 40 victimes, qui ont vibre a 
cet appel hier après-midi dans le Centre 
civique d'Asbestos.

Dans cet aréna. qui a plus d'une fois en­
tendu les clameurs des sportifs fiers des 
exploits de leurs athlètes, c'est une at­
mosphere de chapelle ardante qui régnait 
hier avec 36 cercueils fleuris disposés tout 
autour de l'enceinte où a une extrémité 
avait été dressé un immense autel long 
d une trentaine de pieds et en face les 
3.500 personnes plongées dans le recueil­
lement et la tristesse. Les noms des 
quatre disparus qui avaient déjà ete inhu­
més mardi à Danville, municipalité voi­
sine d'Asbestos figuraient dans le Centre 
civique au côtés de leurs compagnons 
d infortune

L'archevêque de Sherbrooke. Mgr 
Jean-Marie Fortier, entouré de 38 
prêtres, a présidé au service communau­
taire Dans son homélie, il a dit que le 
Christ "n est pas venu ab-lir la 
souffrance, mais qu'il est venu la partager
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Un long cortège funèbre a quitté l aréna d'Asbestos après la messe qui y a été chantée hier pour 36 des victimes de 
l'horrible accident d autobus d'Eastman vendredi soir dernier. (Téléphoto CP)

avec nous et lui donner un sens ' 11 a 
abondamment cité des paroles d'Evan­
gile pour offrir à ses ouailles des paroles 
d'esperance.

La cérémonie s'est déroulée avec beau­
coup de dignité au milieu d'un grand re­
cueillement. Feu ou pas de larmes, mais 
un air de gravité, qui révélait l'intensité 
de la douleur. Aux premiers rangs de l'as­
sistance de cet hommage de toute une 
collectivité a ses disparus, on paercevait 
le représentant du gouver-ement du Que­
bec. M. Denis La/.ure. ministre des Affai­
res sociales, le chef de l'Opposition offi­
cielle a l'Assemblée nationale. M. 
Gérard-D Levesque, représentant per­

sonnel du leader du Parti libéral du Que­
bec, M. Claude Hyan. qui avait tenu la 
veille a se rendre personnellement à As­
bestos pour offir ses condoléances aux fa­
milles affligées.

Au côté du maire d Asbestos, le Dr Lu­
cien Bachand. dont 12 de ses patients se 
trouvaient parmi les disparus, on remar­
quait également le chef de l'Union natio­
nale. M Hodrigue Biron, ainsi que les dé­
putés unionistes Fernand Grenier, de Mé­
gantic, Yvon Brochu, de Hichmond. et les 
députés fédéraux Georges Vaillancourt. 
libéral d'Orford et Lionel Beaudoin, cré- 
distes de Mégantic.

Egalement au premier rang se trouvait

une personne encore très affectée par la 
tragédie, la comedienne Marjolaine Hé­
bert, directrice du théâtre d'été La Mar­
jolaine. où les malheureuses victimes ve­
naient d'assister a une représentation 
avant l'accident qui leur a coûté la vie 

Hier matin, le lieutenant-gouverneur 
du Québec. M Jean-Pierre Coté, a visité 
les familles des victimes et s'est entre­
tenu avec eux. De son côté. Mgr Fortier a 
tenu au début de la cérémonie à rappeler 
que l'épiscopat canadien a exprimé ses 
condoléances tandis que le primat de 
TEglise. le cardinal Maurice Hoy. a fait 
parvenir un message à Asbestos 

Voir page 6: Eastman

La vie s’organise au village Saint-Denis
par Françoy Roberge

Le village Saint-Denis, compris entre 
les rues Sherbrooke et Dorchester à 
Montréal revit présentement l'âge d'or 
du défunt quartier latin. Afin de mettre 
un lien dans toute cette activité et aussi, 
de protéger leurs intérêts, les marchands 
de la rue et du voisinage immédiat se sont 
réunis en association, l'association des 
Marchands de la rue Saint-Denis et ont 
présenté hier un programme d activités.

Le tout commencera par un salon d'au­
tomne de la jeune peinture qui ouvrira les 
murs de la plupart des commerces aux 
jeunes peintres et artisans et prendra des 
allures de "salon des Refusés"

Au cours de l'hiver, l'association pre 
sentera un carnaval dont le programme 
sera connu a l'automne et enfin, l ete 
prochain, probablement a l'occasion de la 
Saint-Jean, l'association des Marchands 
tiendra un festival sous forme de Fête au 
village et dont la durée sera détenninée 
également dans les mois qui viennent.

De plus, les marchands du "village" 
ont décidé de tenter un regroupement des 
achats dès l'automne et de lancer un ma­
gazine voué largement a la contre-culture 
et qui sera diffusé à plus de 60,000 copies 
dès octobre.

La rue Saint-Denis compte pour toutes 
ses activités sur la présence, aux abords 
immédiats, de l'université du Québec, du

cegep du Vieux Montréal, de l'institut 
d hôtellerie de la bibliothèque nationale de 
la centrale d Artisanat et de nombreuses 
salles de spectacles dont le Saint-Denis 
qui retrouvera vraisemblablement sa vi­
talité d'antan grâce à de coûteuses tran- 
sofrmations et à une programmation “re- 
vampée"

Lors de la conférence de presse d'hier, 
le président de l'Association des 
marchands M Jacques Boisseau a précisé 
en présence de représentants de Radio- 
C’anada et des productions Kébespec que 
la salle du Saint-Denis pourra accueillir 
l'automne prochain 2,300 spectateurs.

Le propriétaire de la salle, l’entreprise 
France-Film a fait moderniser la salle qui

Québec protégera les îles Mingan
par Robert Lefebvre

ILES MINGAN (PC) — Répondant aux 
nombreuses pressions des habitants de la 
moyenne Côte-Nord et sans doute poussé 
par la crainte de se faire damer le pion 
par le fédéral, le gouvernement 
québécois a annoncé son intention de 
protéger l'archipel de Mingan

Le conseil des ministres vient en effet 
d'autoriser le ministère des Affaires 
culturelles à amorcer le processus pour 
déclarer “arrondissement naturel' les 
quelque 35 îles couvrant une superficie de 
32 milles carrés et s'étendant de la pointe 
de Mingan a Havre-Saint-Pierre, à quel­
que 900 kilomètres au nord-est de 
Québec.

C'est le ministre des Affaires 
culturelles. M. Denis Vaugeois. qui a lui- 
meme communique la nouvelle, mercredi 
soir, aux Montagnais de Mingan. et le 
lendemain aux residents de Havre-Saint- 
Pierre

M. Vaugeois a explique qu'un comité 
ad hoc sera formé des ministères du 
Tourisme. Chasse et Pêche, des Terres et 
Forêts, des Richesses naturelles et de 
l'Office de planification et de développe­
ment du Québec, pour élaborer les 
différentes hypotheses de mise en valeur 
de Tarchipel

En déclarant "arrondissement naturel" 
ce site d une exceptionnelle richesse tant 
au point de vue archéologique, qu histori- 
que et scientifique, le ministre Vaugeois 
songe déjà à en développer le potentiel 
touristique, fournir", comme il le dit. 
Tes ressources nécessaires pour que ces 

des soient davantage accessibles à la po­
pulation locale, aux chercheurs, géolo­
gues. archéologues, biologistes, etc et aux 
visiteurs de toute provenance.

“Notre intention n est pas de fermer 
ces des a toute activité mais d'en 
permettre un développement ordonné, 
d une façon discrete, sans polluer . a 
déclaré M. Vaugeois.

Les quelque 300 Montagnais de Mingan 
ont accueilli la nouvelle assez froidement. 
Ils auraient préféré recevoir du ministre 
l'assurance que ces des leur soient stricte­
ment réservées pour la chasse aux 
oiseaux migrateurs et au loup-marin

Ces des de même que File d'Anticosti 
avaient été concédées en 1680 au sieur 
Louis Joliette. En 1803. la seigneurie 
passe aux mains de la compagnie du 
Nord-Ouest puis à celle de la Baie d'Hud­
son. en 1821 11 y a cinq ans. cette der­
nière cédait les des pour la somme 
nominale de $1 a sa filiale Sieben's Oil

and Gas Ltd. de Calgary, qui a commencé 
l'an dernier des travaux de forage qui 
n'ont pas manqué d'émouvoir les 
résidents de la région

De son côté, Ottawa, par son organisme 
Parcs Canada, s'intéressa aux des dès 
1970. Au début. Parcs Canada aurait en­
visagé de regrouper l’archipel et File 
d'Anticosti pour en faire un même parc

La plupart des îles sont très riches en 
calcaire dont le dérivé, la pierre a chaux, 
pourrait avantageusement remplacer le 
bentonite pour cimenter le minerai de fer 
dans le procédé de bouletage

Selon une étude réalisée par FOPDQ en 
1975 les deux vocations minières et 
récréatives de l'archipel sont incom­
patibles. L OPDQ a conclu en effet que 
l'exploitation minière risque de mettre en 
péril la beauté naturelle des lieux

Les nombreuses formations rocheuses 
qui s'y trouvent, sous les assauts conjugués 
du vent et de la mer. se sont transformées 
au cours des millénaires en sculptures 
aux formes impressionnnantes.

On dit même que Percé, dans sa 
farouche splendeur, a des airs de simple 
laboratoire en comparaison de ce 
véritable musée des sciences géologiques 
que constitue 1 archipel

sera dotée d'une sonorisation de 
meilleure qualité et munie de toutes les 
commodités permettant l'enregistrement 
et la diffusion de spectacles.

Le président de Kébespec, M Guy 
Latraverse produira maintenant la 
plupart de ses spectacles dans cette 
nouvelle salle plutôt qu'à la Place des 
Arts.

La radio de Hadio-Canada. pour ne pas 
être en reste ouvrira ses ondes a la 
culture et a la contre-culture du “village" 
tous les samedis soir alors qu'Armande 
Saint-Jean et Michel Garneau animeront 
un "talk-show intitulé La Grand'jase 
Réalisée par Robert Blondin. cette émis­
sion de 6 heures occupera les ondes entre 
19 hres et 1 hre du matin à compter du 9 
septembre

Elle émanera du balcon d'une po­
pulaire terrasse de la rue Saint-Denis et 
fera alterner entrevues décontractées et 
musique (sur disque) de tous les genres, 
de Vivaldi a Willie Lamothe, précise-t-on

En plus d'organiser les activités 
précitées, l'association des Marchands 
entend de son côté avoir son mot à dire 
sur l'aménagement urbain des environs et 
mettra sur pied un comité d’urbanisme

Elle entend d'autre part intervenir 
dans le développement commercial futur 
de la rue Saint-Denis et même influer sur 
l'octroi de nouveaux permis d'alcool sur 
“son" territoire

Les marchands se plaignent de la mul­
tiplication des débits d'alcool au détri­
ment des commerces diurnes et de l'infla­
tion générée par ce phénomène

Cette attitude protectionniste, toutefois 
n'est pas nécessairement prisée par 
plusieurs aspirants commerçants qui sont 
en instance d'obtenir des permis a alcool 
et qui estiment que la limitation des per­
mis n est pas du ressort des commerçants 
déjà établis qui craignent une dilution de 
leur clientèle actuelle, au demeurant fort 
importante

Quoi qu'il advienne des résolutions des 
“élus" qui ont précédé la vague, on peut 
estimer que le village Saint-Denis 
desservi a souhait par le transport en 
commun urbain et interurbain — métro 
Berri et terminus Voyageur est promis 
durant quelques années a une prospérité 
digne du Klondyke

la Cour d'appel est maintenant appelée a 
étudier,"

Le magistrat, qui, incidemment, 
célébrait hier le premier anniversaire de 
son accession comme juge en chef de la 
Cour d'appel du Québec, a révélé que lui- 
méme et les 15 autres juges seront 
appelés a étudier, a la prochaine session. 
741 causes, dont 253 a matière criminelle. 
51 pour jugement interlocutoire et 437 
causes civiles.

Grâce aux nouvelles régies de pratique, 
dont certaines (criminelles) ont pris effet 
le 1er janvier dernier, tandis que les 
autres (civiles) seront en vigueur le 1er 
septembre, il a été possible à la Cour

d'appel du Quebec de faire l'appel du rôle 
pour deux mois, contrairement à l'an­
cienne pratique qui voulait que ça se 
fasse une semaine avant l'audition de la 
cause

"Ainsi, de dire le magistrat, tous les 
avocats intéressés seront avisés de la date 
de I étude de leurs causes des la semaine 
prochaine. Je crois que cette façon de 
faire aidera grandement l'administration 
de la justice et les avocats "

Le juge en chef Hinfret espere de plus 
pouvoir mettre en place certains 
mécanismes qui pourraient considérable­
ment aeceler les procédures devant ce 
tribunal

Radio-Québec
Le syndicat réclame 
l’application 
de la loi anti-scabs

par Louis-Gilles Francoeur

Le syndicat des employes de Hadio- 
Quebec. en lock-out depuis’ le 1er mars, a 
demande hier l'application de la loi anti- 
scabs a cet endroit parce que des sous- 
traitants effectueraient a l'heure actuelle 
du travail normalement fait par des syn­
diques.

D'autre part, inquiets du deroulement 
des dernieres négociations et fort du 
mandat de leur assemblée générale, les 
dirigeants du syndicat ont decide de négo­
cier à l'avenir avec Hadio-Quebec unique­
ment a partir de leurs textes et non de 
ceux de la partie patronale.

Stigmatisant une fois de plus la lenteur 
des négociations en cours, la direction 
syndicale a remis aux journalistes les 
offres faites par l'employeur a l'article 27 
(griefs) le 11 juillet dernier. Ces proposi­
tions patronales étaient déjà prêtes le 29 
mars dernier, comme en fait foi la date 
apparaissant au bas de la page, même si 
elles ont été déposées quatre mois plus 
tard

Volant littéralement les mots au syndi­
cat. leur communique patronal émis au 
nom du conseil d administration, qui s'e- 
tait reuni la veille, deplore le peu de 
progrès réalisé depuis quelque temps a la 
table de négociation

Le conseil d'administration de Hadio- 
Quebec. préside par le recteur de FUni- 
versite de Sherbrooke. M. Yves Martin, y 
confirmait en outre “dans ses éléments 
essentiels" le mandat de négociation con­
fie à la direction et à "ses porte-parole"

Ce dernier membre de phrase a été in­
terprété en coulisse comme une confir­
mation du mandat de Me André Loran- 
ger, dont la politique semblait en mau­
vaise posture depuis la nomination ré­
cente du président de l’Office. M Yves 
Labonté, à la Délégation québécoise a 
Los Angeles.

Pour le syndicat, cette confinnation du 
mandat des négociateurs en place permet 
aux administrateurs de tracer un corridor 
étroit au successeur de M. Labonté. qui 
aurait pu prendre sur lui de faire déblo­
quer l'impasse en cours depuis le début 
du conflit

Les représentants syndicaux ont expli­
qué qu'un comité restreint de négociation 
avait été mis sur pied au début de juillet a 
la demande du ministère de la Fonction 
publique, ce qui avait provoqué un déblo­
cage momentanné sur des questions "se­
condaires". C'est alors que le syndicat au­

rait reçu des propositions déjà arrêtées 
par la partie patronale en mars, ce qui a 
été qualifié de 'complot pour prolonger 
délibérément la durée du conflit

C'est la même impasse que le conseil 
d'administration a lui aussi déplorée hier 
après s'être dit "satisfait " des progrès in­
tervenus sur une vingtaine d 'articles de la 
convention au cours du "sprint" de juil­
let

Quant aux accusations de viol possible 
de la loi anti-scabs, le syndicat les fonde 
sur les fuites en provenance de la com­
pagnie Interior un sous-traitant officiel 
et sur un article de Télé-Presse dans le­
quel le réalisateur Bertolino affirme tra­
vailler a l'heure actuelle pour la Société 
d'Etat. Ce contrat serait actuellement de 
tenu par la compagnie Via le Monde La 
direction syndicale a précise qu elle vou­
lait obtenir la nomination de l'enquêteur 
prévu par la loi 45 pour vérifier ces ren 
seignements et connaître la date des 
contrats en cause.

Le problème de la sous-traitance a 
Radio-Québec constitue encore l'une des 
principales pierres d'achoppement du 
conflit en cours, comme ce fut le cas aussi 
lors du dernier conflit Selon le syndicat, 
les dernières propositions rejetées par 
l'employeur, mais reconfirmées par 1 as­
semblée generale du syndicat, reconnais­
sent le principe de la sous-traitance "en 
autant que son exercice n'a pas pour effet 
de causer des mises-à-pied. de mutation 
ni de rétrogradation" Les deux derniers 
éléments de cette proposition ont été re­
jetés par 1 employeur

Les points de désaccord sont trop 
nombreux pour être énumérés Parmi les 
plus importants, le syndicat a mentionné 
le problème des travailleurs occasionnels, 
la sécurité d'emploi, la totalité du moné­
taire. etc

Le syndicat a d'autre part demande au 
gouvernement d'associer le plus grand 
nombre de personnes possible aux consul­
tations entourant la nomination du futur 
PDG de Radio-Québec. Cette demande 
n'a provoque aucun écho jusqu'ici Le dé­
part du président dans quelques jours lui 
apparaît comme un indice de déblocage 
moyennant un certain nettoyage de Fe- 
quipe de négociateurs actuelle Dans le 
même sens, le syndicat a noté le rappel 
au travail de personnes du service des ac­
quisitions et de l'entretien Cela pourrait 
indiquer que la direction songe a une 
reprise des operations au début de l'au­
tomne. ont dit les porte-parole syndicaux

La grève de la faim 
dans les prisons

Selon le président du Syndicat des gar­
diens de penitenciers du Québec. M Lu­
cien Gagné, les détenus qui font la grève 
de la faim ont souvent des aliments en 
réserve dans leur cellule pour remplacer 
la nourriture qu'ils refusent

Au cours d'une entrevue avec la Presse 
canadienne hier, M Gagné a dit qu'il 
voulait ainsi rassurer les parents et amis 
des prisonniers afin qu'ils ne s'inquiètent 
pas du sort de ces derniers "Us mangent 
a leur faim durant une telle grève", a-t-il 
ajouté

Les remarques de M. Gagne, aussitôt 
fustigé par un porte-parole de l'Office des 
droits des détenus, venaient alors que des 
détenus d'un bout à 1 autre du pays obser­
vaient une greve de la faim de 24 heures, 
pour dénoncer les nombreux décès qui 
surviennent dans les penitenciers ainsi 
que les conditions de détention qu on y 
retrouve.

M. Gagné a surenchéri en disant que 
certains prisonniers avaient plus 
d'aliments en conserve empilés dans leur 
cellule que plusieurs familles n en avaient 
dans leur garde-manger II a aussi ajouté 
qu'un excès de barbituriques était la 
cause de plusieurs suicides a Fintérieur 
des pénitenciers canadiens 11 n'a 
toutefois pas précisé comment les 
détenus réussissaient a obtenir ces 
drogues

Mme Johanne Voghen. de FODD. pré­
tend de son côté que M Gagne exagere et 
que les détenus n'ont que très peu 
d'aliments en réserve “Tout au plus ont- 
ils une tablette de chocolat ou un sac de 
croustilles. Comment peuvent-ils ac­
cumuler des aliments avec le salaire 
minable qu’on leur verse pour le travail 
qu'ils exécutent9"

Elle a ajouté que des ex-détenus 
collaborant avec l'Office ont affirme que 
les grèves de la faim étaient générale­
ment bien observées. “Une telle greve est 
décidée par un groupe de detenus, et si 
Fun d'eux triche, cela est plutôt mal in 
terprété par les autres

Quant aux nombreux suicides que M 
Gagné attribue aux barbituriques. Mme 
Voghel a dit: “Si les détenus prennent 
des drogues en telle quantité, s'ils 
recherchent l'évasion a ce point, il est évi­
dent que les conditions de détention dans 
lesquelles ils vivent ne sont pas idéales, a 
tout le moins “

Il y aurait eu 140 suicides dans les 
pénitenciers canadiens entre 1970 et 1978, 
soit une proportion 10 fois supérieure a la 
moyenne parmi la population 
canadienne

Entre temps, de petits groupes de sym­
pathisants faisaient la vigile devant le 
Centre de correction Laval, a Saint 
Vincent-de-Paul, un penitencier a sécu­
rité maximale, et devant la maison Tan­
guay, dans le nord de la métropole, une 
prison pour femmes, ou les détenues par­
ticipaient egalement a la grève nationale 
de la faim

Selon un porte-parole du Service peni- 
tenciaire canadien. 3.500 seulement des 
9,300 hommes et femmes incarcérés ont 
observé la grève en refusant de manger 
ou encore de travailler, y compris 137 au 
pénitencier féminin d(e Kingston A 
Guelph. 350 hommes à une prison provin­
ciale de l'Ontario ont également jeûné A 
Stoney Mountain (Man ), 180 des 391 de- 
tenus en sécurité moyenne ont refusé le 
travail, renonçant ainsi a leur droit aux vi­
sites.

La greve marquait le 4e anniversaire du 
décès d'Eddie Nalon, survenu au péniten­
cier de Millhaven. près de Kingston Agé 
de 28 ans, il est mort en isoîement de 
blessures qu'il s etait lui-méme infligées

Sur la colline parlementaire à Ottawa, 
une quarantaine de personnes ont parti­
cipe a une démonstration et réclamé un 
terme aux vains décès dans les peniten 
ciers. Un porte-parole a dit que si le gou­
vernement fédéral était sérieux dans son 
projet de couper les dépensés, “il pour­
rait commencer en mettant la hache dans 
le budget du système correctionnel, qui 
totalise $423 millions cette année"

t
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L’inéluctable restructuration

L
A diminution constante et encore très 
forte cette année de la clientèle scolaire 
de l’ile de Montréal, le recent revire­
ment linguistique du Bureau des écoles 

protestantes du Grand Montréal, le retour 
plus ou moins vigoureux du débat sur la con- 
fessionnalité n'annoncent pas que des escar­
mouches traditionnelles pour les prochains 
mois. Conjugués, tous ces facteurs risquent a 
plus court terme qu'on ne le croit, de ramener 
la région métropolitaine a une situation de 
crise scolaire d'autant plus grave que rien ne 
semble vouloir la prévenir Le problème de la 
restructuration scolaire de l'ile de Montréal, 
après avoir brûlé les doigts de ministres et 
gouvernements successifs, est devenu comme 
on le sait un véritable "intouchable" politi­
que. Pourtant on ne voit guere comment une 
solution autre que globale et franche pourrait 
éviter les développements anarchiques qui se 
préparent

■
Kn acceptant enfin de se plier a la loi 101 et 

de diriger vers des classes françaises les élèves 
inadmissibles a l'enseignement en anglais, le 
Bureau des écoles protestantes du Grand 
Montréal (BEPGMi illustre a nouveau toute 
l'incongruité des structures scolaires de l’ile 
Pour ne pas perdre des élèves qui sont syno­
nymes de subventions, d'emplois den- 
sêignants. de survie administrative, il 
s'apprête en catastrophe a ouvrir des classes 
françaises. Certaines viendront enrichir son 
secteur franco-protestant trop longtemps ré­
duit a portion congrue mais plusieurs autres, 
faute de planification, se retrouveront dans 
des ecoles anglaises.

Cette solution improvisée soulevé deux 
problèmes: l'improductive division confes­
sionnelle des commissions scolaires de l’ile. et 
l'entrée par la porte arrière d'un concept d'e- 
cole "bilingue" qui devrait faire l'objet de 
tous les scepticismes.

Pour que la Commission des écoles catholi­
ques de Montréal, majoritairement fran­
cophone et la plus éprouvée par la diminution 
de clientele, profite pleinement du redresse­
ment linguistique qu'amene la loi 101. d'au­
cuns se défendent littéralement de souhaiter 
l'élargissement du secteur franco-protestant 
du BEPGM Or celui-ci. contre vents et ma­
rées. est le seul secteur de langue française ou 
l'on ait expérimenté avec un succès certain, 
depuis plusieurs années, un enseignement 
non-confessionnel ou "neutre positif 
Faudrait-il maintenant lui couper le souffle

parce qu'il n'est pas dans la "bonne" commis­
sion scolaire1'

Comme le BEPGM le soulignait la semaine 
dernière, tout élève qui n est pas de religion 
catholique a parfaitement le droit de fréquen­
ter le système protestant. Mais il a parfaite­
ment le droit de frequenter aussi le système 
catholique, doit-on rappeler aussitôt. Quand 
deux puissantes commissions scolaires 
comme le BEPGM et la CECM. aux prises 
avec un cruel problème démographique, 
offrent sur le même territoire un enseigne­
ment en français, cela donne une futile guerre 
de clientèle. Ce n'est pas en boudant l'expan­
sion du secteur franco-protestant du BEPGM 
qu'on pourrait l'éviter, mais en refaisant plus 
rationnellement la carte scolaire, soit par une 
division des commissions d'après la langue, 
soit par la création de commissions scolaires 
"communes" ayant pleine autorité sur leur 
territoire respectif, et pouvant dispenser un 
enseignement catholique, neutre, ou autre.

Bien sûr les échecs successifs des operations 
de restructuration scolaire ont montré com­
ment les passions montréalaises autour de la 
langue et de la religion s'accommodent mal de 
la raison. Et on peut deviner qu'un gouverne­
ment péquiste. qui a déjà sa ration plus que 
suffisante de drames passionnels passés, pré­
sents et prévisibles, n'a pas envie de réveiller 
celles qui dorment depuis que le Conseil sco­
laire de l'ile de Montréal s'est cassé les dents 
sur le dernier exercice de restructuration, au 
debut de 1977. Mais la prudence d'aujourd'hui 
ne sera pas une vertu rétroactive quand l'en­
seignement en français, qu'on a tant voulu 
protéger et exalter, se retrouvera écartelé 
dans l'absence de coordination 

Déjà les classes "d'accueil" françaises que 
le BEPGM entend ouvrir, dans des écoles 
anglaises avec l'acquiescement du ministre de 
1 Education semble-t-il. témoignent de ce gas­
pillage. La CECM ferme de nombreuses écoles 
tandis que le BEPGM. par impréparation et 
résistance, ne peut offir pour septembre des 
services dans des écoles entièrement françai­
ses. Qui plus est. les parents qui rêvent tou­
jours au "libre choix" de la langue d'enseigne­
ment et dont les enfants n ont plus accès a 
l'enseignement en anglais, trouveront peut- 
etre la un succédané, une sorte d'école "bilin­
gue" (du français en classe et de l'anglais 
alentour). Non seulement serait-ce la un dé­
tournement de l'esprit de la loi. mais surtout 
s'agit-il d'un concept pédagogique coûteux 
que la société québécoise n'a jamais expéri

scolaire
menté sérieusement et a fortiori ratifié, et qui 
risque ici de s'implanter subrepticement,

A court terme, M. Jacques-Yvan Morin, au­
quel la loi ne semble pas donner le pouvoir 
d'interdire la généralisation de cette pratique, 
devrait au moins exiger du BEPGM un plan 
d'expansion accélérée de son secteur franco- 
protestant dans des écoles dûment françaises, 
et des garanties sur le caractère transitoire de 
la solution de 1978-79. Mais avant longtemps il 
ne saurait échapper, lui non plus, à l'inéluc­
table nécessité de la restructuration scolaire 
de l'ile de Montréal

■
Car comme elle agit actuellement, la Com­

mission des ecoles catholiques de Montréal 
n'est pas. de toute façon, une solution de 
rechange immédiatement accessible a la 
nouvelle clientèle que la commission 
protestante s'apprête a scolariser en français 
avec les moyens du bord 

Parce que cette clientele se caractérise sur­
tout par sa diversité ethnique, elle a aussi une 
diversité religieuse. Or la CECM, même si le 
droit a l'exemption de l'enseignement 
religieux (c'est-à-dire catholique ici) et le droit 
a son remplacement par des cours de "forma­
tion morale" existent depuis près de dix ans, 
n'est absolument pas prête à faire face à cette 
exigence.

Elle en est encore à étudier de vagues plans 
L un refuse l'effort administratif requis pour 
appliquer le règlement d'exemption, issu du 
Comité catholique du Conseil supérieur de 
l'Education, si les élèves "exemptes" sont en 
trop petit nombre D'autres tendent a con­
tourner le problème en regroupant les non- 
catholiques et les exemptés, dans une école du 
quartier, ou de la "région" s'il le faut Cette 
façon de vouloir isoler les écoles catholiques, 
comme si l'intégration d'eléments pluralistes 
allait nécessairement les menacer de 
neutralité, est beaucoup plus défensive que 
positive, et ne risque guère de convaincre les 
neo-Québécois que la tradition de froideur a 
leur egard a beaucoup changé.

11 n'y a pas que le débat sur la confession- 
nalite des écoles que cette indécision de la 
CECM relance a l'heure ou la normalisation 
linguistique accélère sa réflexion, mais aussi 
le débat sur la confessionnalité des com­
missions scolaires elles-mêmes. On a beau 
faire et tenter de l’éviter, seule la difficile 
operation de restructuration scolaire de l'ile 
de Montréal pourrait en trancher.

Lise BISSONNETTE

Quand on “désaisonnalise” le Gallup
S'il fallait prendre au pied du chiffre 

le dernier Gallup sur le climat elec­
toral au Canada, du haut de leur 
avance les liberaux se prépareraient 
peut-être a piquer du nez encore une 
fois dans l'humeur populaire, les con­
servateurs. suivant leur habitude, 
auraient frappe une nouvelle poche 
d'air, qui n'a point fait perdre cepen­
dant son calme au jeune pilote Joe. 
mais l as des as qui aurait surpris 
toute la flotte en escaladant les nuages 
politiques de juillet, serait le chef de 
l'escadrille socialiste. Kd Broadbent 
De quoi faire croire aux mécaniciens 
qui veillent en bas sur les moteurs en 
cas d'alerte, que la bataille du Canada 
va bientôt faire rage, d'un océan à 
l'autre

Les électeurs canadiens, si 
fascinants soient ces signes dans le 
ciel, devraient néanmoins reporter 
plus prosaïquement leur regard vers le 
sol. oublier la logistique militaire et 
interpréter plutôt les résultats du 
Gallup publie ces jours-ci a la lumière

par Robert Décary
Un referendum peut etre une arme 

dangereuse dans un système 
démocratique, s'il est utilisé dans le 
but de renverser, par un vote popu­
laire organise par un niveau de 
gouvernement, une decision prise par 
l'autorité légitime d'un autre niveau 
de gouvernement

Cette arme est tout entière 
présente dans le document publie ces 
jours derniers par le gouvernement 
fédéral, relativement a la modification

de la science economique, en s ins­
pirant en particulier de l interpreta- 
tion des statistiques du chômtage. 
qu'on ne peut bien comprendre qu en 
les désaisonnalisant D'un mois a 
l'autre, en effet, les bonds statistiques 
peuvent être spectaculaires; et les 
politiciens ont l'habitude de se terrer 
alors dans leurs bureaux ou de se 
précipiter devant les caméras, suivant 
que les chiffres leur donnent tort ou 
raison

Mais ces variations, hautement 
serieuses puisqu'elles sont des 
chiffres. n'indiquent pas 
nécessairement, sur une plus longue 
période, ou vont vraiment l'économie 
ou. comme dans le présent cas. le sen­
timent des électeurs a l'egard des par­
tis politiques fédéraux Se prepare-t-il 
vraiment des changements substan­
tiels ou au contraire ne faut-il attendre 
aucun revirement dramatique du 
cours des choses canadiennes"

Prenons d'abord le cas du parti de 
M Kd Broadbent Le NPD en un mois

de la constitution. Bien que ce docu­
ment n'indique pas, officiellement, la 
position gouvernementale et se con­
tente de proposer quatre formules 
d'amendement constitutionnel, le 
nouveau ministre de la Justice. M 
Otto Lang, a déjà indiqué, quant a lui. 
qu'il favoriserait le recours au référen­
dum dans l'hypothèse ou une région 
ou une province du pays s'opposait à 
quelque amendement

Ce sont là des propos inquiétants, 
surtout de la part d'un ministre de la 
Justice. Qu'un référendum soit tenu

aurait grimpe de 16 a 19' Or. durant 
le même mois de juillet, il y a un an. 
les néo-démocrates étaient à 18' i et a 
la même période durant les deux 
années precedentes, ils étaient à 17' I 
Comme a la veille de la dernière élec­
tion. en juillet 1974. Gallup leur avait 
prédit a peu de chose près ce qu'ils 
ont obtenu dans les urnes, soit quel­
que 16' <. force est de replacer dans 
une perspective moins enthousiaste la 
faveur dont jouit présentement cette 
formation politique

Si a un prochain sondage. Gallup 
plaçait le NPD un cran plus haut et lui 
faisait passer le cap de 20' . il ne 
serait pas téméraire de parler alors 
d une percée du deuxieme parti d'op­
position aux Communes D'ici là. la 
mine réjouie de M. Broadbent fait 
plaisir a voir à l'écran de Radio- 
Canada. mais à moins qu elle ne s'ex­
plique par quelque autre sondage 
secret du parti, il ne faut point y voir 
davantage qu'aimable sourire elec­
toral

Si l’on compare les mêmes mois de

dans le but de permettre en quelque 
sorte à une population de légiférer à la 
place des gens qu elle a élus pour ce 
faire, ou dans le but de permettre a 
une population de donner un mandat 
précis aux gens qu elle a élus, cela 
devient monnaie courante dans le 
monde, et on peut être ou n être pas 
d'accord avec le principe. De 
nombreux commentaires ont été faits 
a ce propos lors du dépôt des projets 
de loi des gouvernements québécois et 
fédéral sur les référendums 

Mais qu'un référendum soit tenu 
dans le but de permettre a une popula­
tion de renverser, a la demande du 
gouvernement fédéral, une décision 
prise par un gouvernement provincial 
dûment élu. voila qui ne saurait meme 
être envisagé dans un système qui se 
dit et qui se veut parlementaire et 
démocratique. Un regime fédéral ne 
saurait survivre longtemps si le 
gouvernement fédéral (ou un 
gouvernement provincial) s'affairait à 
demander'à la population, par le biais 
d'un référendum: de ramener à la 
raison la brebis provinciale (ou 
fédérale) égarée. Le fédéralisme n est 
pas conçu pour des batailles livrées 
avec de telles epees de Damoclès, et 
c'est courtiser la guerre civile que de 
chercher a s'en servir 

Le gouvernement fédéral aurait tort 
de s'aventurer dans semblable galère, 
a court terme parce qu elle ne peut 
que lui attirer les foudres, bien 
méritées, des provinces, a long terme 
parce qu elle ne peut que saper les 
fondements du régime politique 
canadien S'il faut une quatrième op­
tion. outre celles de la formule Fulton- 
Favreau. de la charte de Victoria ou 
du référendum direct, ce ne doit pas 
être celle que semble favoriser M 
Lang. Car cette derniere serait, bien 
plus qu'une formule d'amendement a 
la Constitution, une formule 
d'amendement a la démocratie telle 
qu elle est vecue au Canada

juillet dans les sondages tenus par la 
même firme Gallup pour les années 
anterieures, il faut noter qu'a un point 
près dans l'un et l'autre cas. libéraux 
et conservateurs sont, globalement, 
dans le même rapport de force qu'au 
moment de la dernière élection Kn 
1976. Joe Clark aurait fait mordre la 
poussière au gouvernement Trudeau: 
en 1977. c'est plutôt les minis­
teriels qui auraient réduit en 
charpie l'opposition conservatrice. A 
vol d'oiseau, les deux années sont 
redevenues de même force mainte­
nant qu'il y a quatre ans. 11 faut 
descendre à raz de campagne pour 
chercher des différences 
significatives.

Or cette fois les précisions 
régionales apportées par Gallup sont 
intéressantes, encore qu'il faille 
prendre avec deux grains de sel. dans 
un échantillon canadien de 1.022 
électeurs, les préférences électorales 
des citoyens d une province donnée 
Kn Ontario, les libéraux tireraient de 
l'arriere par rapport aux conser­
vateurs et aux néo-democrates Pareil 
résultat serait incroyable au Quebec, 
mais dans la province voisine, il est 
vraisemblable. Quand on sait l'impor­
tance de cet electorat dans la 
representation aux Communes, peut- 
être faut-il chercher de ce côté la 
raison des recentes tergiversations du 
premier ministre

A trois reprises, il a ete permis aux 
hommes publics et aux observateurs 
de prédire sans témérité ni prétention 
le résultat d'une élection fédérale à la 
lumière des forts mouvements 
d'opinions enregistrés par Gallup dans 
Telectorat canadien Aucune election 
n'ayant ete dedenchee durant ces 
périodes, il est évidemment impossi­
ble de savoir si la fameuse maison de 
sondages tombait alors aussi pile 
qu elle le fit a la veille du scrutin de 
juillet 1974 Mais s'il faut continuer 
d'accorder quelque crédit a ces 
mesures des tendances dans la popu­
lation. une conclusion peut sans 
crainte être tirée de ces données cette 
fois-ci.

C'est que rien ne sera 
vraisemblablement décidé au mo­
ment du déclenchement du prochain 
appel au peuple, et que les élections 
vont être gagnées et perdues suivant la 
force, l'habileté, le talent avec les­
quels les partis et les autres 
organisations sociales vont faire cam­
pagne. Ce ne sont pas les journalistes 
ni les démocrates qui devraient se 
plaindre a cet égard 

Rien n est plus démobilisateur, en 
effet, qu'un scrutin dont les jeux sont 
faits et connus d'avance Rien au con­
traire n est plus significatif et 
stimulant qu'une consultation ou les 
choix, sans être nécessairement tout a 
fait inconnus, laissent néanmoins une 
saine marge pour l'incertitude et le 

libre choix La participation au vote 
est du reste plus forte d habitude en 
ces circonstances.

C'est pourquoi, tout en fournissant 
un ultime effort de mesures economi­
ques. le gouvernement sortant ne 
devrait point attendre d'autres Gallup 
pour déclencher ce désagréable mais 
necessaire sondage qu'impose périodi­
quement la constitution du pays et qui 
s appelle vulgairement des elections 
generales

Jean-Claude LECLERC
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Chair d’ampoule

wise Brown a de bons pou- 
s. Ouf! on peut enfin respi- 
l’n reporter l'a annoncé d la 
' de Londres et les journaux 
nonde entier ont diffusé la 
te nouvelle Louise a pleuré 
e la nuit comme les bébés 
Kjués de façon artisanale.

enfant conçue "in vitro" 
tinue de vivre en vitrine tel 
nsecte sous la loupe de l’en- 
ologiste. A la télévision, 
s serons tous conviés à la 
■ croître et évoluer comme 
s un incubateur ou un aqua- 
n. Quand elle atteindra l'âge 
raison, nonobstant ses bons 
mans on l’entendra râler 
'itre de substantiels cachets 
ri négociés): "Naître en

éprouvette, quelle épreuve!" ou 
encore: ".Ven ai ras le bocal!"

La petite fleur humaine de 
serre, l'enfant du flacon ne 
pourra même pas sucer son 
pouce en paix. On a troqué son 
droit d la privacy contre un plat 
de lentilles... grossissantes, cel­
les des caméras indiscrètes. 
Inutile de verser un pleur sur le 
laissé et le dépassé bientôt le 
cousu main aura vécu. Quand 
les regrets seront d leur tour sté­
riles. on les cultivera aussi en 
bocal et nous verrons poindre 
une antre génération de gens 
mal dans leur pot. Tous les 
"vieux jeux" en ont d'ores et 
déjà la chair d'ampoule.

Rolande A. LACERTE
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Amendement à la démocratie?

■ C’est CH LT qu’il nous faut
(Lettre adressée au 

Conseil de la radiodiffu­
sion et des télécom­
munications canadiennes)

Je désire vous féliciter de 
l'encouragement que vous 
donnez à la programmation 
locale de qualité Celui-ci fut 
mis en evidence ce matin pour 
le soussigné,

Kn effet, j'ai la fâcheuse 
habitude de vouloir écouter la 
radio de Radio-Canada le 
matin. Radio-Canada n'a 
évidemment pas de poste ici 
a Sherbrooke, alors je m'ob­
stine a vouloir syntoniser 
CBF-MA de Montréal A 
travers l'interférence, je par­
viens parfois à capter quel­
ques bribes de conversation 11 
s'agit la. bien sûr. d'une 
manifestation inacceptable 
d impérialisme culturel de ma 
part

Heureusement pour moi. la 
réception fut si faible ce matin 
que je fus obligé de syn- 
toniser. a contrecoeur. CHLT- 
MA. le poste local affilie au 
réseau Télémédia. J'eus alors 
la joie de constater qu'il n'est 
point besoin d'écouter

Montreal lorsqu'on a de la 
"bonne radio" chez nous 

Est-ce à Radio-Canada 
qu'on peut entendre l'an­
nonceur faire une diatribe 
contre une équipe de football 
amateur qui serait composée 
exclusivement d'homosexuels 
("leur jeu préféré doit être le 
touché (sic))'.' Non messieurs, 
c'est chez nous ça Peut-on 
écouter â CBF-MA une an­
nonce en anglais (préfacée du 
compliment envieux 
"Chanceux, il parle 
l'anglais!!") qui nous apprend 
que. grâce à la "G Inter­
national School of Languages 
nous pourrons parler à tous 
les anglophones du Québec en 
anglais'.' Pas de chance. 
Montréalais qui écoutez 
Radio-Canada, c'est 6:i() 
CHLT-MA de Sherbrooke 
qu'il vous faut 

("est alors que j'ai compris 
pourquoi Radio-Canada ne 
s'installe pas dans la troisième 
agglomération urbaine du 
Québec II s'agit ni plus ni 
moins que de protéger le 
talent local contre l'en­
vahisseur etranger Je vois la 
lumière, chers messieurs La

■ Le français me sort par les oreilles
(Eu réponse d la lettre 

de Monsieur Lucien 
Coutu publiée dans LE 
DEVOIR du 2,5 juillet)

Je suis moi-même 
canadienne-française et je ne 
fais pas partie du Comité de 
Montréal pour les juifs soviéti­
ques mais je dois vous dire 
que le français commence a 
me sortir par les oreilles, et 
c'est le cas de le dire 

Cher monsieur Coutu, vous 
ne deviez pas sympathiser 
beaucoup avec ces gens qui se 
battent pour les droits de 
l'homme puisque vous êtes 
revenu d'une telle contesta­
tion en ne pensant qu'a votre 
pauvre langue française, qui 
aurait peut-être été lesée a ce

moment-la
C'est bien dommage mais la 

liberté des gens, c'est plus im­
portant qu'une langue que ce 
soit le français, l'anglais, le 
russe ou le chinois La com­
munication n'a pas de limite 
Je trouve que vous avez un es­
prit assez borné pour vous 
limiter a de telles réflexions, 
surtout en de pareilles oc­
casions. Pauvre Lucien, vous 
n'avez rien compris. Vous 
auriez pu. au moins, constater 
l'absence des Canadiens 
français à cette protestation 
Ayez, un peu plus de solidarité

Kt après tout, le fait de 
parler plus d'une langue, c'est 
un point de plus pour vous La 
culture ne fait pas de mal a

■ Plaidoyer pour l’objectivité
(En réponse d la lettre 

de M. J. Boissonneault 
publiée dans LE DEVOIR 
du 1er août 1D7H)

Mettons-nous d'accord sur 
un point: je ne suis ni 
anarchiste, communiste ou 
encore capitaliste, j'essaie 
simplement de rester sur le 
terrain précaire de l'objec­
tivité. C'est a regret que je 
découvre dans votre missive 
certains aspects malheureux 
que je n'oserais qualifier de 
réactionnaires.

Premièrement, vous 
glorifiez "tout ce qu'a édifié 
l'homme blanc et occidental 
Doit-on croire que tout ce qui 
n est pas blanc et occidental 
n’est point "civilisé" (ou 
capitaliste, vous ne semblez 
faire aucune différence)'1 
Dangereux est ce terrain car il 
mene vers Tégocentrisme et le 
racisme (les deux vont tou­
jours de pair). La culture est 
responsable, en majeure par­
tie. des interactions sociales et

chaque peuple possédé une 
culture propre et spécifique 
("est pourquoi les relations 
entre oiverses cultures sont si 
ardues et que le moindre ef­
fort tend a sous-catégoriser 

ün peut se demander si 
vous. M. Boissonneault. seriez 
du même avis si vous habitiez 
le tiers monde ou les "bien­
faits" du capitalisme sont si 
évidents. Nous assistons a la 
destruction en quantité 
appréciable de ble. orge, lait 
et autres denrées importantes 
et cela pour le maintien d une 
économie qui semble, à 
premiere vue. chancelante. La 
société capitaliste a oc­
casionne une profonde rup­
ture dans la répartition des 
richesses mondiales (blocs 
Nord-Sud), ce qui prouve que 
ce système n est pas parfait et 
qu'il n est pas "le seul outil 
qui marche", comme vous 
vous plaisez, a le dire 

Four ce qui est de l'aide a 
l'étranger assurée par les pays 
capitalistes, posons-nous quel-

■ Truculence et train 
de la découverte

Mme Lise Bissonnette.
Votre jeune et fougueux 

correspondant d'Aylmer. M 
Bernard Ostry. à Bétonnante 
"chair de poule" et aux si tru­
culentes tournures de phrases 
anglo-normandes semble 
avoir mal digéré les préten­
dues “remarques atrabilai­
res" de votre editorial du 1er 
août 1978 "Gros train contre 
petit train ",

J'ai bien vu le “Train de la 
découverte du Canada”, cette 
incroyable et merveilleuse 
chienlit canadienne et j'ai lu 
votre éditorial II m'avait 
semblé que votre éditorial 
avait rudement bien “bouffé", 
pour ne pas dire "bouffonné". 
à fond de train, le train de de­
vant et le train de derrière du 
Canadien National, et ce. sans 
la moindre atrabile (Comme 
lors de la désormais célèbre 
chienlit du juin parisien 68 du 
Grand Charles, alors que tous 
les Français se sont jetés sur 
leurs dictionnaires, j'ai dû en 
faire de même avec “l'atrabi­
laire" du secrétaire général 
des Musées nationaux du Ca­
nada — 1974-1978)

La jarretière (sans Ordre), 
le conflit, la poule et. surtout.

■ Une note futile c
(Lettre adressée d M. 

Jean Chrétien, ministre 
d e s E i n a n c e s d u 
Ca nada.)

La note explicative accom­
pagnant le cheque, (qui se 
voulait un cadeau) est aussi 
futile et inutile que tout ce 
que vous pouvez dire en 
chambre Car. en ce qui vous 
concerne, quand Tacte est 
posé, on est à ce point captivé 
par l'ampleur de la bêtise, que 
tout ce que vous pouvez 
ajouter tombe de chaque côté 
N'importe quel Québécois, un 
tant soit peu éveille, a compris

les truffes, (ces diamants noirs 
de la gourmandise), dont est 
farcie la lettre de votre corres­
pondant canadien, m'ont 
transporté, par la pensée, sans 
les "gros-chars" Parizeau- 
Trudeau, dans ce pays tout pé­
nétré, tout façonné et tout 
pétri des troubadours, de la 
Pléiade, de George Sand et de 
Chopin, de Fénelon et de 
Bourdaloue et, surtout, de 
Montaigne et de son ami 
Ktienne de la Boétie, dans ce 
coin de terre où le paysage se 
fait toujours l'ami de 
l'homme

C'est là que j'ai pu voir de 
vieilles dames, toutes de noir 
vêtues, gaver leurs chapons à 
l'aide de boulettes de pain, et 
c'est alors que je me suis de­
mandé pourquoi, au lieu de 
dire “chair de poule", ne 
dirait-on pas, pour nous, hom­
mes. "chair de chapon " Je 
vois mal Tanglo-normand en 
"chair de poule", surtout s'il 
s est mouillé; mais, à bien y 
penser, non. de grâce, pas 
"chair de chapon"' Ai-je déjà, 
à mon âge. oublié la jarretiè­
re-’

Marc ANGKRS 
Pointe-Claire, le 5 août 1978.

’Ottawa
Ténormité de la manoeuvre 
qui consiste une fois de plus a 
f le Québec pour contenter 
les neuf autres provinces Les 
regies du jeu étant encore ce 
qu elles sont (i.e 9 contre 1). 
profitez-en. mais n'oubliez pas 
le mot de votre adversaire: 
"l'indépendance est irréver­
sible."

Ma note explicative est a 
l'exemple de la vôtre, fort 
déplaisante, mais elle a au 
moins le mérite d'être directe 
et sans détour

Helene DEHASPK 
Montréal. le 4 août 1978

décision de Radio-Canada 
d'implanter un poste de 
langue anglaise à Québec 118. 
000 auditeurs sur 500,000 de 
population) sans étendre le 
réseau français à Sherbrooke 
(92,000 auditeurs sur 100,0.00 
de population) se comprend 
pleinement ("est une mesure 
de protection culturelle dont 
nous devons être recon­
naissants.

Car nous avons La Tribune 
ici, et CJRS-MA (dont les 
employés sont en grève depuis 
quelques mois, mais qu im­
porte) Kt pour les 
mécontents, il y a toujours le 
poste anglais que nos 
marchands se font un plaisir 
de diffuser partout en ville.

Vraiment, nous sommes 
comblés à Sherbrooke, et le 
soussigné ne s'en est même 
pas rendu compte avant ce 
matin fatidique Mais je dois 
vous quitter: c'est l'heure du 
"Festival de l'humour 

québécois" que je ne saurais 
manquer

Aurea Medioeritasü
Michel KRAUSS 

Sherbrooke, le 2 août 1978

personne Au contraire, plus 
on parle de langues, plus il est 
facile de communiquer, de 
s'exprimer et de s'épanouir 

Kt. en parlant de la loi 101. 
du climat politique québécois 
et de vos droits linguistiques, 
comme vous les appelez, peut- 
être que si le gouvernement 
Lévesque ne nous cassait pas 
les pieds avec son Québec 
français, et tout en français et 
seulement en français, il 
aurait pu travailler un peu 
plus sa politique d'économie 
et le climat serait plus 
détendu et tout le monde 
serait heureux dans sa langue1

Nicole BKRNARD 

lle-des-Soeurs. le 2 août 1978

ques questions. Le capitalisme 
a attiré ces pays dans son or­
bite mais au detriment de 
quoi De quel droit 
s'interpose-t-il ainsi’’ D'ac­
cord. l'aide technologique fut. 
dans un certain sens, 
bienvenue, mais elle a com­
plètement noyé une culture 
spécifique, propre et que. du 
haut de votre tour d'ivoire, 
vous nommez "tribalisme 
primitif". Attention. M 
Boissonneault. en lisant vos 
lignes nous sommes portés a 
croire que ce qui n'est point 
capitaliste (et blanc'’) est 
primitif Ceci est une forme 
de racisme, la pire car 
profondément enracinée, le 
racisme culturel Demandez 
aux Indiens et aux Ksquimaux 
qui résistent tant bien que mal 
aux individus qui les traitent 
en "tribus primitives", 
quelles opinions ils ont de 
vous, capitalistes. Votre 
"homme blanc" s'est en effet 
hissé au premier rang mais 
cela en piétinant tout ce qui 
lui était étranger 

Le capitalisme possédé cer­
tains fondements loyaux et 
valables mais il ne faut pas se 
leurrer. 11 importe de prendre 
conscience que beaucoup 
d'autres aspects sont néfastes, 
voire même dangereux Vous 
avez enumére beaucoup de 
faits, superficiels, basés sur 
des croyances populaires et ce 
n'est pas en employant des 
mots tels que "guérilla, 
terrorisme, enfer" que vous 
ferez de "l'observation scien­
tifique" C'est en cela que 
vous vous éloignez de l'objec­
tivité pour entrer dans la 
classe des réactionnaires, des 
gens vivant dans un système 
qui favorise leur caste'et qui 
ne veulent en sortir, par nar­
cissisme Les Kgyptiens et 
leurs Pharaons, le célébré em­
pire Romain, toutes ces 
sociétés se sont crues 
éternelles et supérieures 
L'histoire nous apprend la 
suite Tout change et DOIT 
changer, et cela, pour le 
meilleur C'est justement le 
propre de l'objectivité de 
mettre en doute, signaler les 
cléments fautifs, éviter cet 
enlisement social que vous 
préconisez, menant a la 
décadence

Andre MONDOUX 
Greenfield Park, le 8 août 1978
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La santé dentaire des Québécois: les enjeux actuels
par
Guy Durand

Sociologue, chercheur à l'institut su­
périeur des Sciences humaines de 
l'Université Laval, l'auteur a lait partie 
d'une équipe d'étude sur le problème 
de “l accés aux soins dentaires au 
Québec", au département de Rela­
tions industrielles de la même uni­
versité.

Depuis le début du mois de juin, les 
dentistes québécois font la manchette de 
nos quotidiens en exposant le climat qui 
prévaut actuellement en dentiserie. Ceux- 
ci. désengagés du programme de soins 
aux enfants selon la consigne de leur 
association, menacent de la quitter com­
plètement à la suite de l'impasse de leurs 
négociations avec l’Etat. Pourtant, ils ont 
obtenu une concession du ministère des 
Affaires sociales bloquant toute déléga­
tion d'actes aux hygiénistes dentaires.

L'utilisation périodique des médias par 
cette profession comme moyen de 
mousser ses revendications et ce gain ap 
parent contre les hygiénistes dentaires, 
méritent que l'on s'interroge sur le rôle 
des dentistes et sur l'état de la santé 
bucco-dentaire des québécois.

Ces professionnels, cherchant a 
préserver l'exclusivité de leur métier tout 
en augmentant leurs revenus, se compor­
tent a première vue comme toute 
organisation en contrat avec l'Etat Pour­
tant le caractère des services offerts 
médecine dentaire nous oblige à sortir 
de jeu usuel des moyens de pression et

Bolivie

des relations de travail: il faut examiner 
la pertinence de l’actuel système de ser­
vices dentaires, devenu le thème d'un 
débat entre petits entrepreneurs et 
technocrates.

Le coût socio-économique 
d’une otlre de services

Les membres de l'Ordre des dentistes 
possèdent depuis 1869 l'exclusivité de la 
médecine dentaire au Québec. Une for­
mation universitaire justifiant leur statut 
de professionnel de la santé, les dentistes 
sont en réalité de petits entrepreneurs : ils 
travaillent en cabinets privés, fixent eux- 
mêmes la tarification pour les actes qu'ils 
posent, ont toujours eu le libre choix de 
leur lieu de pratique et celui de leur 
clientèle,

Néanmoins la spécialisation et l'avène­
ment du travail d'équipe dans le cabinet 
au cours des dernières années, ont posé 
des problèmes à la profession. Comment 
maintenir le monopole du dentiste vis-à- 
vis ces nouveaux exécutants (l’hygiéniste 
dentaire, l'assistante de chaise, le techni­
cien de laboratoire ou de rayon-X, le den­
turologiste), et comment amortir le coût 
onéreux du travail des spécialistes, 
nécessitant souvent du matériel 
hospitalier?

De tels problèmes et la possibilité de 
les solutionner convergeaient en fait vers 
un seul acteur: l'Etat qui agrandissait sur 
eux sa toile planificatrice des services 
médicaux. Les technocrates du MAS et de 
la KAMQ. "mesurant'' la nécessité 
d étendre l'accès aux services dentaires, 
voyaient l'occasion d'appliquer aux den­
tistes le modèle économiciste déjà ex­
périmenté avec les médecins (contrôle de 
la tarification, des actes, du lieu de prati­
que, etc ). C'est dans ce contexte que 
l'autonomie de la profession, ayant perdu 
de son homogénéité, devint thème de 
négociations avec l'Etat

Deux objectifs guident maintenant les 
dirigeants de l'association: 
premièrement, obtenir des revenus sub­
stantiels de la HAMQ afin d'inclure dans 
leur clientèle régulière les enfants et les 
assistés sociaux (deux catégories qui ne 
constituent pas le gros des patients) et 
profiter des bourses de l'Etat afin de 
régulariser la répartition régionale des 
effectifs: en deuxième lieu, ils se doivent 
de négocier avec succès le maintien de 
l'exclusivité des actes qu'ils posent. Il 
n'est donc pas question de favoriser 
l'élargissement de la tache des 
hygiénistes dentaires leur permettant de 
faire des obturations (plombage) et des 
extractions

Et la santé dentaire dans tout cela? 
Nous verrons, nous verrons.., Estimons 
d'abord le coût socio-économique du 
système actuel de services dentaires,

La mixité du modèle pourrait se 
résumer ainsi: l'Etat assume les phases 
“non-rentables'' et la profession les 
phases "rentables'. Kegardons de plus 
près. Le gouvernement subventionne a 
70' ; le coût de la formation d'un dentiste 
(il nous en coûte environ $42.000 chaque 
fois qu'un étudiant reçoit son diplôme, 
c'est un peu plus que pour un 
philosophe! ), sans compter l'équipement 
11 forme aussi a nos frais les hygiénistes 
dentaires dans les cégeps, dont 80'( 
deviennent employés dans les cabinets 
privés. Le gouvernement assume encore 
la facture des équipements utilisés dans 
les hôpitaux par les spécialistes, de même 
que les installations dans les CLSC La 
Régie aura versé quelque $35.888,000 en 
honoraires aux 1.600 dentistes participant 
a ses programmes en 1977-78

Si l'on observe en gros le cas d'un den­
tiste, on constate des dépenses 
professionnelles annuelles d'environ $60.- 
000 incluant le paiement de l'equipement. 
des matériaux, l'installation et le per­

sonnel — une hygiéniste gagne environ 
$9,500 — En contre-partie, le nombre 
d’actes et la tarification fixée devra lui 
garantir un revenu net proche des six 
chiffres (entre $80.000 et $150,000) Ce qui 
n empéche aucunement les représentants 
de l'association d'exiger une hausse ini­
tiale de 60' ! en ce qui concerne les soins 
aux enfa*nts et assistés sociaux, refusant 
même de soigner ces citoyens de seconde 
zone (environ 450,000 citoyens) à des 
coûts inférieurs (tarifs suggérés et rem­
boursables par la KAMQ). Sachant que le 
temps consacré à un assisté social dont la 
dentition est mal en point ne rapporte pas 
autant que les travaux de “polissage du 
sourire d une dame" par exemple, on 
comprend que les dentistes ne vident pas 
trop leur poche pour en extirper leur con­
science commune!

Le lobbying de la profession (qui sait si 
bien utiliser les médias pour faire 
pression) et la logique de gestion qui 
régné chez nos technocrates ramène la 
dimension politique de l'Etat à un rôle de 
mécène Et comme si la facture n'était 
pas assez lourde, en plus d'amortir les 
coûts de formation des effectifs. l'Etat 
joue maintenant le rôle de tiers payant 
pour des fractions de la population 
traditionnellement exclues des salles 
d'attentes de nos dentistes.

Bref, la santé bucco-dentaire de la po­
pulation est vite devenue un thème de 
débats et d'enjeux politico-économiques 
au détriment de ce qu elle est: une situa­
tion quotidienne de morbidité

Soins et services 
dentaires disponibles

Les dentistes menacent de se 
désengager totalement du régime des 
soins pour les enfants, laissant de côté la 
"castonguette" et quelques 35 millions de 
dollars!

Coup d’Êtat ou révolution de palais?
par
Jean- Marc Palazzo
L auteur est inscrit au programme de 
maîtrise en histoire de l'Université de 
Montréal.

La Bolivie, pays andin de quelque 4 5 
millions d'habitants, dont la perpétuelle 
instabilité cache la profonde immobilité, 
demeure le plus pauvre et le plus sous- 
développe des pays latino-américains 
Mais la Bolivie ce ri est pas seulement la 
pauvreté, depuis 14 ans: c'est d'abord 
l'armée Ainsi, depuis que s était dissous 
le front révolutionnaire du prolétariat 
minier et de la petite bourgeoisie sur 
l'altiplano. seule l'armée pouvait 
prétendre à l'hégémonie politique

La Bolivie, pays déchiré par la 
géographie, reste encore une société 
divisée, désintégrée Coexistant avec une 
société moderne, la présence de la 
paysannerie, dont l'apathie fut acquise 
par la réforme agraire, fausse les rapports 
de forces et permet à, des classes 
marginales en nombre de dominer l'état. 
La désintégration sociale, encore 
aggravée par de puissants régionalismes, 
explique les renversements complets 
d'orientation L'altiplano. les mines, le 
prolétariat et la petite bourgeoisie s'oppo­
sent à Santa-Cruz et ses grands 
propriétaires. La différenciation reflète 
de plus un clivage culturel et racial: 
Santa-Cruz est une société blanche aux 
traditions européennes, pendant que 
l'altiplano abrite une société plus an­
cienne et plus nombreuse, composée d'in­
diens et de métis.

Ce fractionnement social extrême et la 
faiblesse de l'appareil d'état devaient suf­
fire a consacrer la vulnérabilité de la 
Bolivie face à l'influence étrangère Tout 
comme on peut l'imaginer. Washington y

Au Québec,

faut se tenir, 
en santé

le predilection pour 
exercer son influence. D'abord, dès 1952. 
les Etats-Unis s'empressaient de con­
trôler le radicalisme bolivien en recon­
naissant le gouvernement révolution­
naire Les crédits américains étaient 
suivis par des fonctionnaires. En 1964. la 
CIA assistait le général Barrientos qui 
renversait le gouvernement civil. En 
1969. l'affaire Arguedas. alors que l'an­
cien ministre de Barrientos avouait avoir 
travaillé pour la CIA, venait encore une 
fois souligner la fragilité de l'indépen­
dance bolivienne face aux Etats-Unis

Le régime personnalisé du colonel 
Banzer. qui fut renversé par le récent 
coup d'état, avait lui-mème pris 
naissance à la suite d'un intervention 
militaire L'épisode avait néanmoins été 
plus tragique. L'entrée en scène de 
Banzer. alors que les militaires mettaient 
un terme au gouvernement de gauche du 
général Torres, avait des allures de 
guerre civile L'état major insurgé allait 
bénéficier de l'utilisation du système de 
communication de l'ambassade 
américaine pour mener à bien l'interven­
tion militaire.

Comme dans les autres pays latino- 
américains, la subversion socialiste et 
l'hérésie révolutionnaire allaient être 
pourchassées. La répression de la con­
testation politique devenait méthodique 
avec la modification de la loi des mesures 
de guerre Le nombre de prisonniers 
politiques, détenus dans quatre camps 
militaires, se chiffrait approximative­
ment a 1,500. nombre important, surtout 
si l'on considère que la répression 
touchait particulièrement les milieux syn­
dicaux et étudiants En définitive le règne 
de la terreur devait extirper le virus 
révolutionnaire qui secouait périodique­
ment le pays et mater le prolétariat trop 
revendicatif.

Amnistie Internationale et l'épiscopat 
bolivien dénonçaient régulièrement les 
méthodes du régime, alors que les 
violations constitutionnelles et la torture 
étaient quotidiennes. La répression frap­
pait aussi la paysannerie qui réclamait, en 
1974. l'extension de la réforme agraire 
Banzer déjouait ensuite deux complots au 
sein de l'armée et poursuivait son règne 
en bannissant tous les partis et 
associations.

En somme ce n'est qu'au palmarès de 
la longévité et de la répression, que le 
colonel Hugo Banzer a fait bonne figure. 
Cet homme, originaire d une famille de 
grands propriétaires de la région de

Santa-Cruz. spécialiste du renseignement, 
attache militaire a Washington et 
directeur du "Collegio Militar " a la Paz. 
n'en a pas moins détourné le destin de la 
Bolivie depuis 1971

Le 21 juillet dernier, le chef de T état 
bolivien démissionnait au profit d'une 
junte qui remettait aussitôt le pouvoir au 
général Pereda Asbun Ce dernier, ayant 
manié un soulèvement militaire, prêtait 
serment dans la soirée, tout en déclarant 
vouloir conjurer la menace extrémiste 
réapparue avec l'opposition politique 
depuis l'élection de juillet Le coup d'état 
fut exécuté sans affrontement, même si 
Banzer tenta d'abord de résister Devant 
l'appui presque unanime que les forces 
armées accordaient à Pereda. Banzer 
démissionnait après de brefs pourparlers

Le coup d'état survenait suite a l'élec­
tion du 9 juillet. Banzer avait annoncé la 
tenue de cette élection en novembre 1977. 
ce qui n'avait d'ailleurs pas manqué de 
surprendre à l'époque, puisque Banzer 
s'était déjà distingué par son intran­
sigeance et sa brutalité La période pré­
électorale avait aussi vu le règne de 
terreur s'assouplir, alors que Banzer. 
paraissant céder à une grève de la faim 
organisée par l'opposition, procédait à 
une amnistie et à la levée de l'interdiction 
syndicale La presse mondiale mettait en 
relief les pressions que l'administration 
Carter exerçaient en ce sens.

La campagne électorale avait cepen­
dant été mouvementée et marquée par 
deux assassinats politiques. Pereda 
obtenait l'investiture officielle de l'armée 
et de Banzer, pendant que le général Ber­
nai trouvait appui, en dehors des spheres 
militaires, auprès de la démocratie 
chrétienne. L'extrême droite, la phalange 
socialiste bolivienne, présentait un ancien 
ministre des affaires étrangères de 
Banzer. Au centre de l’échiquier politi­
que, deux vieux routiers refaisaient sur­
face: d'abord P. Estenssoro qui avait 
dirigé la révolution nationale de 1952. et 
H. S. Suazoqui avait aussi gouverné avec 
l'appui de l'extrême gauche.

Malgré une pléthore de candidats, la 
gauche, se recrutant principalement du 
côté du prolétariat minier et ayant eu 
dans le passé de sérieuses divergences 
avec les partis centristes, était mainte­
nant prête à soutenir les candidats 
centristes dans une coalition anti­
militaire. H.S. Suazo, le mieux placé des 
candidats civils pour aspirer au pouvoir. 
Estenssoro étant plus ou moins dis­
crédité. déclarait: “Le peuple bolivien a

rejeté la dictature installée en août 1971 
Ceux qui ont été rejetés prendront une 
grave responsabilité s'ils poursuivent 
leurs machinations." Mais, par 
l'intermédiaire d'un processus électoral 
boiteux, le candidat officiel rassemblait la 
majorité des voix pour la présidence. 
Pereda et l'armee délestaient ainsi le con­
grès et les civils de leurs rôles politiques

Face à la condamnation générale de la 
légitimité du scrutin. Pereda demandait 
au tribunal électoral d'annuler les 
résultats électoraux, Néanmoins ce 
n était que pour aussitôt se placer a la 
tête d'un soulèvement militaire dans la 
région de Santa-Cruz et sommer Banzer 
de lui remettre le pouvoir, afin de faire 
échec aux éléments subversifs, cherchant 
a transformer la Bolivie en centre 
d'opération pour le communisme inter­
national.

A Washington, on déclarait que la 
Bolivie restait hantée par le vieux démon 
du caudillisme. pour ensuite, en agitant la 
menace de sanctions financières, 
demander a Pereda de procéder rapide­
ment à un retour à la démocratie Pereda 
demeurait au pouvoir et formait un 
cabinet mixte, civil et militaire Mais il 
s'engageait à libéraliser le régime et a 
respecter la liberté de presse.

Tout comme la comparaison des coups 
de 1971 et 1978 le fait apparaitre. le der­
nier ne possédé pas le meme impact En 
fait, il s'agit essentiellement d'un change­
ment de personnel. On pourrait même 
prétendre que ce changement de per­
sonnel accommode Washington, puisque 
Banzer. le spécialiste de la répression, 
s'associait mal aux principes soutenus par 
le président Carter. Mais la substance de 
la politique bolivienne ne sera pas 
altérée. Malgré la démission de Banzer. 
l'armée et son idéologie demeurent Le 
conservatisme social, favorisant l'intégra­
tion bolivienne à l'économie occidentale 
et l'émergence d'une bourgeoisie 
nationale, reste règle La Bolivie des 
mines, de la misère et de l'instabilité de­
vant être assimilée par la Bolivie de 
demain

Reste a savoir si le général Pereda se 
montrera plus libéral que son 
prédécesseur. Mais, même si Pereda 
choisissait de respecter la façade libérale 
que Washington réclame, ce retour à la 
démocratie resterait factice, le pouvoir 
restant aux mains des militaires qui à la 
moindre dérogation, a la moindre entorse 
au statu quo. reprendront la maniéré 
forte

Remarquons tout d'abord que les den­
tistes désengagés (environ 1,390) résident 
dans les zones urbaines tandis que ceux 
qui ne le sont pas oeuvrent dans les 
régions périphériques (Gaspésie, Côte- 
Nord. Abitibi) Pour comprendre cette 
dichotomie, il faut savoir deux choses: 
tout d'abord qu'il y a une pénurie de den­
tistes au Québec. Ils ne sont que 2,200 soit 
un par tranche de 3,500 habitants et qui 
plus est, leur répartition est inégalé dans 
la province: 80'( des dentistes pratiquent 
dans les zones métropolitaines de Montr­
ai et Québec, ce qui signifie que les 
régions comme la Côte-Nord, la Gaspésie 
ou le Nord-Ouest avec en moyenne un 
dentiste par tranche de 9,000 personnes, 
offrent un accès difficile aux services den­
taires disponibles sans compter la dis­
tance, la surcharge des listes de rendez- 
vous (6 à 8 mois), la situation économique 
stagnante qui prévaut souvent (chômage).

En second lieu, pour ce qui est de la 
population des zones métropolitaines, 
directement affectée par les 
désengagements, une récente etude du 
MAS démontre clairement que le 
programme de gratuité pour les enfants 
n'atteint pas ses objectifs de démocratisa­
tion puisque les enfants qui se sont 
prévalus de ce service provenaient en ma­
jorité de familles à revenus élevés ou 
moyens qui envoyaient déjà leurs re­
jetons chez le dentiste. ( 11 Voilà donc une 
belle subvention publique pour ceux qui 
en ont moins besoin et un incitatif 
permettant aux dentistes d'habituer une 
future clientèle aux mêmes coordonnées 
socio-économiques que leurs parents 
Une enquête menée en 1970 auprès des 
dentistes indiquait que ce sont les mieux 
nantis (économiquement et scolairement i 
qui consomment leurs services, ce qui 
représente environ 30' i de la population 
totale (2) De (elles précisions incitent a 
souhaiter quasiment le désengagement 
total des dentistes du programme de la 
RAMQ. action qu'ils ne poseront cer­
tainement pas, a cause de leurs intérêts 
Les sommes ainsi libérées (environ $40 
millions) pourraient être utilisées autre­
ment comme Ta récemment suggéré le 
document collectif "Santé et Loisir ' du 
groupe Socialisme et santé Ce qui nous 
ramene au statut de l'hygieniste dentaire 
promu a celui d'infirmière thérapeute 
(Dental Nurse)

Cette possibilité menace sérieusement 
la profession tout en laissant entrevoir 
une offre de services differente en den­
tisterie. Au dire de certains dentistes bien 
informés, la médecine dentaire telle 
qu elle se pratique en Amérique du Nord 
est majoritairement curative (restaura­
tion des dents). 75': des actes (et par con­
séquent des revenus) sont des obturations 
et modifications des dents cariées (pose 
de couronnes et ponts, traitements de 
canal). Pourtant l'ampleur des problèmes 
dentaires donnerait priorité a d'autres 
actes thérapeutiques: par exemple, la 
moitié des maux bucco-dentaires concer­
nent les gencives alors que peu de 
généralistes connaissent et soignent ces 
maux péridentaires En fait nous ne 
comptons qu'une vingtaine de périodon- 
tistes au Québec, dont seulement quatre 
francophones. On sait aussi que la 
prévention et la promotion de l'hygiène 
buccale sont confiées à l'hygiéniste mais 
82'< de nos dentistes n'y recourent pas. 
quant au gouvernement son service 
d'hygiène dentaire publique a toujours eu 
des effectifs insuffisants, .se recrutant 
principalement chez les dentistes 
malades ou retraités On pourrait men­
tionner encore tous ces nombreux 
problèmes de dentition que les 
generalistes referent aux spécialistes, 
praticiens peu nombreux (a peine 200). 
dont les trois quarts travaillent a 
Montréal. En résumé, il y a suffisamment 
de cas médicaux pour nos professionnels, 
rien ne justifie médicalement l'empêche­
ment d'une délégation d'actes a l'infir­
mière dentaire. Seule une argumentation 
économique s'y oppose

Non seulement la formation de l'infir- 
miere dentaire est-elle moins onéreuse 
que celle du dentiste mais des ex­
périences étrangères ont confirmé la 
qualité du travail qu elle effectue Les 
dirigeants des dentistes ont vite compris 
le danger Ils interprètent donc publique­
ment — dans nos journaux - comme une 
victoire majeure la négociation des 
clauses normatives avec le MAS qui blo­
quent la délégation d'actes aux 
hygiénistes dentaires

11 s'agit toutefois d'un revers flagrant 
des tenants d'une approche différente des 
services bucco-dentaires à la population 
Plus qu'une source nouvelle ae création 
d'emplois, l'introduction de l'in- 
firmiere dentaire aurait permis de 
combler plus rapidement la pénurie 
d'effectifs, car on estime qu'il faudra au 
moins dix ans aux dentistes pour remplir 
les besoins, l'infirmiere dentaire serait le 
thérapeute désigné pour offrir des ser­
vices curatifs et surtout préventifs aux

clientèles scolaires, aux infirmes, aux 
assistés sociaux, aux gens âgés dans les 
foyers, dans les régions rurales Et ce 
sans empiéter parmi les clientèles déjà 
servies par nos dentistes

Et la santé dentaire 
des québécois?

En vérité l'épidémiologie dentaire 
reste à faire au Québec: aucune étude 
globale n'existe Cependant les quelques 
études partielles connues décrivent la 
dentition des québécois francophones 
comme étant lamentable 11 y a absence 
de comportement d'hygiéne buccale. 
Résultat: à 13 ans. une moyenne de 12 
caries sur 23 dents présentes Beau 
marché pour nos obturateurs qui. depuis 
qu'ils ont perdu aux denturologistes le 
lucratif marché des dentiers, véhiculent 
l'idée qu'il faut conserver a tout "prix" 
les dents naturelles Une autre étude a 
fixé à 28 ans l'âge moyen où les québécois 
choisissent de se faire edenter complète­
ment et de recourir aux prothèses alors 
qu'en Angleterre, l'âge moyen est de 40 
ans A noter que 95' de la population 
souffre a un certain moment de maux 
péridentaires (gencives), responsables de 
la majeure partie des dents perdues après 
35 ans

Comment expliquer la progression de 
telles maladies au Québec'’ Celle-ci ren­
voie à un ensemble de facteurs dont 
l'inadéquation quantitative et qualitative 
de l'actuel système de services n est 
qu'une dimension, majeure et déter­
minante toutefois Mentionnons les 
genres de vie (sans vouloir emprunter au 
Livre blanc sur la culture), l'alimen­
tation. la représentation populaire des 
soins dentaires (la carie n'est pas 
mortelle) etc. Si les maladies bucco- 
dentaires sont généralisées à toutes les 
couches de la population, les conditions 
d'accès aux soins existants semblent 
davantage obéir à une division socio­
économique (pour ne pas employer le 
vilain mot de classes sociales) ancrée 
dans une organisation hybride de la den­
tisterie Le tout domine par une lutte 
entre la planification technocratique et la 
préservation d'intérêts corporatistes 

Les données sur la santé bucco- 
dentaire soulèvent le caractère carré­
ment politique de la defense 
professionnelle chez les dentistes Nous 
avons affaire, en réalité, a de petits 
entrepreneurs, offrant des services 
curatifs rémunérateurs, et négociant sous 
la veste blanche de leur statut, le main­
tien de leur monopole et l'extension sub­
ventionnée de leur marché. Ce qui 
empêche une approche différente des 
soins a la population En confrontant les 
intérêts reels de la profession dentaire 
dans ses négociations avec l'Etat, et ses 
supposées responsabilités medico- 
sociales. on découvre plutôt une opposi­
tion entre deux conceptions de l'exercice 
de la médecine dentaire D une part le 
modèle de la pratique privée, de l'autre 
la gestion étatique

Pour les dirigeants de la profession, il 
s'agit d'élargir le laisser-faire économi­
que avec la collaboration de l'Etat: celui- 
ci augmentant la demande par ses 
programmes d'accès et abaissant le coût 
de l'offre en s'occupant des services non- 
rentables (formation, prévention, bourses 
d'éloignement) L'association et Tordre 
des dentistes se chargeraient 
d'augmenter la productivité (=revenust 
tout en maintenant la qualité: les tâches 
et le statut des auxiliaires étant définis 
conformément a celui du dentiste, 
propriétaire du cabinet Voila, comme 
garantie, ce que nous offre la profession 

Au ministère comme à la regie, les 
technocrates ont pourtant "compté, pesé, 
divisé" planification et intégration des 
services sont a Tordre du jour Le reseau 
est déjà en place MAS-KAMQ-DSC- 
CRSSS — l'infirmiere dentaire y aura tôt 
ou tard sa place, une fois payé le fort prix 
aux dentistes Le gain de l'association 
prend sous cet angle, une dimension tem­
poraire.

Coincés entre ces hommes de moyens 
(technocrates) et ceux d interets 
(professionnels), nous les citoyens, nous 
ne pouvons que porter sur la place publi­
que ce débat qui nous touche au plus pro­
fond de nos gencives.

Pour l'instant constatons des faits: un 
fort taux de maladies bucco-dentaires 
chez tous les québécois, une pénurie de 
praticiens et un inégal accès aux services 
existants; un faible taux de fréquentation 
des cabinets de dentistes, ce qui avantage 
les couches aisées, et une pratique 
curative très rémunératrice contre peu de 
prévention

(1) Marcel Jimer, Les effets du 
programme de gratuité des soins den­
taires pour les enfants de 0-9 ans sur 
l lle-de-Montréal, Division de la planifica­
tion du MAS. Quebec 1976.
(2) Simard. P , Lussier. JP, "Les soins den- 
tairesau Québec", .tournaide l'Association 
dentaire canadienne, vol. 36,7 (février 70): 
p. 265-272. et vol 36,2 p 452-455
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Maisons de ville avec vue sur le lac ou au bord du lac Trois et quatrp 
chambres â coucher foyer garage

à partir de *42,500
Direction: Pont Champlain, aorllo Taachoroau ouaat. juaqu'â Balmoral 

(Pro|ot "La Citlèro’)

ConBt ructionLa Compagnie da

GOLDOR inc
105 PLACE BELLEVUE LA CITIÉPE 
TÊl 1514)659-9905/672-2857 
LA PRAIRIE

U suffit d’être deux pour en profiter.
Les tarifs 
de groupe VIA.

Les tarifs de groupe VIA,
l’invitation au voyage.

IA. deux personnes 
Eh oui! a deux, il y 
groupe. La 
a partir de 

henelieient de réduetions de 25'< a 40'i 
nient économique de voyager en groupe 
groupe de deux !

Che/ V 
groupe, 
tarif de 
pui\ et.

suffisent a former un 
t moyen de profiter d'un 

première personne paie le plein 
a deuxième personne, les autres 

C est drole- 
. . même en

En voie) des preuves:
2 a 6 adultes: 25r/f de réduction;
7 a 29 adultes; 33' ft de réduction;
30 adultes ou plus: 40ff de réduction.
Même que deux enfants, payant demi-tant, peuvent 
être eonsideres eomme un adulte. C, :* donne le goût 
d'en profiter en famille!
El on peut obtenir un tarit de groupe Joute Tannée 
Le prix de l'aller simple doit toujours être d'au moins 
Ss.OO.

l’oui plus de renseignements sur les conditions ,i 
respecter, adressez-vous a un agent île voyages ou aux 
bureaux îles ventes VI \ ou CP Rail

VIA Rail Canada
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YeHowkmU Hm-y'
averses;

PLUIE
mi

Saint-Jeun'cyxcxjve

or onto

Char lettonrpricipilatiom 
|-J haute prenion 
g bâtie prenion 

moite d'air (rail 
moue d'air chaud

A midi, aujourd'hui

Abitibi, Pontiac-Témiscamingue, 
Chibougamau: ensoleillé Maximum 
20 a 23 Aperçu pour samedi: beau et 
chaud avec ennuagement en fin de 
journée

■
Haute Mauricie. Saguenay-Lac 

Saint-Jean ensoleille Maximum 22 a 
24 Aperçu pour samedi: beau et 
chaud

■
Laurentides, Outaouais, Montréal, 

Cantons de l'Kst. Québec, Trois-

Hiviéres: ensoleillé. Maximum 24 a 2ti 
Aperçu pour samedi: ensoleillé.

■

Baie Comeau et Sept-lles: en­
soleillé Vents modérés par moments 
Maximum 20 a 22 Aperçu pour 
samedi: beau

■

Himouski. tîaspésie: ensoleillé 
Vents modérés par moments. Maxi­
mum 22 a 24 Aperçu pour samedi 
beau

+ Les provinces
positions du groupe Pepin-Kobarts.

Quant a l'échéancier proposé par le 
premier ministre federal. M Pierre- 
Kiliott Trudeau, et qui fixe a juillet 1979 
la réalisation de la premiere phase de la 
réforme, les provinces l'estiment ar­
bitraire et irréaliste

Il est peut probable que l'on puisse 
procéder a une etude complete si I on im­
pose des délais arbitraires. H est irréaliste 
d'établir un échéancier fixe et inflexible 
puisqu il détruirait l'harmonie et la 
bonne volonté nécessaires pour mener a 
terme la réforme constitutionnelle,' de 
dire le communiqué.

Knfin les provinces mettent en garde le 
gouvernement fédéral contre la possible 
volonté de vouloir procéder unilatérale­
ment a cette réforme, sans une entente 
entre tous les acteurs

Selon les premiers ministres provin­
ciaux. non seulement il est douteux que le 
gouvernement central ait juridiquement 
pareil pouvoir mais encore "il aurait ma­
nifestement tort de le faire ou de mettre 
en oeuvre d'autres mesures importantes 
unilatéralement, sans l'appui des provin­
ces.''

Pour ce qui est maintenant du projet de 
loi C-60. les provinces en rejettent car­
rément de larges pans en plus de voir ça 
et là plusieurs intrusions dangeureuses 
dans les droits de leurs législatures res­
pectives.

Kn premier lieu, les premiers ministres 
s'opposent a tout changement constitu­
tionnel visant a remplacer la Keine par le 
gouverneur-général en tant qu autorité 
supreme du Canada

Us expliquent leur attitude par le fait 
que le gouverneur general est nomme et 
révoque par le cabinet federal, ce qui. si 
la Keine était supprimée ainsi que le pro­
pose le projet de loi fédéral, dote en fait 
le gouvernement central des pouvoirs 
suprêmes en ce pays.

Kn second lieu, lés gouvernements pro­
vinciaux estiment que la Chambre de la 
Federation qui. dans le projet de loi fede­
ral. est appelée a remplacer Factuel Sé­
nat. ne saurait fonctionner dans la forme 
suggérée par Ottawa.

A cet egard, le premier ministre Blake- 
ney a expliqué en conférence de presse.

Les Vaugelas 
du jazz
par Louis-Paul Béguin

On reconnaît aujourd hui que Duke 
Ellington a participé à l'oeuvre de 
création de la langue du jazz Je dis 
langue, car je ne fais aucune distinc­
tion entre langue parlée et langue 
chantée Toutes deux ressortissent au 
langage humain Dans le chant, la voix 
trouve d'autres possibilités d'expres­
sion. c'est tout Duke Ellington fut le 
premier à ordonner les sons confus, 
marqués de l'alternance de sons forts 
et de sons faibles. Simple, instinctive, 
bientôt intellectualisée et helas com­
mercialisée. la musique des Noirs va 
conquérir le monde Duke Ellington a 
bien vu l'importance du jazz, quand il 
a declare: Qu est-ce que la musique, 
sinon Fart de communiquer ' Autre 
Vaugelas du Jazz, King Oliver établit 
les regies de l'orchestration, comme si 
c était une grammaire sonore II per­
fectionna la trame sonore, répartit les 
instruments et prépara la voie pour les

que cette Chambre de la Fédération ne 
pourrait être efficace et jouer son role de 
modérateur entre Ottawa et les provinces 
notamment parce que ses membres, 
nommés par les gouvernements provin­
ciaux. changeraient au même rythme que 
changent ces gouvernements,

De plus, toutes les provinces ne s'en­
tendent pas pour appuyer Fintégration 
des droits fondamentaux dans la nouvelle 
constitution. Certaines croient qu'il 
faudrait procéder ainsi ' d'autres, 
et pas seuelement le Quebec, estiment 
plutôt qu'en regime parlementaire, les 
droits individuels sont mieux protégés 
par les traditions constitutionnelles fon­
damentales et le processus législatif nor­
mal

Toujours sous ce chapitre, les premiers 
ministres disent remarquer que les garan­
ties linguistiques proposées dans le projet 
federal vont plus loin que les propositions 
anterieures et craignent ainsi que ne sur­
gissent certaines difficultés d'ordre prati­
que. notamment en ce qui a trait aux ser­
vices et aux tribunaux provinciaux.

Quant a l intrusion du gouvernement 
central dans des domaines de compe­
tence provinciale, le communiqué des 
provinces dit que certains articles du pro­
jet de loi fédéral constituent une ingé­
rence d'Ottawa dans certaines lois provin­
ciales. notamment celles relatives a la 
propriété du sol

Les premiers ministres s'inquiètent de 
plus du fait que l'article 109 de FAANB, 
relatif a la propriété provinciale des 
richesses naturelles, n'ait pas ete repris 
dans le nouveau projet de constitution

Us craignaient enfin que 1 article 32 de 
ce même projet de loi ne soit qu'une 
"manoeuvre du gouvernement central des 
tinee a retirer aux provinces la compe­
tence relative aux territoires et aux res­
sources au large des côtes"

Voila pour la critique. Pour ce qui est 
des propositions, les premiers ministres 
provinciaux ont décide de reprendre l'ac­
cord intervenu entre eux à Toronto, en 
septembre 1976. alors que M. Trudeau 
leur avait demandé d'examiner diverses 
formules d'amendement a la constitu­
tion. de telles formules étant évidemment 
reliées au rapatriement du texte constitu­
tionnel

Pour l'essentiel, ce consensus inter- 
rovincial. auquel avait participe M Ro- 
ert Bourassa. acceptait le repatriement 

de la constitution et la formule d'amende­
ment a condition qu Ottawa consente a 
un nouveau partage des pouvoirs, notam­
ment en matière de culture, de communi­
cations et d'immigration

On demandait aussi au gouvernement 
fédéral de limiter son pouvoir de dépen­
ser. de réduire son pouvoir déclaratoire 
et d'accepter que les provinces aient droit 
de participer aux nominations au Sénat et 
à la Cour Suprême

Voilà ce qui sera de nouveau présenté a 
la conférence du mois d'octobre puisque 
cette entente n'a jamais fait l'objet de

grands écrivains de jazz: Louis 
Armstrong allait arriver sur la scene

Encore une fois, on voit que le jazz 
est à la fois langage, mythe, évasion, 
et contestation L'évolution de sa 
forme suit l'évolution sociale du Noir 
Le blues et le negro spiritual, aspects 
américains de la melopée africaine 
vont donner naissance au swing, au 
jazz hot. au bebop, au jazz cool, au 
soul, au funky, au rock-and-roll. puis 
enfin au jazz libre De nos jours, le 
Noir étale en plein jour son identité, 
sa façon de vivre, sa cuisine (soul 
food), sa façon de parler (Black 
English), sa façon de jouer sa musi- 
oue. comme il affiche sa couleur 
(Black is beautiful), sa coiffure (afro): 
il a pris sa place au soleil, dans la so­
ciété américaine qu il conteste, 
comme font les minorités du monde 
englouties par des majorités II de­
mande ses droits, se reclame d'une 
culture particulière Cette intégration 
au milieu blanc le coupe de ses racines 
africaines, mais d'autre part, la cul­
ture noire influence la culture 
blanche

Un air de jazz a toujours trois par­
ties: un thème, une improvisation har­
monique sur ce thème, enfin la reprise 
du theme. Le blues a douze mesures 
Les trois parties forment les trois 
branches d'une dialectique, surtout 
lorsque la reprise du theme est modi­
fiée par l'apport de l'improvisation 
‘ En Afrique, la musique est un lan­
gage aux vertus exceptionnellement 
puissantes dont on ne doit pas user in 
considérément " (Enc. Universalis- 
Vol - 11)

______________/

Thetford et Hull se 
partagent l’autostade

discussions fédérales-prov incia les 
Il est à noter que le gouvernement pé- 

quiste de M, René Lévesque a souscrit 
entièrement hier à cet accord, qualifiant 
les demandes provinciales de minimum 
dans le cadre au régime actuel 

('(•pendant, et pour que tout soit bien 
clair, M Lévesque a demandé et obtenu 
(iue soit inscrit dans le communiqué final 
de la conférence que son appui au consen­
sus inter-provincial de 1976 ne signifiait 
pas l'abandon de son projet de 
souveraineté-association.

Soulignons enfin que les provinces dési­
rent que la nouvelle constitution abolis­
se les pouvoirs fédéraux de réserve et 
de desaveu des lois provinciales, applique 
des limites plus précises au pouvoir fédé­
ral de dépenser, établisse une compé­
tence provinciale appropriée en matière 
de pèche, confirme et renforce les pou 
voirs provinciaux relatifs aux ressources 
naturelles

+ Bell Canada
Toutefois. Ic^esultats des six premiers 

mois de 1978. en hausse de 28'7, révèlent 
que Bell a largement sous-estimé ses re­
cettes pour 1978 alors qu elle prévoyait un 
baisse de profits de 3'. En six mois seu­
lement. Bell a realise des bénéfices de 
$120 millions alors qu elle anticipait des 
revenus nets de $195 millions pour toute 
l'année 1978. dans son document de 
février dernier

La décision du CR TC de rogner les aug­
mentations sollitées par Bell montre un 
changement important d'attitude de la 
part de l'organisme de réglementation 
qui. depuis sept ans. a accorde 87'' des 
montants demandés par Bell dans ses 
sept requêtes.

Les milieux financiers ne manqueront 
pas de réagir car le bond de 45', des pro­
fits au dernier trimestre a poussé la va­
leur des actions de Bell a un niveau re­
cord de $59 Bon nombre d'investisseurs 
prévoyaient que le ( RTC donnerait le feu 
vert a la majorité des changements recla­
mes par Bell Canada.

Assez curieusement, le CRTC se 
montre un peu plus généreux que lu Ré­
gie des services Quebec qui ré­
cemment autorisait Télébec. une filiale 
de Bell, de majorer ses tarifs de base rési­
dentiels de 8.6'et de 10.5'. du côté com­
mercial Tout comme sa compagnie- 
mère. Telebec aurait voulu des accroisse­
ments tarifaires de 22'- et 26'; respecti­
vement

Plusieurs intervenants lors des audien­
ces publiques avaient réclamé une etude 
en profondeur sur les liens entre Bell Ca­
nada et sa liliale manufacturière. 
Northern Telecom Aussi le CK’TC s'en­
gage a retenir les services d une firme 
comptable pour scruter les prix inter­
compagnies au sein de la famille Bell- 
Northern

Par ailleurs, le CRTC demande a Bell 
que soient inclus dorénavant les revenus 
de sa filiale. Bell Canada International 
Management Reseach and Consulting 
Les profits que cette dernière tirera des 
contrats exécutés présentement en Ara­
bie Saoudite devront être ajoutes aux re­
cettes des services téléphoniques cana­
diens.

Enfin, pour ce qui est du taux de rende­
ment général de la compagnie, le CRTC 
dit qu'un taux de rendement de 13', ou 
13.5 pourrait être un objectif plausible 

"Une telle situation n'a cependant pas 
été démontrée dans le cas présent Le 
Conseil a conclu que le maintien de I in­
tégrité financière de la compagnie exige 
qu elle en arrive a un taux de rendement 
(te 12' sur les actions en 1979."

Le tarifs annoncés hier devraient per­
mettre a Bell de toucher cet objectif d'ici 
la fin de Fan prochain, croit le CRTC.

♦ Québec
la conference fédérale-provinciale prévue 
pour la fin du mois d'octobre

11 aurait été complètement irrespon­
sable de notre part de refuser de partici­
per a ce consensus interprovincial Nous 
aurions ainsi gravement manque a notre 
devoir d'état", de dire le premier mi­
nistre qui reconnaît par ailleurs que pa­
reille attitude peut laisser croire, que le 
Québec est disposé à entreprendre la dis­
cussion constitutionnelle avant la tenue 
du référendum.

Rappelant la tradition autonomiste de 
tous les gouvernements québécois. M. Lé­
vesque a simplement expliqué sous ce 
chapitre qu'il considérait que lui-mème 
et ses collègues n'avaient pas le choix et 
devaient au contraire être présents par­
tout ou on discute de la défense et de la 
protection des droits provinciaux

Le premier ministre a toutefois tenu a 
préciser que son gouvernement n'en 
abandonnait pas pour autant son projet 
de souveraineté-association qui fixe, 
a-t-il dit. les limites de notre participation 
a la réforme qui s'amorce

11 a enfin souligne, non sans un brin d i- 
ronie. qu'il espérait que cette démarche 
inter-provinciale allait permettre de défi­
nir. à temps pour le referendum, Foption 
du fédéralisme renouvelé, afin, a-t-il dit. 
que les Québécois soient vraiment en face 
d'un choix lorsque viendra l'heure du 
scrutin

♦ Paul VI
tiennes une haute densité spirituelle, 
celle du mystère de la mort

A l'extérieur, rue de la Conciliation, les 
marchands de souvenirs affirment, que 
les ventes de médailles, porte-clés ou 
photographies du Pape défunt n'ont pas 
connu une demande exceptionnelle En 
revanche, selon Fun des "marchands du 
temple ". le nombre de pèlerins a 
quadruple par rapport a la meme époque 
de l'année dernière

Le “souvenir" qui a incontestablement 
eut le plus grand succès ces jours-ci est 
' FOsservatore Romano", le journal du 
Vatican Les différentes éditions ita­
lienne. française, espagnole, anglaise et 
allemande du numéro special an­
nonçant la mort du pape ont été épuisées 
en quelques heures maigre un tirage 
porte de 50.000 a 160 (KM) exemplaires

Samedi soir, une nouvelle édition spé­
ciale est prévue pour les funérailles du 
chef de l'Eglise

Les communistes romains qui. avec 
leurs alliés, contrôlent la mairie, ne sont 
pas les derniers a exprimer publiquement 
leur "douleur devant la mort de Paul 
VT. “évêque de Rome ' Depuis jeudi a 
Faube. des affiches en caractères noirs 
sont placardées dans les principales artè­
res du centre rappelant “Fengagement 
passionne et la haute humanité avec les­
quels Paul VT a oeuvre pour la paix et le 
progrès des peuples, pour promouvoir le

dialogue, la compréhension et l'entente 
possible entre les hommes de confessions 
et d'idéaux différents"

A 15 jours de l'ouverture du Conclave 
des 113 cardinaux appelés à élire le suc­
cesseur de Paul VI, les supputations vont 
bon train dans les couloirs du Vatican 
comme ailleurs.

Les conservateurs seraient majoritaires 
au sein du Conclave, déclaraient jeudi des 
sources dignes de foi proches de l'Eglise, 
mais cela ne signifie pas forcément qu'un 
des leurs sera choisi, car l'élection se dé­
roule a la majorité des deux tiers plus une 
voix.

Les “progressistes" peuvent cependant 
compter sur un nombre de voix respec­
table et le rapport des forces entre les 
deux camps rend "impossible l’élection 
d'un progressiste engagé ou d'un fervent 
conservateur", précise-t-on de même 
source.

Le contingent conservateur serait fort 
de 59 membres, 6 "très conservateurs". 
37 "conservateurs" et 16 "conservateurs 
modérés". Quand au camp progressiste, 
il compterait 4 "très progressistes. 16 
progressistes et 10 progressiste modérés 
Au centre se trouveraient 10 "modérés” 
et deux cardinaux aux opinions incon­
nues.

Cette classification est a quelques dé­
tails près adoptée par un autre informa­
teur qui connaît personnellement depuis 
longtemps de nombreux cardinaux Mais 
on précise qu'il est dangereux de classer 
ainsi les Princes de l'Eglise, car ils peu­
vent s'avérer conservateurs sur les ques­
tions ecclésiastiques et libéraux sur les 
problèmes sociaux ou politiques.

Sont généralement reconnus comme 
conservateurs les cardinaux qui faisaient 
des réserves sur la libéralisation de 
l'Eglise qui a suivi le Concile Vatican 11 
de 1962. les changements dans la liturgie 
et 1 importance accrue accordée aux évê­
ques par les Italiens 

En revanche, ceux qui demandaient 
une modernisation plus rapide de 
l'Eglise, une ouverture plus grande au 
monde extérieur, le rapprochement avec 
les autres Eglises chrétiennes, des réfor­
mes sociales et une plus grande indépen­
dance face à la gérontocratie vaticane 
sont considérés comme “progressistes" 

Cette analyse du vote, si elle est cor­
recte, laisse supposer que le nouveau 
Pape sera issu des rangs modérés, ce qui 
accorde de bonnes chances aux cardinaux 
Sebastiano Baggio. Sergio Pignedoli et 
Jean Villot

Le cardinal Peride Felici. classe con­
servateur. chef de la Commission de 
réécriture du droit canon, pourrait certes 
obtenir 35 voix lors du premier vote 
secret, estime-t-on de source bien infor­
mée

Mais ensuite, le camp conservateur, qui 
englobe la majorité des 27 cardinaux ita­
liens. pourrait, selon une personnalité du 
Vatican, se tourner vers un modéré 
voyant que son candidat n'a que peu de 
chances d être élu.

Avant d'accorder leur soutien, dit-on de 
même source, les conservateurs pour­
raient exiger l'assurance que le nouveau 
Pape modéré n'entreprendra pas des ré­
formes majeures."

Selon un livre récemment écrit par M 
(iiancarlo Zizola. Quale Papa?." ("Quel 
Pape'”) c'est exactement ce qui s'était 
produit lors de l'élection de Paul VF 
Celui-ci avait du s'engager à maintenir au 
poste influent de secrétaire d'Etat, le car­
dinal Amleto Cicognani. candidat conser­
vateur

Gary McEoin auteur d'un autre livre 
sur les principaux cardinaux. "L'élite in­
térieure". écrit: "La question finale est 
de savoir si une candidature victorieuse 
peut émerger du portrait très vaguement 
esquissé du réformateur modère."

Une petite "révolte" des cardinaux oc­
togénaires exclus du prochain conclave a 
conduit la presse italienne a annoncer la 
formation d une "aile droite" dans le 
Sacré-Collège.

Mercredi, profitant de la congrégation 
générale réunissant tous les cardinaux 
présents a Rome, le cardinal italien 
Pietro Parente a. semble-t-i-. remis en 
cause le motu proprio de Paul VT, "ingra- 
vescentem aetatem" de 1970. excluant les 
princes de l'église de plus de 80 ans du 
conclave. Reprenant un argument des 
cardinaux Ottaviani et Tisserant. le cardi­
nal aurait rappelé que. le Saint-Esprit ins­
pirant l'assemblée, l'âge importait peu 

Le cardinal Pericle Felici. conservateur 
mais âgé seulement de 67 ans. lui a répli­
qué que les cardinaux sont nommés par 
les papes et doivent leur obéir 

Or. Paul VI avait édicté, au terme de 
son document: "Nous ordonnons que ce 
motu proprio soit totalement respecté, en 
dépit de toute disposition contraire."

Selon La Repubblica, le même cardinal 
Felici serait, au moins aux premiers tours 
de scrutin, le candidat d'un "groupe dur 
d'opposition" italien, en sympathie avec 
les cardinaux exclus. Ce groupe 
comprendrait notamment les cardinaux 
de curie Palazzini. Samore. Oddi et Moz- 
zoni litalo-argentin) A ces derniers se 
joindraient notamment les cardinaux, ré­
sidentiels ou ex-résidentiels. Siri (Gênes). 
Benelli (Florence) et son prédécesseur 
Florit. ainsi que nombre de cardinaux 
latino-américains.

11 août
par la PC et l’AP

Il y a deux ans aujourd'hui, le 11 août 
1976. des emeutes secouaient l'immense 
ghetto de Soweto (South-West Town- 
shipi. en banlieue de Johannesburg Cette 
journee-la seulement. 17 noirs étaient 
tués, 50 autres blessés. L été de 1976 fut 
marque par des centaines de morts dans 
les rangs des Africains opposes au 
regime raciste de TAfrique du Sud 

1964 — Paul VI est le premier pape a 
voler en helicoptere 

1954 — Annonce de la fin provisoire 
de la guerre d Indochine, apres sept ans 
d'hostilités entre les Français et le Viet- 
mmh communiste

1952 — Le prince Hussein est 
proclamé roi de Jordanie, a la destitu­
tion de son pere. le roi Talal 

1941 — Roosevelt et Churchill signent 
a bord d un croiseur, au large de Terre- 
Neuve. la Charte de l'Atlantique, qui 
devait donner naissance a l'OTAN, en 
avril 1949

1935 — Manifestations anti-semites en 
Allemagne nazie

1363 — Etablissement du protectorat 
français sur le Cambodge 

1362 — Debut sur scene de Rosine 
Bernard, dite Sarah Bernhardt 

1712 — En Suisse, le traite d'Aarau 
apaise les querelles religieuses en 
établissant un système de parité entre 
catholiques et protestants dans cinq can­
tons

L

OTTAWA (PC) — Le gouvernement fé­
déral a confirmé hier à Ottawa, que deux 
municipalités du Québec: Thetford Mines 
et Bull, vont se porter acouereurs de neuf 
sections de FAutostade tie Montréal

L'Autostade sera démantelée sous peu 
pour faire place a un parc industriel dans 
le cadre du reaménagement du site du 
vieux port.

Selon l'entente qui vient d'être signée, 
Hull aura quatre sections et 'Thetford Mi­
nes, cinq Ces municipalités devront dé­
bourser entre $4.0<M) et $5.000 pour payer 
le démantèlement des sections et le trans­
port.

Le ministre des Affaires urbaines. 
André Quelle! a indiqué que le gouverne­
ment va accorder le contrat de démantè­
lement du stade au début de la semaine

prochaine et que les travaux devraient 
commencer sous peu. Cependant il 
faudra presque six mois avant que le ter­
rain ne soit complètement nettoyé

Par ailleurs le fédéral poursuit ses né­
gociations avec cinq ou six autres munici­
palités, y compris la ville de Laval qui se 
sont montrées intéressées à se procurer 
les neuf sections qui restent de l'autos­
tade.

L'Autostade a été construite a l'occa­
sion de FExpo-67 et on avait prévu, dès le 
depart, qu elle pourrait être facilement 
démontée, compte tenu de sa nature tem­
poraire.

Les Alouettes de Montreal d'ailleurs 
n'y jouent plus leurs matchs de football 
depuis la construction du stade olympi­
que

Se référant à des sources américaines. 
La Repubblica estime à 44 le nombre des 
cardinaux de conclave "conservateurs" 
contre 27 progressistes et 44 modérés.

Les observateurs estiment générale­
ment que le groupe aa s'il se constitue 
réellement pourrait, faute d'un conser­
vateur, se retrouver derrière un "monti- 
nien modéré" comme le cardinal Gio­
vanni Benelli. et si celui-ci. âgé de 57 ans. 
est jugé trop jeune, derrière le cardinal 
Paolo Bertoli. plus libéral et âgé de 70 
ans

Voici un calendrier des événements et 
des cérémonies organisées par le Vatican 
après la mort de Paul VF

Heure de Montréal:
■ Vendredi 11 août. 05 h le Collège des 

cardinaux reçoit les condoléances des am­
bassadeurs accrédités auprès du Vatican
• 06 h : la Congrégation des cardinaux 

se réunit pour examiner les affaires cou­
rantes.

■ Samedi 12 août. 12 h: obsèques en 
plein air devant la Basilique Saint-Pierre

■ 14 h le pape Paul VT est enterré dans 
la crypte de la Basilique

■ Dimanche 13 août. 05 h: le Collège 
des cardinaux reçoit les condoléances des 
délégations étrangères

■ 12 h: Messe célébrée par les cardi­
naux en la Basilique Saint-Pierre.

■ Lundi. 14 août et mardi 15. heures en­
core non précisées: messes spéciales cé­
lébrées par les cardinaux

■ Mercredi 16 août jusqu'à samedi 20 
août : heures non encore précisées mes­
ses à la Basilique Saint-Pierre

La congrégation des cardinaux se réu­
nit quotidiennement pour examiner les 
affaires courantes

■ Vendredi 25 août heure non encore 
précisée: messe du Saint Esprit mar-c.spr
quant la fin de la période de deuil

■ 11 h les cardinaux ouvrent le 
conclave pour élire le nouveau pape

■ Samedi 26 août le premier vote 
devrait avoir lieu

♦ Le libre-échange
limitée a un marche intérieur restreint, 
caractérisé par un haut degre de main­
mise étrangère, timide dans ses efforts de 
recherche et développement et orientée 
vers une production trop diversifiée et 
très peu spécialisée."

Le rapport affirme que le libre-échange 
entre le Canada et les Etats-Unis per­
mettrait aux industries canadiennes de se 
tailler une place sur le marché américain 
en mettant fin non seulement aux barriè­
res tarifaires, mais aussi aux obstacles 
non tarifaires

Le comité affirme toutefois que le 
libre-échange représenté des risques, 
touchant notamment les décisions des so­
ciétés canadiennes et des filiales améri­
caines en matière d'investissement, re­
connaissant que les affaires au Canada 
se font a des coûts plus élévés. en raison 
du climat, ainsi que de l'éloignement et de 
la configuration du marché canadien
•Toutefois, ajoute le rapport, la baisse 

récente du dollar canadien a permis a 
l'industrie canadienne d 'accroître sa com­
pétitivité et aiderait, dans une perspecti­
ve de libre-échange, les sociétés à absor­
ber les coûts supplémentaires qu'entraîne 
la conduite de leurs affaires au Canada.

Le comité estime qu'il faudrait quelque 
20 ans pour qu'un accord de libre-echange 
soit pleinement en vigueur, et qu'il 
faudra mettre sur pied un vaste 
programme d'aide a l’industrie pour un 
certain nombre d'industries qui auront du 
mal a s'accommoder de cette nouvelle 
politique

Un croit par ailleurs que les Etats-Unis 
verraient d'un oeil favorable la négocia­
tion d une entente commerciale de libre- 
échange entre les deux pays

Le comité rappelle a cet égard la lé­
gislation qu'a adoptée en 1974 le Congrès 
américain de manière à autoriser le prési­
dent des Etats-Unis à conclure un accord 
commercial avec le Canada en vue de 
supprimer immédiatement ou progressi­
vement et à titre réciproque les barrières 
commerciales entre les deux pays"

"N'oublions pas que les Etats-Unis per­
dent dangereusement du terrain compa­
rativement a leurs grands partenaires 
commerciaux industriels et qu'ils accueil­
leraient volontiers la formation d'un nou­
veau groupe commercial.

"Pour le Canada, qui autrement risque­
rait de faire cavalier seul, le seul parte­
naire évident avec lequel il serait possible 
de faire bloc, sur le plan économique, cul­
turel et géographique est les Etats-Unis", 
soutient le comité

Le rapport conclut que la "politique na­
tionale de mesures tarifaires destinées a 
protéger le Canada des Etats-Unis en 1879 
a largement façonne le développement 
économique du Canada, mais qu elle ne 
convient plus aux défis actuels

♦ Edmonton
d'argent Le bronze a été partage 
entre un autre sauteur canadien. Dean 
Bauck. de Vancouver, et un Ecossais. 
Brib-urgessan.

Plus tôt dans la journée, le Canada 
s était mérité une autre médaille d or 
dans F épreuve de tir plein calibre, qui 
a été remportée par Desmond 
Vamplew de Toronto avec un score de 
391 sur un total possible de 405

Le lutteur poids-mouche Kay Taka^ 
hashi d'Ottawa a remporte une m£ 
daille d 'or dans cette discipline en bat­
tant l lndien Sudesh Kamar

Le grand sprinter jamaïcain Don 
Quarrie a causé une vive déception a

ses partisans quand il n'a pas réussi a 
se qualifier pour le 200 metres, ayant 
été victime a mi-course d'une élonga­
tion musculaire qui Fa immobilisé 
l'espace d'un instant. 11 s'est ressaisi 
une fois la douleur disparue et a fourni 
un effort surhumain, mais est néan 
moins arrivé cinquime au fil. ratant de 
quatre-centimes de seconde seule­
ment la qualification

Quarrie tentait de réaliser un troi­
sième doublé consécutif des épreuves 
de sprint. C'est l'Anglais Allan Wells, 
médaillé d'argent au 100 mètres, qui a 
remporté la course du 200 mètres dans 
un temps record de 20 12 secondes. Le 
vent trop rapide ne permet pas cepen­
dant à Wells d'éclipser le record de 
Quarrie.

Par la suite, les Kényens ont rem­
porte trois médailles d'or Elles furent 
l'oeuvre de Henry Rono au 5.000 
mètres grâce à un temps de 13:23 04. 
soit 13 secondes de plus que le record 
du monde, de Mike Boit au 800 metres 
et enfin de Daniel Kimaiyo au 400 
metres haies

Dans le 800 metres féminin. 
l'Australienne Judith Peckham a rem­
porté une victoire surprise, en dépas­
sant dans les 50 derniers metres la Ke- 
nyenne Teckla Chemabwai Le 200 
mètres féminin est allé également a 
l'Australie.

Au lancer du javelot, le Canada s’est 
mérité l'argent grâce a un jet de 54.52 
de Alison Hayward de Vancouver. La 
pentathlonienne du Canada Diane 
Jones-Konihowski s est qualifiée pour 
la f inale du saut en longueur qui doit 
se dérouler aujourd'hui Elle s'est 
aussi qualifiée pour la finale du 100 
mètres-haies, avec Sharon Lane de 
London. Ontario

Plus tard en soirée, Jocelyn Lovell, 
en remportant la course du dix milles 
sur piste, est devenu le premier 
cycliste a remporter trois médailles 
d'or au cours des mêmes Jeux du 
Commonwealth. Plus tôt dans la jour­
née. il avait uni ses efforts a Gordon 
Singleton pour arracher la victoire aux 
Anglais dans le sprint en tandem. Il 
avait obtenu sa première médaille 
d'or dès le départ des compétitions de 
cyclisme en gagnant le kilomètre 
contre la montre

Fin badminton. 1 excellente Wendy 
Clarkson, à qui les experts prédisaient 
facilement une médaillé d'or en 
simple, devra maintenant se contenter 
d une bronze mais seulement si elle 
réussit a vaincre son adversaire d'au- 
jourd'hui. Par contre le duo 
Youngberg-Backhouse a accédé a la fi­
nale du double mixte, assurant aiqsj 
une médaille d'argent au Canada.

Les Canadiens ont également bien 
tiré leur épingle du jeu de I épuisante 
épreuve de boulingrin. Graham Jarvis 
de Vancouver et Ron Jones de Lon­
don. Ontario, sont toujours en lice 
pour For dans les paires 11 leur faut 
maintenant battre Hong Kong au­
jourd'hui. ou au moins faire match 
nul. pour mettre cette plume a leur 
chapeau.

Fin fin. après 76 épreuves terminées, 
le Canada a élargi le fossé le séparant 
de l'Australie et de l'Angleterre, au 
chapitre des médailles Le Canada a 
maintenant 31 médailles d'or, soit le 
même nombre que l'Australie et 
l'Angleterre réunis, avec 19 et 12 res­
pectivement

♦ Eastman Suite de la page 3

Il a fallu presque une heure, a la fin du 
service religieux, pour sortir les cercueils 
et former le défilé funéraire qui a par­
couru les trois milles de distance séparant 
le Centre civique du Cimetière d'Asbes- 
tos Les corbillards ont défile deux de 
front accompagnés par quatre voitures 
réservées aux proches parents a travers 
une haie serrée de citoyens debout devant 
leurs voitures garées le long de tout le tra­
jet. pendant que les cloches des quatre 
églises paroissiales de la ville sonnaient le 
glas.

Vingt-sept des victimes ont été inhu­
mées au cimetière d'Asbestos tandis que 
neuf autres ont été diriges soit vers 
Montréal, comme pour la dépouille mor­
telle de Soeur Madeleine, une bénévole 
qui accompagnait les handicapés, un 
autre vers Danville, trois vers Katton. 
trois vers Tingwiek et un vers Lac Mégan­
tic. toutes des municipalités voisines

C' est le conseil de ville d'Asbestos. sous 
la coordination du secrétaire municipal 
M. Yvon Hamel, qui a organisé les funé­
railles communautaires pour les 40 victi­
mes. dont 26 étaient handicapées 
Comme Fa dit M Hamel, on a voulu as­
surer aux familles et aux amis des dispa­
rus une atmosphère d'intimité et de res­
pect " C'est pourquoi des contraintes ont 
été imposées a la fois au grand public et a 
la presse

La ville d'Asbestos. un centre minier de 
9,500 habitants vient de vivre avec ce ter­
rible accident le plus grand choc de son 
histoire, qui avait déjà connu pourtant 
une greve très dure sous le régime 
Duplessis en 1949 ainsi que des glisse­
ments de terrain tragiques en 1971 et 
1975 C'est vendredi le 4 août qu'a la sor­
tie du théâtre de La Marjolaine a Flast- 
man les 47 passagers d'un autobus ont vu 
leur véhiculé faire une plongée dans le 
Lac d Argent Quarante passagers ont 
péri lorsque le véhiculé s est enfonce 
dans les eaux boueuses de 12 metres de 
profondeur

448
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Incidents dans plusieurs villes

Le chah va “tout faire” 
pour démocratiser PIran

NOWSIIAHH, Iran id'apres 
AKP et Reuter) — Le chah 
d'Iran a déclaré hier au palais 
de Nowshahr qu'il ferait tout 
pour que son pays devienne 
démocratique.

■‘Il appartient maintenant a 
l'opposition de jouer le jeu 
correctement", a-t-il ajouté 
lors d'une conférence de 
presse donnée aux journalistes 
occidentaux de Téhéran

"Si j etais un dictateur, a-t-il 
dit. les choses seraient 
simples Mais je suis respon­
sable d une dynastie, et je dois 
penser a l'avenir."

Mohammad Reza Pahlavi, 
qui aura 59 ans en octobre, a 
reçu les journalistes dans son 
palais du bord de la mer 
Caspienne, ou il passe ses 
vacances "entre le tennis et le 
travail ". Visiblement en 
bonne santé, il a démenti d'un 
haussement d'épaules les 
rumeurs qui couraient depuis 
cinq semaines à Téhéran sur 
sa condition physique et sur 
une tentative d'assassinat.

Le chah a annonce que des 
candidats n appartenant pas 
au parti unique "Rastakhiz" 
pourraient se présenter aux 
élections legislatives de juin 
1979. Dans la pratique, cela 
signifie, a-t-il ajoute, que des 
groupes politiques pourront 
faire campagne en utilisant la 
radio et télévision d'Etat, "a 
la condition qu'ils se situent 
officiellement a l'intérieur des

lois et de la constitution".
Deux dangers intérieurs 

menacent l'Iran, a-t-il cepen­
dant précisé. Dans 
l'immédiat, le communisme 
international continue d'agir 
"sous des masques divers" A 
plus long terme, et lorsque 
l'Iran sera un pays réellement 
démocratique, le terrorisme 
restera la seule arme des op­
posants illégaux, comme en 
RFA. a-t-il dit.

D'autre part, de nouveaux 
troubles ont éclaté ces der­
niers jours dans plusieurs 
villes iraniennes, a indique 
hier la presse de Téhéran.

A Ispahan, le "Sha Abbas 
Motel ". situe dans le centre- 
ville, a été attaque a coup de 
briques et de cocktails 
Molotov par 500 manifestants. 
Selon les journaux, les 
emeutiers ont tente vaine­
ment d'incendier l'entrée de 
l'établissement Dans la 
capitale, la police a dû tirer en 
l'air mercredi soir pour dis­
perser des manifestants qui 
avaient brisé des vitrines de 
banques et attaqué un club 
américain à l'issue d'une 
ceremonie religieuse.

L'Iran et les Etats-Unis ont 
paraphé un accord sur la non- 
prolifération nucléaire, 
apprend-on par ailleurs de 
source autorisée au départe­
ment d'Etat a Washington,

Cet accord, qui pourrait

ouvrir la voie a la vente de 
centrales nucléaires 
américaines a l'Iran, donne 
aux Etats-Unis un certain 
nombre de garanties en cas de 
telles ventes, précise-t-on 

U prévoit notamment que 
l'Association internationale de 
l'énergie atomique aura le 
droit d'inspecter toutes les 
installations nucléaires 
iraniennes. Les Etats-Unis 
garderont, d'autre part, le 
contrôle du combustible 
nucléaire qu'ils pourraient ex­
porter vers l'Iran

Portugal: Nobre da Costa 
commence ses consultations

LISBONNE 
et Reuter i

i d'apres AF11 
Le premier

*nt

M. Altredo Nobre da Costa, 
nouveau premier ministre 
du Portugal. (Photolaser AP)

ministre désigné du Portugal. 
M Alfredo Nobre da Costa, a 
commence hier ses con­
sultations en vue de former un 
gouvernement, dans un fort 
de la côte d'Estoril, à vingt 
kilomètres de Lisbonne, où il 
a installe son quartier général

Il a successivement reçu 
dans l'après-midi M Alvaro 
Cunhal. secrétaire général du 
Parti communiste, et M 
Francisco sa Carneiro, prési­
dent du Parti social- 
démocrate

A l'issue de l'entretien. M. 
Cunhal s'est borne à déclarer

Beyrouth: une brève fusillade 
marque l’évacuation syrienne

BEYROUTH (d'après 
Reuter) — Une fusillade a 
éclaté hier à Beyrouth au mo­
ment de l'évacuation de 150 
soldats syriens encerclés 
depuis le début du mois de 
juillet par les miliciens de la 
droite dans six immeubles du 
quartier chrétien d'Achrafieh 

Leur évacuation était 
prévue aux termes d'un ac­
cord de cessez-le-feu conclu la 
veille entre la Force arabe de 
dissuasion (F.A.D.), prin­
cipalement formée de soldats

Carter est bien conscient 
des risques de Camp David

WASHINGTON (d'apres 
Reuter et AFP) — L'ad­
ministration américaine ne 
sous-estime pas les risques et 
les difficultés que représente 
le sommet tripartite auquel le 
président Carter a convié MM 
Anouar Sadate et Menachem 
Begin, le 5 septembre a Camp 
David, a indiqué hier M. Jody 
Powell, porte-parole de la 
Maison-Blanche, à l'issue 
d'une entrevue entre M Cyrus 
Vance et le chef de l'executif 

Le secrétaire d'Etat améri­

cain rendait compte au prési­
dent Carter de sa mission au 
Proche-Orient, qui a abouti à 
la convocation du sommet du 
mois prochain 

Le président Carter s'est dit 
enchante de 1 attitude 
" positive" dont font preuve le 
chef de l'Etat égyptien et le 
premier ministre israélien.

mais personne ne sous- 
estime les difficultés qu'ils 
rencontreront a l'occasion de 
cette réunion", a declare M 
Powell

Commerce USA-URSS
WASHINGTON (AP) - Le 

departement américain du 
Commerce a approuvé 
mercredi une licence d'expor­
tation qui va permettre l'envoi 
en URSS d'équipements de 
forage pétrolier et gazier 
d'une valeur de $144 millions.

11 s'agira de la première ex­
portation de cette nature 
destinée aux Soviétiques 
depuis le 31 juillet dernier, 
alors que le président

Jimmy Carter avait ordonne 
des restrictions aux expor­
tations d'équipements de 
forage nécessaires aux Russes 

Même si à l'époque la 
Maison-Blanche avait refusé 
d'établir un lien entre les 
restrictions et les procès de 
dissidents soviétiques, la déci­
sion était généralement in­
terprétée comme une mesure 
de rétorsion contre les lourdes 
sentences qui frappaient les 
dissidents.

M.S.E.A.
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Washington n'a aucune cer­
titude que le sommet de 
Camp-David sortira de 
l'enlisement les négociations 
sur la paix au Proche-Orient. 
Mais le président américain 
est. dit-on. convaincu que le 
risque de demeurer dans l'im­
passe est moins grave que 
l'inaction totale et le danger 
d une nouvelle guerre israélo- 
arabe quelle comporterait

On ignore toujours si le 
président Carter est disposé a 
proposer son propre plan de 
paix, en cas de nouvel échec 
des négociations israélo- 
égyptiennes.

I)e son côté. l'Union soviéti­
que a accusé hier l'administra­
tion Carter d'essayer de 
"saboter" la conférence de 

Genève sur la paix et 
d'aggraver les tensions au 
Moyen-Orient par la con­
férence tripartite prévue le 5 
septembre a Camp-David

L'agence Tass écrit que 
cette réunion est "un nouveau 
pas" dans la "politique sans 
scrupule et absolument sans 
issue de négociation d une 
paix séparée entre l'Egypte et 
Israël.

"Cette parodie, destinée à 
renforcer l'imperialisme 
américain au Moyen-Orient 
appuyé par Israël et les forces 
arabes réactionnaires, n'a rien 
a voir avec un authentique et 
équitable réglement du con­
flit", ajoute Tass,

L'agence estime que le 
président Sadate va être 
obligé de faire de nouvelles 
concessions à Israël
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syriens, et les miliciens 
chrétiens.

Selon ceux-ci. les tirs ont 
retenti alors que les soldats 
syriens quittaient la dernière 
position qu'ils occupaient à 
Achrafieh La fusillade a duré 
vingt minutes mais on ne 
signale pas de victimes.

Le miliciens chrétiens con­
sidèrent que le retrait des 
syriens d'Achrafieh constitue 
une nouvelle défaite pour la 
deuxieme armée du monde 
arabe et l'ancien president 
Camille ( hamoun y voit le 
premier pas vers un retrait 
total des troupes syriennes du 
Liban

Les Syriens dégagés 
d'Achrafieh ont. selon les 
miliciens, entrepris de s'ins­
taller sur un gratte-ciel in­
achevé dou la F A D. pilonne 
depuis juillet les positions de 
la droite

A en croire la radio 
phalangiste, l'accord de 
cessez-le-feu prévoit un arrêt 
des combats dans l'ensemble 
de Beyrouth et la démobilisa­
tion des miliciens. Mais rien 
n'indiquait hier que cette der­
nière clause soit sur le point 
d'etre appliquée Les 
miliciens étaient en force et 
les barricades restaient en 
place dans les quartiers 
chrétiens d'Achrafieh et d'Ain 
Roumman. bien que les coups 
de feu aient pratiquement 
cessé

La Force intérimaire des

Nations unies au Liban se 
battra avec l'armée régulière 
libanaise pour lui permettre 
de se déployer comme prévu 
dans le Sud "parce que notre 
mandat dit que nous devons 
restaurer ( autorité libanaise 
dans l'ensemble du Liban", a 
par ailleurs déclaré hier, a 
Metoullah, ville israélienne 
proche de la frontière 
libanaise. M Keith Beavan. 
porte-parole de la Finul.

L'armee reguliere libanaise 
n'a pu jusqu'à présent prendre 
position dans le Sud. en raison 
de l'opposition des 
phalangistes chrétiens qui 
l'accusent d'ètre composée de 
soldats syriens.

M. Beavan a accuse les 
forces phalangistes, dirigées 
par le commandant Haddad, 
de bombarder délibérément le 
contingent népalais de la 
Finul a proximité de Mar- 
jayoun. ou est actuellement 
bloquée l'armée régulière 
libanaise.

A cette accusation, le com­
mandant Haddad a répondu 
un peu plus tard que ses unites 
avaient "d'excellentes 
relations avec les Népalais et 
les autres contingents (de la 
Finul) jusqu'à l'arrivée de la 
dite armée régulière 
libanaise".

Le commandant Haddad est 
passe près du poste frontière 
ou M. Beavan s'adressait aux 
journalistes et les deux ho­
mes se sont invectivés.

Libération de deux 
membres de Charte 77

PRAGUK (AFP) - L'écri­
vain Jiri Grusa et l'ingénieur 
Pavel Roubal. tous deux 
signataires de la “Charte 77", 
qui avaient été arrêtés le 30 
mai dernier, ont été mis en 
liberté provisoire il y a une 
semaine, apprend-on dans les 
milieux proches de la Charte à 
Prague.

Néanmoins, l'inculpation 
d incitation à la subversion a 
été maintenue et l'instruction 
de leur procès se poursuivra. 
Un reproche à Jiri Grusa 
d'avoir attaqué le système 
social et le régime 
tchécoslovaque dans son 
roman "Le Questionnaire", 
d'en avoir accepté l'impres­

sion clandestine en 
Tchécoslovaquie et la publica- 
tion a l'étranger Pavel 
Roubal serait poursuivi en 
raison de la découverte a son 
domicile du roman de Grusa 
et d une etude historique sur 
l'ancien président de la 
République tchécoslovaque. 
Tomas Garrigue Masagyk. 
oeuvres jugées anti-sociales et 
anti-socialistes.

La libération même 
provisoire de ces deux 
signataires de la Charte à la 
veille du 10e anniversaire de 
l'entrée des troupes soviéti­
ques en Tchécoslovaquie est 
considérée par les obser­
vateurs à Prague comme un 
geste d'apaisement.

Podrabinek bientôt jugé
MOSCOU (AP) — Le dissident soviétique Alexandre 

Podrabinek. qui a écrit un livre sur les persécutions que subi­
raient les dissidents dans les hôpitaux psychiatriques soviéti­
ques. doit être jugé mardi prochain 11 est accusé d'avoir 
répandu des calomnies anti-soviétiques, ont indiqué hier des 
amis du dissident.

M. Podrabinek. 24 ans. qui a été l un des membres les plus 
actifs d'un groupe qui publie des rapports sur la situation 
dans les hôpitaux psychiatriques, a été arrêté le 14 mai der­
nier.

Les accusations retenues contre M. Podrabinek. qui risque 
une peine maximum de trois ans de camp, sont officielle­
ment les suivantes: diffusion deliberee de faux propos et dif­
famatoires vis-a-vis de l'Union soviétique et oe l'ordre 
public.

Le procès, qui doit se dérouler dans la ville d’Elecrostal. 
ville natale de Podrabinek. a une soixantaine de kilomètres 
au sud-est de Moscou, va être centré sur un livre écrit par le 
dissident sur les traitements que l'on ferait subir dans les 
hôpitaux psychiatriques.
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que les communistes étaient 
"désireux de voir une pohti 

que juste" Quant a M, sa 
Carneiro, il a rappelé les 
positions déjà connues de son 
parti: le PSD ne participera 
j>as en tant que tel au 
gouvernement mais étudiera 
"cas par cas la participation, a 
titre individuel, de ses 
militants"

M Nobre da Costa doit 
recevoir ce matin M Mario 
Soares, secretaire general du 
Parti socialiste, formation qui 
détient le plus de sieges a 
rassemblée de la République

M Nobre da Costa a par 
ailleurs déclaré hier que son 
futur gouvernement aurait un 
rôle de transition mais ne 
resterait pas passif.

"Compte tenu de notre 
situation économique et finan­
cière actuelle, le gouverne­
ment doit être de transition 
mais ne pas rester passif H 
devra continuer l'action sou­
vent constructive des deux 
premiers cabinets de M. 
Mario Soares." a déclaré M 
da Costa a la radio nationale 
portugaise dans sa première 
inteview depuis sa 
désignation

Le nouveau premier 
ministre, qui était encore a 
Algarve, dans le Sud du pays, 
ou il passait ses vacances, s'est 
présenté comme un 
démocrate souhaitant faire 
entrer la jeune démocratie 
portugaise dans une phase de 
stabilité dans le progrès 
économique

"L'essentiel est de ne pas 
interrompre le processus 
démocratique", a souligne 
l'ancien ministre de l'In­
dustrie et de la Technologie 
du premier gouvernement 
Soares.

Il a ensuite annoncé son in­
tention d'établir des contacts 
avec les partis politiques pour 
obtenir leur soutien "Je 
pense que les partis peuvent 
accepter un gouvernement qui 
n introduise pas de 
changements radicaux dans 
notre style de gouvernement 
et de vie", a-t-il ajouté avant 
d'annoncer qu'il n'avait pas 
l'intention de bouleverser la 
structure gouvernementale à 
l'exception, peut-être, de la 
création d'un poste de vice- 
premier ministre.

M. da Costa considère 
(in line des premieres tâches 
de son futur gouvernement 
devra être l'établissement

d'une nouvelle loi et de 
nouvelles listes électorales qui 
tiennent compte des jeunes 
électeurs et des 600,000 
rapatries des anciennes 
colonies africaines

Le premier ministre, con­
sidère comme un technocrate 
cl dont la devise favorite, cent
le journal conservateur "O 
Dia . est "mieux vaut prendre 
dix décisions et se tromper 
trois fois que ne rien faire", a 
déclaré au cours de l'inter­
view qu'il avait déjà en tête 
certains noms de ministres 
mais a refusé d'entrer dans les 
details

Dur en affaires, ne mâchant 
pas ses mots, joueur de golf, 
mélomane et non dépourvu, 
dit-on. du sens de l'humour. 
M. Nobre da Costa. 51 ans. est 
ce qu'il est convenu d'appeler 
un "capitaine d'industrie

Après de brillantes etudes 
d ingénieur en Grande- 
Bretagne, il est, a 27 ans. 
directeur au Portugal d une

cimenterie.
Il est ensuite directeur 

technique de la Sidérurgie 
nationale", puis, de 1972 a 
1974, président-directeur 
général de la compagnie 
pétrolière portugaise "Sacor"

Ces lettres de noblesse, con­
quises sous l'ancien régime a 
force de competence lui va­
lent dans un Portugal ap­
pauvri par la "fuite des cer­
veaux". d'ètre appelé en 1976 
dans le 6e gouvernement pro­
visoire en qualité de secretaire 
d'Ktat a l'Industrie lourde, 
puis en 1977. dans le premier 
gouvernement constitutionnel 
de M Soares, comme ministre 
de l'Industrie

L e n o u v eau p re m i e r 
ministre, qui a participé a la 
refonte du plan de développe­
ment industriel et minier du 
Portugal, a été l'objet de 
sévères critiques de la part des 
syndicats pour avoir procédé a
la denationalisation 
diverses entreprises

de

Les grèves au Pérou
LIMA (AFP) - Le 

gouvernement péruvien a ré­
quisitionné les 30,000 
employés des 187 hôpitaux et 
des centaines de dispensaires 
du pays qui sont en grève 
depuis le 14 juillet, apprend- 
on a Lima

Cette mesure est intervenue 
mercredi soir après que le 
gouvernement eut accordé 
aux grévistes une augmenta­
tion de salaire de 11.20 dollars 
par mois rétroactive a partir 
du 1er août, et une autre 
augmentation de 15 dollars a 
partir de décembre prochain

Les grévistes n ont cepen­

dant pas repris le travail hier 
Leurs dirigeants continuent a 
négocier avec les autorités

Par ailleurs, les mouve­
ments de grève continuent 
dans les secteurs minier et 
bancaire

Le dialogue devait 
reprendre hier entre le 
ministère des Mines et de 
l'Energie et les représentants 
des 40.000 travailleurs des 
mines et de la métallurgie en 
grève depuis le 4 août, a indi­
que un porte-parole de la 
Fédération des travailleurs 
des mines et de la métallurgie
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LA FÊTE DE L'ASSOMPTION LE 15 AOÛT À L'ÉGLISE NOTRE-DAME

Son Ex. Mgr Paul Grégoire, archevêque de Montréal, présidera la Messe en 
l'honneur de la Vierge de l'Assomption en l'église Notre-Dame, mardi, le 15 août à 
20 hres.
Cette Messe sera suivie d une procession aux flambeaux en l'honneur de la Pa­
tronne de Montréal jusqu'à la cathédrale Marie Reine du Monde. L'on rendra hom­
mage à cette occasion au St Père Paul VI qui a proclamé Marie 'Mère de l'Église 
et qui a quitté notre terre ces jours derniers.
Les pasteurs du diocèse sont particulièrement invités à concélébrer la sainte 
Eucharistie avec leur archevêque; leur présence marquera leur gratitude à un 
grand Pape qui les a a’més et réconfortés
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Baisse des cours
La Bourse de Toronto a mis lin a sept séances consécutives de 

propres hier et le marche s est terminé sur une baisse moderee 
L indice composé recule de 1 58 a 1.219 87 Parmi les ouatre com­

partiments les plus importants, les mines perdent B 09 a 1.032 76, les 
hydroc'arbures 2 98 a 1.578 73 et les industrielles 2 37 a 1.006 83 Les 
finances montent de 6 5 et utteignent 1,135 58 

D’autre part les pipelines ont fait une chute de plus de 21 points 
Les hausses l'emportent de justesse sur les baisses par 236 a 226 et 

230 titres sont stables l.e volume des affaires traitées comprenait 4 63 
millions d'actions et. au marche des options 807 contrats ont été 
négociés

Parmi les valeurs industrielles, ('rown Trust descend de 1 a $42. 
Nüwsco Well de 1 a 54, Fraser A de 1 a 38. Canadian Tire A de 1 a 36 et 
Union Cias A de 1-8 a U 1-2 B (' FVkers B monte de 1-2 a $71 1-2. 
Bow Valley de l 3*4 a 34 1-4, Federal Pioneer A de l 1-2 a 32 1*2. 
Chrysler de l 3-8 a 14 1-8 et Cara de I a 22 3-4 

flans le secteur mimer, Dome Mmes recule de 1-2 a $94, Hollinger 
Mmes de 1-2 a 44 1-2 et Itoman de 1-4 a 28 3-4 ('ampbell Ked Lake 
progresse de l 1-8 a 44 1*8 et Kgo de 1-2 a 8 7-8 

Knfm parmi les pétroles. Sirens Oit descend de 1 1-2 a $34. 
Amalgamated Bonanza de 1 a 381-4 et Kam de 1-4 a 115-8 Numac'Oii 
avance de 1 1-8 a $39 1-2 et Asamera Oil de 1 1-8 a 20 1-8

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
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Dominion: hausse de 7%
Le chiffre des ventes et les profits de Dominion Stores 

ont grimpé de 7' i au cours du dernier trimestre par rap­
port aux trois premiers mois de l'an dernier

l’ar action, il s'agit d'un gain de 68 cents a rapprocher 
avec un profit de 64 cents pour l'an dernier

Les ventes sont passées de $548 millions à $590 millions.
Devant les actionnaires. M Thomas (J Bolton, prési­

dent de cette filiale de Argus Corp , s'est félicité de la per­
formance de l'entreprise .jui a vendu l'an dernier pour 
$2 2 milliards de produits et hausser .ses bénéfices nets de 
près de 25',

.M Bolton a soutenu que la hau.ssedu prix des aliments 
était inférieure a celle de d'autres produits de consom­
mation Il a également mentionne oue pas moins de 4,000 
articles vendus dans les supermarchés Dominion avaient 
vu leur prix s'accroitre au cours des quatre derniers mois 
Toutefois, ces majorations étaient conformes au 
programme fédéral de lutte contre 1 inflation, a-t-il 
(irécise

A la Bourse, les actions s'echangent présentement a 
$18 25 (leur sommcti. Ces valeurs offrent un dividende 
annuel de 96 cents
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FordCnda 
F Sea A pr 
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G&HSteel 
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GSWCI A 
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GazMetr 
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Gen Baker 
G Dtstrb A 
G Distrb w 
GMC

z25 $69' ] 69'] 69'] Genstar L
38860 123 110 122 +11 Gnstar 1 M

4635 $79 703* 784* Gerin 1st p
5IX $7 64% 6 H Giant Yk
30X 2X 200 200 Gibraltar
3212 79 75 75 - 6 Goldund M
7X0 $6' A 6'/% 6'% Goodyear p
2142 $94 935% 94 - '/] Graft G
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DTexneA 1950 $11’% ir'4 
Domtar 3055 5214% 21’4 

3000 38
5000 20

’%

Dunde Pal 
Dunraie 
Du Pont 
Dylex Ltd 
Oylex L A 
Dynamar 19900 177
E-LFin .............
E-L Fin w 
East Mai 
East Sul A 
Estn Prov 
ra
Electro A 
Electro p 
Elks Stors 
Emco 
Emco w 
Extndcar 
Falcon C

317 5l4'^a 144% 14' 2 + '% 
400 514 1 4 1 4
500 $I2»% 12»/b !2»8

171 171 - 3
225 $13'/* 13' % 13'* + '1

0X0 168 161 161 + 1
2052 375 365 375 — 5
7X 234 230 2X — 10

Granduc 
GtOil Sds 
G L NickI 
GL Paper 
GL Papw 
GN Fin 
Gt Wests 
G Goose A 
GreyhndC 
Greyhnd 
Guar Tr p 
Gulf Can 
Gulfstrem 
Halifax D 
H Group A 
Hard Crp A14300

1100
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14259
725
800

2779
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1175
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zS
350

6900
2700
1375
2593
480
zSO
400

4400
6500

Z75
2175
1020
800

4000
1422
2250

300
2300

100
1000

151
100

2038
4500

300
700

1500 55

-103900 385 375 375
z25 545 45 45

3035 $133/4 133/4 133.4 + ',4 
2530 $84% 84% 84%
1900 240 2 » 240 + 5
400 513'/8 12»/0 12»% - '% 

5800 55»% 54/4 53,4*8
FlbrgNikAl5071 $27'% 27 27'4
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900
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1000
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460 4 50 4 50 - 20
56 6 6 + '/4
$9'.a 9'% 9'/a - ’/4
564% 6'% 6'% - 4%
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57'/a 7'% 7»%
$644 64% 64/4

165 165 165 - 5
57444 74*/4 74V3 - V4
53144 31'/a 314^ + '%
531 ’% 31 '% 31 Va + */4
5844 8V4 BV4

514’% 14’% 14’%
5544 54% 54%
35 34 35

533 33 33
532 32 32

38 38 38
574% 7'% 74% + '%
55 55 55 +1

534'/a 34 34'% + '/4
55’/4 5'% 5'%

174 174 174
240 235 235 - 5 »
$9 9 9 + '/8

285 285 285
520'% 20'% 20'% - '% 
52044 204/4 204^
529»% 294-4 293/4 - *% 
79 76 76 -4

240 240 240
5 5'/a 5'/a 5'/a +

350 3» 335 - 5
285 285 285 +5
513 12»% 13 + '%
115 113 113 - 3
564% 6'k 64% + '%
5844 8'% 84% - '%
$B»% 8»/0 B»/e + '%
90 90 90

$45 44 44’% — Va
542»% 424% 424% - 4% 
S39’/4 39'k 39V4 - Va 
5184% 18'/4 I8'/4 
$24 234% 233/4 - */4
547 47 47 - '/4
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1400
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2545
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INCOA 
INCOB 
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Indusmtn 
Inglis 
Inland Gas 1385 
Inter-City 34575 
Inter C B w 1700 
IntDiv 200 
Intrmetco 10» 
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Int Mogul 
int Pipe A 
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Iron BayT 
Irwin T A 
Island Tel 
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ivaco 8 85 
Jannock A 
Jannock B 
JannocKB 
Jannock w 
Joutel 
Kaiser Re

3800
15813
1»0

151600
12147

1870
2»

135
1030

14468
1»0
910

14855
100

3500
4)00
300
575
400
279
9»

5000
17700

Kam Kotia 37700
Kaps Tran 
Keeprite B 
Kelsey H 
Kerr A A 
Koffler A p 
La Vrndr 
LabattA 
Labatt A p 
Lab Min 
Lacana I 
Lacana w 
Laidlaw A 
LaidlawBp 
LOnt Cem

4900
2»
4»

5936
300
4»

8296
zlOO
400

3550
3800
1350

100
1»0

54 1 40 4%
5214% 214% 

51 51
285 285
520'/4 19^4 
400 400
520 20
514'4 13 
536 3SV4 
395 380
535'% 3SVa 
522'/4 22'/4 
521'4 21 
521'% 21 
519'% 183^4 
518»% 18»% 
525'% 243^ 
514'% 14 
5114%
5103/4 103/4 
511»% 114/4 

57V4 74%
490 460
225 225
59’/4 9'/4

5324 324
5544 53/4

5I6V4 16'% 
517 163/4

56-V% 6'%
480 470
5143/4 143/4 
160 155
$114% 114% 
551 51
5204/4 20'% 
$20'/a 20'% 
$15'% 15'% 
51344 133/4 

6 6
515'% 143/4 
295 276
172 170
511 11
523'% 23
5143/4 14'/a 
510'% lO'/a 
SIO'% 10'% 
S22'/4 22
522 22
544 43'%
57 63/4

490 455
$15'/4 143/4 
5104% 104% 
405 405

403/4 - '/4 
214% - '% 
51 - 2

205 -10
20 V4 + 4% 

400
20
14'% + '/4 
36 + 1

395 +15
35'/a + 4k 
22'/4 + V4
21 - '% 
21 - '% 
18»% - '% 
18»%
25'% + '/4 
14 + '/4
IIV4 + '/4
IOV4 + '/a 
11»%
74k + '% 

490 +5
225 

9'/4
324 - 6

S4k
163/4 + '/4 
17
6V4 - */a 

475 - 5
143/4 - '/4

160 - 5
11'% - '% 
51
203/4
20'%
15'%
133/4 - '/4 
6

15'% + '% 
290 -10
171 - 1

11
23'%
143/4 + '% 
lO'/a +14b 
10‘%
22'%- '% 
22 
44

6»% - '% 
470 -30

143/4 - 4% 
104% +1'% 

405 + 5

BCN en vedette
I.es grand.s indices étaient a la bais.se et la plupart des titres ont 

fléchi dans un marche modère hier a la Bourse de Montreal Kn tout 
ti48,699 acUons ont change de mains 

L'indice compose abandonne 0 41 et marque 206 97. les in­
dustrielles reculent de 0 56 a 199 67. les services publics de 0 12 a 
184 56. les bancaires de 0 03 a 287 03 et les papetieres de 0 17 a 132,35 

Les pertes enterrent les gains par 86 a 46 et 43 autres titres conser­
vent leurs posiüons du jour precedent 

La Banijue canadienne nationale a été la valeur industrielle la plus 
traitée a la seance, elle termine en hau.sse de 1-4 a $17 apres un 
brassage de 61.621 actions

Westcoast Transmission monte de 1-8 a $12 14. MacMillan Bloedel 
de 1-4 a 22 1-8 et Censtar de 3-8 31 3-4 La Banque impériale descend 
de 1-8 a $29 1-8, Dominion Textile A de 1-8 a 11 1-4 et Tran.sCanada 
Pipelines de 1-4 a 17 1-4

Dans les titres de spéculation, Abitibi Asbestos Mining gagne 15 
cents et cote $1 14 et 74.880 actions changent de mains
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Ventes 

3065 
12» 
7960 
2» 
1» 
1» 
4» 

5024 
4500 

61621

Abitibi 
Alta Gas T 
Alcan 
Algoma St 
Andres Wn 
Asbestos 
Astral 
Bank Mfl 
Bank NS 
Banq CN 
Banque Pro 1232 
Bell Canad 2686 
Bell F pr 
Bell G pr 
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BP Can 
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C Hydro 
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1»
3»

1100
4665
1900
4575
3»
153
140
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350
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$154% 15** 15'/* O Tex a 1X00
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5214% 2r.A 21’4
510'% 10'% lO'-a
514 14 14 -1
495 495 495 +5
37 5 3 50 3 50 - 25
514’4 13' 3 14' B +14%
511 11 11
528 274% 27»% + 4%
5»»% »’'2 »'-2 - 'k
511'4 11 11 - ’,2
519'/4 19'.k 19'4
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$25’4 24»/
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514'% 14'
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3» 3»

564% 6'/
$31»% 313/
529»% 293-
56 6
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$20 19»»
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8X $15 14»/fl 15 - '%
715 $22'* 22'-8 22'%
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5364% 36 
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5164% 16 
536 36
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58'8 B 

$214% 21 
59'/b 9
56'% 6

$174% 17 
59 9

518''B 10 
5224% 22 
517 17
58 7
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5263/4 26
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$17'%
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18'4 + '/4 
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164%
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214% + ’e 
9'% + '%
6'/'a

174% + Ve 
9 - 4%
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224% - Ve 
17 
8

334% - '% 
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7 + '%
28»% + '% 
143/4 - 4% 
6
8''k + Ve 

26'% - '% 
23 - 4/4
20'%
144% - '/4
17'/4 - '/4
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6

IV/a 
354%
17'% - '%
12'/4 + '%
35 + »%
193/4

Moins six points
Repli des valeurs hier a Wall Street, ou Tindice des industrielles a 

clôture a 885 58. en baisse de 6 14 points, apres deux seances con­
secutives de hausse L'activite a ete soutenue et 39 8 millions d'ac­
tions ont change de mains

La progression de 0 5 pour cent des prix de gros en juillet a été 
jugee trop importante par les investisseurs, maigre l'optimisme du 
president Carter a cet egard La baisse du dollar sur le marche des 
changes, apres la demande par TIran a TOPKP d'une augmentation 
des prix du petrole. a egalement influence les liquidations a Wall 
Street

Kn clôture, le nombre des baisses dépassait largement celui des 
hausses. 892 contre 630 et 383 titres ont clôture inchangés Parmi les 
acüons les plus activement traitées, Ramada Inns a perdu 5-8 point a 
9. Chrysler a par contre gagné 1 3-8 point a 12 1-2 Les compagnies 
aeriennes ont clôture en baisse. American Airlines a clôture a 6 en 
baisse de 1 1-2. et Pan Am a 7 3-4 en baisse de 1-8 Baisse egalement 
sur les chimiques et les ordinateurs.

L'indice Dow Jones a baissé de 6.15 points a 885 48
Parmi les valeurs canadiennes inscrites au marche newyorkais. 

Dome Mines a gagne 1 1-8 a $84 1-8. Campbell Red Lake. 1 1-8 a $39 
1-8 et Canadian Pacific, 1-4 a $18 7-8

Alcan a perdu 3-4 a $31 5-8. McIntyre, 5-8 a $24 1-4 et Inco. 1-4 a $16
1-2.
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LillIrKm 
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Lau Fin 
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Ventes Haut Bas Farm Ch.

Junior
Industr.eltas

CrawfdAI 5» $9'4 9'-k 9'k - '/4
MRice a 4» $25 25 25 +1
Nocana 3100 161 160 1 60 —1
SparCap 6»0 5 3 5 —1

IMfllKIAllllliaiH
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AGF Group 
Amer Grwth 5.80 
Cdn Gs Egy 20 95 
Cdn Sec (5fh 6 76 
Cdn Trusteed4 64 
Corp Invest 6 52 
Corp inv Stk 6 79 
GwthEquitylO 40 
Japan 14 96
nMoneyMkt 10.» 
Special 5 54

All Canadian Grp 
Compound 7.i0 
Dividend 7 56 
Northn Egy 4 72 
Revenue Gfh 4 37 
40» 4 91

Bolton Tremblay 
Cda Cumji 8 09 
inte^natnl 8 93 
yPldResourc5 55 
yTaurus 9 61 

Calvin BuKock Gr 
Acrofund 1 54 
Banner Fund 5 38 
CIF 4 01

CambridgtGroup
ytnf) £nergy 2 97 
ylntl Growth5 25 
yinti Income 3 79 
yNat ResGth4 73 
yUnivest 6 55 
yGrowth 0 06 

Ciag inv Group 
ynCo-opera 11 40 
ynLdmk GF 11 65

Confed Group
Dolphin Eqty 5 70 
yDoiphin Inc 5 15 

Cundiil value 5 86 
Eatoiv Bay Group 
Commwth 18 98 
Growth 12 32 
income 4 62 
internatnl 12 97 
Leverage 5 83 
Venture 6 17 
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ynAAortgage 10.15 
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Enterprise 1 03 
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Nrth Amer 5 44 
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Mutual Inc 5 29 
Sec Income 9 41 
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Principal Gr 
Collective 9 48 
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Growth 6 56 
Income 5 32 
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American 12 25 
Canadian 7 25 
H Fund 5 06 
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Scotiafund 1 03 
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yRoyFund 7 27 
yRoyFnd inc 5 09
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Equity 10 93 
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Resource 5 35 
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Goldfund 5 55 
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yBond 9 57 
Fund 1175
Internatnl 9 41 
yMortgage 10 26 

Capital Grth 12 99 
xCnase 6 84 
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Desjardins Gr 
yCanad<an 8 10 
yHypitheq 4 38 
yinternatnl 8 62 
yObiigatns 5 19 
yOuebec 4 13 
yPEP 2 25 
nySpec 6 53 
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Vanguard 8 12
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xOne Wm St 15.78 
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Pemberton Gr 
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yn Pacific US 5 57 
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yBond 10 95 
vCanadian 10.34 
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Fund 21.15 
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nyRRSP 1547 

PMF Mangmnt 
nPension Mu 7 42 
nXanadu Fd 4,73 

nPutnam 11.71 
Sterling Group 
Equity 6 62 
yMortgage 5 12 

xTech 9 21
Temple Gth 19 23 
yTradex 14 12 
Trans Canada Gr 

A 5 61
B 58 35
C 11 02
Special 4 45 

United Group 
yAccumula 4 30 
y Accumul R 4 80 
yAmerican 1 92 
yCon» Mortg 5 18 
yHortzon 3 18 
ySecurity 4 68 
yVenture 3 28 
yVenture Ret5 02 

Western Grth 5 00
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Abitib Asb 74880 
Agnico 2500 
Bruneau )»0 
Cadillac Ex 2000 
Conuco 5100 
D Eld 1»0 
Dumgmi 5M0 
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OynMn 35400 
Falcon Cop 100 
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U
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29 27 29 -
56 56 56 -
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30 30 30
58 58 58
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80 73 80 -
$7'% 7'% 7'% ■

uia^isaMKB
Canada Permanent Mortgage: se­

mestre rlo.s le .10 juin 1978. 
$9.745.000. $1 11 par artior,. 1977. 
$8.506.000. $1 09

Cantol: trimestre clos le 31 mars 
1978. $49.727, 10 cents par action, 
1977, $55.986. 12 cents 

Carma Developers: semestre clos 
le 30 juin 1978. $3 . 811,000. Ri cents 
par action, 1977, .$3.781.000. 69 
cents

Fraser ('os: semestre clos le 30 
juin 1978. $10.049.000 $4 28 par ac­
tion, 1977. Î5.,346.000. $2 28 

fleadw.av Ltd. semestre clos le 31 
mai 1978.' $517.000, 17 4 lents par 
action 1977, $215.000, 7 2 cents 

Maple leaf Dardens: neuf mois 
clos le 31 mai 1978. $1.599.006, 
$2 17 par action. 19m. $1.R35,362. 
$2 22

Mount Roval Rice Mills: trimes­
tre clos le 31 mai 1978. $299.000. 
$1 17 par action. 1977. $210.000 . 85 
cents
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Am TT 
Ampex 
Armeo St 
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Bel How 
Bell Can 
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B ri St M 
Bnt Pet 
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Cap Cit 
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Col Pic 
Corn En 
Comsat 
Con Ed 
ContCp 
Con Gp 
Con Dat 
Copw Cp 
Crane 
Cm Ck 
Cr Zeü 
Curt W 
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DataGen

9 285 38 
597 u274/4 
756 u30

5 946 32'%
7 35 20
8 25 18»%
6 189 37
8 439 47'/4 

31 526 404%
9 268 29

17'%6 3503 
8 296 u52»/8
7 100 u434% 

10 404 3 2'%
10 1764 3 9»%
15 1156 314% 
4 9 26 42 6'%

8 112 53
8 1199 613/4 

14 1420 1 7
6 99 324%

11 690 1 8»% 
339 16'/4

9 505 52'% 
4 1034 334%

14 83 
8 752 214% 

17 2853 61’% 
19 8)4 483/4 
17 160 45'%
10 149 314% 
10 160 U223/4
8 7 51»%
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836 26''2
14 2069 20»% 
14 28 8 2 7 4»%

7 537 313/4
7 2956 2 9'/4 
6 244 32

10 53 25
13 2144 3 7'% 
U 152 163/4

8 564 17'/4
19'%
18»%

7 234 
7 283 

15 438 82V4 
9 117 634% 
9 221 364%
9 449 50’%

15'%
394%

16 19
26 I4I
10 179 36’/a 
5 IX 18»%

13 25 443A
10 4V4

11 907 62
8 121 44’/4
8 647 354% 

39 196 304% 
102X4 114% 

4511 13
8 2424 274%
7 301 4844 
7 93 3844
9 1 73 1 34é 
9 9 44 1 2»% 

16 1164 46»% 
10 694 21 >%

4 2X
9 61

13 723 454%
5 486 234%
6 207 274%
7 462 31

10 747 414%
11 1
8 
9 
8
9 97 16'3

10 1279 483% 
19 159 u68 4

2144
424%

22
82 X'% 
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27’%+ »% 
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314%- 3/4
19»%- '% 
l0»/0+ Ve 
364%— 4% 
463/4 
404%+2 
28»%+ '/4 
16 -l'% 
523/4+l'/4 
43'%+ '/4 
313/4- Va 
39'%- 4% 
31'/4- 4% 

5»%+ '% 
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61»%+ Ve 
16’%+ '% 
32'/4- Va 
184%- Ve 
15»%
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21 - Va 
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43'/a-2'/8 
30'/4-1'/4 
22'%+ '% 
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25'/4- ’% 
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31’/4- '% 
29'%+ 4% 
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24»%
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014%- Va
62’/4-13/4
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50’%+ Ve 
15 - ’% 
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35»%- Va 
18»%+ •% 
444%- ’% 
4'/4
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, 34»%- 4% 
30 - ’%
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I 12’% + !^

274%- 4% 
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( 13’'3+ V4 
I 12»%+ H 
I 454%- 3% 
, 21’%- '%
1 2V%

42'4+ Va 
I 45 -♦■ '% 
I 234%
1 27'%— '■'4 
I 31 4%
I 40'%- H

22
I 29»%- 4% 
I 34»%- '% 
I 36’a- ’% 
I 164%
I 403%4> 4
I 68 4+ '%

Ventes Haut Bas Ferm. Ch. 
Deere 8 492 34»% 34’% 34'%- '%
DenMf 8 29 34»% 344% 344%- Ve
Dexter 10 47 33’/4 323/4 323/4- '/a
Digital E 15 3987 50'% 484% 49 -13/4
Disney 16 79 7 4 6 45’% 454%- Va 

17 x321 18'% 17'% 18 + '/4
13 123 84'% 82’»4 84'% + l'%
9 1327 26»% 26'% 26'%- Va 

11 X8 128 126 127 + Va
15 102 30'/4 29’% 29'%- ’/a
6 344 40 39'% 39'%- '%

617 174% 17'% 174%

Dr Pepr 
Dome 
DowCh 
duPont 
EG G 
Eaton 
EIP NG
EIMeMg 10 289 7’%
Eltra ''

6»/0 7 - ’%
9 27 34 334% 334%- 4%
9 81 30'% 30'/4 30'/4

63 22»% 224% 224%- Va
31'% 314%+ '% 
46'% 46'%-!

6 390 24'% 24'% 244%- '%
10 435 3 6 4% 35'% 35'%+ Va

153 12»% 124% 123/4

119 u32 
I 212? 47’/4

Ford 
Foxbro 
Fruehf
Gard Dn 11 710 214% 21
Gen Dy 9 6X 87»/a 05
Gen Elec 11 1264 564% 554% 5544- '%
Gn Food 10 49 5 34»% 34’% 34'%- 4%
Gninst 11 593 35’/4 34'/â 34’%+ 4%
Gen Mills 12 737 32'/4 31»% 31»%-'%

6 1464 65»% 65
7 111 14

Gn Mot 
Gn Port 
GTel El 
Gn Tire 
Ga Pac 
Gillette 
Goodrich 
Goodyr 
Gould 
Gt AP

65'%- Va 
134% 134%- '%

8 618 3Î»% 31’% 31’/4- '%
6 230 27»% 274% 274%- '%

1 1 535 u32'/4 314% 31'%-’% 
29'/4 294k+ '%
21 214%+ Va

18'% 17»% 18 - '%
32»% 324% 22Va

6»% 7 + '%

11 419 30
6 208 214%
7 645
8 161 

54 133 7'%
Gr Giant 9 60 234% 224% 22V4- '%
Gulf Oil 7 1462 244% 23»% 24-4%
Halbrtn 10 646 69
HeclaM 92 64%
Heinz HJ 10 96 u41»% 41Va 41»%+ '/4
Heublin 10 935 27 264% 263/4- Va
Hew Pek 19 361 90'/4 89'% 89'%- 4%
High Vif 16 24 9'% 83/4 0V4- 4%
Hobart 8 38 19'% 184% 184%- '%
Hidyln 10 943 21'% 204% 2044- ’%
Homestk 19 2 50 3 8 4% 37'% 30''k+ '%

71'% ......................Honywl 10 1611 
Houdle 10 1875 30 
Househ F 6 743 20'/4 
HwdJn 9 426 13'% 

1Hud B 
Hunt Ch 
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INA Cp 
lU Int 
Hud 8 
Hunt Ch 
INCO 
loger R 
Intrik In 
IBM 
In F(aF 
Int Har 
Int Pap 
Int TT 
ipeo 
ifek c 
jhn Man 
Joy Mfg 
K Mart 
Kellogg 
Kenecot 
Kerr M 
Kraftoo 
Kroehir 
Lear S

15 »0 14</4 13

12 105 363/4 
12 1232

36

3905
2Ù0

200
3000
3000
2150

ISO
9780

120
2600
1800
700
100
150

6600
100
900

9000
100
700

ISÛO
200
112

26223
1000
500
500
900

1000
92550

i50
2300

36380
275
475

1120
2200

300
6570

600
3350
2000
4000
6000

200
1615
2900

400
700

11200
1050
800

19000
Z60
200

2630
2700
2485

215
900

15725
4704
6700

600
500

5200
400
100

26500
100

1600
16800
3000
2685
z66

5000
2500
3800
900

25000
2900

ISO
600

28000
2000

370 360 365 - 5
27 27 27 +2

270 270 270 - 5
35 35 35 -5
30 30 30
tm i'% i'% - Vé 

127'% 27'% 27'/J 
|7'% 6H 7*% + '% 

t)5'/4 15'/4 15'% + *'4 
270 265 270
435 425 425 -10
425 425 425
519H 194% 194% + '% 
$19 19 19
305 300 305 + 5
|7'/4 7'% 7'/4-'%

48S 465 485 +10
48 46 47 +1
$5^4 54% 54%- Va

SU 11 11
24 22 24 +2

$424% 424% 424% + 4% 
$16*4 16'/4 16'/4 - '% 
$224% 22 22'/4 + '%
49 47 47 -1
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$29 214% 28^4+ Va
$30'% 304% 30'% + V% 
260 260 260

Page Pat 7 1300 $114% 114% 114% 
ilomeP 4469

201
400 400 
275 268 
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5'% ■

215
400
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$SH
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13'%
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61
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299 291 292 + 1
)54 150 154 - 3
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$224% 224% 224%

9 9 9
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$17'/a 17'/a 17'%-

41268
800
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2513

Z50
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8728
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30 

9
$34'/4 

50 48
$164% 16'/4 
$26'% 26 

9 9
$12'% 12 
$34 34

10 10 + Va
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9 9
33'% 33'% - '% 

46
16'/4 - Va
26 - '%
9 - 1

12 - Va
34

7307
600

1412
1X0
500

26850
DPI A 
OakwûcxJ P 
Obrien 
Ocdentl Pt 
Ocelot A 
Ocelot B 
Orchan A 
Oshawa A 
Oshawa w 
Oxford A 
Pac Coper 
Pac NthG 
Pac Nth 63/4 525 
Pac Pete 1233 
Page Pet 10X0
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5000
3X0

500
400

5500
9400

200X
5X0

ISO
4X0
3X

$26»% 26»% 26»% + '% 
35»/b 36-4%

20'% 20'/a 20'%
$40’/4 38»% 39'%+!'% 
$i3''a 13'% 13'/a 
460 455 460 +10
185 161 181
$233/4 2344 233/4 - '/a
$l4'/a 144e 144% - ’%
$14'/3 14'/4 14'/4
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$8*% 74% 7V% - H
2 2 2

$164% 164% 164% - ’%
218 211 211 - 4
405 4X 405
$19 19 19
$404% 40 40'/4
$6'/a 6''a é'/a

Lee Ent 11 8 u36»/8 3644
Litton 14 236 233/4 23'/4
Lockhd 10 1206 u374% 35 V4 
Loews 5 303 524% 51
Lubrizol 13 1105 44'/4 43
MCA Inc 10 74 573/4 56
Mallory 15 X7 373/4 37'/a
Marat M 9 107 26'/4 253/4
Maratn O 7 203 47»% 474%
Mrsh Mc 15 35 664% 66
Mrsh F 14 1081 243/4 22»%
Mart Ma 7 195 30»% X4%
Masco 12 815 25 24'/a
Mass F 460 104% 104%
MasCp 52 17'/4 17
Maytag 10 392 25’/4 d24'/4
McDn D 11 XO 40 39
McGr H 10 147 243/4 24'/4
Mclntyr z2070 25 24'/e
McKee 9 21 }7’/4 17'%
Merck 16 361 624% 61
Merr Lyn 15 6X 21’/a 21
Midi Ros 8 53 19»% 193/4
MinMM 15 690 613/4 60'/4
Mobil 6 564 64»% 634%
Mobil H 124 3 2»%
Mohas 8 95 14 13'/b
Monsant 8 413 543/4 534%
Motrola 14 716 54 52»%
NCR 11 1393 64'/a 63'%
NLInd 9 291 20»% 203/4
Nat Dist 7 271 223/4 22'/a
NatGyp 6 177 19 18»%
Norflk W 7 9X 24»% 24'/4
Nor Tel 
Norgte 
Northfp 
Nor Sim 
Occ Pet 
Ouf Mar 
PPG lin 
Pac Pet 
PanAm 
Penney 
Penzotl 
PepsiCo
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ExCelO 
Exxon 
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Fa*rch 
Fireston
FisherSc 7 68 174% h»% M'%3/4- Va
FluorCVP & '/a»/8& 4%&'/4 38 84%-f

3 966 463/4 46 46'%- 4%
10 350 394% 38'% 38»%- ’%

5 273 313/4 31 314%- 4%
- -- - 21 - Va

85 -14%

10 405 31»% 314% 
16 4»% 4»%

9 701 48'% 47'% 
B 782 19»% 19'/a 

15 1271 21'/a 21'% 
9 19 23'/4 23
9 270 28 274%
8 25 354% 3S'/4
4 409 7 7»% 74%
9 871 41 394%
9 198 284% 27»%

14 949 33'% 32'%
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PhelpD 782 24»% 23»% 
Phil Mr 12 220 1 73'/4 70»% 
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Polaroid 18 1404 S5'% 523/4
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Pullmn 12 327 u45'/a 44'%
RCA 9 '2»4u32'/4 31'%
Rais Pur 10 2865 143% 14^
Raym Int 6 62 24'% 234%
Rdg Bat 8 207 274% 27'%
“ • “ II 167 40»% 40'/a
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6 391 264% 25'/a

15 515 564% 55'/a
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Robins A 10 282 11'% 11
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StRegP 9 14 5 32'/a 31»%
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9 687 163% 164% 
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Technicr 5 
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T exaco

7 946 4244 42'% 
7 974 5V/2 51’% 

12 1017 18»% 164%
5 565 154% 1S'% 

17 254 264% 254%
186 70'% 603% 
85 434% 42»% 
37 12»% 124% 
19 4744 463/4

993 10'% 94%
69 14'% 1344

6 812 IOB'% 1054%
7 938 31'% X44 
9 3731 25'% 2474

4%
14 + »%

7 159 29»% 29'% 2944+ 4%
6 295 45»% 45'% 4544+ Va
7 556 1 24% 12'% 124%+ 4%

J 16 16 16-4%
15 XO 14'% 13 14 + »%
18 909 1 6»% 16'% 16’%- Va
10 324 62»% 614% 62 - 4%
10 36 27 2644 27
15 1121 291'/4 28644 287’%-!'%
19 255 27'% 26'% 264%- 4%

6 382 394% 39'%+ '%
8 556 454% 434% 44 -)'%
0 1117 334% 33'% 334%-’%

74% 644 7'%+ '%
27 155 29»% 29'% 29H- '%

6 495 324% 32’% 32'%

Tex Inst 16 6 29 8 8 4% 87'%
TexGIf 19 130 20'% 20

8 662 344% 34'%
10 220 39’% X44
10 282 SO'% 49

8 22 S2»% 524%
8 186 36'% 354%
5 X 70 2 7

Textron 
Thiokol 
Time In 
Timkn 
Tran Un 
TWA 
TWA pf 2 
Tranwy I 
TC Fox 
UV Ind 
U Camp 11 
US Gyps 6

16 2IV4 21'.<i
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93 39Va 38V4 

6 213 22 2m 
44 49'/4 49 

331 32''4 3m

Pifomi P 
PimourA 21X0 
PanCtntr 1033 
PanCanP 
PingoGld 
PeBtnO 
Pscrltit 
P«mb 
Ptnnint 
POtptS 
P J«Wl A 
Patrotin»
Patrol 
PaytoOlli

i6H 6 6** + »»
I6h 6!b + H
37 37 37 +1

SOÔ I3S+I 3SW 3S']
57 57 57

Scotia Leasing Limited
IIM -

250 283 213 283 + 3
1X0 4S0 4» 4$0 +10

126190 %1H 7 74% + 4(4
25840 66 63 6S + 1
266) S5’% S’% 5'%
1X0 $13 13 13
7X $2144 21V% 2144 + '4 

5200 455 440 440 -15
4175 $8'% l'4 •’'4-’%Yl

PhllIlpiCb 105Ô $9'% 9’% 9'/4 + '/4
PointPine 
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Placer 
Ply$r840 
Pominax 
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4526 $21'% 204(8 21'/a + '% 
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1X0 $24'% 24'/% 24'/% - '% 
220 $27 27 27

2X0 77 75
)200 175 )75
3X0 S6 6
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175 - 5

6
PÔWCOrp'A 4449 $17'J 17 174%
PowC444 z95 $32'% 32'4 32'4
Prado Exp 21X 55 55 55
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Précâblé 1400 $11 lO^t t0»%
Preston 567 $1744 174% 1744 - '%
PriceCo 601 $15'* 15'* 15'* - '%
Prov B Can 1235 $154* 154% 1544 + '%
QMGHIdg 21X 54 S3 S3
QasarPet nx $12'* 12 12'%+ '%
Que Man 5X0 30 30 30 +5
QueSturg 66023 235 205 2 35 + 16
RadfolWC 625 $6'% 6 6 - '%
Ram 2420 $11»% nv% 114% - '*
Ranger 6175 $164% I6 16'% + '%
RankOrg 2X0 $6 $»% 6
Ravr«k 5X0 2X 195 195 - 5
RedpathA 2X $15»% IS'/e 15»%
Redstone 37X0 60 60 60 +1
ReedPapA10734 $9 8»% 8»%-'%
R Slh A 3X2 $104* 104% 104* + '/e
Reichhoid 10360 $11 10»% 10»%
Reich7<%p 6450 $14 13»% 14
Reichwf 1899 $7

296 $17Reitman A 
Resservie 3800 255 
Revelstk ?X S9’%

BV!
Rio Âlgom 
RioXOpr 
R Little 
Rolland 
Roman 
Ronald Fd

36 - Va
29'% X4% 28H- 4% 

12 175 21»% 21'% 21'%- Va
332 23’% 2244 22»%+ '%

)3 X3 48'% 47 4744+ H
8 1S1 464% 48 46'%- s%
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Un Tech 9 839 51»% X’%
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Varian 12 412 19»% 19'%
Walk HA B 1 31'% 31'%
Walt J 6 1 52 3 2 4% 32'%
WarnL 12 1576 X'% 29'%
Westg El 7 102 7 24>% 24'%
Weyerhs 13 786 314% 31'%
Whit en 5 492 22’% 214%
Wometc 11 162 17'% 164%
Wolwth 6 290 19»% 19
Xerox Cp 12 )4X 624% 61'%
Zenith R 859 19'/* 184% 
Zurn Ind 9 151 18'/a 18’%

36»/b+ 4% 
23'%- Va
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51 -1'/* 
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21 - '% 
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60'%-2 
64'%- 3/4 

2»/0
13'%- Ve 
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53 -V/2 
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4»%
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45'/a + l 
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27’%- Va 
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43’%- Va 
32'/*+ Va 
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24'%- Va 
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33 - 3% 
19'/*
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20»%+ 4% 
32'%+ '% 
14'/a+l 
47'/a + '%
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424%
51'%- 4% 
164%
15'%+ ’% 
264%+ Va 
69 3%+ 1 
43'%- Va 
124%- '% 
47 -1 
104%+ V4 
133/*- '/a 

IM -2’%
31-4%
25
87V4- »% 
20'%
34'%+ '% 
39 - '% 
50+4% 
52»%+ 4% 
354%- 4% 
25'/a-2 
214%- '% 
a'/a+ 4% 
X»%- H 
213%
49
32'%+ 
28’%- 4% 
X'-%-14% 
54'%- '% 
19'%- '% 
31'%- '% 
32'%- 4% 
294%- H 
24'%- '% 
31'%+ Va 
22'%+ 4% 
16»%- '% 
193%
61'%- 4% 
184(*
1I'%- ’%

7
17 17

2X 255 -10
912 9Va + '%

115 119 + 3
129 + 4

RevnuPrp 6375 119
RlleysD 1X0 129 129

5725 $34»% 34'a 34'a
l20 $76 78 78
IX 290 2X 290 - S
612 $6 7»/8 8

2132 $ 294% 284% 284% - '.*
8X $16'a 16'% I6'% + '*

Ronyx Cor 13150 240 2» 230 -10
Rothm2p 3X $194% 194% 194%
RoyaIBnk 27777 $334% 33’a 334%- '%
Royal Tr A 20b0 $19’* 19 19'%
Russel H 167X $124% 114% 124%+ 4% 
Russel 93* i20 $23 23 23
Ryanor 6X0 7 6 7 +1
StLCemA z7S $16'% 16'% 16'/*
SandwellA 2X $104* 104% 104*
Sceptre 2X0 $7»e 7»'e 7»% — '%
SchneidpB zSO $11'* 11'* 11'/*
Scintrex 5X 245 245 245 - 5
ScotLasal 1X 220 2 20 2X +10
Scot York 7150 $7 6»% 6»b - '%
ScottsA 1X0 $94% 9'a 94%
Seagram 4414 $28»% 284% 283%- •/%
SecoCem 2X $10 10 10
Selkirk A 2X $164% 164% 164%+ '%
ShellCan 1X45 $15'% 143/* 14^%-’%
SherrittA 6853 $6'* 6'% 6'%— '%
Siebens 16575 $35’'a 34 34 —l'/a
Sigma 6X $40'« 40 40'% + ’*
Silvnr>q 1X0 25 25 25 - *%
Silverwd A 455 $9 9 9 + '%

$7'/a 74% 74% - '%
$6'% 5»% 6'% + '*
$8*'* 8'% 8'%

73720 237 214 220 + 7

455
SimeoEn 7X 
Simpsons 47947 
Simpson S 1600 
Skiar M 
Skye Res 
Skyline H 
Slater $tl 
Slater 6 pr 
Sogepet 
Southm A 
Spar Aero

13100 $84% 64% 6'3
1X0 305 305 305
1730 $10»% 103% 103% - '% 
zX $15 15 15

1X0 122 121 121 - 4
4X $25'a 25''a 25''a 

2725 $84% 8'* 8%-
SparAerop 450 $174% 174% 174%+ 'e
Spooner 12200 48 48 48
St Brodes! 28X $14''2 U’/e 14'2+ ’%
Steico A 7410 $263* 264% 263%- « e
Steep R 2750 275 265 270 - 3
Sterystm 2X 3X 300 3X +25
Ster Trust IX $11»% UH ll»‘e
Strathrn A IX 1» 120 IX - 2
Stuart Hse zX 270 270 270
SudCont 4X0 36 34 36
Sulivan A 302 7 2 39 2 3 5 2 35 - 5
Superior E 1000 50 50 50
Surpasse zX $6'/8 6'e 6'e
Tara IX $13 13 13 + '*
Teck Cor A 1494 $7'/b 6»/b 7'/8 + 4%
TeckCorB 3036 $64% 64% 64%+'%
Teledyne 3X $74% 7'.a 7''2-'*
Tex Can 1440 $474% 47 47 - 4%
Txsglt 9125 S23'% 22»9 22H-'e
Thorn L 3X0 31 31 31
TtomNA 4682 $154% 15 15'%-'%
Tombill 7X 58 58 58 +1
ToneCraft 4X $84% 8'* 04%+'%
Toromont 100 40 0 4X 4 00 -10 
TorDmBk 6302 $204% 20'/8 204%+ H
TorstarB 7X0 $164% 164% 16^ + '*
Tor Sun 503 $133/* 134% 134%-'*
Total Pet 8125 $143/* 144% 143%
TotIPetw 137X $6*0 6 6 + Ve
TradersA 1672 $19'''4 19'/b 19’% + 's
Trader Bp IX $28** 28 * 28'% + »e
Trade7’/ap z56 $47»/8 47'/8 47'*
Trader 69 w XX $7 7 7 + 4%
TrCanResX563 220 187 199 +9
TrnsMtA 5061 $94% 9'* 94%
Transair zX 180 180 1 80
TrCanPL 44629 $173% 17 17 -3,4
TrCanBpr z80 $40'/* 40 40
Traviway 4150 $133/* 13’* 133%+ 4%
TrimacA 6175 $22''8 214% 22 + '%
Trc9 12 2X $27''4 27’/4 27 4
Trimacwt 1328 $14'% 133% I4'8+ H
TrinChib 4XX 15 14 15 + ’2
Trinity Res 1186 6 40 5 395 4 05 - 5
TrizecCrp 100 $143% 143/4 143%+ '/a
Turbo Cl A 1200 $6»% 6'% 63%
Turbo Cl B 72 570 $6*% 6 6’ a +

8800 139 135 136Ulster Pet 
Ultramar 
Un Carbid 
UGs A 
UGas 83% 
Union Oil 
U Canso 
Un Corp 
U Keno 
Un Reef P 
U Siscoe 
Un Tire 7p 
Un Wburn 
UW OG 
Univr Gas 
VS Serv A 
Van Der 
Ven power

6X $6*8 5»% 5»/e — '% 
173%845 $173% 174'4 

43933 $114% nVa 11’% - '% 
2X $254% 254% 254% + '%

184% 19'% + '% 
10'% - Ve 
14'/a

7550 $19'%
7400 $103% 10'/a
1X0 $14'% 14'%
5X $104% 10'-2 lO'/a + H

1X0 26 26 26 +2
1X12 $8’/e 8 8 - '/e

7X 275 270 275 +25
1X0 $15'% 15'/4 15''a + '/4
3X0 66 60 60
15X $10»/B 103/4 103/4 - '/4
900 $6’/2 6Va 6'/a

4320 4X 450 4M -15
zXO 98 98 98

VerstiCor 12380 $9'% 9'/4 9'/4
VerstlCorpl2180 $14»/8 144% 144% - ’/a
VerstICw 44225 245 
V es par 2X0
Vie G A 1)85
Vilicentre 5X $53/4 53/4 53/4

SIX $133/4 13 13'% - Va
8X $64% 84% 84%
2X 415 415 415
IX $llVa 11'% ll‘% + Va

WaikGWAXlS $35H 35'/% 35'/%- Va 
Wardair 
Wrintn 
Weidwod 
Wstburne 
Wcoast Pt 
W Pet A p 
Wcoast T 
Wcoast w

245 227 227 -23
28 20 28 + '/]

$33 32'/] 33 + 3/4

Voyager P 
Vulcan Ind 
Wafrbord 
Wajax A

1400 4X 400 4X + X
173X 125 117 122 - 3
1X0 $174% 17'/] 17'/] - Ve

60050 $35'/] 33»/b 343/4 + »/8
6BX $13 123/4 13 + '/*
1050 $26'/* 26 26 + 3/4

6X63 $12'/* 12 12 - Ve
79749 310 300 305 - 5
XXO 445 415 440 + 30

W suppis 
Westfield 
Westmill 
Westmill r 
Weston 
Wstn 4'/ap 
White P A 
Whonok A 
Wilco 
Wiltroy 
Wdfall

110 $14'/4 14’/4 14’/4 - Va
6X0 162 1 60 1 60 - 2
ZlOO 87 87 87
2X0 3 3 3
2421 $193% 193»% I9î>% 

z3 $56'% 56'% 56'%
IX $19 

10251 i7H 
8X0 24
660 285 ;

1141X 15

/

m.

J.D. HEWITT
Scotia Leasing Limited a le plai­
sir d annoncer la nomination de 
M J.D Hewitl. B Malh, MBA, au 
poste de Vice-president, finan­
ces et administration Monsieur 
Hewitt a exercé des fonctions do 
direction dans le domaine du 
credit commercial et du credit- 
bail, et il occupait au moment de 
sa nomination le poste de Se- 
cretaire/trésorier de la Scotia- 
Toronto Dominion Leasing Ltd. 
Filiale de la BNE, Scotia Leasing 
Limited consent des credits a 
moyen terme et réalise des 
operations de credit-bail pour 
le financement d'equipement 
industriel et de matériel de 
transport et de communication'

Abitibi
Abitibi
Alczin
Alcan
Alcan
Alcan
Alcan
Alcén
Alcan
A sa ma
A sa ma
Asama
Asama
Asama
Asama
Asama
Asama
Asama

Feb $15 
Nov $15 

Feb $30 
Feb $35 
Aug $30 
Aug $32*3 
Nov $30 
Nov $35 
Nov $32' 3 
Jan $10 
Jan $15 
Jan $20 
Jan $17'3 
Apr $20 
Oct $15 
Oct $20 
Oct $12'3 
Oct s17’3 

Bell Can Feb $60 
Bell Can Aug $60 
Bell Can Nov $60 
BCdn Nt Feb $17 
Brsen A Feb $17' 2 
Brsen A Aug $15 
Brsen A Aug $17' 3 
Brsen A Nov $17’ 3 
Bk Mtl Feb $22'2 
BK Mtl Nov $20 
Bk Mtl Nov $22’ 3 
Prov BC Feb $15 
Prov BC Aug $14*4 
CP Ltd Feb $22’ 3 
CP Ltd Aug $15 
CP Ltd Aug $20 
CP Ltd Aug $17'3 
CP Ltd Nov $20 
CP Ltd Nov $22* 3 
D Pete Jan $60 
D Pete Jan $70 
D Pete Oct $55 
D Pete Oct $70 
Gulf C Feb $27-a 
Gulf C Aug $27' 2 
Ho OA Apr $45 
Ho OA Oct $45 
lOil AFeb $20 
lOil AFeb $22 a 
lOil AAug $20 
lOtl AAug $17'% 
lOil AAug $22'3 
lOil ANov $17' 2 
lOit ANov $22' a 
I Pipe AFeb $15 
iPipe AFeb $17' 2 
iPtpe ANov $15 
1 Pipe ANov $17' a 
MB Ltd Feb $20 
MB Ltd Feb $22% 
MB Ltd Aug $20 
MB Ltd Nov $20 
MB Ltd Nov $17’2 
MB Ltd Nov $22’ 3 
Mas F Feb $12 3 
Mas F Aug $10 
Mas F Nov $10 
Mas F Nov $12* a 
INCO AFeb $20 
INCO AFeb $17’% 
INCO AFeb $22 2 
INCO AAug $20 
INCO AAug $17 2 
INCO ANov $20 
INCO ANov $22' 3 
NorenFeb $15 
NorenFeb $17*2 
NorenAug $15 
NorenAug $17'-2 
NorenNov $15 
NorenNov $17’/

3 367 170 $U>*
10 166 115 $14-**

2 106 $8'i) $35»b
7 78 $4 (1 $35’6

10 62 $6 :i$35's
22 123 $3'.«$35’e

7 213 $7 $35»e
84 166 $3'j1 S3S'b

8 346 $5 $35»e
3 25 :$10'.• $20'B
4 3AB $6k) $20'e

36 3S6 $3' :) $20*8
28 250 $5 $20'0
16 70 $4 .1 $20'B
16 658 $5'.« $20'B
91I2I0 $2^% SX’e

6 427 $7 $20' B
45 715 $3-11 $20'B

7 79 145 $X ]
2 22 40 $58 ]

28 74 105 $«■]
10 182 110 $17
15 324 75 $16*
17 382 120 $16*
391091 1 $16 *
101410 45 $16’*

546 $2^% $23 *
2 XO $3’f) $23'«

13 382 $2 $23'*
20 210 IX $15'*
10 5 65 $1S>*

7 12 125 $21 v%
1 i $6' ] $21-^

38 X3 115 $21 v%
1 2 $4 $21 H»
3 241 $2 ,« $21 v%
3 29 X $2) 4%
2 243 $11 ‘ 4 $66 8
4 188 $6't) $66 B
5 126'$14 $66 B

25 362 $4 $66' e
5 5 $3 2 $29'*
5 80 $2 2 $29’*
) 2 $3' * $42^
5 199 170 $42*^

12 6188 $2 ] $21
45 94 125 $21
32 792 X $21

3 44 $3^ $21
3 444 1 $2;
5 213 $4 $21

15 131 80 $21
10 110 195 $I6‘4
9 99 55 $16'*

10 90 160 $16’*
30 108 25 $16’*

5 331 $3. ] $22 *
5 61 170 $22 4

42 250 $2 4 $22 *
40 X2 $3 $22 *
13 233 $5* B $22 *
10 10 95 $22'*

5 113 130 $114*
5 64 $2 $113*
2 88 $2%% $11'*

10 262 65 $11'*
13 533 IX $I8»8

2 147 $3 e $18^8
24 60 80 $ie»e

3 549 15 $18’b
10 197 140 $18'b
16 477 110 $18»b
25 98 40 $16»b
58 572 $2^^% $16 *
4311174 125 $16*
48 784 135 $16'*
353421 5 $16 *
)0 999 $2'-B $16 4
742290 70 $16'*

Noran
Noran
Noran
Noran
Noran
Noran
Noran

Feb $25 
Feb $30 
Feb $35 
Feb$27a 
Feb $32'2 
Nov $30 
Nov $27' a

Nor TeUan $30 
Nor TelJan $35 
Nor TelApr $35 
Nor TelOct $35 
Nor TelOct $32''2 
Pac P Nov $40 
Roy Bk Jan $30 
Roy Bk jan $35 
Roy Bk Apr $35 
Roy Bk Apr $J2’% 
Roy Bk Oct $30 
Shell C Feb $15 
Shell C Nov $15 
Stico AFeb $25 
Stico ANov $27 % 
TrC PLFeb $15 
TrC PLFeb $20 
TrC PLFeb $17'% 
TrC PLAug $15 
TrC PLAug $17'/2 
TrC PLNov $15 
TrC PLNov $17'% 
SegrmOct $25 
Segrn^Oct $22'/a

2 41 $9'/2 $33'%
4 22 $5'4$33'2
3 10 $3 $33*%

10 IX $8 $33*'a
2 28 $4 4 $33'%

15 95 $4'a $33 %
3 68 $6'% $33*%
5 78 $6 4 $36
3 78 $3 $36
3 24 $4 $36
5 14 $2'/6$36 
3 31 $4 $36
5 314 $2-5/4 $40’%
6 96 $4-5/4 $334%
3 169 185 $334%

16 59 $2 % $334%
7 10 $4 $334%

10 267 $4'4 $334% 
16 344 1 35 $14-5/4
13 431 80 $145%

1 132 $3'/b $26'%
15 278 105 $26'%
35 99 $3’ a $17

8 33 85 $17
42 3X 160 $17

5 9 $2'/3$17
2 73 X $17

10 179 $3''4 $17 
45 667 125 $17

6 71 $4 $28^5/4
1 7 $6'V%$28 5%

19 + '/B
i 7H + % 

24 
285

9'/2 13’2+4'%
Woodreef 24700 47 45 47 +2
WoodwdA 526 $1&»/b 18»/8 18»% + Va
Wrlwid 6700 $73/4 7'/8 7'% + H
Wr Harg 3X 135 135 135 + 5
Y&RProp 9X $24'% 24^ 24'%
Y k Bear 29025 $74% 7'/4 74%
York Cons lOX 58 58 58 -2
YLambton 2100 40 39 39 -1
Yukon C 6 X0 2 68 2 6 2 2 65 + 3
Zellers A 4X2 $93% 94% 94% - '/e

Trust Units
BBC Run 1730 $16»/% 16»/0 16»/8 
BBCRwt zlSO 450 4M 450
BM-Rtun 3768 $154% 15’/4 15'/4 - ’/%
CPermun 21X $8'% 0-4% 04%
CRealtyu 1573 $8'% 84% 84%-'/%
TD Realty 5X $26»/b 26»/8 26»/e - ’/e

Les cours ont baissé d'une fraction 
et les affaires étaient modérées hier 
au marché canadien des obligations 

Aucun changement dans le court 
terme Le moyen et le long termes 
ainsi que les obligations des 
provinces, ont perdu un quart de 
point Les titres des sociétés ont 
abandonné un huitième 

L'argent au jour le jour comman­
dait un intérêt de 8 7-8 pour cent 
Les bons du Trésor a trois mois se 
transigeaient a 0 74 pour cent en 
moyenne, contre 8 71 p c la semaine 
derniere, les bons a six mois 
s'échangeaient a 8 87 pour cent, au 
lieu de 8 91 p c

Le dollar canadien
Le dollar des Etats-Unis a clôturé 

hier en baisse de 1-20 a $1 1335 par 
rapport a la devise canadienne La 
livre sterling gagne 53-100 et atteint 
$2 2160

A .New York, le dollar canadien a 
monte de 1-25 et cotait $0 8822 et la 
livre a progressé de 11-20 a $1 9550

Voici les taux des devises tel que 
fournis p<'ir la Hanqiie Canadienne 
Nationale. cotes sont ('n mon­
naie canadienne

Ibnd 
.Mdfk 
Dollar 
i'pso 
Dollar 
Schilling 
Dollar 
PTanc 
Ikillar 
('ruzfiro 
Couronne 
fjvre 
l’eseta 
D« filar 
Mark 
FYanc 
Drachme 
Gourde 
Honn 
Dollar 
Hoiipie 
Ijvre 
Ure 
IMllar 
Yen 
}»eso
Couronne 
Dollar 
Roupfp
Ppsi)
f)oilar 
h^cudo 
tSterling 
Couronne 
Franc 
Couronne 
lj\re 
Houhle 
Bolikar

,\fri(jue du Sud
.ADomagno Ouest
^nllll(^ anglaises
.Argentine
Au'«lralie
Aiitnche
R'ihamas
Belgique
Bermudes
Brésil
Danemark
Fgvpte
Kspagne
Ftals-lrus
Finlande
France
(irece
Haïti
Hollande
Hong Kong
Inde
Lrael
Italie
Jamaïque
Japon
Mexique
Norvège
N Zelande
f’akislan
Philippines
J’rirtféfùeo
l’orluga)
Hovaume-i m
Suede
Suisse
Tehee oslovaquie 
Turquie 
l RSS 
Venezuela

Cours de
Prix de

1 31X 
hm 
4430 
(Kl 15

! 3183 
0777

i 1700 
0355

1 1700 
0830 
2054

2 95:16 
0149

l 1360 
2731 
2593 
0346 
2499 
5178 
2435 
14X 
0659 
001349 
7384 
006026 
0517 
2132

l 2005 
1170 
1567

1 1360 
0251

2 1926 
2537 
6670 
2158 
0477

1 6245 
2652

or
'or, en devises 

américaines hier sur les principaux 
marches mondiaux Londres 
$207 65. Pans — $203 68. Francfort 

$205 86, Zunch $206 875. Hong
Kong - $203 44
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Bloquant le projet de coop d’habitation au Plateau Mont-Royal

Le CCQ freine la multiplication des petites coopératives
par Marie-Agnès Thelller

Un avis noR.-itif d» Conseil 
de lu coopération du Québec, 
oui enipechc l'incorporation 
de la première coopérative 
d'habitation du Plateau Mont- 
Itoyal a Montréal, relance le 
débat autour du programme 
Logipop de la Société 
d Habitation du Québec et 
revele de nouvelles tensions 
entre le gouvernement et le 
mouvement coopératif 
québécois,

Hier matin a eu lieu à 
Quebec une reunion entre des 
représentants du Ministère 
des Institutions financières, 
de la Société d Habitation du 
Quebec (SHQi et du Conseil 
de la coopération du Québec 
(CCQi pour re-évaluer les 
programmes d'habitation 
coopérative, et en particulier 
le programme I.ogipop

Le CCQ est de plus en plus 
réticent à ce que le gouverne­
ment limite à la formule 
coopérative son programme 
d'habitation sociale Logipop. 
Le refus d'accorder une 
charte a la coopérative 
d'habitation "Côte de la 
Visitation ", prend allure de 
symbole sinon de symptôme, 
des réticences de l'officiel 
milieu de la coopération de­
vant la multiplication de

coopératives d'habitation de 
petite taille, aidées par la 
SHQ

Il se pourrait que prochaine­
ment la SHQ soit amenée à 
dédoubler le programme 
Logipop destiné aux 
coopératives par un autre 
programme qui assurerait la 
promotion d'organismes sans 
but lucratif ou de 
copropriétés Selon le CCQ, 
une trentaine de cooperatives 
seulement se sont formées 
depuis le lancement de 
Logipop en juin 1977.

Par ailleurs, il semble que 
les reproches adressés par le 
CCQ a la coopérative en for­
mation sur le Plateau Mont- 
Hoyal mettent en cause la 
nature même du mouvement 
qui fait naitre au Québec des 
coopératives d'habitation 
D'abord les coopératives de 
rénovation actuelles regrou­
pent des locataires alors que 
le CCQ estime que les 
coopératives de propriétaires 
sont plus viables et que leurs 
membres seraient plus 
engagés dans un véritable 
fonctionnement coopératif. 
"Une coopérative pourrait 

trouver un immeuble a 
rénover, l'acheter et le 
revendre à ses membres, 
avant ou après la rénovation." 
explique le directeur général

du CCQ, Cilles Arès "Le CCQ 
semble vouloir souhaiter la 
multiplication de con­
dominiums déguisés en 
coopératives et il semble 
accepter très mal des 
coopératives de locataires, 
sans capitalisation et sans 
droit d'occupation ", re­
marque Claude Julien qui a 
été a l'origine des 
coopératives d'habitation 
Hochelaga - Maisonneuve, 
fortement soutenues par l'u­
nion régionale de Montréal 
des caisses populaires Desjar­
dins.

L'affaire "Côte de la 
Visitation" est à cet égard ex­
emplaire Guy Lafleur et 
Claudette Rodrigue possèdent 
en copropriété depuis la fin 75 
un immeuble au coin des rues 
Marie-Anne et des Erables à 
Montréal quand en janvier 
leur appartement est touché 
par un incendie qui dévaste la 
maison voisine, identique à la 
leur Fin janvier 78. ils en­
visagent de racheter avec quel­
ques amis la maison incendiée 
pour rénover l'ensemble de 
l'immeuble et loger six 
familles avec enfants "Nous 
avons pensé créer une 
cooperative pour qu'une fois 
rénovés nos appartements res­
tent loués a un prix modique", 
explique Claudette Rodrigue

Amiante
Asbestos possède maintenant 
$67 millions dans ses coffres
par Michel Nadeau

La Société Asbestos a annoncé hier une 
réduction de son chiffre d'affaires et de ses 
bénéfices au cours du premier semestre de 
l'année par rapport a l'exercice 1977 

Toutefois, le fonds de roulement de la 
compagnie minière continue de grimper et 
l'argent en caisse atteint maintenant $88 8 
millions, une augmentation de $8 millions 
par rapport au 31 décembre dernier 

Cette majoration s'explique par le fait que 
Asbestos calcule des dépenses comptables 
d'amortissement d'environ $10 millions par 
an dans son budget

Le fonds de roulement est l'argent qui sert 
au financement des opérations. Il sera dis­
ponible au nouveau propriétaire si le 
gouvernement du Québec donne suite à son 
projet d'acquérir le contrôle de cette société 
montréalaise.

Par action, les bénéfices sont de $1.39 pour 
le dernier trimestre et $2 55 pour les derniers 
six mois par rapport a $1 96 et $3 78 pour les 
périodes correspondantes.

Les ventes ont reculé de $80.3 millions à 
$62 7 millions cette année 

La filiale de General Dynamics versera à 
ses actionnaires américains et canadiens un 
dividende trimestriel de 60 cents.

On se rappelle que. quelques jours après 
l'annonce par le gouvernement québécois de 
son intention d'acquérir la compagnie, la 
direction de Asbestos avait porté de 25 cents 
a 60 cents son dividende trimestriel 

A la Bourse, le titre s'échange toujours aux 
environs de $41.00 en dépit des rumeurs rap­
portées dans le Northern Miner a l'effet

qu une etude des négociateurs américains 
pour le compte du Québec, la firme Kidder 
et Peabody ait avancé un chiffre de $60 l'ac­
tion.
Festival pop de l’amiante

Le ministre des Richesses naturelles. Mon­
sieur Yves Bérubé, inaugurera aujourd'hui à 
Thetford-Mines, le Festival super-pop de 
l'amiante Monsieur Bérubé. qui sera accom­
pagné du député de l'Amiante. Monsieur 
Gilles Grégoire, inaugurera en premier lieu 
la Place Amiante, ou Ton présente une ex­
position de produits d'amiante québécois, 
mise sur pied avec l'aide financière et techni­
que du gouvernement 
Abitibi: on spécule toujours

Pas moins de 75,000 actions d'Abitibi 
Asbestos ont change de mains hier à la 
Bourse de Montréal alors que le titre a gagne 
15 cents pour fermer a $1.14.

La filiale a 60'a de Brinco a publié cette 
semaine son rapport trimestriel qui précise 
que la compagnie poursuit ses démarches en 
vue d'intéresser d'autres partenaires à l'ex­
ploitation du gisement situé au nord d'Amos. 
Le gouvernement du Quebec n a pas 
manifesté jusqu'à maintenant son intention 
de participer au projet, affirme la direction

Un programme d'exploration a été 
approuvé par le conseil d'administration. 
Les travaux ont été confiés à la firme Fx- 
ploratech. membre du groupe SNC de 
Montréal.

Le déficit accumulé d'Amiante Abitibi (sa 
raison sociale française) s'élève maintenant 
a $1.267,000. 11 progresse au rythme de $15,- 
000 par mois en raison des frais d'administra­
tion et des dépenses diverses.

Fin mars, lorsqu'un noyau 
solide de futurs cooperateurs 
« ute, le groupe
demande a Québec une charte 
de coopérative d'habitation et 
commence les démarches 
auprès de la SHQ, de la 
Société Centrale d Hypothe­
ques et de Logement (SCIILi 
et de la ville de Montreal pour 
obtenir des subventions a la 
rénovation. Aidée par le 
Groupe de Ressources Techni­
ques et humaines de Montréal 
(GHTH), la future eoopé 
"Cote de la Visitation ' a 
obtenu récemment des ac­
cords pour des subventions de 
la ville, de la SHQ et de la 
SCHL, Elle doit aujourd'hui 
meme finaliser le prêt obtenu 
auprès de la SCHL. Elle a déjà 
reçu les subventions de 
démarrage de la SHQ et de la 
SCHL et pourtant elle n est 
pas reconnue "coopérative" 
par l'organisme consultatif, le 
CCQ'

La loi de 1964 sur les 
associations coopératives 
prévoit en effet, d une part 
que le gouvernement prenne 
l'avis du CCQ avant 
d'autoriser la formation des 
associations coopératives 
ayant des fins économiques; 
d'autre part que le conseil de 
la cooperation doive spécifi­
quement recommander au 
ministre la formation de toute 
coopérative ayant de 5 à 12 
membres, cette recommanda­
tion n'étant pas nécessaire au- 
dessus de 12 membres.

Le CCQ n'a donc pas recom­
mande l'incorporation de la 
coopérative d’habitation du 
plateau Mont-Royal. La lettre 
de refus, signee par le 
directeur du service des 
associations coopératives au 
MCCIF. Andrien Rioux. le 7 
juillet dernier, précise que le 
conseil a donne un avis négatif 
'basé sur plusieurs 

irrégularités qui lui font avoir 
des réticences et des reserves 
face au-dit projet "

Dans deux lettres adressées 
le 13 et le 26 juillet au 
ministère des coopératives, 
les huit membres de la future 
coopérative “Côte de la Visita­
tion protestaient contre ces 
"irrégularités" que n'avaient 

pas relevées les séveres con­
trôles de la SHQ. de la SCHL 
et de la ville de Montreal. Le 5 
mai précédent, le groupe avait 
répondu en dix pages aux 
treize questions précises que 
leur avait posées le conseil de 
la coopération. Entre le 5 mai 
et le 7 juillet, aucune demande 
d'explication n'avait été 
sollicitée par le CCQ. alors 
que les autres intervenants 
dans le dossier posaient aux 
futures coopérateurs moultes 
questions supplémentaires. 
"Le seul point litigieux qui 

reste est notre demande de 
charte, qui paraissant 
beaucoup plus simple à 
obtenir que les subventions", 
explique Sylvie Lapointe. En 
attendant, quatre familles vi­
vent dans l'incertitude et Tin- 
confort

Le CCQ a effectivement 
quelques reticences dans le

Peugeot achète Chrysler en Europe
PARIS (AP) La société 

Peugeot-Citroën a racheté les 
filiales de la Chrysler en 
France, en Grande-Bretagne 
et en Espagne, aux termes 
d'un accord de transfert oui 
devra être approuvé par tes 
gouvernements des pays in­
téressés

Un communique rendu 
public hier précise que le 
transfert des intérêts détenus 
par la société automobile 
américaine dans les sociétés 
Chrysler France, Chrysler 
Grande-Bretagne et Chrysler 
Espagne interviendra’ en 
échange d'un paque de 1.800.-

000 actions nouvelles à créer à 
titre de rémunération d'ap­
port, ainsi que d une somme 
de $230 millions.

Le communiqué commun 
précise que Chrysler 
détiendra environ 15 pour cent 
du nouveau capital de la 
société PSA-Peugeot-Citroen 
et conservera ainsi des in­
térêts importants sur le
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ANNONCEZ 
DANS LE DEVOIR, 
QUELQU’UN VOUS 

LIRA

BRENDA MINES LTD.
AVIS DE DIVIDENDE

La présente a pour but d’in­
former que les administrateurs 
de la Brenda Mines Limited 
ont déclaré un dividende de 
dix cents (10P) l'action, paya­
ble le 15 septembre 1978 aux 
actionnaires inscrits au livre 
des actions à la fermeture 
des affaires le 25 août 1978.

Par ordre du conseil,
BRUCE H. GROSE, 

Secrétaire
Campbell River, 
Colombie-Britannique 
le 1er août 1978

ÀVENDRE
ROLLS-ROYCE

Rolls-Royce corniche 1974, coupe deux portes, 
fabriquée à la main chez HJ. Mulliner Park Ward, 
extérieur noir, sans toit de vinyle, intérieur tan, bas 
millage, jamais utilisée dans la neige, impeccable, 
$50,000.00. Écrire à:

DOSSIER 3068 
Le Devoir 
C.P.6033 

Montréal H3C 3C9

marché européen
"Fn outre, afin d'assurer la 

transition dans les meilleures 
conditions possibles, Chrysler 
continuera jusqu'à la fin 1980 
d’être associée directement à 
la gestion et aux résultats des 
trois sociétés européennes de 
Chrysler, poursuit le com­
muniqué.

Cet accord fera du groupe 
PSA le premier constructeur 
européen d’automobiles et 
consolidera ainsi sa position 
sur le plan international. La 
rationalisation des 
fabrications et une standar­
disation plus poussée 
permettront au groupe PSA 
ainsi élargi d'assurer a son 
personnel une plus grande 
securité d'emploi et d'utiliser 
dans les meilleures conditions 
son nouveau potentiel in­
dustriel.

La société Peugeot-Citroen, 
qui emploie 184.500 per­
sonnes. a produit Tannée der­
nière 1,518.000 véhicules et 
réalisé un chiffre d’affaires de 
36.652 milliards de ff près de 
$8 millairds. La production de 
Chrysler-Furope a atteint en 
1977 le chiffre de 774.000 
véhicules avec un effectif de 
77,000 personnes

STEINBBRÛ
INC.

Avis de Dividende

Avis est par les présentes donné 
qu'un dividende de dix-huit 
cents (18') l’action sur les ac­
tions ordinaires et classe A de 
la compagnie a été déclaré, 
payable le 1er septembre 1978 
aux actionnaires inscrits à la 
fermeture des bureaux le 18 
août 1978

Par ordre du 
Conseil d'Administration 

Le secrétaire
JAMES N. DOYLE

Montréal, le 
4 août 1978.

cas particulier de ‘ Cote de la 
Visitation". Guy Lafleur et 
Claudette Rodrigue veulent en 
effet revendre à la coopérative 
l'immeuble dont ils sont co­
propriétaires, Le CCQ, admet 
Gilles Ares, est extrêmement 
méfiant envers ces transac­
tions financières qui ne sont 
pas faites a distance". Je n'y 
suis personnellement pas prêt, 
sauf avec un avis écrit oe la 
SHQ et du Ministère" dit-il,

L'autre point litigieux est le 
nombre de membres: Six 
signataires représentant trois 
familles au moment de la 
demande de charte, huit 
seulement maintenant alors 
que le CCQ préfère des 
coopératives de plus de 12 
membres "L'exception des 5 
membres prévue par le 
législateur visait à favoriser la 
création des sociétés 
cooperatives de production, 
qui regroupent des artisans. 
Dans les cooperatives 
d habitation, le CCQ a souvent 
accepté de former des 
coopératives de moins de 12 
membres mais, a l'expérience, 
cela pose certains problèmes 
de fonctionnement", declare 
Gilles Arès qui cite des

problèmes de decisions prises 
au conseil d'administration ou 
en assemblée générale ainsi 
que la liquidation à la mort 
d une coopérative 

l’ar ailleurs, l'opposition du 
CCQ vise aussi I ensemble du 
programme Logipop qui selon 
M, Arès amène des 
entrepreneurs a former des 
groupes de ressources techni­
ques," et ils vendent ensuite 
la coopération" Le conseil ne

semble pas non plus apprécier 
que certaines coopératives de 
rénovation soient subven­
tionnées a I2()' ' pour leurs 
travaux

L'union régionale de 
Quebec serait en particulier 
très réticente envers les 
petites cooperatives de 
locataires, alors que celle de 
Montreal soutient celle 
d Hochelaga - Maisonneuve 
dont le noyau initial ne com­

prenait que 4 familles et qui 
n'ett est rendu qu'à 6 familles 
pour un objectif de 12.

"Les coopératives, c'est 
pour qui? Il faut vraiment 
Tariachcr, se battre a chaque 
étape sans savoir toujours si 
on se bat pour ou contre soi- 
mème '. lance Claudette 
Rodrigue Surtout quand 
1 organisme pro-eoopérative 
freine l'expansion des 
cooperatives.

Ford: aucune décision
Ford Canada n'a pas encore décidé de 

construire une fonderie d'aluminium et la 
compagnie n'a pas complètement entériné 
les propos du ministre québécois Rodrigue 
Tremblay selon lesquels il y aurait pour le 
Québec la possibilité de recevoir une nou­
velle usine oe pièces d'automobiles en alumi­
nium

Le ministre québécois de l'industrie et du 
Commerce faisait état lundi lors de sa confé­
rence de presse d'une conversation télépho­
nique avec le président de Ford Canada, M 
R. Bennett.

La compagnie Ford Canada a fait savoir 
hier nue "M. Bennett a assuré M. Tremblay 
que. lors de l'étude d'une future implanta­

tion. le Québec fera Tobjet d'une pleine con­
sidération. D’ici à ce qii'un besom réel soit 
établi, nous croyons qu'il est prématuré de 
présumer qu'une nouvelle fonderie d'alumi­
nium soit construite par Ford en Amérique 
du Nord, voire de présumer de l'endroit où 
elle se situera"

D’ici la fin août . Ford doit annoncer le 
site de sa future usine de moteurs en Onta­
rio, qui emploiera 2,600 personnes sur une 
superficie de 13 million de pieds carrés. Si 
Ton sait que l'usine produira des moteurs à 
six cylindres,Ford n a pas encore précisé la 
puissance de ces moteurs, ni pour quelle voi­
ture. S'agit-il d'un moteur révolutionnaire'’ 

On ne sait jamais!” , répond le porte-parole 
de Ford Canada.

■sujusiwJtM-, .‘.ff'iSjnHa.'v-TiEzrr.i-c-.:
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ORDRE DES COMPTABLES AGRÉÉS 
DU QUÉBEC

Corporation professionnelle d’exercice exclusif 
régie par le Code des professions

680, rue Sherbrooke ouest, Montréal. Québec H3A ?S3 
Téléphone: (514) 288-3256

AUDET. GOSSELIN. 
LAPOINTE. MOREAU 

& ASSOCIÉS
Comptables Agréés

Romam AupPt i S C C A 
Michel H Gossebn M SC C A 

RobeHMoreau MSC CA 
Carol lapomte C A

50 ouest. Boul Cremazie, 
Suite 700 

Montreal H2P 2T4 
382-3080

BERNIER & BISSON
Comptables Agréés

Georges Bernier C A 
Marcel Bisson C A

60. St-Jacques. Suite 601 
Montreal — 845-0209

BOUCHARD VIAU 
DUHAMEL & CIE

Comptables Agrées
Guy Bouchard c a 

Paul Viau.c a 
Paul Duhamel c a

59 rue St-Jacques, Mtl 
284-1117

CLARKSON. GORDON & CIE
Comptables Agréés

AMOctée-rétidente 
Montréal - Québec

C C Bismuth CA CW Bisseyçp' C A
M CamirantJ CA H M Caron. C A
L J Carrière CA MG Chambertand C A 
J P Detisie CA NM Domanshi C A
G Fréchette C A SR Gagne CA
R Germain CA G Gmgras C A
j P Graveime. CA RE Lavoie C A
G Limoges CA DGR Lindsey C A
M A Mackenzie CA R j Messier C A
JD Morrison CA RK Palmer. CA
J J Peacock CA R Peart C A
W J Smith CA G S Wells C A

Bureeux S
St Jean (T N ) Halifax Samt-jean (N B i 
Quebec Montreal Ottawa Scarborough 
Toronto. Mississauga Hamilton Kitchener 
London Windsor Thunder Bav Winnipeg 
Regma Calgary Edmonton. Vancouver Vie­
nna

CLOUTIER. LACHANCE 
FONTAINE. ALLARD 

CROTEAU S ASSOCIÉS
Comptables Agréés 
MONTRÉAL LAVAL 
1320, Boul. Graham 

Ville Mont-Royal 
341-3660

COGAN. LANDORI & DUBÉ
Comptables Agréés

? Landori-Hoffmann, C.A 
? jnley M Hopmeyer. C A 

-win Tobenstein, C A 
-Una F Witkowski, C A

3901 Jean-Talon oueat, tuile 214 
Montréal, Québec H3R 2G5 

Tél : (514) 731-7851 
265, avenue Carling, tuile 500 

Ottawa, Ontario K1S 2E1 
Tél.: (613) 238-4224

COURTOIS, FREDETTE 
CHARETTE & CIE

Comptables Agréés
Guy Chmetip C a Mt.twn Me»riff f A
Rayn-pno Pp.f.pi c A jea" fan'f a
No"* arfl Br-sve-l f A Payr-ono Piout* C A

1, Place Ville-Warie 
Suite 2220 (514)866-9911

Montréal H3B 3M4

OELOITTE. HASKINS 
& SELLS

Comptables Agréés
1, Place Ville-Marie 861-8512 

Montreal. Quebec H3B 2W3

tabu
Buff‘,1,.» ,1,. t H' .Uld «M 

pis asso< *s a travers <(• monde

DUNWOODY & COMPAGNIE
Comptables Agréés

1440. rue Ste^ f athp - » ouest 
Su'îf «10 

Montre^
B j’é-aj» dan» i«sbr,n' pa es v rt du 

Canada at cab'npfs astoce* 
a fraverj * monde

ERNST & ERNST
Comptables Agréés
Sept-lies Montreal Ottawa 

Toronto Hamilton Kitchener. 
London Winnipeg. Calgary 

Edmonton. Abbotsford Langley 
Vancouver Victoria 

et dans les principales villes 
Ou monde

1200, avenue McGill College 
Suite 1100

Montréal. Québec. H3B 4G7 
871-8901

FINE. BLATT & CIE
Comptables Agréés 

Montréal - Toronto
C BLATT CA E FINE CA
J D0LNIK. C A STARANCA

1 310 Ave Greene, suite 500 
Montréal. Québec H3Z 2B2 

(514) 932-1152

GAGNÉ. VAILLANCOLIRT 
& ASSOCIÉS

AFFILIE A
ARTHUR ANDERSEN A CIE

800 boul. Dorchester ouest 
Montréal H3B 1X9 

861-1641

GAUVIN. PRENOVOST. 
DUMAIS& ASSOCIÉS
Comptables Agréés

Roger Gauvio C A 
Berna'd Duma s C A 

Roger Forget C. A 
ClaudeBoye' CA 

GiMes VJieneuve. C A 
Jean-Reai Chareffe C a 

Miche' Duquette C A

561 est, boul. Cremazie 
Montreal H2M TL8 — 384-1430

HAREL. OROUIN & ASSOCIES
Comptables agréés 

276 ouest. Sl-Jecquei tulle 600 
Montréal H2Y 1N3

845-9253 
Bureaux A; Montréal 

Repenttgny 
Iles de la Madeleine

MacGILLiVRAY & CIE 
LLOYD. COUREY. 

WHALEN & BRUNEAU
Comptables Agrées

M vifriMi Tc'ento H.im>lh-n tir . 
St C.itharmes PoMCoibc - • i • ■ * 

Wmr.qi.'q Calgary Edm.irq,,'! Var'i .. 
>" autres grandes villes i •• i.-er, -------

1155 O . boul.Dorchester 
Montreal. Que H3B 3T9 

(514)871-8630

MALLETTE. BENOIT. 
BOULANGER. RONDEAU 

& ASSOCIÉS
Comptables Agréés 
1 Complexe Desjardins 

Montréal
Téléphone 281-1850

Bureaux Quebec Sf Jerome 
Mcntmagriy St'*-Agathe q.-s M«»r'!s

Firme nationale. Ward, Mallette
8, Co

Affiliation internahonare

Binder. Seidman & Co.

MERCURE. BÉLIVEAU & CIE
Comptables Agréés
1420. Tour de la Bourse 

Place Victoria, Montréal, H4Z 1G1 
(514) 879-1094

MESSIER BOURGEOIS & OE 
NADEAU. PAQUET & CIE

Complables Agréés

icquesBourgeo s L 
Robert Monde B A 

Guy Ouimet C

LALIBERTÉ, LANCTÔT. 
MORIN & ASSOCIÉS

affilie à

COOPERS &LYBRAND
630. boul. Dorchester ouest 

Montreal HJÜ 1W6 
(514) 871-9792

PIERCE GOULD S CIE
Comptables Agréés 
914, Édifice Sun Lite 
Montréal H3B 2V6 

514-866-4375

GRIGNON. CAMPBELL 
& ASSOCIES
Campbtll, Slurp 

Comptables Agréés 
715 Carré Victoria - 845-7211

Montreal Ottawa Toronto 
Orillia Winnipeg Edmonton 

Calgary Grande Prairie 
Peace River. Kelowna 
Langley Vancouver 

New Westminster 

Pannell Kerr Foreter ft Company

KENDALL. TRUDEL& CIE
Comptables Agréés

666 ouest, rue Sherbrooke 
Suite 1400 288-0988

LAVALLEE. BEDARD S CIE
Comptables Agréés

Pierre Bédard c a 
Michel Champoux, c a

19 ouest, Le Royer — Suite 300 
Montréal H2Y 1W4 

844-1153

MAKFU. N3IS':,IV 
i ASSOCIES

Comptables agrées 
2. Complexe Desjardins. 
Bureau 2600.C O 153 

Montreal H5B IEB.
Tel. 281-1555

A*' .flt.or irlerrat'O-’aif

“FOX, JOSOLYNE. FIDES '

50, Place Cremazie suite 921 
Montreal H2P 2T6 384-1020

NORMANOIN.
SEGUIN & ASSOCIES
Comptables agrées

225. rue Notre-Dame ouesl 
Montreal, Quebec H2Y 1T4 
Telephone(514)844-4445

Bureaux 8
Montreal Off r* i Hawkenbu'y Hun 
Gatineau Grand More Shawinig;in 
V ne Samf.Georges LacEtchem,-i 

Bü'O- Gomeau

Bureaux affiliés
Québec Levs G-nrhy Sherbrooke 

LacMeq..' f c ChicouWni V'tie qe ia Ba'P 
Robervai Samt-Fei.cien LaMaibaie

Siege social
1010 Sherbrooke ouest, 

Suite 2010
Montreal. Québec - H3A 2R7

PETRIE. RAYMOND & OE. 
Proulx. D'Orsonnens & Cie

Comptables Agréés
1320 Boul. Graharn 

Suite 100
Mont-Roysl, H3P 3C8 

TSU 735-4647

PRICE WATERHOUSE & CIE
Comptable Agréés

1200 McGill Coll»fl«
Montréal, Qué. H3B 2Q4 - 879-9050
Montréal Québec Halifax Ottawa, 

Toronto. Miasisaauga. Hamilton. 
Kitchener London Windsor. 

Thunder a»y Winnipeg Saskatoon 
Ce gary. Edmonton. Vancouver. Victoria

ROBERT SAINT-DENIS & CIE
Comptables Agrées
7000. Avenue du Parc. 

Suite 301
Montreel H3N 1X1 - 274-2797

i" T’EaYarwt-iattTgrfY'iXyTVJ*’ -v^rz r.

RAYMOND. CHABOT 
MARTIN. PARÉ 

& ASSOCIÉS
Comptables Agréés 

17éme etage 
La Tout de la Bourse 

Place Victoria 
Montreal H42 1G9, Quebec 

(514)878-2691

350 est, boul. Charest 
Québec G1K 3H5. Québec 

(418)647-3151

1 )

SAMSON. BELAIR 
& ASSOCIES _

Comptables agréés
Montre.n Quebec Ft mouski. 

Sherbrooke. Tro •.-Rivieres Olf.tw.i 
Sept-iles Coaticook. Malan.■

Suite 3100. Tour de la Bourse 
Montréal. Que. H4Z 1H8 

(514)801-5741

THORNE. RIDOELL & OE
Comptobles Agrees

H-t ••■ -. ' t.iLi, tlV s ii-

2500-630. Boul. Dorchester G 
866-7351

TOUCHE, ROSS & CIL
Comptables Agréés

1. Place Ville-Marte 
861-8531

LUCIEN VIAU & ASSOCIES
Comptables Agréés

210 ouest, boul. Cr emazte 
388-9251

VIAU. ROBIN & ASSOCIES
Comptables Agréés

luonnD V.»u C A 
Armand H V au C A 
J S*»rg<> Goru.iis C A 
Wagu.h Poutofi C A

Jacxtui'sR Chadillon.C A 
•JacqunsJoval C A 

I '.'U'S Oani C A 
F and A Chu:, f: A

4926. ave Verdun. Verdun 
M4G 1 NJ

55A. Blainvtlle Fst. 
Ste-Therése J7F 1L4 

769-3871 - 435-4691

ZITTRER. SIBLIN. STEIN 
LEVINE A CIE

Comptables Agréés
MONTRÉAL - TORONTO

J»Ck 1 Zitlror C A 
Simuoi S Stf i C A 
Mrvin B Gotdwniîh C A 
Arnold J Echètitwrg C A 
Mrtlh S Sotetor f. A 
BrryA Tiunbuim CA 
Jèfftfy i Fav'.f r a
BrafwD tfv if C a 
LlwrencèV Cf .v c 
JlC* AltT’dT C A

4115 ShtrorooKf ouetl
Weitmount. Qué 933-1112
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Le Jamaïquain Quarrie rate son troisième doublé

Ferragne décroche l’or en hauteur
KDMONTON (CP) Le 

Montréalais Claude Kerragne 
a causé une surprise aux Jeux 
du Commonwealth, hier soir, 
alors qu'il a remporté 
l'épreuve masculine du saut 
en hauteur, grâce a un bond 
de 2.20 metres, un record per 
sonnel.

Kerragne, qui n'avait jamais 
sauté plus haut que 2 16 
métrés en compétition avant 
les Jeux d'Kdmonton. a de­
vancé Greg Joy, de Vancou­
ver. le seul Canadien a avoir 
gagné une médaille en athlé 
tisme lors des Olympiques de 
1976 Apres avoir manqué son 
premier essai a 2 20 métrés, 
Joy a fait monter la barre a 
2.23 métrés, mais il a rate

deux fois a cette hauteur, et il 
a dû se contenter d une pres­
tation de 2 18 métrés 

Un troisième sauteur cana­
dien, Dean Bauck, de Vancou­
ver, a terminé sur un pied d'é­
galité avec Brian Burgess. d'E­
cosse, et Gordon Windeyer, in 
Australien qui avait gagné la 
médaille d'or a Christchurch, 
en 1974 Tous trois ont saute 
2,15 metres Cependant, seuls 
Bauck et Burgess ont mérite 
chacun une médaille de 
bronze parce qu'ils ont man­
qué le moins d'essais au cours 
de la compétition 

Après sa surprenante vic­
toire, Kerragne a catégorique­
ment fait savoir qu'il prenait 
sa retraite de la compétition

active. "Cela fait de cinq a six 
mois que j’y songe, je me reti­
re", a dit Kerragne, qui se 
consacrera désormais unique­
ment a I enseignement de 
1 athlétisme

D autre part, la plus grande

EDMONTON 1978

déception des Jeux en athlé 
tisme a été enregistrée quel 
(iues heures avant la victoire 
de Kurragne. lorsque le Ja­
maïquain Don Quarrie. un 
champion olympique qui esi 
aussi un des plus grands sprii. 
ter.-. au monde, s'est blessé et 

■ pu s» qualifier pour la fi- 
n. ' * Jt. 200 mètres, gagnée 
par i Ecoss • > W<
20,12 secondes 

Age de 28 ans, Quarrie, vain­
queur du 100 metres lundi der­
nier, visait son troisième 
doublé consécutif aux Jeux du 
Commonwealth 

Quarrie dominait ses sept 
adversaires de demi-finale 
lorsqu'il a ralenti son allure, a 
environ 75 mètres de l'arrivée.

Lovell et Singleton gagnent deux 
autres médailles d’or en cyclisme

KDMONTON (CP) - Joce­
lyn Lovell a conjugué ses ef­
forts a Gordon Singleton dans 
le sprint en tandem avant de 
remporter la victoire dans le 
10 milles, hier, pour devenir le 
premier cycliste a gagner trois 
médailles d'or au cours des 
mêmes Jeux. II avait obtenu 
une premiere médaille d'or au 
kilomètre contre la montre 

Plus tôt dans la journée, les 
frères Desmond et Patrick 
Vawplew ont récolté des mé­
daillés d'or et de bronze au tir 
et le duo formé de Jane 
Youngberg. de Surrey, et 
Claire Backhouse, de Vancou­
ver, ont accédé a la finale du 
double dames, en badminton, 
pour ainsi s'assurer d'une mé­
daille d'argent, si ce n'est 
l'or.

Les cyclistes Lovell et 
Singleton ont d'abord rem­
porté l'épreuve du sprint, en 
tandem, hier, profitant d'une 
crevaison des Anglais Trevor 
Gadd et David Le Grys pour 
ravir la victoire Plus tard 
dans la soirée, Lovell a effec­
tué une poussée irrésistible 
au dernier tour pour devancer 
plusieurs adversaires au der­
nier tour et ainsi récolter une 
seconde médaille d'or au 
cours de la même journée 

Kn lutte, le Canada n'a pas 
tardé a s imposer, alors que 
Kay Takahashi, d'Ottawa, a 
défait ( Indien Sudesh Kumar 
pour gagner chez les poids 
mouches. Kumar doit mainte­
nant affronter Kenneth Hoyt. 
d Australie, pour la médaille 
d argent Le perdant se con­
tentera de la médaille de 
bronze

Kn tir, Desmond Vawplew a 
réussi un score de 391 sur une 
possibilité de 405. hier, pour 
ainsi donner au Canada une 
premiere médaillé d'or en ca­
rabine plein calibre depuis 
que cette discipline fait partie 
des Jeux, en 1966 11 a eu le 
meilleur contre un Anglais, 
James Straight, avec 388 
oints, et son frere Patrick 
'awplew. 387 points.

11 s'agit de ma première mé­
daille d'or et de ma première 
victoire en competitions inter-.

nationales, en huit ans de car­
rière. a dit le tireur de 22 ans, 
en prenant bien soin de sou­
ligner qu'il avait réussi 
l'exploit avec une carabine ap­
partenant a sa mere

Kn badminton, le duo 
Youngberg-Backhouse, de la 
Colombie Britannique, a ac­
cédé à la finale du duo mixte, 
tard en soirée, en disposant de 
Barbara Sutton et Jane Webs­
ter, d'Angleterre. Il s'agit 
d une belle consolation pour 
la délégation canadienne qui a 
vu l'excellente Wendy Clark- 
sor, de Calgary, subir la dé­
faite en demi-finale du simple 
dames, hier, contre la Malai 
sienne Katherine Teh, dans un 
match chaudement dispute.

Agee de 22 ans, Mlle Clark- 
son avait brille, mercredi, en 
remportant deux matches de 
façon décisive Klle avait d'a­
bord vaincu l'Kcossaise Anne 
Johnstone, 11-2 et 11-3. avant 
de disposer de l'Irlandaise 
Barbara Beckett 11-6 et 11-1 
Son seul espoir maintenant est 
de gagner une médaille de 
bronze

Wendy Clarkson

Kn boulingrin, Bruce 
Matheson, de Port Moody, a 
continué a impressionner, 
hier, remportant la victoire en 
13e et 14e manche 11 a battu 
le représentant de Honk 
Kong, 21 à 18 avant de dispo­
ser du joueur de la Nouvelle- 
Zélande par un pointage iden­

tique de 21 a 18
Kn doubles, Graham Jarvis, 

de Vancouver, et Bon Jones, 
de London, ont franchi avec 
succès la 13e étape mais se 
sont inclinés en manche sui­
vante Us l'ont u abord em­
porté contre l'Angleterre, 19 à 
16 et ont ensuit? perdu de 
façon decisive contre l'Austra 
lie. 27 a 12

"Nous avons l'intention de 
gagner une médaille, et je 
crois bien que nous sommes 
en bonne position pour y 
parvenir a du a irvis avant de 
subir la défaite Kn l'empor­
tant. j'ai bon espoir que nous 
ferons connaître davantage le 
boulingrin, une discipline que 
les Canadiens gagneraient a 
pratiquer beaucoup plus ''

Le dernier du j a avoir rem­
porté une médaille en bou­
lingrin a réussi l’exploit en 
1954. Deux joueurs de l’Ouest 
du pays, Dick Williams et Sam 
Gardiner, avaient alors ter­
mine en deuxième position, 
présentant une fiche de six 
victoires deux défaites et un 
match nul.

—

Le Canada toujours en tête
KDMONTON (CP) Bien de nouveau 

sous le soleil d'Kdmonton puisque le Ca­
nada poursuit toujours sa domination aux 
Jeux du Commonwealth, ayant maintenant 
totalisé 612 points, apres 76 épreuves.
L australie est toujours bon deuxieme avec 
456 points, et l'Angleterre suit avec 400 
points.

Au chapitre des médaillés, le Canada a 
maintenant récolté 73 médailles, dont 31 
d'or, 19 d'argent et 23 de bronze L'Australie a 
65 médailles, 19 d'or. 24 d'argent et 22 de 
bronze, et l'Angleterre 53 médailles, dont 12 
d'or, 21 d'argent et 20 de bronze 

A l'exception de la Nouvelle-Zélande, qui 
totalise 114 points et 14 médailles, en 
quatrième position, tous les autres pays font 

.toujours figure de parents pauvres du Com­
monwealth. n'ayant pas encore réussi a 
franchir le cap des 100 points 

Si le Canada domine aussi facilement lesL .______________

Jeux d'Kdmonton. il doit évidemment un 
gros merci a ses nageurs, dont les perfor­
mances ont valu pas moins de 15 médailles 
d'or A ce chapitre, l entraineur de l’équipe 
canadienne. Don Talbot, qui avait prédit la 
victoires en natation, mérite sûrement une 
médaille

En remportant 15 des 29 médailles d'or en 
natation, le Canada a ainsi réussi pour la pre 
mière fois a dominer la discipline depuis 
1934 L australie n'a pu faire mieux que 10 
médailles d'or, pendant que TA igleterre et 
la Nouvelle-Zélande n'ont réio! é que deux 
médaillés chacune

Voici le classement après 7 i < preuves
or argenl bronze points

Canada 31 19 2.1 612
Australie 19 24 22 156
Angleterre 12 21 20 400
Nouvelle-Zélande 5 3 6 114
Ecosse 2 2 3 79

Il a semblé vouloir s'arrêter 
complètement, mais il est re­
parti, alors que son visage 
montrait encore des signes de 
douleurs

Il a finalement pris la cin­
quième position, et, seule- 

, ment les quatre premiers se 
qualifiant pour la finale, il a 
linsi perdu tout espoir de 
gagner le 100 et le 200 mètres, 
le fameux double du sprint Le 
temps de Quarrie fut de 21.49 
seconde, seulement trois cen­
tièmes de seconde de moins 
que celui du quatrième, Cal­
vin Dill, des Bermudes.

La blessure de Quarrie a 
ainsi ouvert la voie à Wells, 
dont le temps vainqueur de 
20 12 secondes en finale lui a 
valu d'abaisser le record des 
Jeux de 20.05 secondes, réalise 
par Quarrie, il y a quatre ans 
( elle nouvelle marque ne sera 
cependant pas homologuée, a- 
t-on laissé savoir, a cause du 
vent trop fort qui a balayé Kd- 
monton, hier

La médaille d argent du 200 
metres est allée à James 
Gilks, de la Guÿane, auteur 
d'un temps de 20.18 secondes, 
tandis que le Jamaïquain Co­
lin Bradford remportait le 
bronze en 20.43 secondes.

Par ailleurs, les grands vain­
queurs de la journée d'hier en 
athlétisme auront certes été 
les Kenyens. qui.ont gagné 
trois médailles d'or Pour un. 
Henry Bono a facilement 
gagne l épreuve du 5.000 
mètres en un temps de 
13:23.04. une prestation de 
beaucoup inférieure a son 
propre record du monde. 
13:08.40, et également moins 
bonne que la marque des Jeux 
du Commonwealth de 
13:14.40, établie par son com­
patriote Ben Jipcho. il y a 
quatre ans.

.Mike Boit, le détenteur du 
record du monde de la spécia­
lité '1:43.6). a pour sa part 
gagne les 800 metres en un 
temps relativement lent de 
1:46. alors que Daniel Ki- 
maiyo a mis 49.48 secondes à 
gagner le 400 mètres haies.

Dans les autres finales pré­
sentées hier, notons la victoire 
de Judith Peckham, d'Austra­
lie, au 800 mètres féminin, en 
2:02.82, Krancine Gendron. de 
Laval, a terminé cinquième 
dans cette épreuve. Une autre 
Australienne. Denise Boyd, a 
gagne le 200 metres féminin.- 
en 22 82 secondes.

D'autre part, les Canadiens 
ont poursuivi leur excellente 
tenue dans les concours de 
lancers, lorsque Alison Hay­
ward. de Vancouver, et Laurie 
Kern, de Bichmond (C.-B ). 
ont respectivement gagné les 
médailles d'argent et de 
bronze au lancer du javelot 
chez les femmes. Hayward a 
réussi un jet de 54.52 mètres 
et Kern, un tir de 53 60 
metres, alors que la gagnanté, 
Tessa Sanderson. d'Angle­
terre. Ta emporté grâce à un 
lancer de 61 34 mètres 

Notons en terminant que 
Roy Mitchell. d'Angleterre, a 
gagné l'épreuve du saut en 
longueur chez les hommes, 
grâce à un bond de 8 06 
metres.

v-xv..

.....

Le Canadien Roddy MacDonald a été disqualifié après avoir asséné un coup à son 
adversaire qui avait encore un genou au tapis.

Trois boxeurs canadiens 
dans le ring pour l’or

KDMONTON (CP) — Trois pugilistes Ca­
nadiens participeront aujourd'hui à la finale 
de leur catégorie respective dans l'espoir de 
donner au Canada trois médailles d'or dans 
une discipline qui n'avait valu qu'une seule 
médaille de bronze aux boxeurs canadiens 
lors des Jeux de Christchurch, en 1974

Chez les mi-moyens. Kelly Perlette. de 
Spruce Groove, sera opposé au Kenyen Ahu- 
man Hatuman tandis que chez les poids 
mouches,, le vétéran lan Clyde, de Gatineau, 
affrontera un autre Kenyen Michael Irungu 
Dans le dernier combat’ le Montréalais Ro­
ger Kortin livrera bataille a Ronald Smith. 
d'Angleterre

Les trois boxeurs canadiens faisaient par­
tie. mercredi, d'un contingent de huit athlè­
tes qui avaient mérité une participation en 
demi-finale On sait que le Canada est assuré 
de récolter cinq médailles de bronze, puis­
que cinq boxeurs ont plié l'échine, mercredi, 
au terme d une soirée qui aura vu un pugi­
liste canadien. Roddy McDonald, remporter 
son combat par K O pour ensuite perdre le 
verdict par disqualification.

McDonald, qui avait de toute évidence 
perdu les deux premiers rounds, avait 
surpris l'anglais Delroy Parkesen l'envoyant 
au tapis d'une solide gauche avant de récidi­
ver avec une droite quelques secondes plus 
tard. Le boxeur de 18 ans a été disqualifié 
par les juges lorsque son adversaire, un ge­
nou au plancher, a dû essuyer un coup inutile 
de la part de McDonald.

Parkes a alors obéi aux ordres de son 
entraîneur en demeurant au tapis pour ln 
compte de 10. C'est ensuite que l'arbitre Tre­
vor Hill, du Kenya, a pris connaissance des 
cartes de pointage des juges pour signifier au 
Canadien sa disqualification malgré sa vic­
toire par K O '

La conduite peu sportive de McDonald a 
terni quelque peu les victoires de Perlette. 
Clyde et Kortin. Perlette n'a eu aucune diffi­
culté à vaincre Ropati Samu, des Iles Samoa

alors que lan Clyde, a gagne son combat par 
K O. contre l'Irlandais du Nord Hugh Rus­
sell. dès le premier round Roger Kortin 
avait précédemment remporté son. premier 

•combat de la compétition en défaisant par 
K O. Kaitala Sua. des Iles Samoa, au deu­
xième round

Kn plus de McDonald, quatre autres bo­
xeurs'ont subi la défaite, mercredi Billy 
Rannelli. de Val Caron, a vu ses chances de 
participer a la finale s'envoler lorsque l'Ir­
landais du Nord Kingar McGuigan a facile­
ment dominé le combat. Derrick Hoyt. de 
Cranbrook. s'est quant à lui incline devant le 
Jamaïquain Michael McCollum apres que 
deux autres athlètes Canadiens. Guy Boutin. 
d'Kdmonton. et John Rafferty, d'Klliott 
Lake eurent perdu leurs duels contre Azuma 
Nelson, du Ghana et James Douglas. d'K- 
cosse.

"Je ne vois pourquoi McDonald a été dis­
qualifie, a commenté son entraîneur. Mike 
Moore, après le combat. Si j'ai bien vu. il a 
tout simplement frappé l'Anglais lorsque 
celui-ci était sur le point de retomber S'il a 
donne un coup illégal, je ne crois pas qu'il 
Tait fait volontairement' . a-t-il ajouté, sans 
doute déçu d avoir vu son protégé remporter 
une victoire par K O. pour ensuite la perdre 
en vertu d'une disqualification

Non seulement McDonald a-t-il perdu le 
combat, mais il pourrait bien perdre la mé­
daille qu'il a automatiquement gagnée dans 
la défaite Un comité de l'Association de 
boxe amateur doit rendre une décision dans 
les prochaines heures

Par ailleurs, un reglement de l'association 
stipule, noir sur blanc, qu'un boxeur ayant 
perdu par K O. doit attendre 30 jours avant 
de remonter dans Tarene. Or, comme son ad­
versaire a gagné le combat par disqualifica­
tion apres avoir été mis K O . le boxeur 
Anglais n'aurait pas le droit de se battre en 
finale, aujourd hui si on appliquait le règle­
ment au pied de la lettre

Sam Pollock, le sportif par excellence dans la métropole
M. Sam Pollock, créateur de 

vedettes et bâtisseur d'équi­
pes de hockey, l'homme qui 
s'est élevé du rang des ligues 
mineures pour devenir vice- 
président et directeur général 
du club de hockey Canadien, a 
été nommé Grand Montréa­
lais des deux dernieres décen­
nies dans le domaine du sport 

M. Pollock, qui a été élu au 
Temple de la Renommée du 
hockey cette annee. a ete 
choisi par un jury dans le 
cadre d'un projet unique 
entrepris par Thôtel Heine- 
Klizabeth pour célébrer son 
20e anniversaire 11 est l'un 
des vingt citoyens exception­
nels auxquels on rendra hom­
mage le 8 novembre au cours 
d un gala qui aura lieu au 
Grand Salon du Reine-

Klizabeth
Aucun directeur general 

dans quelque sport que ce soit 
n est autant sollicité par sa li­
gue, ont déclaré les sept jurés, 
spécialistes du monde sportif 
La Ligue nationale de hockey 
compte énormément sur l'ex­
périence et l'habileté de M 
Pollock.

M Pollock est une "person­
nalité hors de pair'. un dépis- 
teur qui a su "former des 
équipés de champions" Sous 
sa tutelle, le Canadien a rem­
porte la coupe Stanley neuf 
fois: 1965. 1966. 1968. 1969. 
1971. 1973. 1976. 1977 et 1978 
M. Pollock a le don de choisir, 
les talents les plus promet­
teurs. ajoute le jury, et il con­
naît la valeur dés joueurs Son 
enthousiasme pour le chockey

et son savoir-faire administra­
tif se conjuguent en un harmo­
nieux équilibre qui est reflété 
dans le bilan financier du 
club

M Pollock est le 13e Grand 
Montréalais a être choisi jus­
qu'à présent. Les autres sont: 
MM Gérard Plourde dans le 
domaine des affaires. Pierre 
Dansereau. science, le Dr Ar­
mand Krappier, médecine, 
Mlle iole Appugliese. éduca­
tion, Alfred Pellan. art. Pierre 
Beique. musique. Mme 
Alphonsine Howlett. services 
communautaires, Mme Lud­
milla Chiriaeff. danse et néo- 
Montréalais, le maire Jean 
Drapeau, politique, le rabbin

Harry J. Stern, religion. 
Michel Tremblay, théâtre et 
Camille-A. Dagenais. génie

Le jury qui a choisi M Pol­
lock était composé de MM. 
Sam Berger, president des 
Alouettes, Red Kisher. du 
Star, Pierre Gobeil. de 
Montréal-Matin, Irving 
Grundman. président du T'o- 
rum. Krançois Uernenu. du 
DEVOIR. John J McHale. 
président des Kxpos et Al 
Strachan. du journal The Ga­
zette

M. Reginald K Groome, 
président de Hilton Canada et 
directeur général de Thôtel 
Reine-Elizabeth, a signalé que 
la réaction au projet a été

"phénoménale ", C'est une 
façon de "saluer ceux qui ont 
contribué a faire de Montréal 
une ville extraordinaire, une 
ville unique dans une foule de 
domaines Comme Thôtel 
fête son 20e anniversaire cette 
annee, a-t-il ajoute, "nous 
avons voulu rendre hommage 
a 20 personnes qui se sont 
signalées durant cette pério­
de"

Né à Montréal en 1925, M 
Pollock a consacré au hockey 
la plus grande partie de sa vie 
Il a été engagé par le Canadien 
en 1947 apres avoir travaille 
six ans dans l'Association de 
hockey amateur du Québec et 
pour le Canadien Junior

comme directeur d'équipe. M. 
Krank Selke le nomma direc­
teur du personnel du Cana­
dien en 1950, poste qu'il oc­
cupa jusqu'en 1964. alors qu'il 
devint vice-président et direc­
teur général du club

Pendant 30 ans, il a été asso­
cié au Canadien Junior 
comme instructeur et direc­
teur général, a Montreal et a 
Hull Ottawa. 11 a été instruc­
teur et directeur général du 
club Canadien de Hull Ottawa 
au sein de la Ligue profession­
nelle de TEst et directeur gé­
néral des Knights d'Omaha de 
la Ligue centrale de hockey.

Il dirigeait le Canadien Ju­
nior de Montréal lorsque cette

Échecs: Kortchnoi égalise les chances
Ligue Nationale

Mercredi
New York 10, Montréal 3 
Philadelphie 6, St-Louis 3 
ChiCago 5, Pittsburgh 4 

Houston 6, San Francisco 5 
Cincinnati 10, Atlanta 0 

Los Angeles 3, San Diego 0 
Hier

Philadelphie 3, Pittsburgh 1 
Cincinnati à San Diego 

San Francisco à Los Angeles
Aujourd'hui

Chicago, Lamp (5-11) à

Montréal, Grlmsley (13-8), 19 
h 35

St-Louis. Martinez (6-5), à New 
York, Espinosa (9-10), 20 h 05

Pittsburgh, Bibby (6-6) à 
Philadelphie, Lerch (6-7), 20 h 
05

Atlanta, McWilliams (4-0) à 
Houston, Richards (11-10), 20 
h 35

Cincinnati. Bonham i9-2) à San 
Diego. Owchink (8-8), 22 h

San Francisco, Halicki (5-6) à Los 
Angeles, Hooton (12-8). 22 h

LIGUE NATIONALE
Section Est

9 P moy. diff.
PHILADELPHIE .......................... 61 50 .550 —
CHICAGO 58 54 .518 3'ri
MONTRÉAL 54 61 470 9
PITTSBURGH . .51 59 464 9V4
NEW YORK 48 86 421 14V4
ST -LOUIS 45

Section Ouest
69 .395 17W

SAN FRANCISCO .............................. 67 47 588 _
CINCINNATI............. 66 47 584 Vfc
LOS ANGELES ....................... 66 48 579 1
SAN DIEGO .............................. 57 57 500 10
ATLANTA 53 60 469 13V4
HOUSTON............. .......................... 52 60 464 14

BAGUIO. Philippines 
(AKP) — Le Soviétique Ana­
toly Karpov a concède à Ba­
guio la 1 lème partie du Cham­
pionnat du monde d echecs a 
Viktor Kortchnoi après avoir 
commis une faute au 29ème 
coup en perdant une tour. Les 
deux joueurs sont maintenant 
a égalité, une victoire a une

Karpov a signe sa feuille de 
score sans prononcer un mot. 
signifiant par ce geste son 
abandon après le 50eme coup 
de cette partie longue de cinq 
heures et alors que Kortchnoi 
s'apprêtait a placer son 51ème 
coup sous enveloppe c'est-a- 
dire a demander Tajourne- 
ment.

Cette victoire est bien 
agréable pour l'apatride d'ori­
gine soviétique — mene un a 
zero depuis la 8ieme partie 
qui declare se battre non seu­
lement pour le titre mondial 
mais aussi pour la liberté de 
son épousé et de son fils restes

en Union soviétique depuis sa 
fuite a l'ouest en 1976 

Karpov a commis ce que le 
grand maître britannique et 
secondant de Kortchnoi, Ray­

mond Keane, a qualifié de 
"coup stupide" au 26eme coup 
en prenant un pion en B5 (no­
tation algébrique) avec sa 
tour

Mardi Mardi
Ottawa 37, Toronto 18 Hamilton à Ottawa

C.-Britannlque 43, Saskatchewan 14 Saskatchewan â C.-Britannique 
Avant-hier Mercredi

Montréal 28, Calgary 14 Edmonton ô Toronto
Winnipeg 29, Hamilton 7 Calgary à Winnipeg

LIGUE CANADIENNE
Section Est

pi 9 P n PP pc
OTTAWA . 4 3 1 0 94 71
MONTRÉAL ....... 5 3 2 0 103 82
TORONTO ... 5 3 2 0 111 116
HAMILTON ....... 5 1 3

Section Ouest

1 90 132

EDMONTON . 4 3 1 0 131 80
C.-BRITANNIQUE . .... 3 2 1 2 135 92
WINNIPEG . . 4 2 2 0 94 99
CALGARY ............. 4 1 2 1 73 101
SASKATCHEWAN . ....... 4 0 4 0 61 139

pis
6
6
6
3

Le champion soviétique a 
laisse échapper ensuite le 
mouvement de la reine de son 
adversaire et a été contraint 
d'abandonner une tour contre 
un fou dans l'espoir de conser­
ver sa position. Pour les ex­
perts. la partie était dès lors 
considérée comme perdue 
pour Karpov.

C'est la premiere fois depuis 
le debut du match que Kortch­
noi n est pas victime du fa­
meux "zeitnot" (manque de 
temps de réflexion) et rem­
porte une brillante victoire 
qui relance tout le match.

Jouant pour la circonstance 
avec les blancs. Kortchnoi a 
immédiatement innové dans 
le choix des débuts„en pous­
sant d'une case le pion du ca­
valier roi Ce coup, tout a fait 
inattendu dans une telle com­
petition. causa dans l'assis­
tance une vive surprise car il 
peut conduire, par la suite, a 
une multitude d'ouvertures 
différentes

équipe remporta la coupe Mé- 
moriale en 1957-1958. et il con­
duisit le Canadien de Hull, Ot­
tawa au championnat de la Li­
gue professionnelle de TEst 
en 1960-1961 ainsi que Tannee 
suivante. 11 était auprès des 
Knights d'Omaha lorsqu'ils 
gagnèrent le championnat de 
la Ligue centrale de hockey en 
1963-1964. Il était également 
président des Voyageurs de la 
Nouvelle-Ecosse lorsque ceux- 
ci remportèrent la coupe C’al- 
der en 1972, 1976 et 1977.

11 est marié a Mimi Kin- 
sella, d'Ottawa et père de trois 
enfants. Mary, 16 ans, Sammy. 
12 ans et Rachel. 5 ans. Sam Pollock

Ligue Américaine
M*rcr*di

Cleveland 5, Boston 1 
Milwaukee 7, New York 8 

Toronto 8, Chicago 0 
Kansas City 2, Baltimore 0 

Detroit 5, Texas 2 
Seattle 4, Minnesota 1 

Hier
Boston 6, Cleveland 5 

Californie 16, Oakland 5 
Toronto 7, Chicago 3 

New York 9, Milwaukee 0 
Baltimore 3. Kansas City 2 

Aujourd'hui
Milwaukee, E Rodriguez (2-5) é

Boston, Tiant (8-4), 19 h 30 
New York, Hunter (5-4) é 

Baltimore. D. Martinez (8-9) 
19 h 30

Kansas City, Leonard (12-14) à 
Toronto, Moore (5-4), 19 h 30 

Texas, Alexander (6-8) é 
Cleveland. Waits (7-12). 19 h 
30

Detroit, Billingham (11-5) à 
Chicago, Burns (0-1 ), 20 h 30 

Oakland, Langford (5-7) et 
Broberg (S-9) à Minnesota, 
Zahn (8-10) et Jackson (3-4), 
18 h

Californie, Ryan (5-10) à Seattle. 
McLaughlin, (0-3), 22 h 35

LIGUE AMÉRICAINE
Section Est

BOSTON .......
NEW YORK 
MILWAUKEE
DÉTROIT.......
BALTIMORE
CLEVELAND
TORONTO

KANSAS CITY 
CALIFORNIE 
OAKLAND .
TEXAS .........
MINNESOTA 
CHICAGO 
SEATTLE . . .

9
........................71
....................... 64
...................... 61
...................... 61
...................... 61
........................52
....................... 44
Section Ouest
................. 62
......................63
.....................60
......................53
......................47
......................46
.................. ..42

P
41
49
49
50 
52 
59 
69

49
53
56
67
64
66
73

moy. diff.
7634 —

.566 7'A

.555 9

.550 9%

.540 10Vi
468 18V4
389 27V.

559
543 1V4
517 4V4
482 8'A
423 15
.411 levi
365 22

i
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PAS MÊME 
LES CRÊPES 
... FLAMBÉES

AIES
i

Lorsque les touristes partent en 
voyage, ils ont souvent acheté des as­
surances en cas de perte de bagages, 
en cas d'annulation, en cas d’accident. 
Ils ont souscrit une police d'assurance- 
vie à l’aéroport et ils s'embarquent 
avec cette notion indéfinissable du ris­
que appréhendé.

Pour certains pays, en effet, ils ris­
quent l'empoisonnement alimentaire

Îuand ce n'est pas la malaria ou autres 
ésagréments du genre; ailleurs c'est 

la tracasserie bureaucratique institu- 
tionalisée qui les guette; en d'autres 
lieux c'est le pillage ou carrément 
l’agression quand ce n’est pas la 
fraude sous torme de fausse déclara­
tion, publicité mensongère et autres 
genres d'exploitation dolosive.

A cela s’ajoutent les risques inhé­
rents aux voyages Les 570 passagers 
qui s’étalent adressés à des agences sé­
rieuses et qui étaient transportés par 
des sociétés aussi prestigieuses que 
KLM et Pan Am n'en sont pas moins 
morts dans la collision des deux 
Boeing 747 à Ténérife des Canaries 
l'an dernier. Il v a quelques années, 
une vingtaine de Québécois avaient 
trouvé la mort en Espagne lorsque 
l'autocar qu’ils occupaient avait été 
percuté par un camion. Récemment 
de paisibles campeurs périssaient par 
le feu, en Espagne, par suite de 
l'explosion d'un camion-citerne. Il y a

donc tous ces malheureux accidents, 
ces tragédies aériennes et autres coups 
du destin. On n'y peut pas grand- 
chose.

Mais ce qui m'a toujours étonné, ce 
sont les risques gratuits que les touris­
tes courent volontairement à l'étran­
ger. Voici par exemple un homme qui 
entretient minutieusement sa voiture 
chez lui, qui ne néglige jamais de 
boucler sa ceinture de sécurité, qui 
s’adresse à la meilleure maison pour 
l'organisation de son voyage, qui fait 
la fine gueule sur des transporteurs aé­
riens moins connus et exige de monter 
à bord d’un avion d’une grande so­
ciété, qui est muni d’assurances de 
toutes sortes, qui s'est fait vacciner 
contre toutes les épidémies passées, 
présentes et futures, qui ne boit que 
de l’eau en bouteilles, qui transporte 
avec lui une impressionnante pharma­
cie et qui, en touchant le sol du pays 
visité, s’engouffre aveuglément dans 
un taxi qui ne tient plus sur ses roues 
et dont le chauffeur, légèrement ivre, 
se lance à des vitesses toiles dans une 
circulation désordonnée.

Vous pouvez retrouver le même gars 
sur le bord de la plage acceptant 
l'offre de monter dans une quelconque 
chaloupe moyennant quelques dollars 
pour aller à la pèche en‘"haute mer”.

Rappelons-nous la tragédie de ces 
jeunes Français morts noyés à Percé il

y a deux ans dans une expédition tout 
a fait risquée. C'est comme si tout à 
coup on faisait une confiance aveugle 
à tout ce qui nous entoure, simple­
ment parce qu’on se trouve à l'étran­
ger et qu'on se dit: "Ils doivent bien 
savoir ce qu'ils font "en parlant des 
gens de la "place".

Erreur. Quelles que soient les cou­
tumes locales on ne s'embarque pas 
sur la mer dans une embarcation dont 
l'utilité chez nous serait de fournir du 
bois de chauffage à la condition de la 
faire sécher.

C'est comme cette sorte d’exotisme 
qui pousse les gens à manger tout ce 
du'ils trouvent comme si. étant à 
l étranger, ils se trouvaient tout à coup 
dans une sorte d’Eden où tout est 
fourni par la divine providence. 
Parlez-en à ceux qui ont goûté ce petit 
fruit rouge des Caraïbes dont j'ignore 
le nom mais qui a pour particularité 
d'être un poison vif dont l’acide brûle 
et blocjue l’oesophage et les voies res­
piratoires Chez nous, au Canada, et 
en particulier au Québec et dans les 
provinces maritimes, il ne se passe pas 
un été sans que des touristes aient 
droit à un séjour forcé à l'hôpital pour 
avoir mangé des moules que la mer et 
ses innombrables richesses avaient 
proposé à leur convoitise de gens 
éclairés trouvant ridicules les "indigè­
nes" se nourrissant de mollusques en

boites
Ce n’est pas non plus parce qu’on 

est dans les mers au Sud qu’on est 
promu automatiquement expert en 
plongée sous-marlne comme en font 
toi les accidents fréquents sous les tro­
piques, dus à des audaces et des 
imprudences incompréhensibles de 
touristes en quête de sensations nou­
velles.

Je serais porté à recommander en 
tout la plus grande prudence lorsqu'on 
se trouve à l’étranger Car même le 
plus petit accident peut gâcher un sé­
jour et devenir ainsi plus ou moins 
grave alors qu'il passerait plus ou 
moins inaperçu chez soi. Je me sou­
viens de ce couple de congés payés 
américains à la Barbade qui. pour 
inaugurer leur forfait d'une semaine, 
se payaient le somptueux diner aux 
chandelles dans un grand hôtel. La 
tragédie se produisit au dessert lors­
que le flambeur de crêpes trébucha et 
renversa son poêlon sur les épaules de 
la dame qui déjà luttait hardiment 
contre l'insolation classique de la pre­
mière journée. Cris, brûlures, excuses, 
empressements, hôpital Voilà qui 
amorce vilainement le séjour. Ne ris­
quons rien ; même pas la crêpe suzette 
lorsqu'on se trouve en terre loitaine, 
et ayons au moins la même prudence 
élémentaire et le même instinct de 
conservation que chez soi,

Les joies du vélo
Les bons circuits 
cyclables du Québec

par
Normand Cazelais
collaboration spéciale

Récemment, je suis allé en 
vacances dans le Maine (amé­
ricain, bien sûr) avec quelques 
amis et tous ensemble nous 
avons pu retrouver, à l’occa­
sion de quelques excursions, 
la griserie de voyager à vélo.

Ces "promenades”, longues 
d’une trentaine ou d'une soi­
xantaine de kilomètres, en mi­
lieu côtier et donc assez plat 
(mais plutôt venteux) ou en 
milieu de collines, de côtes et 
de coupe-jarrets, nous ont par­
fois “vide le corps”: enfants 
prodigues de la bicyclette que 
nous avions abandonnée lors 
de nos 15 ans pour faire alors 
comme tout le monde, nous 
revenions la sueur au dos, les 
jambes en flanelle et l'arrière- 
train quelque peu endolori. 
Mais, par-dessus tout, con­
tents de nous-mêmes, de l’ef­
fort physique que nous avions 
fait, de l’expérience que nous 
avions vécue et les sens encore 
tout emplis des coins que nous 
venions de traverser et con­

naître.
Car, voyez-vous, rouler à bi­

cyclette, donc a la vitesse de 
votre souffle et de vos 
muscles, vous rend particuliè­
rement sensible aux caracté­
ristiques des lieux où vous cir­
culez: comme les marcheurs 
ou même les pagayeurs, vous 
n’êtes plus à 1 abri des 
chevaux-vapeur qui font fi des 
pentes et du vent, et vous 
retrouvez votre stature d’­
homme au sein de la nature et 
de ses lois.

Le tourisme prend à ce mo­
ment une autre échelle: une 
côte redevient importante, un 
champ redevient grand, l’hori­
zon redevient lointain, un che­
min redevient difficile, une 
maison, une grange redevien­
nent intéressantes. Vous vous 
souvenez des détours, des ai­
res boisées et de celles qui 
sont à découvert, des endroits 
où l’espace s’ouvre subite­
ment, où la mer apparaît. 
Vous vous rappelez avoir eu

f___ fiche technique___
• La Fédération québécoise de cyclotourisme est un orga­
nisme à but non lucratif qui regroupe clubs et associations, 
qui est subventionné par le Haut-Commissariat à la Jeu­
nesse, aux Loisirs et aux Sports et qui loge à Montréal au 
1415 de la rue Jarry est (Téléphoné: 374-4700, poste 439).
• Elle distribue en plus de son journal, "Le cyclo­
nouvelles”, des ouvrages et brochures d’intérêt, entre 
autres: “Du bicycle à pédale au 10 vitesses” ($5.00), "The 
American Biking Atlas Touring Guide” ($5.95), "Guide de 
l’acheteur” et "Voyager à bicyclette" (tous deux gratuits).
• Avis aux intéressés: à nouveau cette année, la Fédération 
organise un “Festival plein air" qui se tiendra les 2, 3 et 4 
septembre dans la vallée de l’Outaouais. L’hébergement se 
fera sous la tente mais il y aura toujours la possibilité de ré­
server des chambres aux alentours. Chaque participant se 
chargera de sa propre alimentation, sauf pour le dernier re­
pas Les prix: $12 pour les adultes et $7 pour les enfants de 
moins de 14 ans.

_____________________________________ ___J

des surprises, avoir découvert, 
par exemple, deux pierres 
tombales vieilles de quasi­
ment un siècle au hasard 
d’une halte à l'ombre d’un 
frais bosquet, vous vous rap­
pelez cette source d’une eau 
désaltérante. Vous vous rap­
pelez les aboiements des 
chiens de ferme et de leur ha­
leine sur vos talons, de la sen­
teur des sous-bois, de l’aligne­
ment et de la disposition des 
maisons, des gens qui étaient 
sur le pas de leurs portes ou 
qui marchaient le long du che­
min; vous vous rappelez les 
détails, les choses qui autre­
ment n'auraient pas attiré 
votre attention et pour les­
quelles, mais oui! vous avez 
manifesté de l’intérêt,., tout 
en faisant toujours tourner ce 
sacré pédalier!

C’est pourquoi, en rentrant 
au Québec, j’ai appris avec 
grand plaisir que la Fédéra­
tion québécoise de cyclotou­
risme venait de lancer (c'est-à- 
dire au mois de juillet) en plus 
de sa "Brochure sur le cyclo­
tourisme" qui donne moult 
conseils pratiques sur l’organi­
sation de randonnées, sur le 
matériel et l’équipement à ap­
porter, sur l’entretien des bi­
cyclettes, etc un “Guide cyclo­
touristique" qui se vendra $5.

En fait, ce “Guide cyclo­
touristique” est constitué de 
24 cartes distinctes dont les in­
dications et commentaires 
proposent autant de circuits 
dans neuf régions du Québec. 
Toutefois, la présentation offi­
cielle qu’en fait la Fédération 
nous avertit que ces circuits 
“ne constituent évidemment 
qu’une petite partie du Qué­
bec cyclable”. Et on pourrait 
même dire qu’elle n’y va pas 
avec le dos de la cuiller puis­
qu'elle ajoute: “Ce premier 
ensemble de circuits, réalisé 
avec très peu de moyens et 
beaucoup de bénévolat, cons­
titue un prototype et sera la 
contribution de la Fédération 
québécoise de cyclotourisme à 
ce qui devrait être fait sur une 
base beaucoup plus large par 
le ministère du Tourisme du 
Québec lui-même.”

AVEC U GARANTIE DES VOYAGES MALAV0Y

• vingt ans i
• las meilleurs prix à services équiv;

DERNIER 
DÉPART 

de la 
SAISON

Parmi beaucoup d ’autres UN TOUR DE QUALITÉ

FRANCE - ITALIE - SUISSE
24 sept, au 16 oct. au plus beau de l’automne

Direction François Nicaise

• Le tour ideal pour un premier voyage en Europe.
• Les meilleurs hôtels, repas, guides
• Un itinéraire bien rempli mais raisonnable: pas de course harassante !

s1323 plus avion $359 jusqu'au24 août. Après catta date S477.

Détenteur d'un 
permis du Québec

VOYAGES ANDRÉ MALAVOY INC.
1255, rue Université, suite 1220 

Montréal H3B 3W9 - Tél.: 861-2485
Qui dit VOYAGES dit MA LA VOY

La bicyclette nous fait découvrir notre véritable stature humaine au sein de la na ture et de ses lois.

Et plus loin, on peut lire: 
“Il est temps que la bicyclette 
ait droit aux mêmes égards 
que la motoneige, la chasse ou 
le golf. La mise en place d une 
véritable politique sociale du 
tourisme au Québec dont les 
principes seraient l'accessibi­
lité à de larges couches de la 
population, la participation 
active des gens et la qualité de 
la relation entre le visiteur 
pourrait enfin donner à la bi­
cyclette la place qu’elle méri­
te.”

Quoi qu'il en soit, le "Guide 
cyclo-touristique” offre les 
circuits suivants: “Kamouras- 
ka”, “Sherbrooke et ses envi­
rons”, “Le tour des auberges" 
(dans les Cantons de l’Est), 
"Carrefour de l’avenir'' (en­
core dans les Cantons de l'Est 
aux environs de Richmond), 
“La route romantique” (entre 
Saint-Hyacinthe et Roxton 
Falls), "Pèlerinages du Saint- 
Laurent”, “Le chemin de fer” 
(autour de Saint-Constant). 
"Le chemin des Patriotes”,

"L’île Perrot”, “Vélo-ville” (à 
Montréal), "Sault-aux- 
Récollets”, "L’ile Bizard”, 
"Le pont glissant" (entre l'ile 
Jésus et Terrebonne), "V.- 
M.” (le Vieux-Montréal), "Le 
parc de la Gatineau", “Le 
sommet Parent” (entre Saint- 
Jérôme et Prévost), "Le lac 
aux Quenouilles” (près de 
Sainte-Agathe), "Oka , Saint- 
Jérôme , “Saint-Roch-de- 
Mékinac", “Les beaux lacs" 
(passant par "Saint-Gérard- 
des-Laurentides), “Portage

des roches’’ (au Saguenay), 
"Tour de l'ile" (d'Orléans, 
bien sûr) et "Lac Beauport”.

Présenté sous forme indivi­
duelle, chaque circuit fait l'ob­
jet d’une classification (plat, 
vallonné, montagneux, etc ), 
indique le kilométrage, la na­
ture des pentes, les flux de cir­
culation, le type d'accote­
ment, les services "primai­
res” (stands de fruits et légu­
mes, auberges de jeunesse, 
camping, etc.) et "secondai­
res” (marchands de vélos,

postes de police, etc,) dispo­
nibles le long des routes; il 
souligne également tout ce qui 
peut etre intéressant à voir (si­
tes pittoresques, bâtiments 
historiques, quais, chutes, 
etc).

Bref, ces circuits donnent le 
goût d'enfourcher sa bi­
cyclette pour aller découvrir 
le Québec Et même si déjà le 
mois d'août est bien entamé, 
il reste encore septembre et 
octobre qui sont peut-être les 
plus beaux mois. ,

Freeport en été 
c’est quelques degrés de plus

et s1861 de moins.
Pourquoi attendre l’hiver pour aller dans les Bahamas la 

grande Bahama. En été c’est le plus grand terrain de jeux, 
avec des plages de sable blanc et fin, des eaux cristallines, un 
ciel bleu, une vie nocturne époustouflante, des terrains de 
golf et des douzaines de tennis, et des casinos somptueux.
La différence est de quelques degrés, mais beaucoup moins 
d’argent.

CASTAWAYS 7 nuits à partir de $229*
Départs tous les samedis après-midi du 22 avril au 9 décembre. Situé au coeur des 
activités de Freeport, tous près du Bazar International et du Casino, cet hôtel de 150 
chambres est le heu idéal pour passer des vacances économiques. I^s chambres 
climatisées ont deux lits doubles, baignoire et douche. Les studios offrent en plus une 
cuisinette entièrement équipée, avec réfrigérateur et cuisinière

SILVER SANDS 7 nuits à partir de $289
SirüF à 200 verges seulement de la plage, et 10 minutes en taxi du célèbre Bazar 
International, ces 144 studios sont joliment disposés sur quatre étages. Ces studios 
climatisés ont un balcon ou patio, baignoire et douche, une cuisine équipée et un bar.

HOLIDAY INN 7 nuits à partir de $299
Magnifique hôtel de 500 chambres sur la plage de sable blanc de 1,400 pieds de 
Lucaya, le Holiday Inn est situé à 10 minutes du centre El Casino et du centre 
commercial International Bazar. Les chambres climatisées (avec réglage individuel) 
ont des lits doubles et une salle de bains avec baignoire et douche. Vous pouvez 
profiter d’un programme intéressant d’activités quotidiennes.

«Les prix varient selon l hôtel et les dates de departs choisis et sont applicables 
pour chaque personne d un groupe de deux partageant la même chambre 
Voyez votre agent de voyages pour les details Certains departs ou hôtels 
peuvent n être plus disponibles au moment de la reservation Consultez 'e 

~ >fj|< ‘ “ --------magazine Sunfhght Printemps Eté 1978 pour les clause et conditions de 
ces voyages Votre agent vous fournira une copie gratuite Les services de 
Eastern Provincial Airways seront utilises Détenteur d un permis du QuL'b«»r

Voyagez Sunflight *

Le numéro 1 de vacances-soleil.

PLAZA ST-HUBERT CENTRE LACHUTE
505 Chamin Béthania

Métro Boaubion i-Khuta

273-7755 562-3788

CARREFOUR MT-ROYAL CENTRE LAVAL
4454. rua St-Danta Autorouta 15 — aortia 8

Métro Mont-Royal Buraau axtériaur - Stationnamant

845-8225 687-0880-688-5310

^ VOYAGES ^

CENTRE-VILLE PLACE PORTOBELLO
1010. Sta-Cathanna ouaat 7350. bout Taacharaau

Mktro Paal Broaaard

861-7272 672-5353

LES PLACE LONGUEUIL
GALERIES NORMANDIE 1, Plaça Longwau»l

2834. rua dt Satabarry Longuauit

331-9971 679-3777
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passeport.
Pour la fête du Travail

Vacances-Familles proposera entre le 31 août et le 5 sep­
tembre un programme d'hébergement fort modioue pour les 
t imilles (|iii désirent profiter des derniers jours ae vacances 
pour visiter une région en particulier du Québec. Ainsi, pour 
des familles de quatre personnes, par exemple, les Auberges 
des Gouverneurs, les Holiday Inn, les Chateaux Bonne En­
tente et autres hotels de grande qualité offriront des 
chambres à $16 par jour par chambre. Henseignements: 
ms fraisi 1-800-463-4636.
Pour les Québécois à Paris

1 .'agence Tourbec vient de publier son premier guide prati­
que à l'usage des touristes et il se destine aux Québécois tyii 
vont a l’aris Le guide intitulé "Paris à l’usage des Québé­
cois est un recueil d'informations, d'adresses et de conseils 
pratiques 11 est question d’hôtels, de restaurants, de trans­
ports. d'achats, de visites et même le "Québec à Paris", Le 
< iuide de 56 pages ($1.50) se veut essentiellement pratique et 
son objectif, comme celui des autres publications que pro­
jette Tourbec, est de fournir plus d'informations aux touris­
tes Il y a notamment des adresses d'hôtels et de restaurants 
très bon marché Le Guide est disponible aux bureaux de 
Tourbec a Montréal, Sherbrooke et Québec

Mini-Vacances
Les Tours Voyageur proposent pour septembre et octobre 

des mini-vacances de un a quatre jours au Québec, aux chu­
tes Niagara et dans le Vermont. Les prix plutôt modiques 
comprennent le transport par autobus, les hôtels de pre- 
miére qualité et certains repas, de même que les services de 
guides et autres frais de groupes II faut réserver quelques 
jours a l'avance pour chacun des circuits décrits dans la 
brochure "Mini-Vacances en autocar avec guide" que distri­
bue Voyageur Tours Inc. Renseignements: 506, rue Sainte- 
Catherine est. Montréal; 843-8831.

Le Québec sur la table
Pour ceux qui n'ont pas l'occasion de se répandre dans la 

province pour goûter aux spécialités locales qui sont encore 
malheureusement trop souvent supplantées par le hot dog et 
la pizza, il y a le restaurant de la Maison du Québec à Terre 
des Hommes qui propose, grâce au chef Pierre Branchaud, 
un menu qui est un véritable guide gastronomique complet 
di's régions du Québec. Une delectable occasion de voyager 
chez nous sans faire de route.

Ménageons les Américains
Les revenus touristiques au Canada représentent 5% de 

notre produit national brut, soit $10 milliards. Or les Améri­
cains y sont pour beaucoup A ce sujet, le ministre canadien 
tic l'Industrie et du Commerce, M Jack Horner, demande 
que les commercants canadiens respectent le taux de change 
loi sque des clients américains paient en devises US. "11 est à 
espérer, a-t-il dit. que tous les Canadiens, commerçants ou 
autres, sauront comprendre l'importance de satisfaire un 
client plutôt que de le contrarier."

Guide de la route
L'Association canadienne des automobilistes vient de 

publier un guide de la route en français pour le Québec et les 
provinces maritimes. On y trouve des circuits proposés, des 
lieux d hébergement, des points d'intérêt, etc. Le Guide est 
distribué gratuitement aux membres de l'ACA.

Guv DESHAIES

. ■

I ""
■ ■ iPciir

Gilbert Aicluinbault 
ditecUui ijénéfil

Détenteur d un permis du Québec

VOYAGES
NtHlVtlfê-FtUUtM

inc
101 Pt ACt CHARLES UMÜYNt SUITE 20G 
LONGUEUH QUE - J4K 2T3 (Face aux métro)
lONGUEUIl 463-170? MONTRÉAL

i flOO 361-9737 875-5043

VISITEZ L'EUROPE EN AUTOCAR
avec un d«t nombrau* circuit» du

TOURISME FRANÇAIS

• Tour de France................................................ 22 jr»: $1.350
• France-llalie-Suiase...................................... 23 jra: $1.580
• Espagne-Maroc-Portugal..............................24 jra: $1.160
•Tchécoslovaquie-Autriche-Hongrie............ 15 jr»; $1,184
• Angleterre-Belgique-Hollande......................18 jr»; $1.300
• Paria-Moecou.................................................. 26jrs: $1,767
• Espagne Sud-Portugal..................................16|r»:$ 896

TRANSPORT AÉRIEN EN SUS

C/rtCf 1978
2 sem. à partir de: excuraiona:

tranaport aérien:
3 sem. à partir de:

$937 ILS. 
$522 Can 

excuraiona: $1,233 ILS. 
tranaport aérien: $522 Can.

Avec une croiaiére de 7 joura dana lea ilea 
grecques et en Turquie à bord de ('AQUARIUS

MAROC
Les villes impériales et lea Mille et une Kaabaha

2 sem. 3 choix possibles...............................à partir de $575
3 sém. 2 choix possibles...............................é partir de $820

Important: tranaport aérien en sua à partir de: $339

VOYAGES GROUPES ACCOMPAGNES DE MONTRÉAL

1
MOYEN-ORIENT

19 oct. au 10 nov. — 22 jours

ÉC YPTE-JORDANIE-ISRA El
U.S. $1,485 
Can. $ 844

Arr. terrestres: 
Billet d'avion:

EXTRÊME-ORIENT
du 2 au 25 nov. — 23 jours

JAPON/HONG KONG/BAL//
SINGAPOUR/THAÏLANDE/
PHILIPPINES/HAWAII

Arr. terrestres: 
Billet d'avion:

U S. $1,388. 
Can. $1.409.

VO Y A GE CUL TUREL EN FRANCE
5 au 27 oct. — 22 jours — $1,890 can.

Paris (Chartres et Versailles) / Vichy (Nevers)/ Lyon / La 
Salette / Nice (Monte-Carlo) / Marseille / Nimes / Lour 
des / Bordeaux / La Rochelle / Saint-Laurent-sur-Sèvre / 

I Nantes / Pontchàteau/ Saint-Malo / Mont-Saint-Michel / 
I Tours/Paris.
I Directeur du voyage: Henri M. Guindon. s.m.m.

LES VOYAGESLES VOYaj

I Bl
Nous sommes au service des Canadiens français depuis plus 
de 65 ans.

1460, AV. -TÉL.: 845.8221
Montréal H3A 288

le méfro à notre porte — italien McGill Union 
Bureau ouvert tousles jours de 8.30 à 18h. *

Le jeudi jusqu'à 21h.
Fermé le sameiti en pillet et août
DÉTENTEUR D'UN PERMIS DU QUÊBEC-1976

En canot Les Expéditions Nord-Québec organisent des ex­
cursions en canot, tout équipement fourni, sur la 
route des anciens coureurs de bois dans le nord du 
Québec. Pour une durée de 4 jours, l'expédition des 
débutants coûte environ $100 par personne tandis 
qu'une grande randonnée de onze jours à travers 
forêts et cours d’eau coûte $240. Il y a des excur­
sions prévues jusqu'à la fin de septembre. Rensei­
gnements: Expéditions Nord-Québec, 5956 So- 
merled, Montréal. Tél.: 489-9408.

courrier.

À bord du M/S Kazakhstan
Du 22 juin au 1er juillet der­

nier, j’ai fait la croisière de 
neuf jours à bord du bateau 
russe, le M/S Kazakhstan, par­
tant de Montréal pour se 
rendre sur la Rivière Sague­
nay, jusqu'aux Iles Saint- 
Piérre et Miquelon, en passant 
par la Nouvelle-Ecosse.

De retour de voyage, j’aime­
rais vous faire part de mes 
impressions.

Le M/S Kazakhstan est un 
bateau très luxueux, confor­
table et très propre. La cuisine 
y est excellente, les repas et 
goûters variés, le personnel 
dévoué et aimable. B s'agit là 
de vacances reposantes et 
inoubliabl-s. Mais il y a un 
mais cependant et je m’en 
voudrais de ne pas le souligner 
puisque plusieurs passagers 
partagent mon avis.

Le directeur de la croisière, 
M. Philip Braxton, n’est pas 
suffisamment à la hauteur de 
sa tâche. M. Braxton avait la 
fonction principale d'animer 
les soirées, de voir à ce que 
tous les passagers aient du bon 
temps et s’amusent le plus 
possible.

La musique était excellente 
certes. Les musiciens de 
l'orchestre avaient le don d'é­
gayer toute la salle, mais l’ani­
mateur ne faisait aucun effort 
pour inciter les gens à danser.

Un directeur de croisière 
n'a-t-il pas la responsabilité de 
voir au bien-être de tous les 
passagers sans exception? Fait 
a noter, si je sais le nom de M 
Braxton, c'est que j'ai pu le 
lire sur le programme de la 
croisière. M. Braxton aurait-il 
besoin d’un cours en relations 
publiques, ou exerce-t-il ce 
métier depuis si longtemps 
qu'il serait temps pour lui de 
se retirer s’il en a assez?

Un certain nombre de passa­
gers et j'en suis, ont constaté 
que M. Braxton semblait avoir 
un parti pris contre les Québé­
cois. Une telle attitude était 
déplorable mais elle n’était 
pas partagée par les autres 
memores du personnel.

Je suggère à la direction 
d’organiser deux soirées où 
l’on présenterait un spectacle 
russe car ce fut la soirée la 
plus appréciée de toutes.

Une dernière remarque: je 
ne comprends pas pourquoi il

n’y avait personne à la table 
dû capitaine lors de la der­
nière soirée de la croisière. La 
soirée d’adieu avait eu lieu la 
veille, j'en conviens, mais je 
m'étonne de cette coutume. 
La présence du capitaine et de 
son second vêtus en uniforme 
avait pour effet de rehausser 
les soirées.

En lisant le livre de bord, à 
la fin du voyage, j’ai sursauté. 
Un passager, évidemment un 
non-francophone, avait écrit 
comme commentaire qu'il y 
avait trop de Français a bord 
du bateau, qui, soulignons-le, 
prend l’ensemble de sa clien­
tèle dans la province de Qué­
bec pendant les mois d’été.

Lisette GIRARD 
Roberval, le 4 juillet 1978

REPUBLIQUE POPULAIRE
DE

CHINE
Départ assuré de Montréal, 

le 3 novembre, retour le 21 novembre
VIA CP AIR

avec guide accompagnateur de langue française

Incluant: 3 jours à Hong Kong et 1 5 jours dans la République popu­
laire de Chine, visitant Canton, Pékin,Hangchow, Shanghai, pension 
complète en Chine et petits déjeuners à Hong Kong.

GROUPE LIMITE A 25 PERSONNES

Hôtel de luxe — 2 pers. par thombre

Accompagnateur chinois: M. Henry Chon, de Montréal

Coût total: $2775 CAN. par pers.
Dépôt: $250 par pers.

Pour plus de renseignements et inscriptions:

communiquez avec

(’AGENCE DE VOYAGES

1966, bout. Graham 
735-2702

1954, boul. Rosemont
274-2421

Skylark
ESPAGNE

Séjour à Torremolinos 
2 semaines à partir de s589.

Séjour 1 semaine + circuit 1 semaine
A partir de s739.

Séjour 1 semaine +■ circuit au Maroc
À partir de s739.

incluant avion, hôtels, petits déjeuners 
et 2 repas par jour en circuit.

PUERTO RICO
LA JOIE DE VIVRE ESPAGNOLE 
DANS LE CONFORT AMÉRICAIN

IV

sem.
sem.

$329
$439

MIAMI BEACH
MOTEL SUEZ

le motel préféré des Québécois

1 semaine $259
2 semaines $319

AIR CANADA

a
compter 

de

Les avantageux tarifs Noliprix
en vigueur Paris
jusqu’au 30 septembre $359

Londres
$329 à $349''

du 1er octobre au 11 décembre S339 $299

aller-retour en classe économique, départ 
de Mirabel
service 747 avec boutique hors-taxes, 
cinéma et musique

dates de départ et de retour garanties 
horaire souple
durée de séjour en vigueur toute l’année: 
de 14 à 60 jours

Hâtez-vous de réserver car le nombre de places est limité.
■Réservations au moins 30 jours à l'avance par un dépôt non- 
remboursable de S50: réglement du solde au plus tard 30 
jours avant te départ, frais de $100 de pénalité a I annulation 
moins de 30 jours avant le départ: Jaxes de transport aérien, 
n'excédant pas $8. en sus.

' 'Les tards vers Londres varient selon le 
jusqu'au 30 septembre

ur du départ

3428 rue St-Denis 
842-1751 

Galeries d’Anjou 
353-7650

12)8. rue Union 
866-9381

Carrefour Laval 
688-6211

Place Vertu 
332-4210
Fairview

694-2343

Détenteur d’un permis du Quebec

AShp.i
Regardez chaeue dimanche au Canal 10

ons voyages avec Robert Viau

L’Eurobalade, 
à Paris et 
en Europe
A Mirabel, le départ se fait au son de 
la musique d un troubadour À bord, 
l enchantement se continue: le menu 
a été renouvelé et de l information 
touristique vous est offerte par le 
directeur de vol et son équipe. A 
I aéroport Charles de Gaulle, vous 
êtes reçu par un agent d'accueil De 
plus, en plein coeur de Pans, vous 
pouvez toujours compter sur le 
bureau touristique Eurobalade pour 
tous les services désirés

CJn voyage 
guidé ou en 
toute liberté
L Eurobalade vous offre tous les services 
de voyage: du seul billet d avion, tant 
Noliprix ou excursion, aux réservations 
d hôtels à prix abordables, situés au coeur 
de Pans ou en province, et jusqu a des 
circuits guidés en Europe Par exemple 
7 nuits a Pans a compter de $98 par 
personne. 3 nuits en province à compter 
de $33 par personne, une location de 
voiture a compter de $175 par 
semaine; les tards peuvent varier 
selon le taux de change

"•J

Une balade 
à votre 
goût
Toutes les formules exclusives de vacancee 
peuvent être combinées aux tarifs Noliprix 
ou excursion pour constituer des forfaits 
complets
Profitez-en pour utiliser voir, r irte 
enRoute pour régler certains frais Ju voyage 

Faites appel a votre agent de voyage, il 
vous aidera a composer le projet 
de vacances qui conviendra a 

vos goûts et a vos besoms Ou encore, 
communiquez avec Air Canada

Al R CANADA
I
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Sur la piste
des glaciers

par
Georges Raby
collaboration spéciale

On peut suivre à la trace 
l'empreinte des glaciers dans 
certaines régions du Québec. 
Un peu comme un détective 
cherche dans des indices 
faiblement observables par le 
commun des mortels la piste 
d’un criminel et remonte 
pièce par pièce le casse-tête 
du meurtre.

Ici le meurtre remonte dans

le temps jusqu’à 25,000 ans au 
moins, époque où les glaciers 
oui recouvraient l’Amérique 
du Nord ont tué toute forme 
de vie végétale et animale, à 
l’exception de quelques rares 
espèces.

Les glaciers recouvraient le 
Québec d’une épaisse couche. 
Plusieurs centaines de mètres 
et parfois jusqu’à deux ou 
trois km. Imaginez des mon­
tagnes de glaces au-dessus de 
Montréal, de Québec, de Chi­
coutimi... ça donne des fris­
sons dans le dos! Surtout a la 
pensée que ces périodes gla­
ciaires sont périodiques et 
peuvent réapparaître à un mo­
ment ou un autre.

C’est près de Saint-Siméon, 
dans le comté de Charlevoix, 
que le gouvernement du Qué­
bec a ouvert un centre d’in­
terprétation de la nature. Des 
animateurs vous guident dans 
ces régions si belles et vous 
donnent à loisir tous les ren­
seignements désirés sur la 
flore, la géologie, l’histoire 
terrestre ancienne ou récente. 
Kt le joli nom qu’on a trouvé 
pour baptiser ce coin de terre’' 
Les Palissades, à cause des 
rochers abrupts qui tranchent 
la montagne comme le ferait 
un couteau dans une mie de 
pain.

Saint-Siméon est situé près 
de l’embouchure du Sague-

< i
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Le lac à Jean formé par la fonte du glacier.

nay. Le traversier de Rivière- 
du-Loun vous y conduit plu­
sieurs fois par jour si le goût 
de traverser le fleuve en ba­
teau fait partie des plaisirs de 
votre itinéraire de voyage. 
Saint-Siméon, c’est un peu le 
nombril du Québec. De par­
tout, on peut s'y rendre facile­
ment.

De là, en longeant la rivière

La Perdriole________
Une bonne adresse à St-Joseph de la Rive
par
Paule des Rivières

Située dans la pittoresque municipa­
lité de Saint-Joseph de la Rive, dans le 
comté de Charlevoix, la Perdriole est 
une de ces petites auberges de cam­
pagne qui ne foisonnent pas au Qué­
bec mais rappellent à plus d'un égard 
certains petits hôtels français.

C’est d'ailleurs un style artisanal et 
des allures familiales que la proprié­
taire, Mme Catherine Leblond, a 
voulu donner à La Perdriole De sorte 
que l'auberge offre aux vacanciers qui 
y font halte gîte et nourriture à prix 
abordables, dans un décor sans faste 
et sans prétention.

L'auberge accueille cet été des fa­
milles qui s'y sont installées pour quel­
ques semaines, les enfants ne risquent 
pas d'être rappelés à l'ordre à tout 
moment s’ils manifestent leur pré­
sence. Cependant, la plupart des gens 
qui séjournent à La Perdriole se pré­

valent de la “demi-pension” dont le 
coût comprend le repas du soir, la 
chambre et le petit dejeuner. Ce coût 
est de $18 par personne et de $35 par 
couple.

Ce n'est pas la première fois que les 
habitants et estivants du coin ont une 
auberge à cet endroit de la rue Princi­
pale de St-Joseph de la Rive. En effet, 
cet emplacement abritait il y a plu­
sieurs années l llôtel Bellevue qui con­
nut ses belles années avant de 
sombrer progressivement dans l’oubli. 
L’hôtel fut fermé pendant quelques 
années puis changea quatre fois de 
propriétaire en huit ans avant d'être 
acheté l'automne dernier par Mme 
Leblond.
“A l'automne, j’ai refait les 

chambres, mis de nouveaux tapis et 
peinturé; ça avait besoin d'atmosphè­
re". dit Mme Leblond La maison 
comprend 14 chambres situées à l'é­
tage au-dessus de la salle à manger, du 
bar et. tout à côté de ce dernier, une 
salle de séjour.

Assistée de son mari. Jean Leblond, 
de ses enfants, d'amis et de gens “de 
la place" qui donnent un coup de

main, Mme Leblond compte fenoer 
boutique à la toute fin de l’automne 
pour ouvrir durant les vacances de 
Noël et de Pâques ainsi que pendant la 
plupart des weekends de l’année, 
offrant ainsi une solution de rechange 
à ceux oui veulent s’éloigner des 
centres umains sans pour autant par­
courir la planète.

La nourriture servie aux clients de 
la Perdriole est bonne et les portions 
sont généreuses, les deux ou trois me­
nus offerts comprenant l'entrée, la sa­
lade, le plat de résistance, le dessert et 
le thé ou café. Autre détail intéres­
sant: les légumes et les fruits risquent 
d être frais puisqu'ils proviennent du 
jardin de la ferme des Leblond, instal­
lée depuis trois ans dans la région.

Les Leblond caressent l'idée de 
mettre quasi exclusivement l’accent 
sur les fruits de mer mais une pre­
mière tentative dans ce sens n’a pas 
encore été concluante à la suite des 
problèmes de transport et aussi des 
coûts qu'engendrent les voyages plus 
loin sur la Côte-Nord, où sè trouvent 
en quantité poissons et fruits de mer. 
Réserver à 1-418-635-2435.

Noire, sur la route de Chicou­
timi, pendant une dizaine de 
kilometres tout au plus, on dé­
bouche sur les Palissades. 
Magnifique coup d’oeil sur ces 
falaises de pierre rongées par 
le temps! Tout en haut, à envi­
ron 360m au-dessus du niveau 
de la mer, on distingue une 
petite construction de bois 
rond. En fait c’est le perchoir 
ou lieu de repos avec vue à des 
milles à la ronde.

Mais, avant d’arriver là- 
haut, commençons par sta­
tionner la voiture et s’infor- 

—. mer au kiosque si c’est pos-
' sible de se faire guider par un 

animateur. N'oubliez pas de 
demander les dépliants et fas­
cicules gratuits. Pour une fois, 
ils sont faits avec goût, intelli­
gence et fournissent toute une 
gamme d'informations prati­
ques. scientifiques mais faci­
les d’accès meme pour une 
personne peu renseignée sur 
révolution de la nature. Vous 
aimerez les relire, un coup 
rendu chez-vous. D’ailleurs 
c'est ainsi que j'ai connu Les 
Palissades. Un ami avait chez 
lui une pile de dépliants, et en 
les feuilletant un goût irrésis­
tible d'aller visiter ce centre 
m'a fait plier bagage.

En deux heures, on peut en 
faire le tour; disons trois heu­
res pour ceux qui s’essoufflent 
trop rapidement. Des sentiers 
agréablement entretenus, ni 
trop civilisés, ni trop sauvages 
sillonnent de part et d'autre la 
montagne. Si bien qu'en mon­
tant par un côté, on peut reve­
nir par l'autre versant.

Le petit lac. près du station­
nement est un lac glacier. 
C'est-à-dire qu'il a été formé 
par un immense bloc de glace 
qui s’est détaché du glacier. 
Ce bloc a fondu plus lente­

ment pendant que des dépôts 
de roches s'accumulaient au­
tour, apportés par l'eau de 
fonte du glacier principal.

Ce qui est intéressant pour 
les amateurs de plantes dans 
ce centre d'interprétation de 
la nature, c’est qu’on a eu la 
bonne idée de planter ici et là 
des pancartes indiquant les es­
pèces de fleurs qui poussent 
en forêt ou dans les clairières 
Sur le chemin qui conduit au 
Perchoir, on rencontre parfois 
des blocs de roches très gros, 
très ronds parce qu’ils ont été 
roulés pendant des millénaires 
par les glaciers. 11 portent le 
nom de bloc erratique. Ils sont 
faciles à reconnaître et à diffé­
rencier des amas de rocher 
qui tombent des falaises parce 
que ces derniers ont les arêtes 
encore vives.

Du côté est de la montagne 
le sentier longe un ruisseau où 
s'accumulent d'énormes quan­
tité de roches. Un filet d’eau 
bonne à boire coule tout l’été. 
En bas, on traverse un petit 
pont de bois fort romantique. 
On longe le cours d’eau qui 
autrefois servait en période 
printanière au transport de la 
pitoune qui descendait de la 
montagne en cascades turbu­
lentes. En haut, on enjambe 
un autre pont qui porte le joli 
un autre pont qui porte le jolie 
nom de “pont du dernier 
souffle".

Par ce chemin, j’ai ren­
contré non seulement des écu­
reuils mais aussi quelques 
perdrix qui s’éloignaient à 
grand bruit d’aile. En vous 
rendant au Perchoir, ne faites 
pas comme moi. Demandez 
avec force détails le lieu dit du 
“nid d’Aigle Un nid qui con­
tient aisément trois hommes

se voit pourtant facilement! 
Eh bien, je dois avouer que je 
ne l’ai pas trouvé. 11 est 
accroché quelque part à la pa­
roi des Palissades 
Renseignez-vous avec plus de 
précisions et vous le découvri­
rez peut-être. Mais ne tentez 
pas de vous y rendre, il est sur 
une corniche étroite et comme 
vous n'avez pas d'ailes, une 
mort certaine vous attend en 
bas des falaises.

Là-haut, la vue est telle­
ment grandiose, nid d'aigle ou 
pas, le voyage en vaut la peine 
mille fois! C’est un lieu à dé­
couvrir! et il est ouvert du 
printemps à l’automne, aussi 
longtemps que les sentiers de­
meurent praticables.

“ ITZI /hiKS /M

.. EVASION

Il nous fait plaisir de 
vous annoncer que nous 
avons retenu les ser­
vices de Madame Syl- 
viane Lynch Gomez au 
sein de notre Agence. 
Son expérience comme 
hôtesse de l'air, agent 
de réservation ainsi que 
conseillère en voyage 
sont quelques unes des 
garanties qui sauront 
donner pleine satisfac­
tion à sa présente et 
future clientèle.
Vous serez conquis par 
sa personnalité, son 
charme et sa haute 
compétence.
Elle vous attend donc, 
car elle est anxieuse de 
pouvoir vous venir en 
aide lors de votre pro­
chaine Evasion.
240 Bout, deslaurentides 
Laval, ‘ .H7G2T6

Tél ; 382-8092

Visitez l'Europe, avec SETA VOYAGES

en... AUTOMOBILE
, ou EUR0CAMPER-T0URM0BILE

PLAN
VACANCES
COMBINÉ

AIR-AUTO

\dictez ou louez 
une automobile neuve, 

hors taxes

Renault NU Citroën 
liât Nimca Peugeot 

Volvo Micro-bus — etc..
ktl'HIK ll.igt lllinillt 

VsMir.HHt mu tn.iliiui.ilt 

|\ runs tit I oimIiiih mu iti.ilioti.il d• 
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ITINÉRAlites routiers gratuits

BILLETS AVION TOUTES DESTINATIONS
DEPUIS 20 ans au service des voyageurs

SERVICE EUROPÉEN 
DE TOURISME AUTOMOBILE

1 1 76, rue DRUMMOND, MU — 861 -0200
"Touring Club de France"

'VtmiiBf
n «il oltt'tf ov (w tftniowi otluioh * Parking gratuit 

** Parking a proiimit*

Procurez-vous gratuitement à nos bureaux les catalogues 
Tourisme Français, Suntours, Skylark, Treasure Tours, 
Mont-Royal, Americanada, Adventure, Asensio, Club Médi­
terranée, Eurobalade, Unitours, Tourvac, Strand, Sunquest et 
plusieurs autres.

VOYAGES

'MveukF

CROISIÈRE
St Unirent el Saguenay

Joignez-vous à un joyeux groupe, 
organisé par la Caisse-voyage St- 
Esprit. Visitez Bagotville, Saint-Pierre- 
et-Miquelon, Percé. Départ de Mon­
tréal le 1er septembre, retour le 7 sep­
tembre.
Prix: $485, $430. $365. 
Renseignements: M. L. Bertrand, 

administrateur, Caisse Populaire 
St-Esprit de Rosemont,

Tél.: 721-5454

TRAVELAIDE

AMÉRIQUE DU SUD
MAGNIFICO LATINO

Un merveilleux voyage de 2 semaines 
visitant Quito. Lima, Buenos Aires, Rio 
de Janeiro. Facultatif: Cuzco.

À partir de $1269.
Aussi voyage de 3 semaines, le Ro- 
mantico Sud America, incluant en plus 
Lima. Santiago. Asuncion et Iguassu.

À partir de $1698.
Les prix comprennent le tarif aérien 
de Montréal.

ASENSIO

LA CALIFORNIE \
Par avion, de Montréal à Los Angeles 
puis, par autocar, visite de la Calitor- 
nie, du Nevada et de I Arizona.
16 jours à partir de s1037

Par autocar, de Montréal, visitez l’On­
tario, l'Illinois, le Wyoming, l'Utah, le 
Nevada, la Californie, l'Arizona. New 
Mexico, le Texas. l'Oklahoma, le Mis-

799

AMERICANADA

<%«(

AU RON ACCUEIL DES CANADIENS DEPUIS 48 ANS
LA GRANDE AGENCE DU CANADA FRANÇAIS

VENEZ CONSULTER NOTRE ABONDANTE DOCUMENTATION A NOS BUREAUX

EUROPE

EN AUTOCAR
France. Italie. Suisse, 23 jours $1580
Tour d Europe. 23 jours $1620
Allemagne. Suise. Autriche. 23 jours $1655 
Angleterre, Belgique, Hollande.
18 jours $1300
Espagne. Maroc, Portugal. 24 jours $1160 
Circuit et croisière en Grèce. 18 jours $1350 
Normandie. Bretagne. 10 jours $653

TOURISME FRANÇAIS

ORIENT
Splendeurs de l’Orient

Voyage accompagné de Montréal en 
français, itinéraire: Hong Kong, Bail. 
Singapour, Bangkok, Tokyo, Taba, 
Kyoto, Honolulu. Prolongement fa­
cultatif aux îles hawaiiennes.

24 jours $2892

Prochains départs: 10 septembre, 22 
octobre

TOURISTOURS

INDE
IRAN et NÉPAL

Départ garanti

Voyage de 27 jours partant de Mon­
tréal le 6 octobre, à partir de: portion 
terrestre en demi-pension $1714.; 
avion $1260. Hôtels de luxe, chambres 
climatisées, bain ou douche. Entière­
ment dirigé en français. Découverte 
des plus prestigieuses cités de l'Inde 
dont les noms chantent à la mémoire 
comme si on les avait déjà connues 
dans une autre vie. Accompagné de 
Montréal par Mme Odette Lespérance. 
273-2581.

LAS VEGAS
Livret de coupons-plaisirs compren­
nent jetons, repas, consommations, 
spectacles, invitations aux casinos 
Lady Luck. Flamingo Capri, Little 
Ceasar's, Money Tree, Westward Ho. 
Silver City, etc.

Les prix comprennent également le 
transport de Montréal et le logement. 
3 nuits $339; 7 nuits $399; 9 nuits $559, 
incluant visite de San Francisco et Los 
Angeles.

SUNQUEST

MOYEN ORIENT
ÉGYPTt - JORDANIE - ISRAËL

24 jours de visites inoubliables en 
Terre Sainte et aux pays des pharaons 
via Rome $1,282 (US) plus transport 
aérien.

Départs réguliers jusqu'au 7 décembre. 
Demandez notre dépliant détaillé.

TUNISIE GRÈCE MAROC

GIT

ICI. ON PARLE FRANÇAIS
Pour un dépaysement complet. Sé­
jour-hôtel, deux semaines de plages 
et d excursions, de $829 ou avec cir­
cuit touristique de 8 jours, $999.

Vol nolisé, départ le dimanche.
Choix de trois hôtels sur la plage de 
Nabeul.
Departs jusqu’au 24 septembre

MIRABELLE TOURS

5 itinéraires de 15 jrs. $465 à $725
L’Acropole, Undos. Knossos.

Les beautés d’Aphrodite. 
L’expérience d’Athena.

Les aventures méditerranéennes 
La civilisation Ninoenne.

5 itinéraires de 22 jrs. $735 à $1190
Grèce et Israël.

Grèce et Égypte 
Les Vacances de Zeus 

Sur les traces d’Alexandre le Grand 
L expie vur Apollon

XÉNIA

TANGER. CASABLANCA. FES. 
MARRAKECH. MEKNES. AGADIR

“L'incroyable mosaïque'' 
à compter de $979

Découvrez un pays de contrastes et vivez 
une expérience inoubliable en vous retrem­
pant dans une atmosphère qui n a prati­
quement pas changé depuis le Moyen Age

“La Riviara marocaine” 
à compter de $819

Deux semaines enivrantes à Agadir dont la 
plage sablonneuse s'étend à perte de vue.

UNIT0URS

ANTILLES FRANÇAISES
Guadeloupe et Martinique

TRAVELAIDE vous propose un choix de 15 
hôtels dont 3 offrent des appartements / 
studios avec cuisinette.
Les départs s’etfectuent de Montréal per 
vols directs d'AIR CANADA, tous les di­
manches matin. Possibilité de séiours de 8 
15 ou 22 jours et de 1 ou 2 Iles

À partir de $440.
Les Antilles Françaises sont reconnues pour 
leur excellente cuisine et leurs bons vins 
Soleil, plage, excursions et activités variées, 
casinos, folklore toujours vivant, cest une 
réelle évasion

TOURS
-ROYAL

CANCUN HAWAII BAHAMAS CUBA TAHITI BERMUDES
Le paradis des sports nautiques. Les 
eaux transparentes offrent une visibi­
lité de 100 pieds. Golf, tennis, centre 
commercial, boutiques, 6 milles de 
promenade et piste de bicyclettes 
rendront vos vacances agréables. 
Choix d'hôtels: Aristos, Carrousel. El 
Présidente, Bojorquez, Caribe, Dos 
Playas, Garza Blanca.
À partir de $329 (7n) et $389 (14n) en 
double de Montréal. Aussi apparte­
ments avec cuisinette disponibles.

TREASURE TOURS

Vacances en condominiums ou coeur 
de Waikiki. Départ de Dorval le samedi. 
Appartements d'une chambre avec 
salon et cuisinette.

à partir de:
2 semaines.......................s666
3 semaines.......................s746
Le prix comprend: l'avion, l'accueil 
avec ’ Lei", logement, tour de ville, 
automobile pour deux jours, services 
de l hôtel.

ABM TOURS

WEST END

GRAND BAHAMAS HOTEL & 
COUNTRY CLUB

Cantr* davacancM d«t plut complaît.

Golf gratuit, 27 trous, tennis gratuit, 10 
courts; des sports, des spectacles, de 
la danse et de l'animation. Une se­
maine ou deux à partir de $239, avion 
de Montreal compris.

ADVENTURE TOURS

HÔTEL MAR AZUL
Sur la plage de Santa Maria Del Mar 
à 20 minutes de voiture (autobus) de 
la Havane. Hôtel de 188 chambres, 
tous les conforts. Trois repas par jour. 
À partir de $449 (7n) et$679(14n). 
Avion nolisé de Montréal.
Pas de pourboires. Cuba est un pays à 
connaître vestiges historiques côtoyant la 
réalité de l’heure.

TREASURE TOURS

Il y a un club Med partout où il y a du 
soleil. Le tour de la Méditerranée et 
plus près de nous au Mexique et aux 
Antilles.

Par exemple.
Nassau....................... $580.
Cancun.............. $590.
Playa Blanca......................... $668.
Obtenez gratuitement à nos bureaux 
notre catalogue d'hôtels-clubs

CLUB MÉDITERRANÉE

départ 23 septembre
Une semaine à bord du Statendam de 
la Holland America dont 3'/z jours aux 
Bermudes. Tout le plaisir d’une croi­
sière et le temps de bien visiter les 
Bermudes. Autobus spécial de Mont­
réal à New York aller-retour À partir 
de $550. Croisière accompagnée en 
français Renseignements: Mme An­
drée Sobala 679-3777.

TOURISTOURS
PLAZAST-HUBERT

•

CARREFOUR MT-ROYAL
911 eet, rue Beaubien 4454. rue St-Denis

Métro Beaubien Métro Mont-Royal

273-7755 845-8225

CENTRELACHUTE
S05 Chwmln Béthanl* 

Lachute

562-3788

VOYAGES

CENTRE LAVAL
Autoroute 15 — Sortie 8 

Bureau extérieur — Stationnement

687-0880-688-5310 •iTfE

ROYAL AIR MAROC NatlilDf
PERMIS DU QUÉBEC

MIKW AMS IBB DAM

CENTRE-VILLE LES GALERIES NORMANDIE
1010. Ste-Catherine ouest

Métro Peel
2634. rue de Salaberry

861-7272 331-9971

PLACE PORTOBELLO PLACE LONGUEUIL
7350. boul. Taschereau

Brotaard
1. Place Longueuil

Longueuil

672-5353 679-3777 ,

TtelUftt OCKANIC fUtiNDÉ 90IIN SUIAOITN

i
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L’ajisme a le vent dans les voiles
De Saint-Jean (Terre- 

Neuve) à Whitehorse (Yukon), 
les auberges de jeunesse du 
Canada ont acquis une telle 
popularité qu elles entrent 
maintenant en concurrence 
avec les autres formes de tou­
risme jusqu’ici connues.

Vous pouvez passer une nuit 
dans une prison historique, à 
Ottawa, capitale du Canada, 
vous joindre à un groupe pour 
descendre en canot une rivière 
de la région des Prairies, visi­
ter des fermes d'élevage ta­
pies au pied des montagnes 
Rocheuses, ou vous balader 
durant quelques jours sur le 
“Top of the World Highway” 
(la Route du sommet de la ter­
re), au Yukon.

Grâce aux tarifs alléchants 
offerts par les compagnies de 
transports aériens, ferroviai­
res et routiers, les auberges de 
jeunesse ont surtout une clien­
tèle de touristes parcourant 
les campagnes à pied, à bi­
cyclette ou par tout autre 
moyen de transport peu coû­
teux. Elles offrent en fait un 
mode d’hébergement à prix 
modiques qui convient aux 
voyageurs actifs.

La cotisation annuelle pour 
les membres de l’Association 
canadienne d’ajisme (ACA) 
est de $6 pour les jeunes (de 13 
à 17 ans), de $12 pour les adul­
tes (de 18 ans et plus), de $20 
pour une famille et de $75 
pour les membres à vie.

11 existe plus de 100 auber­
ges de jeunesse au Canada, et 
le coût maximal d une nuitée 
est généralement de $3, dans 
l’ensemble les prix varient 
entre $1.50 et $2 ou $2.50, et 
les auberges subventionnées 
paar les gouvernements ser­
vent des repas “La plupart du 
temps, le vacancier n’a besoin 
que de sa brosse à dents et de

son sac de couchage déclare 
un porte-parole de T ACA.

L’Association, qui a tra­
vaillé en collaboration étroite 
avec les associations d’ajisme 
provinciales et territoriales, 
ainsi qu’avec le gouvernement 
du Canada, a beaucoup aidé 
les auberges de jeunesse à at; 
teindre le niveau de qualité 
des services européens.

Le programme estival des 
auberges de jeunesse est géré 
par l’ACA oui régit l utilisa- 
tion des fonds reçus du Secré­
tariat d’Etat du gouvernement 
canadien.

Considérées naguère 
comme des haltes pour les 
jeunes chômeurs qui parcou­
raient le pays, en quête d’une 
vie meilleure, en faisant de 
l’auto-stop, les auberges de 
jeunesse présentent mainte­
nant une image renouvelée 
qui attirera les familles, les 
touristes handicapés, les per­
sonnes du troisième âge. en 
plus des jeunes aventuriers à 
la recherche d’une façon nou­
velle de goûter la beauté de 
leur pays, si vaste et aux pay­
sages si variés 

L’ACA compte près de 
30,000 membres. L’an dernier, 
elle a hébergé 53.145 touristes 
étrangers et 162,901 voyageurs 
canadiens. Elle organise ac­
tuellement toute une gamme 
d’activités qui vont des loisirs 
de plein air aux forfaits vacan­
ces incluant certains repas et, 
pour les férus d’aventures, de 
l’hélico-ski dans les mon­
tagnes de l’Ouest canadien 

“La plupart des touristes 
américains ignorent que le Ca­
nada possédé un système 
semblable â celui qui existe en 
Europe depuis longtemps", 
rapporte un agent de l’ACA 

Renseignements: ACA, Ot­
tawa Tél.: 1-613-746-3844.

COMMUNIQUÉ POUR LES PERSONNES 
DÉSIRANT VISITER L'EUROPE EN AUTOMOBILE

Les Canadiens désirant utiliser un véhicule automobile pen­
dant leur séjour en France ont des privilèges, puisqu'ils 
peuvent bénéficier du régime “hors taxe" et de tarifs spèciaux 
en réservant leur véhicule avant leur départ.

À cet effet AIR FRANCE et EUROP AUTO vous offrent le 
plan "AUTO VACANCES 1978"
(véhicule neuf - immatriculation TT-KM illimité, assurance 
tous risques).

Pour des périodes de 21 jours à 6 mois 
T ouïes marques de véhicules

ef avec Chrysler France 
deux grandes voitures européennes 

à mini prix

Pour tous renseignements ou réservations: 
Votre agence de voyage est à votre disposition 

ou EUROP AUTO, 5193 Côte-des-Neiges. 
735-3083

Permis 78 P.Q 12580759-5004

OJCiCUOC.

POUR VOTRE VOYAGE 
UN APPEL SUFFIT

653-7264
Consultez gratuitement nos experts

® VOYAGESJEAN JUAN
V- ^ Détenteur d'un permis au Québec

1011, ROUTE DE L’EGLISE, STE-FOY

... VU LA FORTE DEMANDE 
NOUS PROLONGEONS NOTRE OFFRE DE

Chèques de Voyages

SANS FRAIS
de commission jusqu’à la tin d’août 1978

Profitez de cette offre d’épargne unique sur vos 
dépenses de voyages, tout en bénéficiant des 
avantages que vous apporteront les chèques de 
voyages quel que soit le montant convenant à vos 
besoins.
Deak Canada Limitée vous offre ces chèques de 
voyages sans frais sur chacune des devises sui­
vantes.

Dollars Canadiens 
Dollars Américains 
Livres Anglaises 
Yens Japonais 
Francs Français 
Francs Suisses

Dollars Australiens 
Dollars de Hong-Kong 
Peseta Espagnol 
Guilders Hollandais 
Escudos Portugais 
Marks Allemands

Deak Canada Liée
1155 Shérbrooké Oue»t, Métro Peel 
Montréal, Tél. 285-1307 
Ouvert, du Lundi au Vendredi de 9h 117h. 
Le Samedi de 10h é 14h.

PRELIMINAIRES D’HIVER
Vacances^? Skylark

hiver 78/79
CROISIÈRES

1 sem 
à partir de

1 sem. de séjour 
à partir de

S/BRITANIS $549* + $160*
iPuirto Rico)

MARDI GRAS OU 
CARNIVALE $569* t $190*

(Miami)

SUN PRINCESS $839* $220*
|Puerto Rico)

dans les Iles
1 sem 

a partir de
2 sem 

à partir de

JAMAÏQUE $389* $549'
OUERTO VALLARTA $399* $499 ‘
ACAPULCO $499' $709*
AC APULCO/IXTAPA (Séjour combiné) $549*

* Les prix sont minimums et sujets à 1 approbation gouvernementale.

La prison historique du comté de Carleton à Ottawa, aujourd'hui transformée en auberge d e jeunesse, accueille jus­
qu'à 135 voyageurs par nuit.

AGENCE DE VOYAGES ATLAS 
1821 EST, RUE SHERBROOKE lsLATV 

MONTRÉAL H2K1B4 ' ~~\ 
TÉL: 527-8881 >

(PERMIS PROVINCIAL)

Les cancrelats 
sont du voyage

Agence de voyage
1233 de la Montagne 
Montréal. Qué 
H3G 1Z2

2085 de Salaberry 
Montréal, Qué 
H3M 1K6 
(514)3321970 (514)866 4666

Si tes paquebots de croisiè­
res qui viennent au Canada du­
rant l’été étaient des restau­
rants ou des hôtels la plupart 
seraient carrément fermés par 
tes services de santé du pays à 
cause de l’eau, des cancrelats, 
des aliments avariés et autres 
lacunes sanitaires.

Telle est en tout cas l’opi­
nion exprimée dans la der­
nière livraison du Canadian 
Medical Association Journal 
qui cite tes services d’inspec­
tion des Etats-Unis pour abou­
tir à cette surprenante conclu­
sion.

Des 73 navires de croisières 
inspectés l’an dernier par les 
services de santé des Etats; 
Unis seulement cinq ont été 
jugés conformes aux normes 
de santé mais ni te gouverne­
ment canadien ni le gouverne­
ment américain n’ont 1e pou­
voir d’interdire les mouve­
ments de ces navires dans 
leurs eaux territoriales à 
moins qu’il n’y ait à bord des

porteurs de maladies conta­
gieuses auquel cas s'appli­
quent tes dispositions de la loi 
sur la quarantaine.

A titre d'exemple l'article 
de la revue médicale cite tes 
navires suivants soumis aux 
inspections l’an dernier: te 
M/V Veendam, de la Holland 
America Line, naviguant entre 
Vancouver et l'Alaska a été 
jugé malsain au cours de dix 
inspections sur 14 à cause des 
cancrelats dans la boulange­
rie, la boucherie et tes cuisines 
ainsi que la présence de blat­
tes dans une remise à déchets 
située à six pieds des cuisines; 
le M/S Angelina Lauro. de la 
Costa Line, inspecté àu retour 
d’une croisière dans tes Antil­
les en février 78, avait des or 
ganismes conformes dans 
l’eau. Les inspecteurs ont dé­
couvert des viandes cuites non 
couvertes sur des comptoirs 
de cuisines où vivait une impo­
sante colonie de cancrelats.

Le navire Kingsholm. de la

Flagship Line, n'a pas passé 
les tests de santé en janvier 
dernier. On a découvert des 
fuites d'eau sale dans la laite­
rie ou la gouttière à lait conte­
nait des mégots de cigarettes. 
D'autres navires connus n'ont 
pas de fiche plus brillante. Un 
porte-parole du ministère de 
la Santé à Ottawa, tout en re­
fusant de dire son nom, a 
déclaré: “Jamais je ne ferais 
une croisière en navire.”

Au Canada, le ministère 
peut paralyser à quai un na­
vire qui demeure dans les 
eaux canadiennes mais la loi 
canadienne sur 1e cabotage 
oblige les navires étrangers à 
sortir des eaux canadiennes à 
chacun de leurs voyages. C’est 
pourquoi, sur 1e Saint-Laurent 
par exemple, tes paquebots 
étrangers doivent aller aux îles 
Saint-Pierre et Miquelon, ter­
ritoire français du golfe. Dès 
lors, venant d'un pays étran­
ger. ils ne sont soumis qu’à la 
loi sur la quarantaine.

Visitez
la "Terre des Tzars”
URSS et Europe de l’Est. 
20 jours, un seul départ: 

19 septembre

H0NG8IE - RUSSIE- 
ROUMANIE__

DÉPART GARANTI
Incluant: Avion, hôtels 
1re classe et tous les 
repas S1 ,830 double

Accompagné de 
Montréal par

Catherine 3oisseau
Pour la 15e année 

consécutive

Nous prenons 7 es 
enregistrements pour Noël et l’hiver

l Réservez tôt.
Cnregistrez-vous dès maintenant pour ces séjours 

ou pour tout autre programme.
Permis 13419429 - 1601

Intourist

VOYAGEZ AVEC QUÉBEC/URSS EN 1978

ASIE CENTRALE 
ET CAUCASE:

Moscou. Léningrad — Everan — Tbilissi — 
Sochi — Tashkent — Bukhara — Samarkand

Départ? sept. — retour 28 sept. $1435.00

PANORAMA DE L’URSS
Moscou — Leningrad — Kiev — Yalta

Départ 18 sept. — retour 2 oct. $1099.00

ASIE EXOTIQUE 
ET SIBÉRIE

Moscou. Léningrad — Doushanbe — Samarkande 
— Tashkent — Alma Ata — Irkutsk — Bratsk

Départ 18 sept — retour 9 oct. $1399.00

EUROPE DE L’EST
URSS (Léningrad, Moscou) 

ROUMANIE (Bucharest. Brasov et Sinaia) 
TCHÉCOSLOVAQUIE (Prague et les environs) 

HONGRIE (Budapest et lesenvirons)
Départ 18 sept. — retour 5 oct $1599.00

LE PRIX COMPREND: Tous les transports aériens via Aêroflot et vers Montréal Hôtels de première classe, lits jumeaux.
3 repas par jour, visites tous les jours, les transferts. 2 billets de théâtre, gala spécial et dîner de folklore

PERMIS DU QUÉBEC

LA SOCIÉTÉ CULTURELLE QUÉBEC/URSS INC.
4570, RUE SAINT-DENIS, MONTRÉAL 845-5778 OU 845-4945

CECI N’EST PAS POUR VOUS..,
...si vous voulez visiter l'Europe ou même la France en trois semaines;
...si vous ne vous intéressez pas aux sources de votre culture:
...si peu vous importe d’avoir chaque jour de véritables conférences et 

une authentique gastronomie.

PAR CONTRE. SI C’EST CELA QUE VOUS CHERCHEZ

Un voyage s’impose :

TOUR DES PROVINCES DE FRANCE
31 août — 22 septembre

Sous la direction érudite et plaisante de Guy JOUSSEMET.

Quelques plongées en profondeur dans des régions de France éton­
namment variées, où vous attendent:

• les plus beaux paysages ou les plus beaux monuments;

• bords de mer. montagnes, vallées, villages et petites villes hors du temps;

• le jour des visites passionnantes, à table des plaisirs de gueule, le soir 
le repos dans les cadres choisis.

1335. tout compris
plus avion $596.

...Et n’oubliez pas :
1- que l’incertitude monétaire, la baisse du dollar, l’inflation ne sont 

plus vos problèmes si vous prenez un tour organisé, qui a déjà 
planifié vos dépenses;

2- Que les Voyages Malavoy peuvent se dire vraiment “La maison 
aux milliers de références”, qui depuis plus de 20 ans a organisé 
directement des centaines de tours en Europe, faits sur mesure 
pour les Québécois, avec le souci constant de qualité en tout: 
hôtels, repas, guides, etc...

Détenteur d'un 
permis du Quebec

VOYAGES ANDRÉ MALAVOY INC.
1255, rue Université, suite 1220 

Montréal H3B 3W9 — Tél.: 861-2485
Qui dit VOYAGES dit MA LA VO Y
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D’abord ménagères
Un appel à la solidarité des femmes

par André Leroux

Le 2è festival international du film de la criti­
que québécoise s'est terminé, hier soir, par la 
projection du film sympathique et chaleureux 
de Luce Guilbeault D'abord ménagères, un 
documentaire sur la femme au foyer et au 
travail, La réalisatrice a permis a diverses 
femmes de milieux et de conditions modestes 
de prendre la parole, de se révéler à la caméra 
et de se définir par rapport à leurs occupations 
journalières. Les interviews ne sont pas toutes 
d'intérêt égal mais Luce Guilbeault a été 
capable de créer et de maintenir le climat 
propice et favorable à l’émergence des con­
fidences. Le film est imprégné de l'atmosphere 
de complicité qui s'est établie entre la 
réalisatrice et les femmes rencontrées. La 
caméra capte, ici et là. les détails qui nous font 
ressentir fortement l’emprise de la routine 
quotidienne et les aspects monotones du travail 
de la ménagère.

D'abord ménagères nous dit que les 
femmes qui ont été éduquées et conditionnées, 
depuis leur plus tendre enfance, à se plier au 
rôle de ménagère qui leur a été depuis toujours

assigné recherchent, consciemment et incon­
sciemment, des emplois correspondant aux 
tâches effectuées à la maison. Luce Guilbeault 
soutient, à travers tout le film, qu'il ne suffit pas 
à la femme de travailler pour accéder à la 
véritable liberté et à son réel épanouissement 
Elle ne dévalorise jamais le travail de la femme 
qui demeure au foyer et précise bien que 
trouver un emploi, en plusieurs points identique 
aux occupations domestiques, ne modifie 
aucunement la situation et le rôle traditionnel 
de la femme. La dernière interview constitue le 
point d'orgue du film. Une femme affirme que 
le changement sera possible à partir du moment 
où les femmes se regrouperont et mettront en 
commun leurs expériences individuelles.

A l'intérieur de ses limites le film est assez 
réussi bien que la qualité technique fasse légère­
ment défaut. On se demande, malgré tout, s'il 
n'existe pas des ménagères de conditions 
modestes qui ont trouvé un emploi dont la 
nature diffère du travail qu elles effectuent a la 
maison. Les ménagères sont-elles condamnées a 
se confiner et à être confinées dans des emplois 
de ménagères? Luce Guilbeault a peut-être 
choisi de ne pas nous montrer des femmes dont 
le travail à l'extérieur de la maison n'est pas une

répétition des gestes routiniers posés à la 
maison afin de donner plus de force et un plus 
grand impact aux propos de la dernière inter­
viewée.

D abord ménagères est une invitation non 
déguisée au regroupement, un appel a la 
solidarité des femmes. Ce n est pas un film 
bêtement féministe qui affirmerait que la 
femme qui demeure à la maison est une esclave 
exploitée. Luce Guilbeault a évité de construire 
un film qui empilerait les lieux communs et les 
revendications ameres et haineuses. Elle s'est 
laissé pénétrer par le poids et par la densité du 
réel. Elle s'est mise à l'écoute des femmes avec 
une humilité qui respecte la parole. Elle a su 
nous convaincre, sans fioritures, que ce qu'on 
voit et entend a l'écran nobs concerne tous. Elle 
a étreint le réel sans le dénaturer. Dommage 
que la structure du film nous entraîne vers une 
conclusion dont la volonté de démonstration se 
fait trop lourdement sentir. Tout le film respire 
la vie saisie à sa source Pourquoi fallait-il im­
poser. in extremis, une conclusion qui s'im­
posait par elle-même'' Tous les témoignages 
nous y conduisaient sans rien forcer D'abord 
ménagères ne révolutionne pas le documen­
taire rnais il a Tintegrité de la sagesse.

Taormina, le plus beau 
festival du film au monde

Les femmes auront eu le dernier mot...
par Jean-Pierre Tadros

Le 2e Festival international 
du film de la critique aura-t-il 
péché par excès de galanterie9 
En tout cas, ses organisateurs 
avaient décidé de donner le 
dernier mot aux femmes- 
cinéastes. non seulement en 
présentant à la soirée de 
clôture un film réalisé par 
Luce Guilbeault, mais aussi en 
faisant porter le dernier débat 
du festival sur le thème: 
"Etre femme et cinéaste ".
Pour en discuter, 

naturellement, des femmes- 
cinéastes québécoises, puis­
que parmi les cinéastes invités 
par le festival il n'y avait pas 
de femmes. Cette anomalie 
allait vite être signalée par 
l'une des participantes., et 
très vite, comme cela semble 
être devenu une habitude 
depuis quelques jours, les 
femmes se sont mises à con­
tester le festival. Pourquoi 
donc n'y avait-il pas plus de 
films realises par des femmes 
dans la sélection9 Et pour­
quoi. lors des autres débats 
organisés par le festival, n'y 
avait-il pas de femmes sur le 
panel9

Marginalisées, les femmes- 
cinéastes se sentent ainsi de 
plus en plus; et les 
organisateurs du festival, sans 
vraiment l avoir voulu, 
n’avaient fait que leur 
rappeler leur triste sort de

cinéastes ‘‘a part”. Situation 
qui allait en choquer 
quelques-unes, qui allaient le 
faire savoir bien haut et bien 
fort; à tel point, d'ailleurs, 
qu'un moment on a cru que le 
débat n'arriverait jamais a 
démarrer Mais c'est finale­
ment Marilu Mallet, la 
réalisatrice des "Borgés", qui 
allait le mieux résumer la 
situation en faisant remarquer 
"que le modèle de ségrégation 

a l'endroit des femmes ne 
faisait que se perpétuer ici; et 
que, décidément, les femmes 
n'arrivaient toujours pas a se 
voir reconnaître cinéastes à 
part entière" Parce que si 
elle Tétait, aurait-il été besoin 
d'organiser un débat avec 
seulement des femmes, et les 
ignorer totalement par la 
suite9

C'est donc face a cette situa­
tion fort peu stimulante 
qu'allaient se retrouver con­
frontées les femmes-cinéastes 
du panel, c'est-a-dire Nicole 
Duchene (Le complot), 
Mireille Dansereau (La vie 
rêrée), Deny se Benoit 
(La crue,) Marilu Mallet 
(Les Borgés), Luce 
Guilbeault {D’abord 
ménagères), Francine 
Allaire et Sylvie Groulx (Le 
grand remue-ménage). 
Janine Euvrard, qui agissait 
comme modératrice, avait 
pourtant essayé d'entrée de 
jeu d'orienter le débat sur des

Le Bateau Théâtre l’Escale
présente

questions très concrètes, c'est- 
a-dire sur le quotidien des 
femmes. "Vous êtes femmes, 
qu'est-ce que cela représente 
au juste pour chacune d'entre 
vous? Et à partir de là, qu'est- 
ce que cela veut dire pour 
vous de faire du cinema9 
Qu'est-ce que cela implique9”

Mais cette démarche, 
proposée par l'animatrice, 
n'aura pas su accrocher 
Meme lorsque Luce 
Guilbeault a demandé que 
Ton s'arrête sur la distinction 
que Ton pourrait établir entre 
"faire féministement du 
cinéma” et "faire du cinéma 
féministe ", la réaction a paru 
des plus froides. Les femmes 
ont préféré parler finalement 
de problèmes de cinéma, com­
me celui de la diffusion des 
films. Mireille Dansereau 
allait souligner "qu'il existait 
un public pour les films 
réalisés par les femmes, mais 
encore fallad-il pouvoir le re­
joindre " Elle se demanda 
donc s'il ne fallait pas. tout 
simplement, avoir "des 
femmes-distributrices ' '.

L'idee n'a pas plu à Denyse 
Benoit qui a fait remarquer 
que le grand problème du 
cinema québécois, au­
jourd'hui. c'était "ou'on 
Tavait marginalisé" "Il ne 
faut pas qu'on nous 
marginalise nous aussi, ce 
serait très dangereux. Il faut 
se battre contre ça. Le 
problème des femmes- 
cinéastes. c'est finalement le

problème des cinéastes ex­
ploités."

Et des cinéastes horrible­
ment seules, aussi Car Marilu 
Mallet, réfugiée chilienne, 
allait raire remarquer que ce 
qu'il y avait de plus terrible 
ici, c'était l'isolation 
"Comme on est très in­
dividualiste. c'est du chacun 
pour soi Chacun s'inventera 
ses propres moyens de survie 
Mais ce qu'il faut, c'est 
s'organiser collectivement 
Pourquoi donc ne pas former 
un reseau national de dis­
tribution9"

Mais Marilu Mallet allait 
vite s'apercevoir qu'il en faut 
un peu plus pour arriver à con- 
vaincre le monde a 
s'organiser, pour mieux lutter 
ensemble. Mais alors, existe-t- 
il ou non. ce cinéma 
féministe9 Existe-t-il un 
cinema au féminin?

Il ne s est pas dégage de la 
discussion de réponses 
définitives. Pour Luce 
Guilbeault. faire du cinema 
s'est avant tout avoir un sup­
port pour regarder Et pour 
Sylvie Groulx. le cinéma, elle 
le fait comme elle le sent. "On 
fait comme on sent les choses, 
c'est tout On ne se demande 
pas tout le temps si on est en 
train de faire un film 
féministe ou non. si on a un 
regard féministe ou non.”

Il reste cependant qu'avant 
d'être cinéaste, une femme 
est d abord ménagère. D ou le 
problème, et le débat, qui 
reste à faire

VUS côa

BÉATRICE PICARD 
Aubert Pallascio 
Septimiu Sévère 
Danielle Panneton 
Lucie St-Cyr 
Sophie Sénécal 
Denis Bouchard
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I La réplique de 
Mahogany Rush

a St-Marc-sur-Richelieu 
Sortie 68, Transcanadienne

£FESTIVAL ORFORD 1978
Centre d’Art 

d’Orford JMC

vendredi 11 août à 20h30:
NADIA STRVCEK, piano

samedi 12 août à 16h00:
' Bach à l'Abbaye Saint-Benoit du Lac 
GENEVIÈVE LAGACÉ. orgue

samedi 12 août è 20h30 et 
dimanche 13 août A 16h00:

"Les hauts et les bas d la vie d une Diva",
monologuerie bouffe
de JEAN-CLAUDE GERMAIN
avec NICOLE LEBLANC et GASTON BRISSON.

$5.00
(étudiants) $3.00

$3.00

samedi: $7.00 - 
dimanche: $5.00 -

$5.00 (étudiants) 
$3.00 (étudiants)

RESERVATIONS: (819) 843-JS81 II 861-0210 ligna diracle Montréal Magog 
Sortie 118 de l’autoroute des C entons de l’Est.

LA SALLE A DINER EST OUVERTE LE SAMEDI A PARTIR DE 18li00

par Paul Lévesque

Administrateur des Entre­
prises Mahogany Rush, M. 
Paul Lévesque réplique ici à 
une critique de Nathalie Pe- 
trowski, parue dans LE DE­
VOIR du mercredi 9 août, 
intitulée "Mahogany Rush, 
du rock pour jeunes parve­
nus

m
Il est absolument in­

concevable mTun journal du 
calibre du DEVOIR puisse 
permettre la parution d'un ar­
ticle si bas et mensonger. Nos 
admettons que les goûts 
musicaux ne sont pas a dis­
cuter, mais traiter M. Frank 
Marino de "plagiaire de 
profession” est une accusation 
très grave. M Marino n'a pas 
non plus "les cheveux mangés 
aux mites ", il n'est pas 
"citoyen de Ville Mont- 
Royal” mais il vit à Nouveau- 
Bordeaux, et il ne serait pas la 
seule star québécoise à avoir 
un succès fou aux Etats-Unis 
(de l’aveu même de la criti­
que) s'il était "un artiste de 
classe D ", et j'en passe.

Comment, au surplus. LE 
DEVOIR peut-il permettre à 
Mlle Petrowski d'insulter les 
8.265 personnes payantes (vos 
futurs lecteursl en les traitant 
de “jeunes parvenus", de 
"petits delinquants-fils-à- 
papa'. ‘‘n'ayant pas de talent 
pour l'administration", en di­
sant que les fans du groupe 
n'ont pas de goût, 
d'éducation, de bon sens et., 
d'intelligence: Mlle Petrowski

réalise-t-elle qu'il n'y a jamais 
eu une si grosse foule a la 
Place des Nations depuis 
Charlebois, en 1971. pour un 
artiste québécois?

D'où vient Tidee de com­
parer M. Marino à Ville Mont- 
Royal? Si Mlle Petrowski a 
une dent contre cette 
municipalité, qu ëlle se 
défoule ailleurs. Le groupe 
aurait-il eu une meilleure 
critique s'il venait de Pointe­
aux-Trembles9

Je n ai pas vu un tel manque 
de professionalisme de la part 
d’un journaliste dans le 
monde du spectacle québécois 
depuis les beaux jours de 
Photo-Vedettes au début de 
1970, alors qu'on attaquait ce 
groupe.

Il ne faudrait pas oublier 
que Mlle Petrowski ne s'est 
pas gênée pour venir prendre 
un petit coup à notre santé à la 
petite réception donnée en 
notre honneur par les disques 
CBS (Canada) Liée a la fin de 
la soirée.

Quoi de plus normal que 
nous insistons pour que votre 
journal ainsi que Mlle 
Petrowski fassent une retrac­
tation et une apologie publi­
ques.

Selon notre gérant de route. 
Elliot Saltzman. cette sauvage 
attaque littéraire de la part de 
Mlle Petrowski. viendrait du 
fait qu elle n'a pas aimé qu'il 
lui demande de quitter 
Tarrière-scène lors du spec­
tacle, alors qu elle voulait 
faire partie du "beautiful 
people" au lieu d 'aller couvrir 
son spectacle de la foule

316,ouest Ste-Cotherine 
KjTIMetro Ploce des Arts
IS2J INF: 866-8228

CKOI-FM PRÉSENTE
CE SOIR jusqu'au dimanche 13 août

SLICK & theOUTLAGS
Sur semaine: 9h30-11h30 ven. sam.: 9h30-11h30-1h00

CHOM-FM PRESENTE

Du jeudi 17 au dimanche 20 août
HOMMAGE AUX BEATLES

Sur semaine: 9h30 - 11h30. Vend, sam.: 9h30 - 11h30 - 1h00.

Du mardi 22 au jeudi 24 août
DAVID BRADSTREET

4 venir:

TOOTS & MAYTALLS 
OFFENBACH

À tous les lundis:

VIC VOGEL Big
Band

Si le 2e Festival inter­
national du film de la critique 
québécoise s'est officielle­
ment terminé hier soir, il con­
naîtra un prolongement au­
jourd'hui et demain au cinéma 
Elysée Cependant, le Festival 
ne sera pas en mesure de 
presenter comme annoncé la 
sélection de films algériens, 
ceux-ci ayant été retenus à 
Alger (Et comme le disait 
quelqu'un avec une pointe 
d 'humour noir, il n'y a pas que 
Dalila qui ne peut pas en sor­
tir' )

A la place, le Festival 
présentera une interessente 
retrospective de l'oeuvre du 
cinéaste polonais Krzystof 
Zanussi. dont le film 
Camouflage avait vivement 
impressionne le public du 
festival. Aujourd'hui, on 
présentera donc a 14 h 30. 
Face à face et Une 
chamare de côté Demain a 
12 h.. La structure de 
cristal et a 14 h 30. \'ie de 
famille.

Seront également présentés, 
aujourd'hui à 17 h Le 
mannequin de Saddok 
Benaicha (le réalisateur sera 
présent): et demain. 17 h.. 
Nyangatom de Mallet. 
Arland et Sénéchal

Toutes ces projections 
auront lieu à l'Elysée, et le 
prix d'entrée pour chacune 
des projections est de $2 00.

par AnneConstanty

Le grand prix du IXe 
festival Delle Nazioni a été 
décerné, cette année, au film. 
Le Royaume de Naples, 
du réalisateur allemand 
Werner Schroeter.

Dans ce palmarès sans sur­
prise, le prix spécial du jury a 
été attribué à Legato du 
metteur en scène hongrois. 
Istvan Gaal. tandis que le prix 
de la meilleure mise en scène 
et le prix de la meilleure 
première oeuvre ont été 
décernés à l’Australien Phillip 
Noyce pour son film, 
Newsfront. Le prix de la 
meilleure interprétation 
féminine a été remporté par la 
jeune actrice soviétique, 
Eléna Korenova pour son rôle 
dans Asja de losif Khejfiz. 
Quant aux prix de la meilleure 
interprétation masculine, il 
est aile au comédien brésilien, 
Réginaldo Fanas pour son 
rôle dans le film Lucio 
Fia vio, de Hector Babenco. 
Le jury voulant rendre un 
hommage tout particulier au 
réalisateur français. Andre 
Cayatte. ainsi qu'à son oeuvre, 
a accordé une mention 
spéciale à son dernier film: 
La Raison d’Etat.

("est devant 20.000 per­
sonnes. réunies dans le 
merveilleux théâtre gréco- 
romain de Taormina, en 
Sicile, que fut proclamé ce 
palmarès, cérémonie retran­
smise, en direct, par la chaîne 
2 de la RAI-TV. La soirée s est 
terminée, toujours au théâtre 
gréco-romain, par la projec­
tion de / vecehio e r 
Giovani, présenté hors com­
pétition. du réalisateur italien 
Marco Leto

C' est du 20 au 29 juillet der­
nier que s'est déroulé ce IXe 
festival Delle Nazioni. seul 
festival compétitif existant ac­
tuellement en Italie Venise 
semble bien morte — et qui 
soit reconnu par la Flap 65 
films. 200 journalistes et 
photographes de tous les pays, 
ajoutons a ceux-ci les 
professionnels du cinéma, les 
réalisateurs, les comédiens, 
tous réunis dans un lieu 
privilégié: Taormina

Chaque année, depuis 
maintenant neuf ans. cette 
petite ville sicilienne (7.500 
habitants, habituellement) est 
l'hôte du Festival Delle 
Nazioni Chantée par Guy de 
Maupassant au siecle dernier 
et plus près de nous, par 
André Gide et Roger 
Peyrefitte Taormina, sise au 
pied de l'Etna et au bord de la 
mer Ionienne, constitue un 
décor fabuleux pour un 
festival de films
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un film de ETTORE SCOLA aussi
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NINO MANFRED!

AIMÉS7.30-MÉCHANTS9.30

lilm de ETTORE SCOLA
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\£Carlo Ponti presente NINO MANFREDI

LE FILM LONGTEMPS ATTENDU DU 
REALISATEUR LE PLUS CONTROVERSE.

un divertissement
i M’KI NS

le tilm est d'une immense drôlerie 
magique dote d'un charme infini.”

I n film brillant, saugrenu, drôle, inquiétant, peut-etre 
moins loufoque qu'il n'v parait a premiere vue.
I n Polanski d'une bonne cuvee "

( est ( allégresse du récit qui nous enchante, son tempo 
endiablé, la joyeuse férocité du réalisateur et l'humour 
si rare' avec lequel il parle des choses du sexe ”

trio Ponti présente

Marcello Maslroianni Roman Polanski

dans
UN FILM DE ROMAN POLANSKI

CMIOI?
Aver Svdne Romp, Hush Griffith, Romolo Valh 
et Roman l’ol,inski dans le rôle de Moustique

À L’AFFICHE! Le PARISIEN 5
486 STE CATHERINE 0 866 3866

12.45, 2.50,4.55, 7.05,9.10

Cette année, le jury, tou­
jours très international, se 
composait de la Canadienne. 
Jacqueline Brodie du Bureau 
des Festivals a Ottawa, de la 
comédienne française Macha 
Méril. de LUa Stoeekl. 
réalisatrice allemande, de la 
productrice italienne Anna 
Maria Clementelli, du 
réalisateur hongrois Karoly 
Makk, du critique anglais 
David Robinson, de Lautaro 
Murua. réalisateur chilien et 
du critique suisse Sandro 
Bianconi, jury particulière­
ment équilibré puisqu'il com­
prend un nombre égal de 
jurées et de jurés

Avant de quitter Taormina, 
nous avons rencontre Jacque­
line Brodie "Ce festival, 
explique-t-elle, est actuelle­
ment le seul festival interna­
tional existant en Italie, it est 
donc, je crois, très important 
d'y participer Jusqu'à main­
tenant. les films canadiens qui 
ont ete présentés dans le 
cadre de ce festival ont tou­

jours obtenu un grand succès, 
c'est le cas de Shoot. Tan der­
nier! Cette annee. hélas' nous 
n'avions aucun film Cepen­
dant comme la direction du 
festival tenait beaucoup a 
avoir une pesence canadienne, 
ils ont décide d'avoir un repré­
sentant du Canada comme 
membre du jury. Je découvre 
ici. combien il est angoissant 
d'etre jure, cela demande tel­
lement d objectivité, d'honne- 
tete C'est pour moi une expe­
rience extraordinaire où j'ai 
beaucoup appris, beaucoup 
écouté les autres aussi Cela 
demande disponibilité et 
aussi, si possible, une absence 
d émotivité "

Il est a souhaiter que Tan 
prochain le cinéma canadien y 
retrouve une place de choix et 
que ce festival Delle Nazioni. 
un festival à l'échelle humaine 
tout aussi indispensable au 
cinéma que celui de Cannes, 
apprenne aux fanatiques de la 
pellicule qu a Taormina la vie 
est avant tout un art de vivre!

Le printemps du 
cinéma à Prague

PRAGUE (AFP) — Trois ci­
néastes tchécoslovaques vont- 
ils faire le printemps du ci­
néma à Prague? Dans la gri­
saille de la production natio­
nale, Vera Chytilova. Jiri Men- 
zel et Oldrich Lipsky, dont les 
succès ont quelque peu surpris 
les critiques officiels, appor­
tent un souffle nouveau, sinon 
un style que Ton avait oublié 
depuis dix ans.

"Le Jeu de la pomme”, qui 
passe en France, représente 
une surprenante réussite 
quand on connaît les arcanes 
de la production cinéma­
tographique tchécoslovaque. 
L'on s'étonne encore que le 
film ait pu être réalisé dans les 
studios de courts métrages. 
Après avoir fait un pied de nez 
féministe à une société qui se 
veut ou se dit égalitaire avec 
"les petites marguerites". 
Chytilova a récidivé cette fois 
à l'adresse de la masculinité. 
Alors que Ton boudait en haut 
lieu le nouveau film de la réa­
lisatrice tchécoslovaque, le 
public pragois, plus souvent 
attiré par les productions ciné­
matographiques de l'Occident, 
lui a réservé un très bon ac­
cueil.

De son côté Jiri Menzel, in­
terprète du “Jeu de la pom­
me", a réalisé Tannée der­
nière avec "La Cabane près de 
la forêt", un film d'un humour 
un peu noir qui n'a malheu­
reusement été projeté que peu 
de temps et dans peu de salles 
à Prague. Les critiques offi­
ciels n’ont peut-être guère 
apprécié cette satire un peu 
acide d une nouvelle classe 
pour laquelle la “réussite so­
ciale" ne saurait être

complète sans la possession 
d'une résidence secondaire.

L'oeuvre de Menzel conte 
les déboires d'un couple de ces 
nouveaux petits bourgeois qui 
ne peuvent se débarrasser de 
l'occupant de leur "cabane". 
Alors qu'ils ne vivent que dans 
l'attente de la mort du vieil 
homme, celui-ci leur présen­
tera son père, un solide cente­
naire. Si la satire d'une classe 
sociale officiellement honnie a 
pu faire accepter le scénario, 
Tironie pratiquée par Menzel 
a dù déplaire à certains qui se 
sont reconnus dans ces petits 
propriétaires.

Les oeuvres de ces deux jeu­
nes turcs du cinéma tchécoslo­
vaque ne figuraient pas dans 
une rétrospective des films de 
ces dernières années présen­
tée récemment dans le cadre 
du festival de Karlovy-Vary et 
du 80ème anniversaire de la 
première projection de “pho­
tographie animée" en Tché­
coslovaquie on y trouvait tout 
naturellement les oeuvres de 
metteurs en scène consacrés, 
tel Antonin Kachlik. profes­
seur à TInstitut de cinéma­
tographie. Films destinés à 
l'édification des masses, d'où 
est absente malheureusement 
la sensibilité. "La Terre mora- 
ve" sur la vie d'une coopéra­
tive agricole et “1929" sur la 
création du Parti communiste 
tchécoslovaque ne sont certes 
pas à la hauteur des buts 
recherchés. Par contre, le film 
de Siefan Yher, “si j’avais un 
fusil” qui conte les événe­
ments de la dernière guerre 
par un enfant; est assez at­
tachant, maigre une inévitable 
orientation de l'histoire.

UN CHEF D’OEUVRE NOMMEKFEMME” ET

On ne naît pas femme 
On le devient.

Simone de Benuvoirc/wnite
Couleu
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Un CIEL ennuagé
par Gilles Constantineau

Quand ils avaient donne, le 12 juillet dernier, une 
conference de presse à nul autre endroit que chez 
Kdyine, pour annoncer l'irftention qu'avait CFGL 
de faire l'acquisition de la nouvelle station CIKL, 
devenue defaillante, les procureurs de l'entreprise 
auraient pu traiter la chose de façon simplement 
honnête, comme il convient de le faire en matière 
d information Ils ont préféré, semble-t-il, procéder 
par voie de ratourage. et ce n est pas bon signe 

Tout en indiquant que la solution proposée au 
Conseil de la radiodiffusion et des télécom­
munications canadiennes consistait principalement 
en la création d'une nouvelle société de production 
qui procéderait par ' accords de souscription (une 
forme de co-productiont entre les deux stations. 
Tun des représentants de Télude en cause. Me 
André Gourd, avait affirme de façon très nette que 
CFGL et (TKL conserveraient r mmoins 'leur 
identité spécifique ", et avait prec la locution 
définissait dans son esprit la vor que chacune 
d'elles s'était déterminée devat le CRTC, pour 
obtenir le permis de diffusion 

11 fallut cependant attendre lébut du mois 
d'aout pour que le CRTC h ,ième (qui de 
mémoire de citoyen n'avait jamai procédé ainsi — 
ce qui devrait causer quelque souci a Me Gourd) 
souligne, dans un "avis d'audience publique " paru 
dans les quotidiens à grand tirage, que la requête 
CFGL-C1EL visait notamment a "modifier la 
promesse de realisation de C1EL-FM de la façon 
suivante: réduire sensiblement les émissions de
création orale; — augmenter la quantité et la diver­

sité du contenu musical 
Cela revenait en tout état de cause a signaler en 

premier lieu que CIEL ne s’était pas acquittée con­
venablement de ses promesses au CRTC, puisqu a 
l’époque (voici environ deux ans) elle avait fait 
valoir publiquement que son choix de musique 
allait être d’autant plus pharamineusement étoffé 
et diversifié, que le répertoire et l’étalement 
allaient en être traces a l’aide d’un ordinateur; et 
en deuxieme lieu, que les aspirants-acheteurs 
entendaient non pas conserver a CIEL son "iden­
tité spécifique’’ indissociable des engagements 
pris devant le CRTC sur le plan de la production, 
mais transformer doucement la station en une 
jumelle de CFGL D’ou. pouvait-on des lors com­
prendre, la valeur étonnante de rehabilitation ac­
cordée aux "accords de production et a 
l'etablissement d'une nouvelle société à cet égard.

Les deux stations avaient eu bonne presse, le 
lendemain, dans tous les médias, on s en 
souviendra. Mais la question se pose aujourd'hui de 
savoir pourquoi les clients de Me Gourd n'avaient 
pas a l'origine fourni des renseignements 
rigoureusement vrais, et avaient choisi, au prix 
d'un petit succès provisoire de relations publiques, 
de se faire a jamais soupçonner de n etre au fond 
que des tripoteurs d'information

La réponse est d’autant plus difficile à trouver, 
que chacun savait depuis des mois déjà que CIEL 
n était pas parvenue a se conformer vraiment a ses 
promesses originelles de realisation, sur le plan 
notamment de la création orale Elle avait plutôt 
révélé une forte tendance, propre a plusieurs 
radiodiffuseurs, à confier tous ses boniments a d'in­
cultes amateurs

Les nouveaux administrateurs ne feront donc 
rien, tout au contraire, pour corriger cette lacune 
Ils proposent plutôt au CRTC de soustraire presque 
totalement la station a cette forme de production 
dont le Conseil avait fait, il convient ici de le 
souligner, une condition presque sine qua non 
d'octroi de permis, il y a trois ans. en reformulant 
au complet sa politique à l'egard de la production 
des stations MF.

Mais il est trop facile de laisser mijoter une sta­
tion dans sa m... pendant quelques mois, et de prier 
ensuite les autorités compétentes de revenir sur 
leurs exigences de qualité, à cause — et c’est l’argu­

ment qu’une fois de plus on fera principalement 
jouer — des risques de faillite et d’engloutissement 
de monstrueux investissements. 11 serait temps que 
le CRTC coupe court à ce stratagème vieux comme 
la radiodiffusion elle-même, et déclare une fois 
pour toutes, au nom des citoyens à qui appartien­
nent les ondes, que la solution, pour une station qui 
ne peut se rentabiliser avec une production de 
qualité, n’est pas de médiocriser la production, 
mais de retirer le permis, avant qu’il ne soit trop 
tard. La bande MF à Montréal n'y perdrait de toute 
façon pas grand-chose.

■
Sans trop savoir à qui l’attribuer, il convient de 

souligner rapidement l’excellente inspiration qui a 
permis à la clientele télé des Jeux d Edmonton de 
revoir mercredi soir quelques extraits du combat 
qu'avait livré victorieusement le boxeur mi-moyen 
Roger Fortin, commentés devant l’écran par le 
jeune homme lui-méme Le bonhomme semble 
fort intelligent et savait très bien s'exprimer — ce 
qui a rendu certaines de ses réflexions extrême­
ment instructives.

Qu'il soit permis à cette occasion, à un parfait 
profane dont l'attention n'est qu episodique. de 
signaler qu’il se dégage, du compte rendu des Jeux 
du Commonwealth par l’équipe française de Radio- 
Canada, une impression générale de qualité, de 
maîtrise et de souci professionnel soutenu Et de 
competence, de la part des artisans de soutien Ce 
qui rend extrêmement captivant l'ensemble des 
reportages. A signaler également la qualité techni- 
que. presque impeccable a tous égards, compte 
tenu de l'immense distance oue les signaux 
franchissent. L’expérience des Jeux olympiques 
n'aura pas ete inutile, manifestement. Mais il y a 
plus que le plaisir du spectacle bien fait; il y a 
egalement celui de savoir qu'on peut le produire

La seule note, bête comme tout, qui se soit 
révélée a mes oreilles agaçante, dans toute cette 
histoire, c'est ce bruit insolite de machine à écrire 
qu'on entendait souvent, accompagnant les propos 
de René Lecavalier en studio. Ce bruit était-il ac­
cidentellement la7 En etait-il quelque besoin? 
Voulait-on créer ainsi une inutile illusion d’activité 
autour de l’animateur? Mystère qui ne vaut même 
pas la peine qu'on le perce, mais dont l’effet était 
nettement désagréable

Dans le Vieux-Québec

Au cabaret qui louche

Acadiens et Québécois en Avignon
par Renée Maheu

AVIGNON - Ils étaient 
plus d'une vingtaine à se 
balader gaiement en Avignon

On les reconnaissait et 
saluait avec sympathie aux 
terrasses des cafés, des petits 
bistrots, sur la Place de 
l'Horloge et sur la rue des 
Teinturiers ou ils étaient 
voisins — la salle Benoit Xll 
pour les ' idiens et la 
Chapelle dr C ordeliers pour 
les Quebei tandis qu’à
l'ombre du l lais des Papes, 
le Verger d'Urbain V ac­
cueillait la poesie québécoise. 
La chaleur accablante de la 
vieille Cite contrastait
étrangement 
taine froidure 
rapports de

avec une cer- 
inhabituelleaux 
compatriotes a

1 etranger D’ou provenait ce 
mystérieux mistral7.

Les "autorités’' politiques 
culturelles (Ottawa. Quebec. 
Paris. Marseille) étaient au 
grand complet. Néanmoins on 
regrettait amèrement, et sans 
en comprendre Te pourquoi", 
l'absence totale de la presse 
canadienne francophone, 
radio, télé, critiques pas une 
plume. Et pourtant l'évene- 
ment est de taille

Les gouvernements invitent 
a grand frais les journalistes 
étrangers a découvrir le 
Canada et sa culture, et ce, en 
dépit des centres culturels 
canadiens à l'etranger 
Jugerait-on sans importance 
l'information concernant la 
présence et les succès de 
Canadiens a l'étranger ou est- 
ce un manque d'initiative, 
d'imagination, ou de fric?.. 11 
est évident que les com­
pagnies théâtrales n'ont pas 
les budgets des orchestres 
symphoniques pour drainer la 
presse. Ma mémoire sur cer­
tains festivals de Cannes et 
une présence intéressante de

à Ste-Hélène 
“L’HOMME 

DU DESTIN”
une comédie de

GEORGE BERNARD SHAW
mis en scène par

JEAN SALVY 
décors : Denis Rousseau 

produit par Jeanine Beaubien
RITA LAFONTAINE - GHYS- 
LAIN TREMBLAY - JANE 
WOODS - CLAUDE GAI - 

PAUL SAVOIE - 
JEAN-PIERRE BERGERON 

mar. à yen. 8:30 
sam. 6:30 - 9:30 

(La pièce dure 1W hr.) 
Les prix spéciaux 

Étudiants. Âge d'Or et les Groupes 
Billets: Hôtel Sheraton Mt- 
Royal. ch. G-20. Montreal 
Trust, PVM. La Pharmacie 
Roy. Beaconsfield

(air climatisé)

^RÉSERVATIONS
526-0821

LES ATELIERS

“ESPACE CLAIR”
proposent de vous faire 
participer à une nouvelle 
année de création dans la 
gestuelle au travers

l’art du mime, l'expres­
sion dramatique, le théâ­
tre improvisé, la danse.

Les ateliers débuteront à 
partir du 25 septembre au

1149A Mont Royal
(coin de La Roche, 
métro Mont Royal)

Téléphone
845-5333 

ou 521-2236
entre 9 h 00 et 17 h 00

la presse spécialisée 
canadienne me prouvent le 
contraire. Bref, en Avignon 
c'était le silence des grands 
ex paces.

Par contre, la presse 
française était présente et 
bien vivante. Depuis la révéla­
tion de "la douce Solange" 
d'Aude Nantais ides quatre 
generations de femmes de 
Michel Garneau). l'éventail 
coloré du théâtre québécois 
soulève les reactions les plus 
diverses: on découvre, on 
écoute avec curiosité, on com­
prend. on ne comprend pas. 
on aime, on n'aime pus. Pour 
une presse parisienne snob, 
c'est "folklo" ou vulgaire, 
pour les autres c'est une iden­
tité réelle, et dans certains 
cas. une recherche théâtrale 
d'avenir Le public lui. est 
plus qu'enthousiaste. Apres la 
première de La Sag oui ne, il 
fit une ovation venant du 
coeur a Antonine Maillet, 
désormais aussi célèbre 
qu'Evangeline Première. On 
ne s'y trompe pas.

Les deux groupes canadiens 
invités, loin de se nuire, 
présentaient chacun une 
facette de 1 activité théâtrale 
montréalaise

Pour les festivaliers 
originaires aussi bien des 
Charentes, de Bretagne, du 
Poitou ou du Limousin. 
l'Acadie d'Antonine Maillet, à 
travers la trilogie. 
Evangéline Deusse, La

Sagouiue, Gain, étaient un 
retour aux sources. Chacun y 
reconnu if le coin desuet et 
parfumé du terroir natal.

Présentée à Paris pour la 
première fois en 1972 au 
Centre Culturel Canadien puis 
au Petit Orsay de Jean-Louis 
Barrault a l'occasion d’une 
tournée en Erance. en 1976, 
La Sayouine, est devenu un 
classique du théâtre canadien 
Et que dire de Viola Léger? 
Tout pâlit a ses côtés 

Autre accent, autre langage, 
autre démarche théâtrale que 
celle animée par Michel 
Garneau et son équipe de 
l'Abécédaire conditionnel et 
des comédiens de la "Fonda­
tion du Théâtre Public" du 
Québec accueillis dans la sec­
tion du "T héâtre Ouvert" par 
le critique Lucien Attoun en 
coproduction avec Radio 
Erance Culture 

L an passé, la Cellule de 
création était animée par 
Tauteur-metteur en scène Ar­
mand Gaüi Cette année, 
c'était Michel Garneau qui 
revendiquait le droit à la 
recherche théâtrale avec la 
participation des comédiens7 
Pierre CTrzi. Suzanne 
Garceau. Robert Gravel. Yves 
Labbé. Louise Laprade et 
Francine Ruel Le point de 
départ de ce "happening" 
était un texte intitulé. "Pour 
travailler ensemble”, 
embryon de l'atelier 
d’écriture expérimentale 
évoluant chaque jour vers une

création collective, lecture ou 
spectacle.

L’accueil réservé au travail 
de Teouipe québécoise n’avait 
rien de gratuit La critique 
plus qu’élogieuse et un public 
assidu composé en partie de 
gens du métier fit dire a 
Michel Garneau: T im­
provisation (les corné 
diens). l'écriture d'auteur) et 
le public se sont si bien ren­
contrés au cours de trois 
semaines d'une experience 
unique que le complot qu'ils 
ont fomenté aboutira a un 
spectacle " 11 ajoute: "Le 
théâtre est le meilleur lieu ou 
Ton peut parler la poésie et 
c’est elle la poesie que Ton 
sacrifie toujours en premier 
au commerce ou à 
l'idéologie...’’

par Ginette Stanton
QUEBEC — Ces jours-ci. au 

Théâtre du Vieux-Québec, rue 
Saint-Stanislas c’est une 
Margot des années trente 
(Marie Laberge) qui accueille 
le spectateur Au cabaret 
gui louche et lui offre a boire 
tandis que la patronne de 
l'endroit (Marie Tifo, en l’oc­
currence), le verbe haut, 
harangue son public en I invi­
tant a participer au spectacle 
et à "s’donner autant que je 
m’donne! ” Nous ne sommes 
plus au théâtre, ce soir, mais 
"Chez Gérard". "A la Porte 
Saint-Jean" ou "Au Beu qui 
rit ”. que les plus de quarante 
ans ont sans doute fort bien 
connus.

Dans une mise en scène de 
Guillermo de Andréa et au 
moyen de gags et de numéros 
de leur cru auxquels ils ont 
ajouté deux textes de Karl 
Valentin, - ce contemporain 
de Bertolt Brecht, passionne 
du cabaret ou, sa vie durant, il 
y joua les hommes-orchestre 
- les comédiens Aimé Char­
tier. Remy Girard. Marie- 
Hélène Gagnon. Marie Tifo et 
le musicien Jean-Fernand 
Girard reconstituent pour les 
spectateurs, l'atmosphere de 
ces hauts lieux du vaudeville, 
des jeunes prodiges et des en­
fants de la balle

Nous avons droit donc a une 
copie conforme du maître de 
cérémonie des beaux jours du 
cabaret dont Aimé Chartier 
emprunte avec bonheur le ton 
mielleux-obséquieux et ar­
rogant à souhait. Une tren­
taine de personnages 
differents sont aussi habile­
ment caricatures par les co-

terprétation naturelle et fort 
juste de chacun de ces héros 
farfelus en évitant l’emphase 
dont elle imprègne générale­
ment ses personnages. Le 
talent et la virtuosité de Marie 
Tifo — qui devient tour à 
tour: la chanteuse Carmen 
Ouellet du Métropolitain 5-10- 
15; Jeanne Avril du Moulin 
Rouge ou encore une 
speakerine des années 40 - 
ressortent ici de belle façon. 
Son interprétation de la 
Baronne est particulièrement 
réussie et le public répond 
joyeusement aux in­
terpellations gouailleuses 
qu elle leur lance de façon 
continue. Quant aux 
caractères campés par Rémy 
Girard, ils sont tantôt 
irrésistibles, comme celui de 
lu danseuse exotique, tantôt

touchant comme celui du 
chanteur de charme aux 
grandes oreilles ou encore 
celui du machiniste houspillé 
par la patronne.

Aime Chartier et Jean- 
Fernand Girard se joignent 
aux autres comédiens pour 
nous donner d'amusantes 
compositions des frères Ex- 
lax. des duétistes Üto Rhino 
Laryngo ou encore d'une bien 
étrange danseuse espagnole 
Un numéro fort joli: celui du 
joueur de verres'

En somme, au coeur de 
Teté ou l'atmosphère est à la 
détente et a la fete, une soirée 
Au cabaret gui louche con­
vient parfaitement. Denis 
Denineourt est responsable de 
la scénographie de la pièce 
présentée en reprise au TVQ 
jusqu'au 27 août

Les sélections 
de Saint-Sébastien

médiens.
danseuse
chanteur
danseuse
est'

Mis a

du magicien a ta 
a serpent et du 
de charme a la 

espagnole., tout y

part le sketch de 
Tenregistrement radiophoni­
que et celui de Toulouse 
Lautrec qui sont des temps 
morts, nous assistons à un feu 
roulant de numéros plus 
drôles les uns que les autres 
ou les comédiens s’en donnent 
à coeur joie. 11 faut voir Marie- 
Hélène Gagnon dans la peau 
de Gigi Jolicoeur. Tentant 
prodige, ou lorsqu'elle devient 
le "helper" du machiniste 
quant ce n’est Haroum Rachil 
Arorn le dompteur de puces. 
La comédienne donne une in-

SAINT-SEBASTTEN (AFP) 
Sept pays seront 

représentés au Festival de 
cinéma de Saint-Sébastien qui 
se déroulera du 9 au 20 
septembre prochains.

La Erance sera représentée 
par le film Dossier 51". 
realise par Michel Deville 
d'apres le roman d’espionnage 
de Gilles Perrault

En outre, plusieurs artistes 
français participeront au 
Festival, mais dans le cadre 
de selections d’autres pays. Le 
film canadien " Blood 
Relatives"’. (Parents par le 
sang), inspire du roman 
" noir" d’Ed Mac Bain, a pour 
réalisateur Claude Chabrol et 
pour vedette féminine 
Stéphane Audran aux côtés de 
Donald Sutherland, le film 
belge "Les rendez-vous 
d’Anne” de Chantal 
Ackerman a pour interprètes.

outre Helmut Griem et Léa 
Massart. Jean-Rierre Cassel et 
Magali Noël

Les Etats-Unis présenteront 
le dernier Woody Allen

Interiors ", avec Diane 
Keaton et Richard Jordan, et 
"Convoy" de Sam Peckinpah 
avec Kris Kristofferson et All 
Mac Graw. l’Italie Tl ritorno 
di Casanova " avec Gtulio 
Bosetti sous la direction de 
Pasquale Resta Campanile; la 
Grande-Bretagne “The Glass 
of Miss McMichaeT avec 
Glenda Jackson. l’Espagne. 
"Sonambulos " de Maniel 
Gutierrez avec José Luis 
Gomez et Ana Bclen, et "Elor 
de Otono" de Pedro Olea.

La soiree de clôture sera 
consacrée aux derniers films 
d'ingmar Bergman interprété 
par Ingrid Bergman "Autumn 
Sonata", présenté hors com­
pétition.

CREPERIE BRETONNE

LA BOLEE
825 est, Laurier
métro Laurier

Table cl hôte

274-9179
[ erme le lundi

VIWVIKH I.
N.ilion.il lamoon

Q C B F T

Le Studio-théâtre de Silva 
de Sainte-Sophie-de-Lacorne 
dans les Laurentides présente 
jusqu’au 3 septembre 
prochain, tous les dimanches à 
14 h 30. un spectacle de ma­
rionnettes à l’intention des 
jeunes de 4 à 9 ans. intitulé 
Trois eotiles eu une 
heure. Les représentations 
ont lieu comme à chaque an­
née sous un immense chapi­
teau. 11 est essentiel de réser­
ver ses billets à l’avance à 866- 
8034 ou (514) 436-1304

MEILLEUR FILM DE L’ANNEE
On sourit, on rit, on 
rigole, on s'étourdit 
en voyant AnnieHall!

WOODY DIANE 
HHlALLEN KEATON

POUft
TOUS

BSIMNEHALE
16 DAUPHIN 2

BEAUBIEN PRES D IBERVIUE 721-6060

Eyf StON FiANÇÂlSi;
Sem.: 7.20 - 9.30. Sam -Dim.: 
3.10 -5.10-7.20 -9.30.

LE THÉÂTRE D’ÉTÉ DE “SUN VALLEY” 

adieux d HENRI NORBERT dans

IMUMIIEIDDM
Éclat de rire en trois actes

AVEC
LOUIS LALANDE SYLVIA GARIÉPY

LISE LASALLE
Mardi - Mercredi - Jeudi - Vendredi, 21 h. 
Samedi 20 h et 22 h 30 — Dimanche 20 h. 

SAINTE-ADÈLE 229-2118 MONTRÉAL 1-800-363-2584 (direct)
CONDITIONS SPiCIAlES POUR GROUPES ET ÉTUDIANTS

DINER AVANT OU APRES SPECTACLE
Vmu dé|iutir In spécialités du Rutaurant Lucarna à 
L’HOTEL SUN VALLEY - situé à 100 piads du théitra 

RÉSERVATIONS:
861-4.801 t f 1-800-363-2584

Le prochain Concours inter­
national de Montréal aura lieu 
du 1er au 19 juin 1979 et sera 
consacré au violon. Seuls les 
jeunes violonistes nés entre le 
1er juin 1949 et le 1er juin 1963 
pourront s’inscrire à ce presti­
gieux concours. Les gagnants 
se partageront la somme de 
$22,000 comme suit: un pre­
mier prix de $10.000; un deu­
xième de $5,000. un troisième 
de $2.500; un quatrième de 
$D500; un cinquième de 
$1,000 et quatre prix de $500. 
La date limite d’inscription 
est fixée au 1er mars 1979 
Concours international de 
Montréal. 106 ave Dulwich, 
Saint-Lambert, P.Q. J4P 2Y7. 
Les concurrents doivent être à 
Montréal le 30 mai pour le ti­
rage au sort dont dépend 
l'ordre de participation aux 
différentes étapes du Con­
cours.

■
L’ensemble folklorique Les 

gens de mon pays repré-

I THEATRE LATINO-AMÉRICAIN DU QUÉBEC

CHILI
PAYS DES DISPARUS

9-10-11-12-13 AOÛT 
16-17-18-19-20 AOÛT 

20:30 HRES
AU CENTRE 0 ESSAI LE C0NVENTUM 

1237 SANGUINET

sentera le Québec et le Canada 
au Festival international de 
folklore de Lefkas en Grèce 
du 16 au 21 août prochains. 
C'est la troisième tournée eu­
ropéenne de cette jeune 
troupe amateur qui n'a que 
cinq ans d’existence et que di­
rige Yves Moreau assisté de 
Denis Lessard et François Le- 
gault. Composé de 32 chan­
teurs. danseurs et musiciens 
de 18 à 30 ans, Les gens de 
mon pays recrute ses 
membres jiarmi les étudiants 
et les jeunes travailleurs et se 
spécialise dans le folklore qué­
bécois et bulgare. Le groupe 
s’est présenté déjà au festival 
de Burgas (Bulgarie) en 1975 
et de Dijon en 1976 où il a 
remporté le Collier d'argent 
du Comité Bourgogne et le 
disque d’argent de l’Académie 
Charles-Cros Après le festival 
de Lefkas en Grèce, Les 
gens de mon pays 
entreprendront une tournée 
de 10 jours en Bulgarie, à l'in­
vitation du gouvernement bul­
gare.
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272 » i 7 y es of Laura Mars 13 h 15 15 h 15.
17 h 15. 19 h 15. 21 h 15 

BOWM AN HP H. I hank (iod it ' Friday 
13 h 00. 15 h 00 17 h oo 19 h IHI 21 h 00 

BKOSSAHI) I. Mail Champlain 6600 boul 
laschereau (465-5906» Battle >tar galactu a 
12 II 30. 14 h 45. 16 h 55. 19 h 05. 21 h 20 

BHOSSABD II Les aventures de Bernard et 
Bianca 15 11 00. 18 h 30. 22 h 00 Les Hobin 
sons des mers du sud 12 h 44 16 h 15.19 h 55 

BHOSSABD III Le retour 13 h 30.17h2u 21 
h 05 el Les flics et les voyous 15 h 40. 19 h 
30

CHAMPLAIN I. 1815 est Ste Catherine <524 
1685» Le retour 13 h 40. 17 h 35. 21 h 30 et 

I n nuage entre les dents" 15 h 50. 19 h 45 
CHAMPLAIN II. \diou je reste 13 h 30. 17 h 

25. 21 h 25 et Cn silencieux au boul du 
canon 15 h 25. 19 h 25 

( MtHPHH B. 118 Ste-Catherme I 866 8057 
Haltle star galartica 12 h 30 14 h 45. 17 h 

DO 19 h 15. 21 h 30
( IM.M\ 7e AH I . 3180 est Belangct '722-0302) 

Mlrcux. sales et méchants 21 h 3Uet Nous 
nous sommes tant aimes 19 h 30 

CLVHFMOYI. 5038 ouest Sherbrooke '486 
7395» loul plav 19 h 00. 21 11 15 

HlMPLIAi: l>i:SJAHDI\S I. (omplexe 
Desjardins '288 3141» Hemonlrc du 
troisième type 12 h 30. 15 h 05 17 h 45. 20 h

( OMPI J AK DFS.I \HDI\s II. Les aventures 
de Fill Bund,n ici 12 h 45.14 h 30 16 h 15. 18 
h oo. 19 h 45. 21 h 30

(OMPIJAK DKSJARDINS III. Fnuna 
nucllc 12 h 10 14 h 00. 15 h 55. 17 h 50. 
19 h 45 20 h 55

( OMPIJ AK DKSJARDINS l\. Vers un 
deslm insolite 12 h .30. 14 h 35 16 h 40 18 h
45. 20 II 55

( ON S KH \ A TOI H K D’A HT
( INKMA HMiHAPHKH K. 1455 boul de 
Maisonneuve ouest '879-4349 Fidel' (de S 
Landau Cuba I S A 19611 19 h (X) et 

Lui ta «de H Solas Cuba I9«9i 21 h 00 
( OTK DKS NKKiKS, 6800 ( ote-des Neiges 735-

Un festival sur 
le nationalisme

R EN NFS (AFP) - Un 
Festival sur les minorités 
nationales, le premier du 
genre, aura heu du 4 au 10 
septembre prochain à 
Douarnenez, en Bretagne

13 longs-métrages et 12 
courts-metrages. la plupart 
inédits en France, y seront 
présentés sur le thème: Le 
nationalisme québécois

Les représentants de l'Of­
fice national du film canadien 
et de l’Association "Longue 
Vue" participeront à ce 
festival ou sera présenté en 
exclusivité "Thetford ’ le film 
de Fernand Dansereau

Une journée sera consacrée 
à la programmation de la 
production cinématographi­
que et, audio-visuelle 
bretonne.

HATKAl -THKATHK L'ESCAI.K, Saint-Marc 
sur-Kicheheu ' 1-514-584-22261 Les Deux 
Vierges de Bricuire et Lasaygue* Du 17 juin 
au 2 septembre Du mardi au vendredi a 21 h 
.Samedi a 19 h (NI et 22 h 00 

( KNT.Al H. 453 Sl-Frannns Xavier 288 1229 
Belaehe

CKNTKK D'KSSAI LK CONVKNTl'M. 1237 
sangumet 284-9352 < hih. pays des disparus 
Collet ti! du theatre latino-américain, tous les 
soirs 20 h 30

I \ BONI \ RKFHAINS DK STSAINKCR.
st Sauveur, autoroute des Laurentides sortie 
60. ' 523-1131 • ou I•514-227-3747. Les Carcasses 

tous les soirs. 21 h 30 Samedi 21 h 00 et 23 
h 00

IA (iKANDK PASSK. 411 Ontario Kst 844-6284 
Denis Moreau 22 h (K) et minuit 

, \ POIDKIKHK. Ile Ste Helene 526-0821 
L homme du destin de (IB Shaw du 

mardi au vendredi 79 h 00.21 h 00. Samedi 18 
h 30. 21 h 30 Le petit monde de I Ile Ste 
Helene 'marionnettes) de M Frechette, 
mercredi, jéudi, vendredi et samedi a 13 h 00. 
en Irancais et a 15 h 00 en anglais 

P u nion DK STF ACiATHK. Ste Agathe 
autoroute des Laurentides. sortie 83 523-1131 
ou I 819-3655 Angele Arsenault Tous les 
soirs 21 11 00. samedi 20 h 00 et 23 hOO 

I V HKI.KN K A MK H Al I). Calixa Lavallée 
aulouroute 30. sortie 93. 1-514-583 3776 h- 
mine l.oulet de Raymond Levestjue jus 
i|ii au 2 septembre Tous les soirs a 21 h (H) 
samedi a 21 h (X) et 23 h 00 Relâche dimanche 
el lundi

SALI.K WILFRID PKL1.FTIKR, Plate des 
\rls. 175 ouest Ste-Catherme 842-21 12 
Relâche

MT DIO HI K ATR K RA SILVA. Sainte Sophie 
de Laeorne. sortie Saint-Jerome 866-8034 ou 
1)14 436 1304 Love de Murray Schisgal 
Jeudi, vendredi et samedi 20 h 45 

HI K ATR K L'ATKLIKR, Sherbrooke l-819t 
565-1555. La bonne planque de M Andre 
du mardi au samedi 20 h 30 

IH K ATR K BKAIMONT SAINT MICHKL. 
saint Michel de Bellechasse I 418-884-2839 

La loi de la pesanteur de Pierre Boulet 
I oils les soirs a 20 h 30 Samedi 19 h 30 et 22 h 
30 Kclarhe le lundi du 23 juin au 2 
septembre

I III-; A I KK Dl rois DK (Ot LOViK. Chemin 
Ml.'un s Sainte Fov. Quebec I 418-692-0205 
Kelache

NI K ATR K DK LA BCTTK, Val-David, 
autoroute ties Laurentides sortie 76. 1 819 
.(22 2818 L escalier de Charles Dyer Du 
mardi au vendredi a 20 h 30. samedi 19 h 00 
et 22 h 30 les dimanches et lundis La 
Sagoume de Antonine Maillet 20 h 30 

NI K ATR K LF. DAUPHIN, 6<X) boul St-Joseph. 
Drummondville sortie 109 de la route Trans 
( anadienne 478 4145 ou 1-800-567-1457 La 
petite hutte d André Houssin Du mardi au 
vendredi a 20 h 30. le samedi a 19 h 30 et 22 h 
30. tlu 27 juin au 2 septembre 

TH K A TR K LFS ANCKTRKS, Saint (iermam 
de (îrantham. route 20, sortie 105. 1 819-395 
2253 I n conte en noir et blanc de (ieorges 
l)or Du 28 juin au 2 septembre Mercredi, 
jeudi, vendredi el samedi a 21 h 00 

NIKATRK RK LA FF.NIF.RK. 1500 La 
Kemcre Ancienne l.orette Quebec 1 418-872 
1424 Relâche

THKATHK (iIBBY, 298 Place Youville 282-1837 
Starting here starling now tous les soirs 

21 h 00 Relâche lundi

IHI.A IKK MAISON N Kl VK. Plate des Arts 
175 Ste-Catherme ouest 842-2112 Relâche 

III K ATR K DK LA MARJOI.AINK, Kastman 
comte de Brome autoroute des Cantons de 
I Kst sortie 106 1-514-297-2862 Un simple 
mariage double de (ieorges Bor Du mardi 
au vendredi a 21 h 00 Samedi a 19 h 00 el 22 h 
15 Dimanche a 20 h 00 Relâche le lundi 

IH K ATR K DKS MARDI KR 11 KS. Trois 
Rivieres Ouest 1-819-377-3223 Nina de 
Andre Houssin Mardi mercredi, jeudi et 
v endredi a 21 h (N) Samedi a 19 h 30 et 22 h 30 
Relâche dimanche et lundi Du 24 juin au 2 
septembre

THKATHK DKS PKAIKIKS, Notre-Dame des 
Prairies, rang Sainte-Julie. Juliette 1-514 756- 
0559 Vive la moralité publique de Michel 
Petwee Mardi mercredi, jeudi et vendredi a 
21 hh 00 Samedi a 19 h 00 et 22 h 30 Du 23 
juin au 2 septembre

THKATHK PORT ROYAL, Place des Arts 175 
Ste-( atherine O 842-2112 Relâche 

THKATHK DK QCAT’SOl S. Manoir 
Richelieu U Malbaie 1-418-665-3703 La 
baby sitter de Rene de Ohaldia C Jeudi 
vendredi samedi, dimanche 21 h 30 du 22 
juin au 3 septembre

HI K ATR K DK SAINT SAIAKCR. Saint 
Sauveur Laurentid«*5 Québec I 514-227 3747 
ou 523 1131 Love de Murry Shisgal Mar 
di. mercredi, jeudi vendredi et samedi a 19 h 
(K) jusqu au 2 septembre 

THKATHK DK SI N VAI.I.KY. Sun Valley. Val 
Morin Laurentides 1-800-363-2584 

Madame Idora de Henri Bouy Mardi 
mercredi, jeudi et vendredi a 21 h 00 Samedi 
a 20 h (N) et 22 h 30 Dimanche a 20 h 00 Jus 
qu au 2 septembre

» >28 Kvesol Laui.i Mars 13 h 15. 15 h 15 
17 li L). 19 b I » 21 II 15 

(Ol K DKS NKKiKS. Rallie sl.u galactua 
12 b 30. 14 h 43 17 II (HI. 19 I) 15 21 h 30 

(KKMVZI! H6IU M Denis 388-4210 ( est
.nlive entre midi et trois heures' 19 h 30 et 

la leloui 211)3(1
DAI PHIN I. 2396 Beaubien Kst 721-6060 Les 

avcntuies de Bernard et Riant a 15 h 00. 18 h 
(0. 22 b 00 et Les Robinsons des mers du 
sud 1.1 b 00 16 h 30. 21) Il 00 

DU PHIN II. Annie Hall 17 h 20 
21 h 31)
KI.YsKK I. 35 Millon 842-6043 La premiere 

loi> 21 h 30. I. ordinateur tics pompes 
lunebres 19 11 30

KI.YsKK H, Le vieux pays ou Rimbaud est 
min t 21 h 30 Les maudits sauvages 19 h 
.(O

J KAN IAI.OY 4225 est Jean-Talon 727-7000 
Deluge sur la ville 18 h 40. 22 h 00 et I n 

homme 2u h 30
KKNI, 6100 Sherbrooke n 489-9707 (irease 

19 b (N). 21 h 10
1.0 K MS I, 954 ouest Ste ( atherine <861-74371 

Hooper Li b 30 15 h 30. 17 h 30 19 h 30. 21 h 
30

I.OKMs II. lhe Driver 12 h lu 14 h (K) 15 h 
30 17 h 40. 19 h 30 21 h 20 

I.OKMS III. (irease 12 h 20 14 h 30. 16 h 40
18 h 50. 21 h 00

KOKMMV. IheKnil 13 h 20 15 h 20. 17 h 20
19 h 20. 21 h 20

I.OKMS V. Saturday Night l ever 12 h 40 14 
h 50 17 h 05 19 h 15. 21 h 30 

I.ONCil Kl ll„ I Plate l.ongueuil Longueuil. 
667 793.3 Rayon laser 20 h OOet Kl Macho
18 h 05. 21 h 30

M X.IKSl'R . 3166 est. Henri Rourassa 381 6116 
Le jouet 19 h 30 et La vie devant soi 21 h 

10
MKHCIKR. 4260 est Ste ( atherine 255-6224 

( ot cinellt a Monte-Carlo 14 h 35. 18 h 05 
21 h 40 et Mes amis les ours 12 h 50. 16 h 20
20 h (Ni

MONM.AND, 5504 Monkland 484 3579 The 
dnvei 19 h 30. 21 h 25 

Ol IMKIOSCOPK I. 1204 Ste ( atherine K 525 
86(H) Nashville (de R Altman I S A 
1973' 19 h 00. 21 h 45

Ol IMKIOSCOPK H. Cria Cuervos regards 
d une enlant e «de C Saura. Kspagne 1976»
19 h 15. 21 h 30

Ol IKKMOVI. 1248 ouest Mcrnard 277 4145 
Night lull ol ram 19 h 00 Coma 21 h 30 

PAI.Ai K. 689 Sic Catherine O 866-6991 T he 
Norseman 13 h 15. 14 h 50 16 h 30. 18 h 10 19 
b 30 21 h 30

PAItALl.KI.K. 2682 St Laurent 843-4725 Le 
t unasse Potemkme tde s M Kisenstem 
Russie 1925» 20 h 30

l’ARISIKN I. 480 Ste-Catherme 866-3856 
Retour du justicier sauvage I5h00. I8h20

21 h 4o. Kmpirc des lourmies géantes 1.3 h
20 16 h 40 20 h (Hl

PAHISIKN II. Mélodie pour un tueur 14 h 55. 
IK b L) 21 h 45. L'appat 13 h 15 16 h 35. 20 
b 03

PAKISIKN III, Violette Noziere 13 h 30. 15 h 
30 17 h 30. 19 h 30 21 h 30 

PMtlSIKN IV, Crazy horse de Paris 13 h 40 
13 h 33. 17 h 35. 19 h 30 21 h 30 

P ARIMKN V . Quoi 12 h 45. 14 h 50 16 h 55
19 h 05. 21 h 10

PI A< K Dl CANADA, Place du Canada 861 
4595 Sergeant pepper 19 h 15. 21 h 15 

PI.Al I. MI LK MARIK I I Plat e Ville Marie 
866 2644 International velvet 13 h 00 15 h 
30. 18 h 05. 20 h 40

Pl.ACK VH.LK-MARIK H. What 12 h 15 14 
h 23, 16 h 35 18 h 45 20 h 55 

PI SSYCAI. 4015 SI Laurent 845-5215 The 
opening <>l Misty Beethoven 12 h 00 14 h 50 
17 b 40, 20 II 30 el Use the back door 13 h 
30. 16 b 20. 19 h Ml 22 h (H)

SAINT DKNIS I. 1594 St Denis 849 4211 Fermé 
pour renovations

s VIN I DKNIS II, 1594 St Denis Deluge sur la 
ville 14 h 10.17 h 50.21 h 30et Un homme 
12 b 20 16 h 05 19 h 40 

SAINT DKNIS III, 1590St Denis L unechantc 
I autre pas 12 h 15. 14 h 25 16 b 35 18 b 45
20 h 53

SKVII.I.K. 2155 SleT atherine 932 1139 The 
stmg (de (i H Mill ISA 19731 19 h 00 

I he goodbye girl nie II Ross CSA 19771
21 h 30 I he best of the New \ ork erotic film 
lestival Minuit

SNOWDON, 5225 Recarie 482 1322 Heaven can 
wait 19 h 00 21 h (Ml

V AN HORNK, 5150 Cote des Neiges 731-8243 
Hot lead cold feet 13 h (N) 15 h 30 17 h 50 

20 h 10
VKKDIY 3841 Wellington 768 2902 Rayon 

Ihser 20 h (HI Soldat du Rot 18 h 30 21 h 
45

MI.I.KRAY. 8042 St Denis .388 5577 Havon 
laser 20 h 00 le gaffeur 18 h 20 21 h 40 

MKSTMOl NT SQl AH K. I Westmount Square 
931-2477 Who'll slop the ram 12 h 30 14 h 
35 16 h 40. 18 h 50 21 h 05 

YORK, 1487 Ste-Catherme ouest 937-8978 
Rev ange of the pink panther 13 h 00. 15 h 

(Ni 17 h INI 19 h 00 21 h (Ml

i i l

18585294
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Avis légaux - Avis publics - Appels d'offres
AVIS

Avis est donné que FLORENT, journalier, domicilié 
au numéro 4233 rue Christophe Colomb dans les 
cité et district de Montréal, s'adressera au Ministre 
de la Justice de la province de Québec, afin d'obte­
nir un décret lui permettant de changer son nom en 
celui de FLORENT DESPRES 
Mes Poirier, St-Pierre & Carrière, 
avocats,
4444 De Laroche,
Montréal. P Qué 
H2J 3J1

Avis est donné par ces présentes conformément 
aux dispositions de I article 1571D du Code Civil 
de la Province de Québec, que le contrat de vente 
et cession exécuté le 28 |uillet 1978 à Société de 
factoring BNE limitée — Scotia Factors Limited de 
toutes les créances présentes et futures, payables 
a NORTHSPORT LTD a été enregistré au Bureau 
d Enregistrement pour la Division d Enregistre­
ment de Montréal le 31 juillet 1978 sous le numéro 
2899596 

Le / août 1978
Société de factoring BNE limitée

PROVINCE DE QUÉBEC

VILLE DE BAIE D’URFÉ
AVIS PUBLIC

est donné par la soussignée, greffier de cette ville.
QUE, lors d une séance régulière tenue le 8 août 
1978, le Conseil de cette ville a dopté le Règlement 
No. 717 intitulé "règlement modifiant le règlement 
no. 319 — en vue de pourvoir à une exception 
réduisant la ligne de retrait de la façade pour per­
mettre la construction d’un portique (partie 320-9- 
12 Chemin Lakeview)" et ayant pour objet de modi­
fier le zonage en vigueur dans la zone B, ladite zone 
étant délimitée, tel qu’il apparaît au règlement No. 
319. comme suit:
Zone B: au nord, par le Chemin de Fer Canadien 

National, à l’est et à l'ouest par les limites 
de la Ville et au sud par la Zone "A”.

QUE les propriétaires parmi ceux ci-dessus visés 
et. s’il s’agit de personnes physiques qui étaient 
majeurs et citoyens canadiens à la date du 8 août 
1978, sont habiles à voter sur ce règlement no. 717 
et à demander, par voie de la procédure d'enregis­
trement prévue aux articles 398a à 398o de la Loi 
des cités et villes, que ledit règlement no. 717 fasse 
l’objet d’un scrutin secret, moyennant la présenta- 
tionà la soussignée.dans les cinq jourssuivant la pu­
blication du présent avis, d’une requête signée, 
pour chaque zone contiguë à la zone B, par au 
moins douze propriétaires habiles à voter sur le 
règlement en question en raison d'un immeuble 
situé dans telle zone contiguë ou par la majorité des 
propriétaires de cette zone contiguë si leur nombre 
est inférieur à vingt-quatre.

DONNÉ à Baie d'Urfé
ce neuvième jour du mois d’août mil neuf cent
soixante-dix-huit.
Alice Hopgood
Secrétaire-trésorière

Avis est par les présentes donné que le contrat de 
vente en date du 15 juin, 1978 â LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION de toutes dettes, présentes 
ou futures, payables â Trousseau Québécois LFR 
Inc a été enregistré au bureau d enregistrement 
de la division d'enregistrement de Montréal le 
25iéme jour de juillet 1978, sous le numéro 
2898211 Ce 3ième jour d'août, 1978 LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION

PRENEZ AVIS QUE M André Sabourm. Ste 
Therese. demande a la Commission des Trans­
ports du Québec de transférer a M Pierre Major, 
Ste-Thérêse, le permis M-506637 D-1 qu il détient 
pour effectuer du camionnage en vrac dans la ré­
gion 06 Tout intéressé peut s opposer a cette de­
mande dans les 5 jours suivant la troisième paru­
tion de cet avis
ME LUC BOULANGER procureur 
1000 De Serigny. suite 530 
Longueuil
1ère publication 10 août 1978 
2ieme publication 11 août 1978 
3iême publication 12 août 1978

AVIS DE QUALITE
Succession de LAURENDEAU. André
En son vivant de 5705. 18e Avenue Anp 9. Rose
mont
Décédé le 3 janvier 1978 
Le soussigné donne avis conformément a la Loi 
de ta Curatelle publique (L.Q 1971, chap 81 et 
amendements), qu il est curateur d office a cette 
succession et qu il recevra, a ( adresse ci- 
dessous le paiement de toute dette envers la 
succession et la preuve de toute réclamation con­
tre elle
Le Curateur public du Québec 
lour de la Bourse 
Case postale 51 
MONTREAL (Que )
H4Z IJ6

1 uANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE 
(Division des Divorces)

No 12-079845-784 

HILDA DEL GARMENT VERA PEREZ
Partie requérante 

C
fLRNANDO CORDERO RAMIREZ

Partie mtimee 

PAR ORDRE DE LA COUR 

ca partie intimée FERNANDO CORDERO RAMIREZ 
est par les présentes requise de comparaître dans 
un delai de 60 jours de la présente publication 
Copie de la requête en divorce a été laissée a la 
division des divorces a son intention Prenez de 
plus avis qu a défaut par vous de signifier et de 
déposer votre comparution dans les delais susdits, 
la partie requérante procédera â obtenir contre 
vous, par défaut, un jugement de divorce accom­
pagne de toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires que la partie requérante 
sollicite contre vous 

MONTREAL, le 4 août 1978
S Bouvier 
Registraire

BORENSTEIN DUQUETTE, & BR0TT 
5311. ave du Parc 
Montreal H2V 4G9

Avis de demande d Abandon de Charte 
Prenez avis que l'Association des Magasins-Chaîne 
du Quebec demandera au ministre des Institutions 
Financières la permission a abandonner sa charte 

Me Gérald Ponton 
(procureur de la compagnie)

Avis est par les présentes donné que le contrat de 
vente en date du 6 avril. 1978 à LA BANQUE 
T0R0NT0-D0MINI0N de toutes dettes, présentes 
ou futures, payables à Yvon R Lamarre a été enre­
gistre au bureau d enregistrement de la division 
d enregistrement de Montréal le 17ème jour de mai 
1978. sous le numéro 28474732

Ce 3ême joui d août, 1978 
LA BANQUE T0R0NT0-D0MINI0N

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
No (500) 02-025 946-786
LA VILLE DE MONTREAL.

demanderesse
c.

JOHN LACINERO. 599, rue Dufresne. 
Montréal,

défendeur.
IL EST ENJOINT au défendeur, â 
Tintention duquel une copie du bref et 
de la déclaration a été laissée au 
greffe de cette Cour, de comparaître 
dans un délai de trente jours

(S) Rénald Chassé 
Greffier

Péloqum, Badeaux, Allard et Lacroix 
Procureurs de la demanderesse 
275 est, rue Notre-Dame,
Montréal

J CANADA
| PROVINCE DE QUEBEC 
i DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
No 500-02-002377-781
LONDON & EDINBURG GENERAI INSURANCE 
COMPANY 0F CANADA, corps politique dûment in­
corpore. ayant une principale place d affaires â 
I Edifice Sun Life, dans les Ville et District de 
Montreal.

-et-
TIT0 & C0 INC , corps politique légalement con­
stitue. ayant sa principale place d affaires au 5165 
ouest rue Sherbrooke suite 320. dans les Ville et 
District de Montieal

Demanderesses.
-vs-

SIM0N SCHUSTERMAN.
Défendeur

AVIS
Le defendeur. SIMON SCHUSTERMAN. pour lequel 
une copie de la declaration et du bref d assigna­
tion a ete déposée au bureau de cette Cour, est par 
les prescrites requis de comparaître dans un délai 
de trente (30) jours suivant la dernière publication 
de cet avis
MONTREAL ce 7iême jour d août 1978

Lavery. Johnston. 0 Donnell. 
Clarke. Carrière & Ass

Procureurs des demanderesses

PROVINCE DE QUÉBEC

VILLE DE BAIE D'URFÉ
RÉGLEMENT NO. 7T6
AUX PROPRIÉTAIRES inscrits, le 8 août 1978. au rôle 
d’évaluation alors en vigueur dans cette ville à l'égard 
d’un immeuble situé dans quelque zone contiquë à la 
Zone A.

AVIS PUBLIC
est donné par le soussigné, greffier de cette ville.

QUE. lors d’une séance régulière tenue le 8 août 
1 978. le Conseil de cette ville a adopté le règlement 
no. 716 intitulé "Règlement modifiant le Règlement 
No. 319 — en vue de pourvoir à des exceptions 
permettant la construction sur un terrain qui a été 
rempli dans le Lac St-Louis ou amendé du Lac St- 
Louis" et ayant pour objet de modifier le zonage en 
vigueur dans la Zone A, ladite zone étant délimitée, 
tel qu'il apparaît au règlement no. 319. comme suit: 
Zone A: au nord, par une ligne de 150 pieds au 

nord du Chemin Lakeshore. à l’est et à 
l’ouest par les limites de la Ville et au sud 
par le Lac St-Louis.

QUE les propriétaires parmi ceux ci-dessus visés et 
s'il s’agit de personnes physiques, qui étaient ma­
jeurs et citoyens canadiens à la date du 8 août 1978, 
sont habiles à voter sur ce règlement no. 716 et à 
demander, par voie de la procédure d’enregistre­
ment prévue aux articles 398a à 398o de la Loi des 
cités et villes, que ledit règlement no. 716 fasse 
l’objet d’un scrutin secret, moyennant la présenta­
tion au soussigné, dans les cinq jours suivant la 
publication du présent avis, d’une requête signée, 
pour chaque zone contiguë à la Zone A. par au 
moins douze propriétaires habiles à voter sur le 
règlement en question en raison d’un immeuble si­
tué dans telle zone contiguë ou par la majorité des 
propriétaires de cette zone contiguë si leur nombre 
est inférieur à vingt-quatre.

DONNÉ à Baie d’Urfé ce neuvième jour du mois d’août 
mil neuf cent soixante-dix-huit.
Alice Hopgood
Secrétaire-trésorière y

PROVINCE OE QUÉBEC

VILLE DE BAIE D’URFÉ
RÉGLEMENT NO. 714
AUX PROPRIÉTAIRES Inscrits, le 8 août 1978, au rôle 
d’évaluation alors en vigueur dans cette ville à l’égard 
d’un immeuble situé dans quelque zone contiguë à la 
Zone A.

AVIS PUBLIC
est donné par ia soussignée, greffier de cette ville. 

QUE. lors d’une séance régulière tenue le 8 août 
1978. le Conseil de cette ville a adopté le règlement 
no. 714 intitulé "règlement modifiant le Règlement 
No. 319 — en vue d'interdire la construction sur un 
terrain qui a été rempli dans le Lac St-Louis ou 
amendé du Lac St-Louis" et ayant pour objet de 
modifier le zonage en vigueur dans la Zone A, ladite 
zone étant délimitée, tel qu’il apparaît au règlement 
no. 319. comme suit:
Zone A: au nord, par une ligne de 150 pieds au nord 

du Chemin Lakeshore, à l'est et à l'ouest 
par les limites de la Ville et au sud par le 
Lac St-Louis.

QUE les propriétaires parmi ceux ci-dessus visés et 
s’il s’agit de personnes physiques qui étaient ma­
jeurs et citoyens canadiens à la date du 8 août 1978, 
sont habiles à voter sur ce règlement no. 714 et à 
demander, par voie de la procédure d'enregistre­
ment prévue aux articles 398a à 398o de la Loi des 
cités et villes, que ledit règlement no. 714 fasse 
l’objet d’un scrutin secret, moyennant la présenta­
tion à la soussignée, dans les cinq jours suivanfla 
publication du présent avis, d’une requête signée, 
pour chaque zone contiguë à la Zone A. par au 
moins douze propriétaires habiles à voter sur le 
règlement en question en raison d’un immeuble si­
tué dans telle zone contiguë ou par la majorité des 
propriétaires de cette zone contiguë si leur nombre 
est inférieur à vingt-quatre.

DONNÉ à Baie d’Urfé ce neuvième jour du mois d'août 
mil neuf cent soixante dix-huit.
Alice Hopgood 
Secrétaire-trésorière

JEUNES
2> PORTEURS 

DEMANDES
pour faire
la livraison 
du journal

OO LE DEVOIR

CONSTRUCTION H V.E. INC.
H Vi CONSTRUCTION INC 

Avis esl par les présentés donné pue la compagnie 
CONSTRUCTION H V.E INC / H V E 
CONSTRUCTION INC , constituée sous Tempire de 
la tére partie de la Loi des compagnies du Québec 
et ayant son siège social dans la ville de Montreal 
demandera au ministre des Consommateurs. 
Coopératives et Institutions linancières la permis 
sion d abandonner sa charte conformément aux 
dispositions de la Loi des compagnies 

Date â Montréal, ce 8ême tour d août 1978 

COLBY RIOUX DEMERS SWIFT & SMILEY, 
locuteurs de la requérante

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT 0E TERREBONNE

COUR SUPÉRIEURE
NO 700-05-001067-788
EQUIPEMENT DE COMBUSTION ASSOCIES DU 
CANADA LIMITEE

Demanderesse
-vs-

LES INDUSTRIES L L R INC .
Défenderesse

Il est ordonne â la défenderesse de comparaître au 
greffe de cette Cour dans un délai de 30 jours sui 
vaut la publication de la présente ordonnance Une 
copie du bref et de la declaration a été laissée au 
greffe a l’intention de Les Industries L L R Inc 
St-Jerôme ce 25 juillet 1978

(s) Lucie Peloqum 
Protonotaire adjoint C S I 

Courtois. Clarkson. Parsons & Tétraulf 
630 ouest, boulevard Dorchester 
Montieal, Québec 
H3B 1V7
Procureurs de la demanderesse

ianada

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
Chambre de la Famille 

(Divorces)
No 50U-12-079663 781 
PIERRE MAYBURY

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE 
(Divition des divorce*)

NO 12-079790-782
VICTOR AUDATE, aide camionneur, résidant et 
domicilie au 11640 boul langelier Montreal- 
Nord district de Montreal

Requérant
-vs-

MARIE CLAUDE DEETJEN. présentement 
d adresse inconnue

Intimée
PAR ORDRE DE LA COUR 

L intimée est par les présentés requise de corn 
paraître dans un délai de 60 jours de la premiere 
publication Une copie de la requête en divorce a 
ete laissée â la Division des Divorces â son mien 
lion
Prenez de plus avis qu â defaut par vous de 
signifier et de déposer votre comparution ou cou 
testation dans les delais susdits, le requérant 
procédera a obtenu contre vous, par defaut un 
jugement de divorce accompagne de toute ordon 
nance accueillant les mesures accessoires qu'il 
sollicite contre vous 
MONTREAL le 7 août 1978

(S) Renald Chasse 
Registiaue adjoint

Me Micheline Sasseville-Jarry 
49U6 est boul Goum 
Montreal-Nord P Q

Avis est par les présentes donné que le contrat de 
vente en date du 14iéme juin 1978 a LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION de toutes dettes présentes 
ou futures, payables â 83906 Canada Ltèe a ete 
enregistre au bureau d enregistrement de la divi­
sion d enregistrement de Chambly le 24ième jour 
de juillet 1978. sous le numéro 510110 Ce 3ième 
joui daoût. 1978 LA BANQUE T0R0NT0- 
U0MINI0N

Avis est par les présentes donné que le contrat de 
vente en date du 22 juin 1978 a LA BANQUE 
T0R0NT0-D0MINI0N de toutes dettes orésentes 
ou futures payables â Bromatech Consultants Inc 
a ete enregistré au bureau d enregistrement de la 
division d enregistrement de Chambly le 24ième 
jour de juillet 1978 sous le numéro 510111 Ce 
4ieme jour d août 1978 LA BANQUE TORONTO 
DOMINION

aHydro-Québec

U0L0RES DESCHENES.

Requérant

Intimée
PAR ORDRE 0E LA COUR 

L intimée Dolores Deschènes est par les présentes 
icquise de comparaître dans un delai de soixante 
jours de la derniBre publication Une copie de la 
Requête en Divorce a ete laissée à la Division des 
• hvorces a son intention Prenez de plus avis qu a 
uefaut par vous de signifier et de déposer votre 
Comparution ou Contestation dans les delais 
susdits, le requérant procédera 3 obtenir contre 
vous, par defaut, un jugement de divorce accom 
pagne de toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu Tl sollicite contre vous 
MONTREAL le 4 août 1978

(S)RENALD CHASSE 
REGISTRAIRE

Mes Trudel Bibeau & Fauteux 
4255 rue Wellington » 101 
VERDUN Que H4G 1V9 
lel 761 4838 
AVOCATS OU REQUERANT

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR PROVINCIALE
N0 500-02-030719-780
ALLSTATE DU CANADA. COMPAGNIE 
D ASSURANCE, corporation légalement constituée 
ayant des bureaux d'affaires dans St. Leonard, 
district de Montreal, à 5005 rue Métropolitain est 
et JOHN MCCORMACK, résidant â 5105 Papineau 
dans les cite et district de Montreal.

demandeur
v

JOSEPH BENJAMIN VINEBERG. résidant a 4300 
boul de Maisonneuve ouest, suite 1027. Cité de 
Westmount. District de Montréal 
LAWRENCE MARKS, résidant â 400 Kmsington, 
app 204, dans les cité et district de Montreal. 
DAME SAOYE FINEBERG MARKS, résidant â 4300 
de Maisonneuve Blvd ouest. East Wing, app 
1026 cite de Westmount. District de Montréal 

et
RICHARD SHRIBMAN de la cité et district de 
Montreal.

Défendeurs
PAR ORDRE DE LA COUR 

Le défenseur Richard Shnbman. est par les 
présentes requis de comparaître dans un délai de 
trente (30) jours suivant la dernière publication de 
cet avis Une copie du bref d assignation et de la 
declaration a été laissée à son intention au bureau 
de la Cour Supérieure de Montreal 
MONTREAL, le 8 jour d août 1978

Procureurs du demandeur 
Mes Gameroff Fenster Kandestm 
Kugler & Kay, Avocats 
Suite 2204. 800 Place Victoria 
Montréal, Québec.
H4Z 1C5

APPELS D'OFFRES

Pour 10 h 30, heure 
de Montréal, 

à la date indiquée
VPC.83396.F 
29 août 1978

39 VANNES D ISOLEMENT 
MANUELLES ET MOTORISEES 

POUR LEAU TRAITÉE

Garantie de soumission:
$20,000

Toutes les conditions du présent j 
appel d'offres sont contenues 
dans le document qui peut être 
obtenu gratuitement, du lundi au 
vendredi inclusivement de 8 h 30 

â 16 h 30 à l’endroit suivant:

HYDRO-QUEBEC, 
DIRECTION DES ACHATS 

BUREAU No 700 
75 OUEST, BOUL. 

DORCHESTER 
MONTRÉAL, QUE., CANADA 

H2Z 1 A4

Pour renseignements, 
tel. (514) 285-1711, poste 1863.

La garantie de soumission 
susmentionnée doit être, au 
choix du soumissionnaire soit un 
chèque visé soit un bon de gar- j 
antie de soumission, au montant 
indiqué ci-haut. Sauf s'il est con­
trairement indiqué, une soumis­
sion partielle est acceptable, et 
dans ce cas, la garantie doit être 
d'un montant égal au multiple de 
$1,000 le plus près de DIX POUR 
CENT (10%) de la somme totale 
de la soumission, jusqu'à con­
currence du montant indiqué.

Seules les personnes, sociétés et 
corporations qui auront obtenu le 
document d'appel d’offres 
directement du bureau sus- 
indiqué sont admises à 
soumissionner.

L’Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter l’une quelconque, 
ou toutes les soumissions 
reçues.

Le secrétaire, M.-A. DEMERS

APPEL D’OFFRES
AMÉNAGEMENT DES LABORATOIRES 

DE LANGUES
CEGEP ÉDOUARD-MONTPETIT

PROPRIÉTAIRE
LA CORPORATION DU CEGEP ÉDOUARD-MONTPETIT 
945, Chemin Chambly 
Longueuil, Qué. J4H 3M6
ARCHITECTES
LAROSE. LALIBERTÉ & PETRUCCI 
1255, Boulevard Laird, suite 280 
Mont-Royal, Qué. H3P 2T1
INGÉNIEURS EN MÉCANIQUE ET ÉLECTRICITÉ
RÉGIS TRUDEAU & ASSOCIÉS 
110 ouest. Boulevard Crémazie, Suite 1110 
Montréal, Qué. H2P 1B9
LACORPORATION DU CEGEP ÉDOUARD-MONTPETIT 
propriétaire, demande des soumissions pour I aménagement 
de laboratoires de langues dans l’aile A" au 945, Chemin 
Chambly, Longueuil. Qué.
Seules sont autorisées à soumissionner pour l’exécution des 
travaux, les personnes ayant leur principale place d’affaires 
dans la province de Québec.
Les plans, devis, documents contractuels et autres rensei­
gnements pourront être obtenus au bureau de l'architecte 
contre un dépôt de cent dollars ($100.00) qui sera remboursé 
au soumissionnaire s’il remet les plans et devis en bon état, 
dans les trente (30) jours qui suivent l’ouverture des soumis­
sions.
Les soumissions devront être accompagnées d’un chèque 
visé au montant de 10% du montant de la soumission à l’or­
dre du propriétaire. LA CORPORATION DU GEGEP 
ÉDOUARD-MONTPETIT ou d’un cautionnement de soumis­
sion établi au même montant, valide pour une période 45 
jours (quarante cinq) de la date d’ouverture de soumissions. 
Cette garantie de soumission devra être échangée à la signa­
ture du contrat pour un cautionnement d exécution ei un 
cautionnement des obligations pour gages, matériaux et 
services, chacun égal à 50% du montant du contrat.
Les soumissions (l’original et deux copies) dans des envelop­
pes cachetées et adressées au soussigné, seront reçues au 
CEGEP ÉDOUARD-MONTPETIT. 945, Chemin Chambly. 
Longueuil. à l'attention de M. Jacques Leblanc au local B.19, 
jusqu’à 15 heures, heure en vigueur localement, le lundi 28 
août 1978 pour être ouvertes publiquement au même endroit, 
le même jour et à la même heure, au local A 157.
Les entrepreneurs-soumissionnaires sont responsables du 
choix des sous-traitants, tant pour leur solvabilité que pour le 
contenu de leur soumission.
Toutes les soumissions devront être faites conformément 
aux dispositions de l’arrêté en conseil 2380 en date du 7 
décembre 1961
Le propriétaire ne s’engage pas à accepter la plus basse ou 
quelqu’autre des soumissions reçues.

Jacques Leblanc. Ing.
Directeur des Services de l'Équipement.

1+ Travaux publics 
Canada

Public Works 
Canada

APPEL D’OFFRES
DES SOUMISSIONS CACHETÉES, visant les entreprises ou 
services énumérés ci-apres adressées à l'Administrateur 
régional des Services financiers et administratifs. Région du 
Québec, ministère des Travaux publics. 18e étage. 2001, rue 
University. Montréal (Québec) H3A 1K3, seront reçues 
jusqu'à 15:00. à la date limite déterminée. On peut se procu­
rer les documents de soumission par l’entremise du Bureau 
de Distribution des plans à ( adresse ci-haut mentionnée sur 
versement du dépôt exigible.

ENTREPRISE 
Appel d’offres no 78-1114P 
Fournir et installer un système 
intermédiaire de gicleurs 
Lot no M-1557 — Phase IA 
Établissement de traitement du courrier en vrac 
Centre principal d’acheminement 
Les Grands Ét ablissements Postaux 
675, boul. Mac Arthur 
SAINT-LAURENT (Québec)

On peut consulter les documents de soumission au bureau 
de l'association de la Construction à Montreal (Quebec)
Date limite: Le jeudi 31 août 1978 
Dépôt: $50 00
Renseignements: tél 283-6553 ou 283-7793

INSTRUCTIONS
Le dépôt afférent aux plans et devis doit être sous forme 
d’un chèque bancaire visé établi à l'ordre du Receveur gene­
ral du Canada. Il sera remboursé sur retour des documents 
en bon état dans le mois qui suivra le |our du dépouillement 
des offres
Le Ministère ne s'engage a accepter ni la plus basse ni au­
cune des soumissions

VILLE D'OUTREMONT
AVIS PUBLIC

Aux proprietaires des zones contiguës aux zones RD 1 RD-2 RD-3. RD-4 
RD-6 et RD-7. inscrits le 2 août 1978 au rôle devaluation alors en vigueur dans 
la Ville dOutremont. à I égard d un immeuble situé dans les zones RB-11 RB 12, 
RA/A 4. PA-18. PA-19. CB-4 RA/B-6. R A • B - 7 RB-3. RB-4. PA-11. PA-12 
RC-3. CB-3. RB-8 RB-9. PB-1 RA/B-9, RB-13. 1-1. RB-1 tel que a-après décrites 
Zone RD-1
1-1 chemin Baies 7 3 69 20 à 90

av Glendale lot 39-229-3. 1819
av Pratt 1065 à 1085. lot 44-282-2 à 1090
av Rockland 1040 à 1080
cour de triage lot P39 â P44

RB-1 av Ducharme 1685 â 1835
av Dunlop 903â965.900â958
av Ftartland 903 à 985 904 a 982
av North 1727 â 1829 1726à 1818
av Pratt 905 à 1043.906 â 990
av Wilder 905 à 941 906â976
av Glendale 1780 à 1820

Zones RD- 2 et RD-3
RB-13 av Canterbury 5559

av Plantagenet 5556
av Stirling 5560 et 5553
av de la Brunante 47
av Willowdale 131 à 443
av Woodbury 5555

RA/B-9 av Glencoe 15a49. 6à 46
av Hazelwood 9349. 12 à 48
av de la Brunante 11 â43 10 â44
av Willowdale 21 a 45

PB-1 av Vmcent-d Indy 14 a 220 *
boul Mt-Royal 1525 à 1575.1360 3 1430
Côte Ste-Catherme 628 3 696

RB-9 Côte Ste-Catherme 557 3 695 538 3 616
av Courcelette 83 14
av Beioeil 4 3
av Dunlop 6123616
av St-Germam 603 3 607. 608

RB-8 Côte Ste-Catherme 708 3 792. 701 3 753
av Hazelwood 6 3
av delà Brunante 7

Zone RD-4
av de Vimy 14 15

CB-3 av Bernard 1001 3 1249. 1257 3 1335
lot 36-365. 1000 3 1248, 1260 3 1360

av Hutchison 5782 3 5820
av Durocher 57933 5815. 5790 35816
av Querbes 585 3 611.590 3 610
av delÉpée 5953617
av Bloomfield 5953617. 5903610

RC-3 rue Hutchison 5840 3 6168
av Durocher 5821 36181 582835982 6030 36180
av Querbes 615 3687. 715 3 787-A

630 3 lot 33-P269
av de rÉpée IOI 33-201 3 33-250. 620 3 784

1 av Bloomfield 619 3787. lot 34-A 127 3 794
av Champagneur 709 3 795. 625 3 673. 700 3 794

622 3 lot 35-P390-2
av Outremont 625. 713 3 791.626 3 734. 770 3 782
av Wiseman 625 3 725 775 3 785
av Joyce 19 349, 16348
av Lajoie 1005 3 1145 1271 3 1377. 1020 3 1024 

1120 à 1248 1310 31374
av Marsoiais 2348
av Duverger 15365

PA-11 boul Dollard 500
PA-12 av Stuart 603 615

av Bernard 1441
RB-4 av Laviolette 27 3 41 10 3 36

av St-Just loi 36-209 3 210-A, 30 3 40
av St-Viateur 1291 31341
av Outremont 441 3 577,4003 562
av W'seman 405 3 571.4823 568

RB-3 av Wiseman 624 3 786
av Stuart 633 3 789 620 3 682. 740 3 786
boul Dollard 625 3 689 624 3 702
av McEachran 617 3 703. 6163 788
av Davaar 629 3 781 628 3 790
av Lajoie 14153 1433.15033 1619 1440 3 1622

RA/B-7 Place Elmwood 75 3 85.96 3 98
av St-Viateur 13653 1385. 13123 1376
av Outremont 328 3 380
av Wiseman 327 3 393 433 3 475. 322 3 470
av Stuart 315 3 543

RA/B-6 av Bernard 1555 3 1621. 1560 3 1620
av Rockland 531 3 617 540 3 600
av Davaar 531 3 591 5503 592
av McEachran 528 3 590

Zones RD- 6 et RD-7
CB-4 av Querbes 105. 403 120

av del Epée 253 101
av Durocher 5111 35115
av Laurier 1001 3 1145 1000 31 134
rue Hutchison 5064 3 5100

PA-19 boul St-Joseph 422
av Nelson 70

PA-18 av Durocher 5210
av Querbes 2163 210
av de i Epée 215, 1783 196
av Bloomfield 183 3 235
av Fairmount 1125
av Laurier 1175

RA/A-4 boul Mt-Royal 1111 â lot 23-20
av Maplewood 15 3 105.10127-14 3 128
Côte Ste-Catherme 150 3 168
Place Sprmgvale 5 et 7
av McCulloch 4 3 60.51 et lot 22-120
av Roskilde 10122-63-1 3 36

RB-12 Côte Ste-Catherme 14 3 98
av Fernhill lot 38-9 et 28-10. 73 et 75
boul Mt-Royal 1001 et 10453 1091
av Maplewood 4 e* 6

RB-11 Côte Ste-Catherme 233 à lot 36-31-2A
280 3 266 3’P 3 356

av McCulloch 2
av Bloomfield 126
av McDougall 215. 212
av Outremont 201 et 203

et aux propriétaires inscrits au rôle d évaluation alors en vigueur dans cette Ville â 
l’égard d un immeuble situé dans la Ville, sauf les lots P 30 74-1. 30-74-2. 30-9-2 
30-10-1. P 30-10-2 P 30-11-1 et P 30-11-2 
AVIS PUBLIC est donné par le soussigné Greffier de cette Ville 
QUE. lors d une Assemblée générale tenue le 2 août 1978 le Conseil de cette Ville 
a adopté le réglement numéro 1044-50 intitulé Réglement modifiant les articles 
3632 et 3633 du règlement de zonage 1044-1 afin de modifier les exigences 
des espaces libres collectifs et des marges de recul pour les nouveaux bâtiments 
QUE les propriétaires parmi ceux ci-dessus visés et s'il s agit de personnes 
physiques, qui étaient majeures et citoyens canadiens â la date du 2 août 1978 
sont habiles à voter sur ce règlement numéro 1044-50 et à demander par voie de 
la procédure d enregistrement prévue aux articles 398-a à 398-0 de la LO' des 
cités et villes, que ledit réglement numéro 1044-50 fasse l objet d un scrutin 
moyennant la présentation au soussigné dans les cinq (5) jours suivant la publi­
cation du présent avis, d une requête signée pour chaque zone contiguë aux 
zones RB-11, RB-12 RA/A-4. PA-18 PA-19 CB-4 RA/B-6 RA/B-7, RB-3. PA-11 
PA-12. RC-3 CB-3 RB-8 RB-9 PB-1 RA/B-9 RB 13. 1-1 et RB-1 par au moms 
douze (12) propriétaires habiles â voter sur le réglement en question en raison 
d un immeuble situé dans telle zone contiguë, ou par la majorité des propriétaires 
de cette zone contiguë si leur nombre est intérieur â vingt quatre 
DONNÉ A Outremont, ce 1 te jour d août 1978 
Jocelyne Perreault 
Greffier de la Ville

i .
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ANNONCES CLASSÉES RÉGULIÈRES286-1201
• Chaque parution coOl* $1.00, maximum 2S mots
• Tout mol •ddittonn*'coûta 0.10 chacun
• Minimum: 2 parution*

ANNONCES CLASSÉES DU DEVOIR
LM ottra* d'emploi* «ont ouvertea également aux homme* at aux temmee. 

A via: Le* annonceur* vont prié* d* vérifier la première parution de 
leur* annonce*

La Devoir a* rend responsable d’une seule insertion erroné*.
Toute erreur doit ètra souligné* immédiatement.

S.V.P. téléphoner è 286-1201

ANNONCES CLASSÉES ENCADRÉES286-1201
* C haque parution coût* $8.40 le pouce 
a H n'y a pas d* frais pour le* Illustration*.

Voir autres annonces classées, 
en page 19

APPARTEMENTS A LOUER

VOUS APPRÉCIEREZ 
LA DIFFÉRENCE À

PLACE DU FORT
— Du Fort, coin Ste-Cathe- 

nne ouest.
— air climatisée
— studio 1 et 2 chambres

932-4895
1-9-78

APPARTEMENTS A LOUER

MONTREAL-NORD, 5'2 bas avec salle' 
de jeux. 2e salle de bains et cuisine, 
garage et cour clôturée, en sous- 
location ou avec bail. Immédiat ou 
plus tard 322-2109 soir 12-8-78

PLAMONDON. 4645, Z'/i, A'h, appar- 
tements spacieux, décorés récem­
ment, loyer raisonnable, immédiate­
ment. 3424982,845-3151. 1-9-78

MCGREGOR, 1530 Le Maricourt, beau 
site, près centre-ville, appartements 
spacieux dans immeuble luxueux, 
tout équipé, air climatisé, piscine 
chauffée avec Jardin-terrasse, sauna, 
$225. 1 chambre à coucher, $250 
avec électricité Immédiatement 932- 
4919,932-0933,845-3151 1-9-78

BEAU 4 1/2, environnement calme et 
boisé, â 5 minutes de l'Université, 
peinture et planchers neufs, 
ascenseur et concierge, $275 par 
mois Libre immédiatement, 735- 
1732 14-8-78

EDOUARD MONTPETIT 3520 près 
Cflte-des-Neiges, moderne, ascenseur, 
taxes incluses, 2V2 $180, à $195 - 
3'2 $221; 738-3324 12-8-78

AMEUBLEMENTS 
À VENDRE

MEUBLES NON PEINTS: Vendons et 
fabriquons. Vaste choix (commodes, 
bureaux doubles et triples, bibliothè­
ques, mobiliers de cuisine, etc). 
Avons aussi matelas toutes grandeurs 
à prix d'aubaine. 207 est, Beaubien 
Tél; 276-9067 ou 790 Atwater 935- 
6716 et 10,192 St-Michel, 387- 
2841 JN.O.

CHALETS A LOUER

STE-AGATHE, vacances-voyages de 
noces-repos. Luxueux chalets bava­
rois, Meubles Thibault. Foyer pierres, 
piscine chauffée, terrain de jeux. Se­
maine, saison. Dépliants sur de­
mande Tél : 727-9841. 819-326- 
5836 -J N 0.

RUE PARC LAFONTAINE, près de Roy, 
5'? redêcoré. 1er étage, joli jardin, 1er 
septembre, $350 Appelez entre 18 
hres et 20 hres 523-4066, 14-8-78

VILLERAY,
cuisinière,

28-8-78

1250, 2,-2, 4V2 chauffé, 
réfrigérateur 273-3007.

EDOUARD MONTPETIT, grand 4’2 
chauffé, eau chaude, poêle, réfrigéra­
teur, $230; Buanderette sous-sol. Ca­
se: Galerie individuelle, petite concier­
gerie, propre, tranquille. Communica­
tions faciles. Soirs: 667-6688 14-8- 
78

LITS jumeaux, commode 4 tiroirs en 
érable, couleur ‘'Candlelight'’ de mar­
que Vilas, comprenant 2 matelas et 
sommiers, 2 couvre-lits bourgogne 
tissés-main, 1 lampe coloniale, $575, 
Appelez entre 10:00 a.m. et 4:00 p.m. 
684-4346 15-8-78

MÉTRO CADILLAC. 6255-95 Fari­
bault, IV2, 2V2, Vk, chauffé, cuisi­
nière, réfrigérateur, 256-9553 ou 255- 
9695 28-6-78

CHERRIER, près métro Sherbrooke 
3V2 chauffé, poêle et frigidaire. $185 
par mois. 845-5050 12-8-78

A LOUER, 3 1/2, sous-sol. libre, ave­
nue Kent, Côte-des-Neiges, toutes ta­
xes comprises, $165,00. 341- 
1798 14-8-78

Outremont, 910 Pratt, haut de duplex, 
7Va, rue tranquille, spacieux, grand 
balcon, garage, 2 salles de bain, libre 
1er octobre. Téléphonez â 735- 
2978 14-8-78

Atwater, 4,000 De Maisonneuve, lu­
xueux 4V2, split level, disponible 1er 
septembre, air climatisé, grande pis­
cine, sauna, tennis, accès direct au 
métro, belle vue, chauffé, $410,00 
937-6639 12-8-78

Cflte-des-Neiges, Avenue Decelles 
près H.E.C.. appartement moderne 
3’2, ascenseur, garage, piscine 
grand balcon, vue sur parc, $250.00 
libre 1er septembre. Jour: 737-0451 
Soir 735-0481 12-8-78

Outremont. 4'/2, chauffé, rue Laioie 
220.00 par mois Tél.: 276-5075 
entre 9 et 11 am. (sem.) 14-8-78

N.D.G. modernes, grands, ensoleillés, 
proximité autobus 66,103, 104, taxe 
d'eau payée; 3V2 $210; 41/? $238 
738-3324 - 488-2930 12-8-78

MONTREAL-NORD, I’î, excep 
tionnellement grande chambre au 
sous-sol avec bain et cuisine, meublé 
ou non, possibilité garage et autres 
commodités. Immédiat ou plus tard 
$125,/mois. 322-2109 soir. 12-8-78

SUPERBE mobilier de salle â manger 
en chêne, table 72x40, chaises faites 
â la main très hautes, style canadien. 
678-4872 après 3 hres. 12-8-78

ANTIQUITÉS À VENDRE

Meubles en pin: armoires, buffet 2/4, 
Panneaux soulevés, table pour 6, 
coffre avec "V". Coffres bleus, com­
modes, petites tables, huches, chai­
ses Divers. 659-2651 20/8/78

KAPEVALE — Magog, chalet meublé, 
bord du lac, foyer, vue Mont Orford, 
endroit paisible et très privé, dispo­
nible 1er septembre, 1-819-843- 
8201 14-8-78

LOGEMENTS A LOUE R

EDOUARD MONTPETIT 2541, 4l'p, 
chauffé, eau chaude, rénové, boiseries 
de chêne, $280. 521-0163 ou 526- 
2123 10-8-78

APPARTEMENTS 
A PARTAGER

FEMME 30 ans partagerait 6 pièces, 
foyer, laveuse-sécheuse, poêle, réfri­
gérateur, cour arrière, N.D.G, avec in­
firmière dans trentaine, 1er sep­
tembre, $192 tout compris. 284- 
0316 14-8-78

AIDES DOMESTIQUES

AIDE familiale, entretien de maison, 
soins â un entant de 10 mois, 10 heu­
res â 18 heures, 4 jours par semaines, 
références, â compter de septembre, 
situation permanente. Ecrire à: 
Agence Valrain, C.P 117, Brossard, 
J4Z3J1, Dossier C-197 24-8-78

Salle à manger style Jacobin en 
chêne, très ancien, table ovale 6-, 6 
chaises, 1 vaisselier 2 corps. 467- 
3919 12-8-78

ANIMAUX A VENDRE

CHOW-CHOW mâle, pure race, couleur 
rousse, âgé de 2 mois, téléphonez le 
jour à931-2536 12-8-78

CHIOTS bergers allemands, les 
meilleures lignées allemandes, chiots 
d'exposition ou de garde, Jean Allard 
454-3731 14-8-78

ARTICLES À VENDRE

CUISINIERE Général Electric, four 
auto-nettoyant, table et chaises de 
cuisine, sofa, divan-lit, 486- 
7029 12-8-78

CHALET 4 saisons â louer, Bromont, 
entièrement meublé avec toutes com­
modités. Près de ski, golf, équitation. 
Petit lac dans le domaine 1-514-263- 
6080 1-9-78

STE-ADELE, 2 milles du Chanteclerc, 
maison chaleureuse, 3 grandes 
chambres, 2 salles de bains, foyer, 
saison d'hiver: $2,500 chauffage non 
compris. Le jour: 873-4098 ou Ste- 
Adèie 1-229-3619 14-8-78

CHAMBRES A LOUER

AVENUE Esplanade 4407, face au 
Mont-Royal, grandes chambres très 
propres. 844-5077. 14-8-78

Je suis un jeune homme de 5 mois et 
je cherche une personne responsable 
pour s'occuper de moi du lundi au 
vendredi, de 8:30 â 16:30 hres de 
septembre à juin. Vous pouvez re­
joindre mes parents à 342-2165, 12- 
8-78

TORONTO - URGENT. Jeune couple 
anglophone nécessite une aide pour 
travaux domestiques et superviser 
jeune étudiant. Confort et commodités. 
Non fumeur. 416-881-4091, Mme Su- 
wala, 25 Canadiana dr,, Thornhill, 
Ontario 14-8-78
CHERCHE gardienne pour enfant de 15 
mois 4 jours par semaine. Références 
s.v.p . téléphonez au 733-9057. 12- 
8-78

AMEUBLEMENTS 
À VENDRE

1 AN D usage, matelas double et som­
mier, plus la base, $150.00, 737- 
0394 14-8-78

...
Ro&ÂXj

MONTREAL-NORD, très grande 
chambre, sous-sol avec bain et 
cuisine privée, possibilité garage et 
autres commodités. Immédiat ou plus 
tard. $125./Mois, 322-2109 soir, 12- 
8-78

CHAMBRES ET PENSIONS

Pension pour un monsieur âge d'or, 
domaine au bord du St-Laurent, vie fa­
miliale et paisible, 20 milles de 
Montréal, 589-6951. 14-8-78

COMMERCES A VENDRE

COMMERCE établi depuis 30 ans, ma­
gasin de chaussures 22x70, avec 
sous-sol et jumelé à logis de 7pièces 
454-3142. 14-8-78

Métier â tisser 60" marque inconnue, 
un banc, un support à bobines, 1 
machine à ourdir, $500, 326- 
9628 12-8-78

Cuisinière WESTINGHOUSE 24 
279-1793 12-8-78

$100.

LIT de bébé, avec panneaux de main­
tien â 4 positions. Couleur noyer, 
grandeur 27x52. 728-2412 Mme 
Ernest Loignon. 14-8-78

LIVRES de bandes dessinées à 
vendre, très bas prix ou prix dis­
cutable. Appelez Christian à 253- 
2015. 14-8-78

AUTOSÀ VENDRE

AUSTIN mini spéciale 1977, tout équi­
pée, 10,000 milles, balance de garan­
tie, en parfaite condition Particulier. 
Appelez 332-2174 14-8-78

A VENDRE, imprimerie en opération 
Bleury et Ste-Catherine, 849- 
2660. 17-8-78

DÉMÉNAGEMENTS

A bas prix, appeler Pierre Déménage­
ment, en tout temps, estimation gra­
tuite. 761-3431. JN.O.

ST-LAURENT

NOUVEL EDIFICE
offre de loyer gratuit 

1V2,3V2,4V2 à partir de 
$210.00

incluant taxe d’eau et 
électricité!

• climatisation
• tapis mur à mur
• cuisinière et réfrigérateur
• système anti-vol
• piscine et sauna
• terrasse paysagée sur le toit

visites de 11h à 21 h 
fin de semaine de 

11h à18h

365, boulevard Deguire 
angle Jules Poitras, près de 
la gare du CN à Côte Vertu

V 336 5226

OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS

VILLE St-Laurent, 4,/;-5’/2 à louer tou­
tes taxes payées, chauffé, pisetme, 
autobus devant la porte. 2345 Ward. 
Tél.: 747-6079 J.N.O.

CENTRE-VILLE, près métro, Radio- 
Canada. Université du Québec, 3 piè­
ces. poêle, frigidaire fournis, non- 
chauffé, $100. Libre le 1er septembre, 
523-3305 p m 4-9-78

LITS, sofa, établi, articles de ménage, 
aubaine de toutes sortes, vendredi le 
11 août, 17 â 20 hres, samedi 10 hres 
à 16 hres, 4012, avenue Marlowe 
N.D G. Est 14-8-78

DEMANDES D’EMPLOI

Prendrais travail de dactylo â la mai­
son, Expérience en droit et en thèses 
universitaires... 527-4675 12-8-78

liaWittiKHKtiHatt
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GRANADA, 1975, 28,000 milles, V8, 
air climatisé, appelez à 731-0655 
après 5 heures. 12-8-78

FERRARI. 1978. 308 GTS. rouge, inté­
rieur en cuir noir, complètement 
équipé, seulement 3.000 km Aussi, 
beaucoup d’autres choix Appelez 
maintenant 416-889-5000. THORN 
HILL ONTARIO 16-8-78

Pontiac Ventura 76, 22,000 milles V- 
8, 2 portes, presque neuf. 489- 
6684 14-8-78

mi
THUNDERBIRO 76, gold tout le luxe 
de la 1976, plus système quadrapho- 
nique et plusieurs autres extras. Seu­
lement 38,500 milles, vrai millage, 
$6,100, Particulier. Soir: 653- 
1428 16-8-78

N.D.G. avenue Marcil, haut duplex, 7 
pièces, chauffé, redécoré, planchers 
varathane, équipé, immédiatement. 
484-7486 Fin de semaine 14-8-78

N.D.G. 7V2, haut de duplex, Old 
Orchard et Terrebonne, poêle- 
réfrigérateur, non-chauffé, disponible 
1er septembre, $375,00. 486- 
9259. 14-8-78

ANJOU, haut duplex SV? libre 1er sep­
tembre; 351-4596. 14-8-78

Outremont, Côte Ste-Catherine près 
Wiseman, 7Vi, chauffé, eau chaude, 
électricité, poêle et réfrigérateur 
inclus, proximité collège et université. 
Libre immédiatement, après 6 heures: 
274-0377 14-8-78

Garderais enfants du lundi au 
vendredi dans Pointe-Claire, 694- 
3104 ou 695-9228 de 9 A M à 1 hre 
PM 12-8-78

DIVERS

ACHETERAIS cours d’anglais et 
d espagnol de Berlitz, sur cassettes. 
Appelez entre 6 et 8 heures au 737- 
2818 15-8-78

ENTRETIENS-RÉPARATIONS

MENUISERIE générale, plâtre, stucco, 
peinture intérieure, extérieure, esti­
mation gratuite. Tél: 521-4041, 270 
6361 J.N.O

6 RENOVE, 3 chambres fermées, non- 
chauffé, sortie laveuse-sécheuse, 
chauffage électrique, stationnement, 
métro, sur rendez-vous 469-3324 
Bail: $190,00 par mois. 19-8-78

CAMIONNETTE Jeep Commando, 
1972.6 places, 4 roues motrices, avec 
port-avant débraillable, 8 cylindres, 
304 p. cubes, état impeccable, le 
véhicule nayant pas servi l'hiver. 
Unique, vente rapide, $3,300. Jean- 
Pierre Bégin: 844-1472. 19-8-78

BUICK CENTURION 72, décapotable, 
repeinte, moteur et freins neufs, etc., 
parfaite condition, incluant air 
climatisé, autres extras $3,000, 
487-5490. 15-8-78

Horizontalement
1— Au jeu des échecs, plaça 

l’une de ses tours auprès de 
son roi et fit passer le roi de 
l'autre côté de la tour en un 
seul mouvement. — Inves­
tissement d'une ville pour 
lui couper toute communi­
cation avec le dehors.

2— Adoucir une boisson en y 
ajoutant du sucre. — A lui.

3— Simulation. — Conifère.
4— Ruisselet. — Le premier-né. 

— Etendu en longueur.
5_Arrivêe de marchandises 

par un moyen de transport 
quelconque. — Pareil

6—Qui est de la nature de l'u­
rine (fém.).

7_Petit objet servant à taper. 
— Etre spirituel,

8— Unité d'aire pour les surfa­
ces agraires. — Interjec­
tion. — Aspirer avec la 
bouche un liquide, une 
substance.

9— Né de. — Etre égal.
10— Triage, — Chemin de ville. 

— Cadmium.
11— Rendre public. — 

Amusement.
12— Substance visqueuse pro­

duite par certains végétaux. 
— Signe numérique qui In­
dique l'absence de valeur.

Verticalemsnt
1— Qui résiste à de très hautes 

températures,
2— Arôme.

GRANDE station-wagon Buick 72, 
beaucoup d'extras, nouvelle batterie 
et moteur neuf, etc., $2,500, 487- 
5490 15-8-78

membre antérieur du che­
val avec le tronc. — Bro me.

3— Pronom relatif. — Qui croît 
dans les rochers.

4— A rapport à l'os cubital. — 
Aurochs.

5— Occupation d'une per­
sonne. — Trois.

6— Ombelllfère vénéneuse. — 
Terre-Neuve.

7— Brome. — L'anc, Archipel, 
— Garnit un voilier, un mât 
de ses voiles, poulies, cor­
dages, etc.

8— Article simple. — Obtenu. — 
Salé, puis séché à la fumée.

9— Fait de vive voix. — Arbre.
10— Pendaison. — Pronom 

personnel.
11— Etablissement Industriel. — 

Faire de petites crevasses
12— Porc sauvage. — Morceau 

de musique pour deux voix 
ou deux instruments.
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PONTIAC station wagon 68, parfaite 
condition, beaucoup d extras, $1,700, 
487-5490 15-8-78

BATEAUX À VENDRE

VOILIER (Shark) 24 pi, entièrement 
équipé, couche 4 personnes, 
nombreux suppléments. Jour: 872- 
6677 -soir: 683-2282 14-8-78

BUREAUX A LOUER

FERAIS peinture à bon marché. 256- 
8909.253-1330 12-8-78

ÉQUIPEMENTS DE 
BUREAUX

A bas prix, bureaux, chaises, plu­
sieurs armoires, coffre-fort neuf et 
usagé, à prix d’escompte, 4532 St- 
Denis, 845-8463 Richard. J.N.O.

FERMES À VENDRE

ST-MATHIAS, canadienne 1862 en 
pierres, foyer, 5 chambres à coucher, 
inclus: 50 arpents, grange et autres 
bâtiments, 658-4117. 14-8-78

GARDIENNE

VILLE LASALLE garderais enfant 5 
jours par semaine chez moi, Mme E, 
Leclerc 364-5338 14-8-78

LOGEMENTSALOUER

N.D.G. 3 chambres â coucher, 2 salles 
de bains, état impeccable, locataire 
paisible, $400, de 14 â 17 hres 488- 
1306 14-8-78

MAISONS A LOUER

OU A VENDRE, avenue des Pins, dis­
ponible, prêt à emménager, pour rési­
dence et bureau de professionnel, 12 
grandes pièces plus appartement au 
sous-sol, entrée séparée, petit garage 
et jardin en arrière. Pour rendez-vous: 
487-5904 14-8-78

MONT ST-HILAIRE, pied de montagne, 
30 minutes de Montréal, 4 chambres à 
coucher, sous-sol fini, foyer, $450, par 
mois Références 677-9863 - 467- 
4323. 14-8-78

ST-HILAIRE, bord de l'eau, petit 
bungalow partiellement meublé, 1 
chambre, 1er septembre $230. par 
mois. 658-4117 ou 464-4854. 14-8- 
78

ILE BIZARD, magnifique résidence 
centenaire, entièrement rénovée, 
pierres extérieures et intérieures, 6 
pièces, 2 salles de bains complètes, 3 
foyers, 44,000 pi, ca. de terrain 
paysagé, piscine extérieure en béton 
(18x36), bord de l’eau, $600 par 
mois. Libre 1er septembre. 620- 
1560 14-8-78

Point d'union du Ig.e'lTZj

AHUNTSIC
Dans un édifice neuf 800 p.c. 
aménagés sont disponibles 
actuellement, avec climatisation 
centrale, ascenseur, stationne­
ment intérieur, extérieur. Occu­
pation immédiate 

560 Henri-Bourassa Ouest
334-9130

1-9-78

CENTRE-VILLE 1,000 à 30,000 pc. 
bureau luxueux et très moderne avec 
toutes les commodités près du palais 
de justice, $4,50 le p.c Tél: 873- 
1363,871-8291 J.N.O.

BUREAUX A LOUER

OUTREMONT, rue Laurier, entre ave­
nue du Parc et Côte Ste-Catherine, té­
léphone: entre 9 hres et 5 hres P.M. 
270-9549 14-8-78

3'j meublé - non meublé
7600 B0UL. LAJEUMESSE

Disponible immédiatement, 
chauffé, 

taxes incluses.
276-1105 ,4-8-78

CARTIERVILLE, 61/2, haut duplex (1 
an), 12063 Longtin, chauffage électri­
que Novelec $325. Libre. 337- 
4969 4-9-78

LABORATOIRE DE CINÉMA
Recherche:

ADJOINT(E) ADMINISTRATIF(VE) 
AU DIRECTEUR DU LABORATOIRE
— Aptitudes au contrôle comptable et aux études de 

rendement
— Expérience minimum de 3 ans
— Bilingue
— Salaire à discuter

COMMIS DACTYLO BILINGUE
— Salaire selon compétence

Pour rendez-vous, composez:

527-8671 poste 17

PERSONNEL

MAISON D’ÉDITION
RECHERCHE

SECRÉTAIRE
Sténo-dactylo 2 ans d'expérience dynamique et sens des 
responsabilités. Travail intéressant. Salaire de départ selon 
compétence et expérience. Bon avenir. Pour entrevue, com­
muniquez avec Francine Caron, Éditions du Renouveau 
pédagogique, 8955, boul. St-Laurent (près Métropolitain) 
Montréal.

384-2690 local 141
12-8-78

OFFRES D'EMPLOIS

Nous recherchons des

TRADUCTEURS
de langue française très expé­
rimentés disposés à travailler 
comme pigistes dans divers do­
maines de caractère

TECHNIQUE ou 
GÉNÉRAL

La langue de départ est 
principalement l'anglais.
Prière d’adresser les candida­
tures accompagnées d’un cur- 
ricutum-vita détaillé à:

Monsieur F. Oufau-Labeyrie, 
Directeur des services 
de traduction,
Proctor-Barr Liée.
550 ouest, rue Sherbrooke, 
Montréal, Québec.
H3A 1B9

IMPORTANT: les candidats 
retenus lors d une 1ère sé­
lection seront invités à passer 
un concours. Il ne sera pas 
répondu aux personnes dé­
pourvues de diplômes uni­
versitaires et qui ne possè­
dent pas au moins 5 ans 
d'expérience acquise de la­
pon continue dans la profes­
sion. Ces personnes sont donc 
priées de ne pas poser leur 
candidature.

14-8-78

ETRE DEUX ,.
Pour vraiment apprécier 

les plaisirs de la vie, 
il faut être deux.

Service de rencontres re­
pute établi a Montreal 
depuis 1966, pour per­
sonnes libres et sérieu­
ses. Dépliant gratuit

Tel 282-0058
ouvert de 1 P.M, a 9 P M 

lundi au vendredi
RENDEZ-VOUS
SCIENTIFIQUE

1117 ouest, Ste-Catherine 
suite 108. Montreal JNO

AMAS0: Service de rencontres, sé­
rieux. Marthe Gaudette, 822 est, 
Sherbrooke, suite 5, Tél.: 878-2801 
ou 524-3852, Sherbrooke 565- 
7598 J.N.O.

PRÊTS HYPOTHÉCAIRES

A-1 absolument confidentiel 
St,200.00 à $600,000. 1ère 10% 
2ième. Mlle Léona Laberge, Courtiei 

486-1106 jour-soir. J.N.Ü.

OFFRES D'EMPLOIS

La Compagnie Générale 
Électrique du C anada Limitée

STÉNODACTYLO
DEMANDÉE

— Excellente connaissance du 
français écrit et parlé.

— Bpnne connaissance de l'an­
glais.

— Intérêt pour le domaine lin­
guistique et les communica­
tions.

— Expérience du dictaphone. 
Conditions de travail très inté- 
ressantes.
Faire parvenir curriculum vilae 
au:
Directeur, service de 
linguistique
Compagnie Générale Électrique 
du Canada Limitée 
3, Place du Commerce 
Suite 200, Ile des Soeurs, 
Verdun, Montréal, Québec.
H3E 1J2 15 8 78

Abaissement 10'4% 1ère, 2ième hy­
pothèque, balance de vente, rapide­
ment, jour ou soir, tél: 729- 
4333 J.N.O

TABLEAUX-PEINTURES

LES SUCRES d'orge ne fondent plus 
qu'aux murs des églises. Exposition 
de tableaux et de photographies oe M 
Marc Mélambrûle, du 16 au 25 août, 
4627 Hutchison, 274-8597 de 9 hres 
A.M, â 10 hres P M 14-8-78

TERRAINS À VENDRE

BORD RIVIÈRE DU 
NORD STE-ADÈLE

A Sle-Adèle. 25.000 p.c. et plus 
boisé, endroit exceptionnel, 
propriétaire 933-3673. extension
1516 12-8-78

A BERTHIER. bord fleuve 115pi.x657 
pi. $6,000., comptant $1,000. 363- 
8291,1-836-6757. 14-8-78

PERSONNEL

Une maison de traduction 
spécialisée dans les domai­
nes scientifique, médical et 
pharmaceutique offre un 
poste de

SECRÉTAIRE
La candidate est une secré­
taire médicale bilingue. Elle 
transcrit des textes enregis­
trés au magnétophone, coor­
donne le cheminement de 
ces textes et veille à leur ex­
pédition, Elle est âgée d au 
moins 30 ans. Salaire selon 
l’expérience.
Téléphonez à:

Trans-Médica
728-8933 15-8-78

FACE À FACE
Un service de rencontre res­
pectable et efficace pour se taire 
de nouveaux amis. Pour les gens 
libresetsérieux.
1117 ouest, rue Ste-Catherine, 
suite 420, Montréal, Québec. 
Appelez 288-5253 ou 659-2248. 
Autres succursales:
Toronto, Hamilton et New York 

J N O

BANLIEUE Outremont, 3 minutes de 
marche de U, de M., 10,000 p.c., 
boisés, quartier résidentiel, 731- 
8304 14-8-78

TERRES À VENDRE

MONT-ORFORD: DERNIERE CHANCE 
Vue panoramique, ruisseaux, boisés, 
près ski. lacs, 03 â 08 le pi. carré 
Tél.: frais virés 1-514-297-3163, 297- 
2181, 19-78

VILLÉGIATURES

LAURENTIDES: Auberge du Lac 
Carré, chambres et pensions, $100. et 
plus par semaine, informations: 1- 
819-688-2266. 7-9-78

BOUCHERVILLE, Parc de ia Seigneu­
rie, maison de convalescence Tout 
confort, chambre individuelle, séjour 
de 1 â 3 semaines, 729-3226 1-9- 
78

BUREAU et salle d'attente pour profes­
sionnel, chauffé, éclairé, entretenu 
$125 00 par mois 933-4143, 932- 
3417 12-8-78

VILLE ST-LAURENT, 3 1/2, 4 1/2 Stu­
dio à louer, piscine Intérieure, bain 
sauna, chauffé électricité, taxes 
payées, près du centre d'achat Vertu. 
1,100 Goulet, Tél : 332-3078 1-9-
78

QUEBEC, maison 12 pièces meublée 
ou non, immense terrain boisé, ga­
rage, piscine, tout près de 2 golfs 
(418)623-4721 12-8-78

MOTOS A VENDRE

Honda, 550 F, 4 cylindres, 1977, 
7,000 milles, excellente condition, 
'$1,400 00 843-3458, 14-8-78

OCCASIONS D’AFFAIRES

POUR LOTO 6/36. Je sais faire les 
combines, dem. ass. Je mets mon sa­
voir, L’ass cap, env, $500 Tél: 323- 
3665 12-8-78

OFFRES D'EMPLOIS

HYGIENISTE dentaire, bilingue, pour 
centre-ville Montréal. Faire parvenir 
curriculum vltae à Dossier C-196. 
Agence Valrain, C.P. 117, Brossard, 
J4Z3Z1. 1-9-78

SECRETAIRE, mi-temps régulier, pour 
revue de langue française, très bonne 
connaissance du français écrit. Ex­
périence requise, 486-9213 14-8-
78 

VENDEUR (EUSE)
pour la vente 

D’ORGUES ET 
DE PIANOS

— Expérience non requise
— Nombreux avantages so­

ciaux
S'adresser -:

STUDIO D’ORGUE 
HAMMOND DE 

MONTRÉAL INC.
1490, Fleury est, 

Montréal.
Demander André Dupraa

14-8-78

iiamaiBüii:

Le jeu des séquences 
a des lois rigoureuses
par Charles-A. Durand

♦ V ♦ ♦

Donneur: Sud 
Vulnérables: Nord-Sud

NORD 
4 D 10 2 
V 9 3 2 
4 R I) V 7 
4 852

OUEST

NOUVEAU ROSEMONT, Rodrigue 
Construction, Rez-de-chaussée de 7 
pièces, d'un luxueux triplex. 3 salles 
de bains; foyer, salle de jeux, garage 
double, chauffage électrique 
"radian", maison modèle Beau­
bien-Pierre Gadois, $550.00 par mois. 
254-2504. 255-5324 21-8-78

BOUCHERVILLE, face au fleuve, très 
beau 5 1/2 chauffé, tapis mur à mur, 
grande galerie, 16x16 Idéal pour per­
sonne paisibles; $400 00 Pierre Oes- 
lardins 288-4151 entre 10 a.m. et 5 
pm. 14-8-78

COMPTABILITÉ
Commis )unior (e) en tenue de 
livres. Doit être etticace et bilin­
gue. Goût pour le théâtre. Systè­
me manuel à balancer.
Envoyez curriculum vitae a

Le Contrôleur.
Théâtre Centaur Theater 
Company,
453, St-François Xavier, 
Montréal. Québec 
H2Y 2T1

14-8-78

95
A 8 7 5 
963 
A 10 7 3

EST 
4 864 
4 1) V 10 4 
4 85 
4 D V 9 4

SID
4 A R V 7 3
4 R 6 
4 A 10 4 2 
4 R6

Lesendières:
SUD OUEST
1 4 passe 
4 4 passe

NORD
2 4
passe

le cinq de pique par

Réceptionnistes bilingues avec expé­
rience; "shift" de jour et de nuit, se 
présenter au "Motel Le Caprice", 
7680, boul, Taschereau, 
Brossard 12-8-78

Studio d'orgues Hammond de 
Montréal Inc. demande un technicien 
pour orgues Bénéfices marginaux 
S'adresser au 10461 Pigeon, 
Montréal-Nord 18-7-78

Cherche personne mature entre 25 et 
40 ans, bilingue â temps plein, pour 
boutique d'enfants centre-ville. Té­
léphonez 844-8013 14-8-78

Techniciens en électronique Expé­
rience dans la réparation de CB, ré­
cepteur, tourne-disque et magné­
tophone, Salaire selon l’expérienc, de­
mandez Stéphane 695-1931 14-8- 
78

SECRETAIRE pouvant assumer admi­
nistration bureau consultation, dispo­
sant local, zone commerciale, région 
Montréal, Institut d'Hypnologie Enr 
C.P 82, Pointe Gatineau, P.Q 15-8- 
78

SECRETAIRE LEGALE bilingue. Expé­
rience serait un atout. Bureau situé 
centre-ville. 871-2211. 12-8-78

ST-BRUN0, secrétaire assistante, 
bonne dacylo complètement bilingue, 

' ' Télcompagnie de voyage récente 
461-0110 entre 9 hres et 
hres 12-8-78

4:30

Entame 
Ouest.

Les séquences sont des sé­
ries de cartes qui se suivent. 
L'exemple classioue est la sé­
quence D-V-10. Dans le jeu 
des cartes, leur manipulation 
doit se faire de manière à ser­
vir de signaux fort utiles entre 
les défenseurs.

1- En première position de 
jeu, l'attaque dans une sé­
quence se fera de la plus haute 
carte; la Dame de D-V-10.

2- En deuxième position, il 
ne faut pas se méprendre; on 
doit toujours jouer la plus 
haute carte, c’est la Dame de 
D-V-10. Bien se rappeler qu'en 
exposant un honneur, on ga­
rantit posséder l'honneur qui 
le suit.

3- En troisième position, le 
joueur doit fournir la plus 
basse carte de la séquence. Si 
le partenaire attaque avec un 
petit pique, que le mort four­
nit une petite carte, le troi­
sième joueur doit placer le dix 
de la séquence D-V-10. Et si le 
déclarant gagne la levée du 
Roi, l'attaquant pourra 
conclure que la Dame et le Va­

let sont dans la main de son 
partenaire Tout de même 
dans un cas semblable, le 
déclarant peut fort bien mas­
quer sa carte et jouer le Roi, 
même s'il possède la Dame et 
le Valet.

Il est intéressant d'appli­
quer cette théorie à la donne 
ci-dessus pour constater que 
par la bonne manipulation des 
séquences, de la part des dé­
fenseurs le contrat fut mis à 
court d une levée 

Par l'étude des jeux, le 
déclarant constate que le 
contrat de quatre piques réus­
sira si un des deux As man­
quants se trouve situé dans la 
main d'Est.

Ouest détient deux levées en 
défense et il ne doit pas atta­
que en coeur ou en trèfle; les 
As sont faits pour gober les 
Rois, dit-on. Comme il sait par 
les enchères que les atouts 
sont détenus solidement par 
Nord, il entame avec le cinq 
de pique, ce qui ne donnera 
aucun avantage au déclarant.

Sud éliminera les atouts et 
ensuite fera trois levées de 
carreaux, laissant la dernière 
au mort, comme entrée éven­
tuelle,

A ce moment, pour bien 
comprendre la manipulation 
des séquences admettons que 
Nord joue coeur vers le Roi de 
Sud; Est se trouve en deu­
xième position et doit jouer sa 
Dame, Il annonce, par le fait 
même, à son partenaire qu'il 
possède le Valet. Sud couvre 
du Roi et la levée est prise par 
Ouest avec son As.

C'est en toute confiance 
qu'Ouest retourne coeur, 
sachant par principe que son 
partenaire détient le Valet. 
Est prenant la main retourne 
alors la Dame de trèfle; la 
plus haute carte d'une autre 
séquence et deux trèfles sont 
gagnés mettant le contrat en 
echec d une levée. Cette vic­
toire est due à la bonne mani­
pulation des séquences conte­
nues dans la main d'Est et à la 
bonne comprehension du par­
tenaire.

v
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Les pêcheurs de l’île comptent sur l’appétit des Québécois
par André Tardif

Avis aux amateurs 
d'huitres: les pécheurs de 
l'He - du - Prince - Edouard 
pourront bientôt disposer de 
10.000 caisses de leur réputée 
huître Malpeque. évidemment 
si la demande en justifie l'ex­
pédition.

Et c'est justement pour 
éveiller l'appétit du consom­
mateur qu'une délégation de 
l lle, animée par son cham­
pion "ouvreur ', visite ac­
tuellement le Québec, son 
plus important client Le 
marché québécois absorbe en 
effet jusqu'à 75'- des huitres 
Malpeques exportées. l'On­
tario achetant le reste.

“Malpèque est le nom d'une 
baie de notre province, mais à 
l usaee. il en est venu a 
signifier plusieurs especes 
d'huîtres ", explique M 
Roland Mclnnis. directeur de 
la section des pêcheries du 
Market Development Centre, 
un organisme paragou- 
vernemental de commer­
cialisation

"Ça nous a pris trois ans 
avant d'obtenir des tribunaux 
que le nom Malpèque soit 
réservé exclusivement aux 
pécheurs de l'He. Le dénoue­
ment est survenu Lan dernier 
à la suite du décès du 
propriétaire d'une usine de 
transformation de l'est

américain. Celle-ci. qui avait 
fait enregistrer le nom. a fait 
faillite par la suite '

Selon M. Mclnnis. au moins 
le tiers des quelque 115,000 
habitants de LL-P.-E. sont im­
pliqués d'une façon quelcon­
que dans l'industrie de la 
pèche, qui serait devenue la 
deuxieme en importance 
apres l'agriculture Pour 1975. 
Statistique Canada la plaçait 
au 3e rang (devancée par le 
tourismeI. avec une valeur au 
débarquement de $12

Nouveau recteur de St-Augustin
Le Père Gérard M. Biron. 

O.S.M., a été nommé au poste 
de recteur (directeur général! 
du Séminaire Saint-Augustin.

Originaire de l'Estrie, le 
Père Biron est âgé de 33 ans, il 
a été ordonné prêtre dans 
l'ordre des Serviles (ou ser­
viteurs) de Marie en 1971 

Le Père Biron a fréquenté

consécutivement la Faculté de 
philosophie de l'Université 
d'Ottawa et la Faculté de 
théologie du collège domini­
cain d'Ottawa.

Au niveau de sa com­
munauté. il a été membre du 
conseil provincial en 1976 et 
1977 avant d être élu assistant- 
provincial en 1977.

millions et une valeur de $20 
millions après le con­
ditionnement, Par ailleurs, 
ces chiffres étaient de $164 et 
$425 millions respectivement 
pour toute la côte atlantique 
du pays.

Les Insulaires, c’est connu, 
sont peu intéressés par la 
pêche en haute mer Ils ne 
possèdent d'ailleurs que quel­
ques rares chalutiers. Si le 
poisson de fond les laisse 
plutôt froids, ils raffolent par 
contre des poissons pélagiques 
et d'estuaire, des mollusques 
et crustacés (essentiellement 
l'huître et le homard). Ces 
deux catégories de poissons 
n'ont pas eu à souffrir de la 
surexploitation par les navires 
étrangers, et la nouvelle limite 
de pêche à 200 milles des côtes 
canadiennes n’affecte donc 
pas tellement l'He.

“L'industrie des huîtres 
connaît par contre un essor 
remarquable grâce à l'élevage 
qui prend de plus en plus 
d'ampleur, explique M. Mcln­

nis. Nous avons mis sur pied 
des programmes de 
tramsplantation dans des 
régions qui favorisent leur

croissance et aussi dans leurs 
habitats naturels, afin 
d'améliorer le rendement 
dans ces deux milieux"

Un rapport de $100,000 du 
gouvernement fédéral a égale­
ment permis de construire un 
entrepôt où s'alimente, entre 
autres, le plus gros expéditeur 
de l'He. Ce dernier livre lui- 
méme ses huitres par camion 
car il ne serait pas rentable de 
les expédier par avion, une 
caisse pesant entre 85-90 livres 
et se vendant au détail entre 
$40-45

L'industrie huîtriere de l lle 
est confiée a des locataires à 
bail, pour qui des semences 
sont produites dans un 
établissement gouvernemen­
tal de pisciculture. On 
emploie des coquilles 
d'huitres et des anneaux en 
contreplaqué pour recueillir 
les jeunes huitres pendant le 
frai d'automne, lesquelles 
sont ensuite détachées et 
utilisées dans l’exploitation

des régions ou on en fait la 
culture.

"Les huitres Malpeque sont 
réputées pour leur saveur et 
leur grande facilité de conser­
vation Dans des conditions 
idéales, soit entre 2 et 5° C et 
dans la plus grande humidité 
possible, on peut facilement 
les conserver durant trois 
mois. Nos ancêtres 
réussissaient même à en con­
server jusqu'au début du 
printemps."

Rappelons que l'usage veut 
que l'huître se digéré bien 
durant toute l'année à l'excep­
tion des "mois sans r" (mai, 
juin, juillet et août), soit 
durant l’époque de la 
reproduction

La délégation de LL-P.-E. a 
profité de son passage dans la 
métropole lundi pour faire 
une dégustaiton d’huitres 
Malpèque au restaurant Des­
jardins, au bénéfice de 
plusieurs distributeurs 
montréalais de fruits de mer,

de quelques personnalités du 
monde de la gastronomie ainsi 
que de journalistes. M Mcln­
nis en a profité pour dévoiler
une nouvelle 
développée dans

façon. 
Ile. d'ex­

pédier le homard congelé pour 
l'amener encore plus frais sur 
la table du consommateur 
éloigné de la mer 

Mais le homard, c'est une 
tout autre chose!

t DÉCÈS

Notez s.v.p. que les avis de décès doivent 
nous parvenir avant 4:00 p.m. pour publica­
tion du lendemain. Le dimanche 2 à 4:30 p.m

La pluie artificielle: 
un pompier décevant

Décidément, la pluie ar­
tificielle n’est pas un bon 
moyen de lutter contre les 
feux de forêt!

En effet, des tentatives en 
ce sens effectuées récemment 
par Environnement Canada et 
par le Conseil national de 
recherches ont abouti a un 
échec cuisant:

Sur les cinq nuages qui ont 
été ensemencés a Liodure 
d'argent près de Thunder Bay. 
trois se sont dissipés rapide­
ment et il a été impossible d 'v

ANNONCES CLASSÉES DU DEVOIR
Le» offres d’emplois soni ouvertes également au» hommes et su» femme». 

Avis: Les annonceurs sont priés de vérifier la première parution de 
leurs annonces.

Le Devoir se rend responsable d'une seule insertion erronée.
Toute erreur doit être soulignée immédiatement.

S.V.P. téléphoner é

286-1201

Voir autres annonces classées, 
en page 18

PROPRIÉTÉ À VENDRE PROPRIÉTÉ À VENDRE PROPRIÉTÉS A VENDRE PROPRIÉTÉS A VENDRE

Meilleurs prix des Laurentides 
(A compter de $32,500)
Mise de fond inférieure à une saison de location.

IS LE PERMANENT
CHOMEDEY RENAUD: Ideal 
pour professionnel Luxueux 
bungalow 74. 10’; pces. Foyer 
chaulfage électrique, piscine 
creusée. Nombreux extra. 
Sous-sol entrée avant indépen­
dante pour bureau M. ET MME 
DOYLE 681-6491.689-5743
ILE VERTE LAVAL: Site en­
chanteur Luxueux cottage 10 
pces, 4 s/baln. Garage niveau 
rue. Piscine chauffée Grand 
terrain paysagé. impeccable. 
Prix réduit. M. ET MME DOYLE 
689-5743,681-6491

LE PERMANENT 
TRUST,
courtiers

 12-8-78

DOMAINE DES 
HAUT-BOIS

10 mm, du tunnel H -Lafontaine, 
bungalow 1976. état impeccable, 
sous-sol fini. 5 c e.. 2 s.d b. 
salon, foyer briques salle lami- 
liale 60 x 16. tapis mur â mur. ter­
rain 8.500 pi. 2. pelouse, arbus­
tes, potager, cabanon face au 
coteau, angle de rue. à côté 
l école, près centre commercial, 
vente cause transfert, $55.500. 
située au 68. grand coteau. Ste- 
Julie. Particulier,

Tel: 649-3703 pour rdv
12-8-78

,.,la
conordiere

VAL MORIN

R
a
a
a
■
■

A 45 minutes de Montréal; Environnement de Sun 
Valley;

Piscine, tennis, équitation, ski, lac;
Adorables petites canadiennes de 2'2 et 3 cham­
bres à coucher, sur terrains d’un demi acre environ 
à partir de $32.500.

Sortie 76, à gauche sur la 117, entrée de Sun Valley et suivez 
les canards. Bureau ouvert samedi et dimanche entre 11 tires 
a.m. et 5 lires p m. Sur semaine sur rendez-vous.

06
ni

■ Montréal: 731-2511 Val Morin: 1-819-322-5770 ■
en tout temps (Sam. et dim.) I

PENSIONS

BOUCHERVILLE, Parc de la Seigneu­
rie, résidence d'âge d'or, tout confort, 
médecin attitré, service religieux. 
729-3226 1-9-78

PROPRIÉTÉS A VENDRE

VILLE Mont-Royal, près de la gare et 
de l'école St-Clément. Duplex en par­
fait état, SU-ô pièces. 2-3 chambres, 
salle à manger, cuisines modernes. 
Boiseries et planchers en chêne. Ga­
rage pour 2 voitures Les logements 
peuvent être disponibles, En exclusi­
vité à $79.500.00. Mme Jocelyne 
Guimon Lambert 737-5645. 731- 
6817. Frank A. Norman et Cle Ltée 
731-6817 1 2-8-78

Magnifique maison canadienne res­
taurée entre Mirabe! et Dorval, ver­
gers 2 arpents 473-61B6. 13-7-78
Brossard: maison 2 étages, confort et 
solidité, taxes minimes, bâtie en 1974, 
sur spécifications rigides, tapis mur â 
mur, intercom, décoration moderne. 
Prix: $32,000:00; Informations: 671- 
4110 14-8-78

AHUNTSIC, split level. 5 chambres, 
sous-sol fini, garage, secteur paisible, 
$72,000.583-3814 14 8-78

PROPRIÉTÉS A VENDRE

PARC Lafontaine 4020, 9 logements 
formant 30 pièces, conviendrait pour 
fraternité ou association, $125. Condi­
tions faciles, cause santé. 523- 
4631 14-8-78

IDEAL POUR petite famille, réduit à 
$64,500., cottage détaché, 3 
chambres à coucher, salon avec foyer, 
salle à manger attenante, cuisine ré­
novée, salle de jeu spacieuse avec 
salle de bain. Nouveau système de 
chauffage â l'électricité, thermostat 
dans chaque pièce. En parfait état. 
Occupation immédiate, toutes les 
offres seront considérées. Mme Paule 
Jarry, 731-6683 ou 731-6817 Frank 
Norman et Compagnie Ltée Courtiers 
licenciés 731-6817 16-8-78

HUDSON HEIGHTS. Charmante vieille 
maison canadienne en pierres, 3 
chambres, 1 salle de bain, foyer en 
pierres, plafond du salon avec 
poutres, fenêtres françaises, â proxi­
mité des magasins, du club de golf et 
du yacht, des écoles et du train de 
banlieue. Sous-sol semi-fini, vue sur le 
lac, occupation décembre - janvier, 
$68,000 Jour 842-5011 poste 241, 
soir: 458-5039 14-8-78

PARC LAFONTAINE 4020,9 logements 
formant 30 pièces, conviendrait pour 
fraternité ou association. Conditions 
faciles, cause santé 523-4631 14-
8-78

LAVAL-SUR-LE-LAC, colonial, pou­
tres cathédrales. 5chambres, Ssallss 
de bain, air climatisé, piscine chauf­
fée, etc. Terrain 16,500 pi. ca. 
$174,000. meublé 627-4095 14-8- 
78

BR0SSAR0: superbe cottage canadien 
pierre et brique, 8 grandes pièces, 
garage, terrain gazonné Dans très 
beau secteur de Brossard Francine 
Lalonde 672-6450, 632-2429 
MONTREAL TRUST COURTIERS 12- 
8-78

AHUNTSIC. cottage semi-détaché bri­
ques, 7 pièces éclairées, chauffage 
eau chaude, garage, porche, patio, 
grand terrain à proximité dos auto­
bus, magasins, écoles, parfaite con­
dition, Madeleine Chartrand 471- 
3597, 471-1536 Les Immeubles 
unartrand 14-8-78

CANTONS DE L’EST
Très belle résidence toute meu­
blée située bord de I eau, aux 3 
lacs, Danville, Cté Richmond. 
Plus un chalet y attenant. Le tout 
sur un beau terrain paysagé, en­
viron 475.000 pi. ca. Aubaine! 
$35.000. Faut voir.
(819) 879-5727 ou (819) 879- 
4126
Monsieur Charland

12-8-78

LAVAL, secteur Ste-Oorothée, bunga­
low, 5 pièces, très grand terrain clô­
turé et paysagé, 2 salles de bain 
complètes, 3 autres pièces bien amé­
nagées au sous-sol, chauffage air 
chaud et électricité. Occupation 
prochaine, prix, $42,500.00 Pas d'a­
gent, 689-5116 après 18 heures 14- 
8-78

R0SEMERE, charmant bungalow fami­
lial 6 pièces, 2 salles de bain complè­
tes, foyer, spacieuse salle de jeu, pis­
cine hors-terre clôturée, pas d'agents, 
$51,000. Terrain 15,000 pi, ca, 621- 
7357 12-8-78

PROPRIÉTÉS A REVENUS 
A VENDRE

8 UNITES, Beaubien près du métro 
(stationnement), revenu net $3,000. 
Comptant $5,000. Soir: 469- 
3324 18-7-78

PROPRIÉTÉS DE CAMPAGNE 
A VENDRE

X3747 HATLEY, vieille maison par­
tiellement rénovée, meubles â vendre 

! $400.00, joli emplacement 
j Immeubles Marcoux Courtiers, 819- 

569-9926, Marguerite Bladon, 819- 
838-4776 15-8-78

I-----------------------------------------
| EASTMAN, grange aménagée, vue 

panoramique, système de chauffage, 
isolation, grande piscine, étang, 5 
acres, idéal pour résidence, studio 
atelier peintre, céramique, $29,500. 
Conditions faciles. 1-514-297-3163. 
297-2181 1-9-78

MAISON à vendre à l'Annonciation, 
rue Principale, village tranquille, près 
Lac Nominingue. Complètement 
rénovée, chauffage électrique, garage 
et remise. Possibilité revenu, étage 
avec entrée privée (2 chambres à 
coucher, cuisine-dinette, salle de 
bain) $30,000 819-623-3342. 14-8- 
78
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détecter le moindre cristal dé 
glace ou la moindre goutte de 
pluie

Dans un des deux autres 
cas. l'ensemencement â 
Liodure d'argent a bien provo­
qué une augmentation de la 
teneur en cristaux de glace 
mais le nuage s'est quand 
même dissipé peu après sans 
laisser tomber la moindre 
pluie.

Reste donc le cinquième es­
sai, seul "succès ", si on peut 
dire. Dans ce cas, en effet, il y 
a bien eu une pluie déclenchée 
par l'ensemencement et la 
superficie ainsi aspergée a été 
d'environ 75 kilomètres 
carrés. Pourtant la précipita­
tion moyenne au sol a été in­
férieure a deux millimetres, 
ce qui est bien insuffisant 
pour éteindre quoi que ce soit

Même s'il n'y a eu que cinq 
ensemencements, les 
spécialistes parlent de "dix ex­
périences" parce qu’ils ont 
surveillé cinq autres nuages 
sans les ensemencer, de façon 
â comparer l'évolution des 
nuages normaux et des nuages 
"modifiés".

De façon générale, les 
nuages-cibles étaient des 
cumulus de 5 kilomètres de 
diamètre environ par 3 
kilomètres de hauteur. On se

bimoteur
environ

servait d'un petit 
Twin-Otter volant 
300 mètres sous le sommet du 
nuage pour vérifier s'il s'y 
trouvait des cistaux de glace 
Portés par les courants d'air, 
ces cristaux peuvent grossir 
naturellement pour ensuite 
fondre en atteignant un air 
plus chaud et tomber finale­
ment en pluie

Lorsqu'on ne trouvait aucun 
cristal de glace, la pluie 
naturelle était fort peu 
probable. Dans ce cas, on 
procédait à l'ensemencement 
l'avion lâchait environ 350 
grammes d'iodure d'argent 
devant servir de "germe" 
pour les cristaux de glace et 
on observait ensuite l'évolu­
tion de la situation.

Kn fin de compte, précise le 
communiqué, on ne peut 
attribuer a ces ensemence­
ment aucun phénomène 
météorologique sérieux 
(éclairs, grêle ou vents forts). 
La situation normale des 
précipitations et du temps, 
dans le nord de l'Ontario, n'a 
pas été modifiée par ces ex­
périences.

Fn somme, les pluies ar­
tificielles ne sont pas encore 
sur le point de replacer les 
avions-citerne!

AUDET, Alice. — A Montreal, le 10 
août 1978 à l'âge de 91 ans, est 
décédée. Mme veuve André Audet 
née Alice Normand File laisse ses 
fils Haymond. directeur général de 
l'Union régionale de Gaspé des 
Caisses Populaires (époux de 
Angéline Kournet), Jacques, vicaire 
a la Paroisse St-Marc de Hosemont. 
sa fille Claire, directeur adjoint du 
service de bibliothèque de l'Univer­
sité de Montréal Elle était la mère 
de feu Pere Thomas-André Audet. 
dominicain, il était directeur de l'Ins­
titut d eludes médiavales, de 
l'Université de Montréal Les 
funérailles auront lieu lundi le 14 
courant Le convoi funebre partira 
du salon Paul A- Fortin, No 835 ave 
Laurier est, pous se rendre a l'eglise 
Notre-Dame des Neiges où le service 
sera célébré à 11:00 heures, et de là 
au cimetière Côle-des-Neiges lieu de 
la sepulture l’arents et amis sont 
priés d'y assister sans autre in­
vitation. Ferme de 5 à 7 heures. La 
dépuille mortelle sera exposée à par­
tir de 1 heure samedi le 12 courant

GIROUX, Claire. - A St-Lambert. 
le 9 août 1978 a l'âge de 48 ans, est 
décédée, Mme Haymond Giroux nee 
(Taire Ranger File laisse ses en- 
fanLs Anne et Bruno ainsi que son 
pere Bernard Hanger Les 
funérailles auront lieu samedi le 12 
août au Salon Urgel Bourgie No 63 
rue Lome, St-Lambert dans la 
chapelle du salon où le service sera 
célébré à 3:00 heures. Ft de la au 
cimetière Côte-des-Neiges lieu de la 
sépulture Purent et amis sont priés 
d'y assister sans autre invitation 
Des dons a I Institut de Cardiologie 
de Montréal (5000 Bélanger esti 
seraient appréciés.

PERRIER Hector, Honorable A
Montréal, le 9 août 1978, est décédé 
('Honorable Hector Perrier, juge 
retraite de ta Cour Supérieure du 
Quebec, né a Montréal le 1er juillet 
1895 11 était licencié en droit de 
l'Université de Montréal et docteur 
en science sociale économique et 
politique 11 fut nommé Conseil du 
Hoi en 1929, membre de la Commis 
sion des écoles catholiques de 
Montréal, il était Président de son 
Comité de legislation de 1932 a 1940, 
membre du Conseil de l'Instruction 
publique, professeur de législation 
industrielle a la Faculté des Sciences 
sociales, économiques et politiques 
de l'Université de Montreal, prési­
dent de la Jeunesse liberale de 
Montréal, député de Terrebonne au

provincial, il tut secrétaire de la 
province de Quebec dans le Cabinet 
Godboul de 1940 a 1944.1! fut un des 
grands défenseurs de la fréquenta­
tion scolaire obligatoire et du droit 
de vote pour les femmes. Nommé 
juge de la Cour Supérieure en 1947. 
il se retira en juillet 1975. Il laisse 
pour pleurer sa perte, son épouse 
Aline Paiement Perrier 11 sera ex­
pose au salon Alfred Dallaire et J.S 
Vallée Ltée. Itll rue Laurier ouest. 
Outremont a partir de vendredi le 11 
courant a 19 (X) Les funérailles 
auront lieu lundi le 14 août à 11.00 
heures en I église Ste-Madeleine 
d Outremont II sera inhume au 
cimetière de la Cote dos Neiges Des 
dons aux organismes suivants 
seraient appréciés l'Oratoire Si- 
Joseph, les Keligieuses du Carmel 
ou a la Porte du Ciel

NECROLOGIE

i .rt-5

Honald G. Brossonu 
B.A. B.A.A. MB.A.

A Marseille, suite d'un acci­
dent en Algérie, est décédé Ho­
nald G Brosseau 29 ans 
Epoux de Ginette Hodrigue 
Outre son épouse, il laisse scs 
parents. Marthe et Georges 
Brosseau, ses frères et soeurs, 
Daniel. Michelle et Suze! 
Honald sera aux salons Deslau 
riers. 5650 Cote des Neiges, sa­
medi à compter de 2:30 heu­
res. Les funérailles auront lieu 
lundi à 11:00 heures en l'église 
St-Joseph de Mont-Hoyal In­
humation à Cote des Neiges 
lies dons à l’Institut Neurologi­
que seraient appréciés 
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Tokyo et Pékin s’apprêtent 
à conclure le traité d’amitié

TOKYO (d'après Reuter et 
AFP) — Les négociateurs 
chinois et japonais ont mis au 
point un projet de traité de 
paix et d'amitié, et pourraient 
conclure leurs entretiens dès 
demain si leurs 
gouvernements l'approuvent, 
rapporte de Pékin la presse 
japonaise.

Selon son secrétaire, M. 
Takeo Kukuda, premier 
ministre, a étudié avec les 
dirigeants du Parti libéral-

démocrate japonais les 
résultats des négociations 
Auparavant le ministre des Af­
faires étrangères, M. Sunao 
Sonoda, lui avait demandé, 
selon l’agence de presse 
japonaise Jiji, si le gouverne­
ment acceptait le texte de 
l’accord élaboré par M Shoji 
Sato, ambassadeur japonais 
en Chine et M. Han Nien- 
Lung, vice-ministre chinois 
des Affaires étrangères 

Les négociateurs semblent

avoir trouvé une formulation 
susceptible de satisfaire leurs 
deux gouvernements, indique 
Jiji, qui précise que la Chine 
avait demandé l'introduction 
d’une clause condamnant 
toute tentative d hégémonie 
en Asie.

L'Union soviétique s'est 
plainte qu'une telle clause 
serait dirigée contre elle et 
menace le Japon de mesures 
de représailles. Durant les 
négociations, le gouvernement

Encore 46 prisonniers 
américains au Vietnam?

WASHINGTON (Reuter) - 
Un réfugié vietnamien a af­
firmé mercredi, devant une 
commission du Congres, que 
46 prisonniers de guerre 
américains étaient encore en 
vie au Vietnam en avril 1977.

M. N go Phi Hung, qui a fui 
le Vietnam en février et est 
arrivé aux Etats-Unis en 
juillet, a fait cette déclaration 
devant une sous-commission 
de la Chambre des représen­
tants chargée des affaires 
asiatiques. Mais un haut- 
fonctionnaire américain, qui a 
demandé a conserver 
l'anonymat, a critique ce 
témoignage. Ces affirmations 
ne sont pas crédibles, a-t-il dit. 
expliquant a titre d'exemple

au'il restait encore beaucoup 
Occidentaux à Saigon en 

1975, au moment ou, selon M. 
Hung, ces prisonniers 
américains ont été emmenes

dans cette ville.
Selon les Etats-Unis, 450 

Américains sont encore portés 
disparus en Indochine. Mais le 
Vietnam a déclaré que tous les 
prisonniers vivants avaient été 
libères.

Par ailleurs, le departement 
d'Etat a indique que les Etats- 
Unis attendaient toujours la 
confirmation officielle que le 
Vietnam avait renoncé a ses 
exigences de réparations pour 
dommages de guerre comme 
condition préalable à la nor­
malisation des relations

M Pham Van Dong avait 
déclaré la semaine derniere a 
Hanoï a une délégation de 
parlementaires américains 
que le Vietnam souhaitait la 
normalisation de ses relations 
avec les Etats-Unis le plus 
rapidement possible.

Américains et Vietnamiens 
se sont déjà rencontrés a trois

reprises à Paris pour discuter 
de leurs relations, mais ne 
sont pas encore parvenus a 
une formule conduisant a leur 
normalisation.

Négociations Pékin-Hanoï
HANOI (AFP) - Les 

négociations entre la Chine et 
le Vietnam sur le problème 
des personnes d'ethnie 
chinoise résidant au Vietnam 
n'ont pas repris hier comme 
certaines informations non of­
ficielles l'avaient laisse 
entendre mercredi.

Officiellemment, on con­
tinue d'observer le silence sur 
la date de la deuxième séance, 
De source autorisée, on indi­
que seulement que les 
négociations pourraient 
reprendre la semaine 
prochaine

COMMISSION DE 
CONTRÔLE DES 

PERMIS D’ALCOOL 
DU QUÉBEC

La (les) personne(s) ci-après mentionnôe(s) a (ont) de­
mandé le(s) permis sulvant(s);

NOM

MELIOS, Thomas
•LA PRESSE RESTAURANT
LTD
(Suite â une incorporation) 
LELBANC. Ernest 
RAMADA INNS (ONTARIO) 

LTD

ADMSSC

902 Boulevard
St-Laurent,
Montréal

5500 est
Sherbrooke
Montreal

CATtOORIC

1 Restaurant

2 Restaurants 
2 Bars
1 Bar avec danse 
♦ autorisation 
d exploiter ce 
permis en dehors 
de la pièce con­
formément à 
l'article 75 de la 
loi.
4 permis de 
réceptions/ 
motel.

LAPOINTE. Ulric 5352 Fabre 1 Épicerie
(Suite à une vente) Montréal
ALEVIZATOS Costas 4858 rue

Sherbrooke ouest 
Montréal

1 Restaurant

HUM, Kim Vuen 4501-4503 1 Restaurant
PALAIS HAWAIIEN INC Westpark. 1 permis de

Pierrefonds Réception -1 Bar
FOURNIER René 540. rue Duluth. 1 Épicerie
(Suite â une vente) Montréal

1 ÉpicerieALESCIO. Pietrma Burtone 1641, Ducharme.
& MARIA DI MARTINO 

ALESCIO, ET SÉBASTIANO 
ALESCIO ET PAOLO 
ALESCIO
(Formation de société)

Outremont

1 ÉpicerieCONT. Fulvio 5840 est
BOULANGERIE BELVÉDÈRE Bélanger

INC St-Lêonard
1 ÉpicerieDIONNE. André 10.455 St-Laurent.

"LES ENTREPRISES
D ALIMENTATION ANDRÉ 
DIONNE INC

Montréal

GODBOUT. Ivano Van 7473 Boulevard 1 Restaurant •
RESTAURANT LA HUTTE A Lacordaire, aurotisation

PIZZA (QUÉBEC) LTÉE St-Lêonard d exploiter ce

LAKHA, Hackiman 
(Suite à une vente)

LINH ARES. Horacio

MC NEIL. Huguette

(Suite â une vente) 
MARKAKIS. Panagiotis

MÉNARD. André

POULIN Jacques

AUDET, Jean-Guy 
CAFÉTÉRIA MAISONNEUVE 

INC

3126 boulevard
Lasalle
Verdun
7500 St-Gêrard.
Montréal
9309 ouest
Boulevard Gouin
Montréal
5570 Avenue
du Parc
Montréal
1214 St-André.
Montréal
1842 Gautnier.
Montreal
Parc Olympique.
Vélodrome
Montréal

AUDET, Jean-Guy Parc Olympique
CAFÉTÉRIA MAISONNEUVE Vélodrome. 

INC.' Montreal

japonais a insiste pour que la 
formulation montre claire­
ment qu'aucun pays par­
ticulier n’est vise.

De soured officielle 
japonaise, on estime que la 
question de la rédaction du 
traité est devenue "secon­
daire" et se déroule a un 
niveau "de travail", un accord 
politique “de base" ayant été 
atteint.

M Sonoda a prolonge hier a 
Pekin ses entretiens avec M. 
Teng Hsiao-Ping au cours d’un 
diner offert en son honneur 
par le vice-premier ministre 
chinois.

Le traité sino-japonais sera 
signé "a coup sûr" dans les 
jours qui viennent, a-t-on af­
firme hier de source 
japonaise, La délégation 
japonaise attendait les der­
nières instructions de son 
gouvernement, s'agissant de 
la rédaction définitive du 
traité, au plus tard ce matin

Un ami de Steve Biko est libéré 
mais 15 autres restent en prison

JOHANNESBURG (d'après 
AFP) — Le secrétaire général 
de l'organisation interdite des 
étudiants noirs sud-africains. 
M. Barney Pityana, 32 ans, an­
cien associé de Steve Biko, le 
fondateur de “La Conscience 
noire", a été libéré mercredi 
apres une année de détention 
a Port-Elizabeth, a annoncé 
hier un porte-parole de la 
prison de cette ville.

Cependant, 15 détenus 
africains dont on escomptait 
la remise en liberté hier, après 
la mesure de clémence dont a 
bénéficié leur co-détenu Bar­
ney Pityana, ont vu au con­
traire leur détention 
prolongée jusqu'au 12 juillet 
1979, apprend-on de source in­
formée

Parmi ces prisonniers — 
dont l'arrestation, à titre 
préventif et pour des motifs 
de sécurité intérieure, remon­
tait au 19 octobre dernier — 
figurent en particulier des

leaders des mouvements noirs 
militants "Black Peoples' 
Convention" et "Conscience 
noire" fondé par Steve Biko. 
dont la mort en prison en 
septembre 197*, avait 
déclenché une vague mondiale 
de protestations.

Seules deux mises en liberté 
ont été, selon les mêmes 
milieux, annoncées hier par 
les autorités pénitentiaires : 
celles de M. S.L. Mtintso et de 
Mlle Joyce Mokhesi.

Le maintien en prison pen­

dant une année supplémen­
taire des 15 militants noirs a 
été, selon une source africaine 
informée, décrété en vertu 
de pouvoirs spéciaux permet­
tant aux autorités de garder en 
prison des personnes jugées 
dangereuses pour l’ordre et la 
sécurité.

Entre-temps, M. Marthinus 
. Steyn. administrateur général 
de la Namibie, a quitté hier 
Windhoek pour Pretoria pour 
consultations auprès du 
gouvernement sud-africain au

lendemain de son second 
entretien avec M Martti 
Ahtisaari, représentant du 
secrétaire général des Nations 
unies

Ce départ ne signifie nulle­
ment qu'une première crise 
est apparue dans les relations 
avec M Ahtisaari, a indiqué 
M, Steyn. 11 doit faire dès 
cette semaine un rapoort 
d'étape au premier ministre. 
M. Vorster, sur le déroule­
ment des consultations in­
itiales avec M. Ahtisaari

Deux partisans de Sithole tués
SALISBURY (Reuter) - 

Deux responsables de la frac­
tion intérieure de l’Union 
nationale africaine Zimbabwe 
(Zanu) du révérend 
Ndabaningi Sithole ont été 
tués mercredi alors qu'ils par­

ticipaient a une mission visant 
a obtenir un cessez-le-feu avec 
les maquisards du Front 
patriotique, a indique hier à 
Salisbury un porte-parole de la 
Zanu,

De son côté, un communi­
qué de l'état-major des

opérations combinées précise 
que les deux hommes, William 
Takaravasha, secrétaire 
national à l'organisation de la 
Zanu*et Richard Mtetwa, son 
adjoint, ont été "assassinés 
par des terroristes ",

LONGPRÊ, Clêmenl 12245. boulevard
Laurentien
Montréal

Afin dHlr* valid*, objacllon * cette (cea) deman­
de^) doit «Ira lait* ^ écrit, dûment motivée et aeeer- 
mentée dan» lea 15 fourt du présent a via air
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de la pièce 
conlormement à 
l'article 75 de la 
loi.
1 Épicerie

1 Épicerie 

1 Épicerie

1 Restaurant

2 Restaurants

1 Épicerie

Autorisation 
d exploiter le 
permis de Res­
taurant 78-00208 
en dehors delà 
pièce contormé- 
ment è l'article 
75 de la loi 
Autorisation 
d exploiter le 
permis de Bras­
serie 78-00211 en 
oehors de la 
pièce contormé- 
ment à larticle 
78 delà loi.
1 Épicerie

UIT€
texture 

d’automne
Un mélange de textures... c’est ce qui est le plus 
recherché pour l’automne. Une combinaison de 
tweed 80% laine/20% polyester et le nouveau 
velours côtelé 8 côtes 100% coton. Tenues sport 

nouveautés ct’automne. Elles viennent d’arri­
ver à la Boutique E3 chez Simpsons de Louben. 
Venez jeter un coup d’oeil sur les riches teintes 
de vert chasseur ou bourgogne. Tailles 5 à 13.

A. Chemisier quadrillé 100% coton. 
Pantalon velours côtelé à plis jumelés.

$24
$38

B. Blazer velours côtelé avec petit 
col et poignets retournés.

Écharpe tweed frangée.

Chemisier quadrillé identique à A.
Jupe tweed avec poches.

C. Blazer tweed avec petit col. 
Chemisier quadrillé identique à A. 

Jupe velours côtelé semi-circulaire.

\

c
sports pour juniors

Rayon 302, au troisième Aussi à Fairview, aux Galeries d'Anjou et au Carrefour Laval.
Venez en personne, écrivez... ou composez 842-7221 jour et nuit.
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